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pe invite l'Église de Franee 
approfondir le rapport 


L entre l'action 
‘ et la contemplation 
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on natiosale 
à Catalogne 


atalans viennent. une fois 
, fe faire preuve de har- 
t de bon sens. Le gouver- 
autonome formé le lundi 
1bre, à Barcelone, montre 

dirigeants politiques de 
on ont su oublier leurs 
s La mise en place du 
exécatif provisoire consti- 
x eux un double succès : 
rart, il équilibre le pou- 
rsonnel que le président 
énéralité, M. Josep Tarra- 
semblaït tenter d'exercer 
etour d’exil : d'autre part, 
rétise de façon presque 







.. ons nationalistes lors des 
s législatives du 15 juin 





.4e les communistes saluent 
le seul gouvernement 

‘ . nationale existant actnel- 
- en Europe est composé, 


k: ‘7.6 pour La moitié, de per- 


. tés socialistes et commu- 
: Un syndicaliste de l'U.G.T. 
:rale socialiste, va siéger 
‘tés d'un des principaux 
s de Ia région, M. Jordi 


. ærétaire général du parti 
niste catalan, M Antoni 
enfermé pendant trois 


oi ‘le frarquisme dans ls 








TT prison de Burgos, devient 

+ au même titre que 
rlos Sentis, député de 
du centre démocratique. 
Jervi sons le régime anté- 
a cormbattn dans les 
ranquistes. 
ample coalition gouver- 
ale reflète jusqu'à ses 
ls ecnsauencer l'esprit 
: denté à Madrid Ja signa- 
-" T. e pacte de la Moncloa s, 
z ‘ame commun élaboré par 
ernement avec toutes les 
parlementaires. Une fois 
‘1e réditables ponvoirs, elle 
: … de test aux Espagnols — 
-.si à bien d'autres nations 

€nnes — pour vérifier si 















tique, et pour défendre 
ne démocratie contre les 
sères et les extrémistes de 
l'autre bord 
ane des communistes Cata- 
charnés à se faire accepter 
émontrer l’authenticité de 
ommuntsme, c'est du parti 
e de M. Joan Baventos 
___attend des preuves de m2- 
et de sagesse pour faire 


_—— # la bourgeoisie locale et 










1ée ce qu'on murmure ces 
::1 4 Barcelone: à savoir 
marxisme est train de 
er en Catalogne. 
re succés des dirigeants 
des eatalans à été remporté 
riment de M. Tarradellas 
raremment contre lui bien 
. it su taire, fui aussi, ses 
“uces personnelles, pour 
air l’anité des forces en 
te. Les risques d'un pré- 
alisme catalan, qui servi- 
»s manœuvres de Madrid 
la ponssée de la ganche 
la région, se trouvent 
irablement atténués par La 
dont le Conseil a été 
et pa: l'aréopage de chefs 
tes qui vont gouverner AUX 
- 7 Au président de la Générz- 
7 + commeniqué publié lmdi 
ar les socialistes l'indique 
airement, car. tont en ren- 
<omm-ge à M. Tarradellas, 
“e du « rôle d'arbitrage » 
à la fonction présidentielle, 
constitue pour les Catalans 
:'ouveauté. 
re exemplaire avec lequel 
alone met en place ses 
‘tions autonomes contraste 
j'asitation qui règne dans 
25 régions d'Espagne. Ma- 
| st, ce mardi, en grève à 
æ des violents incidents qui 


prodnits dimanebe lers 

D à wanifestations ne 

:t provoque la mo: ’an 

communiste. Le président 

_:" tdépatation provinciale 2 

émissionner. Comme Aux 

- basque, l'empressement de 

. à à mettre en place des 

ss d'autonomie provisoire ne 

‘le pas des mêmes condi- 
qu'a Barcelone. 
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e Le Caire rompt avec Alger, Bagdad 
Damas, Aden et Tripoli 


e M. Vance va se rendre au Proche-Orient 


pour appuyer la position égyptienne 


Deux cent quatre-vingt-dix diplomates arabes se préparent à 
quifter Le Caire à la suite de la décision prise, lundi soir 5 décembre, 
par l'Egypte. de rompre ses relations diplomatiques avec les cinq 


pays qui ont participé à la conférence de Tripoli : 


Libye, 


Algérie, 
Syrie, Irak et Yémen du Sud. L'Irak, qui avait quitté la cooonos 
avant son issue, n'a pes signé le communiqué finai an: 


décision des quatre autres pays 
matiques avec l'Egypte. 


monçent le 
de «geler» leurs relations diplo- 


Le même jour, Washington annonçait que le secrétaire d'Etat, 
M. Cyrus Vance, allait se rendre, le vendredi 9 décembre, au Caire, 
puis à Jérusalem el à Beyrouth, et, «éventuellement» à Damas, 
Amman et Ryad. Le but essentiel de ce nouveau voyage est d'apporter 
le soutien des Etats-Unis au président Sadate dans ses eflorts diplo- 
matiques. Washington estime que la conférence organisée au Caire 
par le chet de l'Etat égyptien est «tout à fait compatible » avec le 
vœu américain d'un règlement global. 


De notre correspondant 


Le Caire, — La nouvelle initia- 
tive spectreulaire du raïs a pro- 
fondément surpris les cercles poli- 
tiques et diplomatiques du Caire. 
Au cours du dernier week-end, 
l'Egypte avait eppelé en consul- 
tation ses ambassadeurs dans les 
pays présents au «sommet» de 
Tripol, ainsi que son représen- 
tant à Moscou. capitale considérée 
lei comme responsable de Ia for- 
mation d'une co2lition arabe 
anti-égyptienne. 

Les ultimes liens diplomatii 
ques Le Oake es Tapol avale . 

quant à eux, rompus par le 
colonel Kadhafñi jors du vo; à 
Jérusalem du président te, 
tandis Er celui-ci, dans le mème 
non 


léclarait persona 
le dEtèrué de TOR. au C 


M Gamal Sonrani, considér 
comme un amoassadeur, la Pales- 
tire.étent membre dcpart. entigrs 
de la Ligue des Etats arabes. 

Nul _n'imaginait, en revanche, 
que Een e irait jusqu'à rompre 

ns Siplomatiques. en 
bioc, ee un groupe Où figurent 
des capitales arabes importantes. 
Les responsables égyptiens avaient 
même tendance, ces jours-ci, à 
plamdre «ces règimes arabes qui 
sont à la remorque du Kremlin, 
véritable inspiraiteur du « 80m- 
met » de Tripoli». En bonne logi- 
que, on aurai. dû s'attendre, si 
rupture il devait y avoir, qu'elle 
se fit au détriment de l'Union 
soviétique. En frappent les x exé- 
cutants », c'est aussi un avertisse- 
ment que Le Caire donne à Mos- 
cou: « Si vous ne voulez pas ètre 
totalement écartés du processus 
de paix. assouplissez TOs posi- 
tions.» Si le raïs encore 
Moscou, c'est qu'il tient compte 
de la volonté américaine d'asso- 
cier les Soviétiques à tout règle- 
ment proche-ariental 

Cependant, il l'a montré à plu- 
sieurs reprises, M Sadate est 
capable dé prendre toutes mesu- 
res lui paraissant étre de l'intérét 
de l'Egypte, sans s'embarrass.r 
des éventuelles réactions des 
superpuissances. 

La rupture des relations diplo- 
matiques avec les ŒÆEtats du 
groupe Tripoli, qui eux 
s'étaient contentés de « geler », 
c'est-à-dire de maintenir en l'etat 
leurs rapports avec Le Caire, 2 
d'autant plus surpris jcl que Ha 





Syrie, selon l'attente 
tiens, avait joué un rôle modéra- 
teur à Tripoli La preuve de l'ac- 
tion apaisante du président 

pouvait se lire aussi bien la 
décision de l'Irak de faire cavalier 


les autres b 

fine solution négociée an Prés 

che-Orient. Dans ce cas, pourquoi 
J.-P. PÉRONCEL-HUGOZ. 


(Lire la suite page 8.) 





LA ROUMANIE, SPARTE DES BALKANS 


e certain et 
jaiait ETS souvent au centisl'rme Ar du pouvoir à 
Bvesrast. fels gont les thèmes Jéreloppés dans le premier 
arsicle d'une ençuête de Manuel Lucbert. 

Dans un second article, l'envoyé 
ra le point de la politique d'indépendance des dirigeants 


(Lire page 4) 
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Discorde dans le monde arabe LES < NEUF >» ET LA CRISE 





e La spéculation s'intensifie contre le dollar 
e Londres accepte un compromis sur le budget de la CEE. 


La spéculation à la baisse du doilar et à Ia bausse 
des monnaies fortes (deutschemark et franc sulsse) 


A Bnxelles, un accord est intervenu dens [a : 
matinée au consell européen sur le point le plus 
Higieux à Pordre du jour : la contribution des Etats 
membres au budget de 1 Communauté. (Page 5.) 

Au 1= Janvier, au leu de caïculer les contributions 
fondées sur les anciennes parllés au F.M.L, 
doivent utiliser les unités de compte fondées eur les 
permettra d'adapter ‘es 
finances de l'Europe à l'évolution survenue sur le 
merché des changes depuis cinq ans. Ce changement 


monnaies européennes, ce qui 


niques. 


N D 
ls Not appliqué}. 


aura pour effet d'augmenter la contribution des pays 
à monnaie faible, jusqu'à présent favorisés par l'ancien 
mode de calcul. C'est ce que retusaient 


les Britan- 


Mardi, M. Collaghan, premier ministre britannique, 
s’est rendu à l'ambassade de France où il a rencontré 
MM. Giscard d'Estaing et Schmidt Cette conversation 
a permis d'aboutir à un accord : la contribution bri- 
tannique passera de 12,5 %: à 16 "+ (au Lieu de 18 % 
ai le nouveau mode de calcul avait été intégralement 


Gilbert Mathieu analyse ci-dessous [a crise écono- 
mique de l'Occident, qui entrera en janvier dans sa 
cinquième année. 


Le pot au noir 


‘ On s’habitue à tout. Donc aussi 
à la crise économique de l'Occi- 
dent. Au point qu'une grande 
majorité de l'opinion — et sans 
doute des responsables politi- 
ques — n'a guère pris conscience 
de l'originalité de cette crise. Elle 
est pourtant la première du genre, 
les crises cycliques du dix-neu- 
vième siècle et de la première 
moîtié du vingtième siècle ne pou- 
vant pas lui Etre sérieusement 
comparées. 


Les crises, on en connaissait à 
peu près le profil la durée 





” mécontentement 








‘envoyé spécial du - Monde » 





par GILBERT MATHIEU 


moyenne et la fréquence : onze 
cycles entre 1820 et la guerre de 
1914, deux après (crises de 1920 
et 1929). Avec, à chaque fois. une 
dépression (faillites, chômage, 
baisse des prix et des salaires). 
faisant suite à une expansion de 
trois à cinq ans et précédant une 
reprise, d'abord dans les secteurs 
püotes (1), puis dans l'ensemble 
de l'activité. aboutissant au 
« boom » annoncisteur d'une rup- 
ture nouvelle. Les économistes se 
disputent depuis plus d'un siècle 
sur là responsabilité respective 
des diverses causes du phénomène 
et sur l'enchaînement de ses 
effets. Mais l'accord est à peu 
près général sur la description du 
process et les motifs de sa répé- 
on. 


Les experts gouvernementaux 
d'Occident croyaient si bien 


(1) Au fl du temps, la copstruc- 
des chemins de fer, 


joutrent 
ment ce rôle d'entraînement. 





Le vide 


Même s'il convient, à trols mois 
et demi des élections, de n'accuællilr 
les sondages d'opinion qu'avec de 
grandes réserves, comment ne pas 
relever leur actusHe concordance ? 
Quels que soient les gains présumés 
et les pertes annoncées, deux points 
en moins ici, trois points en plus 
là, ils disent tous ia même chose : 
que la gauche l'emporterait au pre- 
mier tour en pourcentage des voix, 
tandis que la majorité gagneralt le 
Second tour en nombre de sièges. 
Et c'est aussi ce pronostic qui fait 
à peu près l'unanimité en ce moment 
dans les milieux politiques, de la 
droite à {a gauche. 

< Après moi, a dit un jour de 
Gauils à propos de sa propre suc- 
cession, ce ne sera pas le vide, 
mais le trop-piein. » On serait tenté 
aujourd'hui, en l'adaptant, d'inverser 
la formule et de ea demander el 


ALAIN BESANCON 


Les origines 
intellectuelles 
au Léninisme 


JACQUES ELLUL 


Lesystème 


technicien 


LEON POLIAKOV 


L'Europe suicidaire 
1870-1933 


Histoire de l'antisémitisme 


CALMANN-LEVY 


par | 
PIERRE VIANSSON-PONTÉ 


« aprés de telles élections, ce ne 
sera pes le trop-plein, meis le vide ». 
Car déjà, Iorsqu'on regarde la scène 
politique, on ressent une singulière 
impressibn d'absence, d'évanescence, 
de vide. 

A droite, IS vide. 


Vide le néo-gauilisme rénové : il 
ne parvient pas à s'affirmer vral- 
ment malgré tout le mal que se donne 
M. Jacques Chirac. On est bien loin 
de l'ambition de + rassembler les 
Français » prociamée, il y a un an, 
lors de la fondation du mouvement. 
Au leu de rassembler éinon la 
France, au moins la majorité, le 
RPAR. le divise de plus en plus. 
Perçolt-on clairement, dans le public. 
que son seul objectif est de ramener 
le maire de Paris au pouvoir et de 
le mettre ensuite en mesure de 
briguer l'Elysée ? Ou faut-il} Incri- 
miner les « barons >», les demiers 
< gaullisies historiques » qui gro- 
gnent de plus en plus ouvertement 
contre leur président at qui, c'est 
nouveau, trouvent un regain d'au 
dience auprès des cadres et des 


- miltants du compsagnonnage ? En 


dramatisant une elmple demande 
d'audience adressée eu président 
de la République, M. Chirac montre 
bien qu'il n'entend pas apparaître 
comme un allié, encore moins 
comme un féal, mais comme le chet 
d'une force de pression et demain 
comme un rival. 

Vide le glscardisme qui ns réus- 
sit pas à s'imposer et doit perdre 
l'espoir de devenir = /a majorité de 
Ja meljoré ». Une allure dégagés, 
un langage moderne et parfois d'ap- 
parencs avancés devalent, croyait-on., 
accroître l'attrait qu'exerce normals- 
ment le pouvoir sur les nouveaux 
cadres, les meneurs d'opinion. Las! 
I n'en est rien. On n'ên veut pour 
preuve que la difficulté avec laquelle 
le P.R. recrute ses candidats pour 
mars prochain, des candidats jeunes 
st dynamiques s'entend, cer El no man- 
que pas de notables tout couturés 
des cicatrices de cent batallles per- 
dues. 

Vide le centre, mals c'est son 
destin dans un système où tout et 
d'abord le mode de scrutin, concourt 
à eon écrasement Chacun eaïit qu'il 


Hi faudra cholsir, et pour chacun 
le choix est déjà fait, si évident, el 
Inévitabie, que l'espolr méme de 
constituer une utile force d'appoint 
est illusoire, 

Bref, c'est une majorité si fatiguée, 
si usée, si mal à l'aise qu'elle est 
hors d'état de dire ce qu'elle ferait 
au lendemain d'élections qu'elle 
aurait gagnées. Ou plutôt elle n'a pas. 
besoin de le dire, on ne le sait que 
trop : elle continuerait à gérer tant 
bien que mal à la petite semaine, 
sans souffle et sans génie, toute à 
ses dérisoires querelles, en dissimu- 
lant sous un verbiage vaguement 
réformeteur des idées résolument 





conservatrices et, pour le reste, en 
tâchant de se préserver de l'impré- 
visible. 2 

fLire la suite page 11) 








connaître ces mécanismes qu'ils 
pensaient, depuis vingt ans, avoir 
mis au point les antidotes appro- 
priés : politiques anti-cycliques 
fondées sur une prévision de qua- 
lité, rôle actif des finances publi- 
ques et de l'action monétaire, 
pilotage adapté de la consomma- 
tion, de l'épargne et de l'investis- 
sement, alternance de freinages 
et de relances. La «croissance 
Sans crise» faisait même partie 
de la vitrine idéologique da capi- 
talisme, à l'intention des salariés 
et du tiers-monde, 


Las! La crise est revenue : 
dix-sept millions de chômeurs en 
Occident, quasi-stagnation (moins 
de 2% de croissance annuelle 
dans les pays de l'OCDE. contre 
55% naguère). déficits graves des 
paiements pour la plupart des na- 
tions. Pire : la crise se prolonge 
au point que, après quatre DÉS 
de difficultés chzcun sait main- 
tenant que la cinquème (1973) 
ne sera guère meilleure que les 
précédentes 1 


{Lire la suite page 41) 


AU JOUR LE JOUR 


ESPACE D'ASILE 


Avant mème .u’i y ait une 
Europe fédérale, la proposi- 
tion jaite par M. Giscard 
d'Estaing d'un espace judi- 
ciaire européen tend à créer 
en Europe ce qu'on appelle 
aœut Etais-Unis le crime 
Jédéral. 

Mais a-t-on songé à Tem- 
placer ce qui désormais dis- 
paraïira, et qu'Oni connu 
toutes les sociétés primitives, 
le lieu où l'homme pour- 
chassé, quelle que soit Fhor- 
reur de son crime, peut trou- 
ver un Tépil, En un mOi à 
créer un espace d'asile ? 


ROBERT ESCARPIT. 


ART PRIMITIF AU PALAIS D'ORSAY 


(rique et Océanie 


€ Dans tes copitoles d'Australie 
le prix maximum des objets d'ort 
sauvage recueillis au cours de vos 
voyages sera de un cinquième du 
prix de l'Hôtel des ventes da Paris ; 
dans les villages ou autres ports, 
un dixième... > C'était en 1929, et 
Pierre Loeb, marchand de tableaux 
parisien, proposait un contrat à son 
ami Jacques Viot, « poète sans édi- 
teur et sans emploi», qui aHait 
partir pour l'Océanie. 

Samedi 3 st lundi 5 décembre, 
on vendait, à l'Hôtel des ventes 
de Paris (étude Loudmer et Pou- 
lain, experts : MM Ratton et 
Schoeller), la collection Pierre Loeb, 
la collection Rasmussen (un autre 
grond marchand) et certaines piè- 
ces de la collection Eluard. Les prix 
ont changé, et les rigourauses con- 
ditions d'achat de Pierre Loeb n'ont 
pas été respectées. C'est que le 
public s'est peut-être, lui aussi, un 
peu transformé. «Dans les an- 
nées 20, confie M. Rafton, qui fut 
l'ami de Poul Eluard, à n'y avait 
que quelques personnes à g'intéres- 
ser à l'art primitif ; Helena Rubin- 
stein, Jacob Epstein, ont été pormi 
les premiers. » Les surréolistes eux- 
mêmes n'aimaient pas tout dans 


et André : Breton 


l'art primitif, 
parler de 


avouait sa difficulté à 
l'art africain. 

Aujourd'hui, lart sauvage est 
opprivoisé, il a su place dons les 
salons des gros industriels et des 
artistes à succès. [1 a perdu sa puis- 
sonce de scandale et acquis une 
cote : le produit total de 2,5 mit 
lions constitue un record pour une 
vente d'ort primitif dans la capi- 
tale. 

L'autre soir donc, un des grands 
marchands d'art moderne de Paris 
a payé 115 000 F un pogaga se- 
noufo (Côte-d'Ivoire), grand oiseau 
aux ailes auvertes dont le long bec 
fouisseur et fécondateur effleure un 
ventre énorme ; perpendiculaires au 
demi-cercle dessiné par .la courbe 
du bec et celle du ventre, les aïles 
forment un autre plan, mais rec- 
tonguiaire celui-là. Ce jeu de droi- 
tes et de courbes a de quoi séduire 
un amateur d'art moderne : El ins. 
pira les cubistes, le Picasso des 
« Demoiselles d'Avignon», ému 
per l'art africain, mais ignorant les 


. arts d'Océanie, connus trop tard. 


JEAN-MARIE GUILHAUME. 
(Lire la suite page 22.} 


























LES GRILLES DU TEMPS. 





Enérétiei ave Étienne Baulieu 
IL — La science n'est vraiment pas prête à prendre le pouvoir 


Etienne Baulieu, médecin et 
biologiste, interrogé ici par 
Marina Mollof, journaliste, : 
estime que le changement » En ce qui concerne la démo-. 
brutal et irréversible de la graphie, on ne comprend pes bien 
démographie mondiale, qui les raisons qui gouvernent ses 
conduira Anne dizaine de variations An Moyen Age, il 
milliards d'hommes en semble que les facteurs alimen- 
l'an 2020 (cinq fois plus qu'en taires et sanitaires aient été 
1930), est le phénomène le décisifs Il est d'autres paramé- 
plus important pour l'avenir tres à rechercher au niveau d'in- 
de l'espèce depuis des millé- teractions sociales à proprement 
naires. Il poursuit ici l'exa- pur et je trouve remarquables 
men des conséquences de les observations récentes reliant 
cette fantastique révolution. un phénomène sociologique à un 

© Si lon peut imputer dij- Mécanisme biologique . : 
Jérentes manifestations du » Des rats mâles sont condt- 
comportement social à des tionnés de telle sorte qu'ils soient 
processus biologiques, ‘qu'en inhibés soclalement selon une 
est-Ü de la proposition in- technique ad hoc Quand on les 
verse ? Y a-i-fl, par exemple, net au contact de jeunes femelles 
une edplication possible du impubères, et en comparant-avec 
Phénomène démographique par l'effet produit par des mâles nor- 
un mécanisme biologique, dans maux, on constate que la puberté 
la mesure où les évolutions du des rats est retardée et que le 
taux de jertilité des popula- ‘aux de fertilité de cette popu- 
tions restent iout à fait in- Jlatlon en est considérablement 
comprises ? . diminué. Le mécanisme par lequel 
— Les différentes modalités de les rats mâles ont influencé néga- 

l'almentation, qualitatives et tlvement la fertilité des femelles 
quantitatives, caractérisent Jes est.conntL Is produisent moins 
sociétés, entre autres facteurs de phéromones, substances chimi- 
raturellement, et on observe des ques présentes dans les .urines 
différences physiologiques chez les dont les émanations inhalées par 
horames qui y sont soumis filles les femelles accélèrent le dévelop- 
sont d'ailleurs réversibles avec pement pubertaire La diminu- 
de nouvelles conditions alimen- tion de ces phéromones est due 


. taires, ainsi qu'en témolgne l'épi- à la baisse de la production des 


démiplogie des maladies vascu- androgènes chez les rats brimés. 
laires eb cancéreuses. Lä puberté Ainsi peut-on décrire une suc- 
survient à un moment directe- cession d'événements sociaux, 
ment lié au développement de hormonaux et phéromonaux chez : 
la masse corporelle et dépend les rats mâles, qui retentissént 
donc aussi de l'alimentation. finalement au niveau physlologi- 
Bien entendu, il s'ensuit éven- que chez les femelles Faut-il 
tuellement des comportements extrapaler à toute société animale 
sexuels différents qui, à leur tour, ou humaine dans laquelle les 
influencent l'évolution sociale mâles seraient réprimés ? En tout 
Mais si la puberté comporte à cas, que les rats soient où non. 
Yévidence des changements hor- sexistes, on observe ici les consé- 
et morphologiques, 1! n'ÿ quences au niveau de ls 
a que. très peu d'études eur les‘ reproduction d'un 


sociologique via série Dr 
; une 
lectuelle, psychologique, etc. qu'ils ventions et en HR 


Dans 2 aies dal ren n'était pratiquement posable 
peut-ont :vraiment. apporter jusqu'à présent. 
i - © Dans la gamme des acti- . 
- vités humaines, quelle place 
‘* attribuez-vous . à la science, 
‘ qui semble être Le terrain de 
manœuvre privilégié de la’ 
raison ? 
— La'science est uns forme 
comportements des hommes ? d'expression de l'espèce humaine 
.— Absolument, et la -pretique au üiveau de la curiosité, tra- 


‘scientifique à un niveau « infé- duisant peut-être l'angoisse de 


mieux » selon la classification des connaître le dessous des cartes de 
sciences ne donne que- quelques la nature. C'est le besoin de 
Careers analytiques permettant connaître la matière, notre ma- 
généralisation en partie tière. Blen entendu. les dirigeants, 
arbitraire, que l'on extrapole au. les Etats, les [ntéräts matériels, 
problème « supérieur » de façon suscitent, accélèrent ou. freinent 
très aléatoire, Rien ne peut donc esion le cas l'activité sclentifi- 
remplacer l'observation directe que, mais celle-ci se déploie de 
des phénomènes humains, et l'on: fèçon aussi naturelle et proba- 
conçoit la difficulté de la tâche blement irrépressible : qe les les 
Je crois encore ici à la vertu des activités artistiques Les 
nombres, et donc à la possibilité SANS + PrO/SDnneIs à conbEe 
nouvelle d'accumuler des données tuent une toute petite frange de 
en très grand nombre grâce aux la population, comme les artistes. 
calculateurs électroniques. Bien Ils ne sont pas directement névese 
entendu, rien ne remplace les saires à la satisfaction lmimé- 
idées et l'imagination pour faire diate des besoins matériels, à la 
des découvertes, et les calcula- consommation ; ce délai entre 
teurs n'emmagasineront que les leur’ travail et l'utilisation des 
Talts qu'on leur demandera d'ins- résultats qui en découlent les 
crire, Cependant les comporte- marginalise 
ments humains et aæ fortiori » Je parle volëntiers des sclen- 
socio -bumains sont tellement tifiques et des artistes en mème, 
molti-factoriels que, l'absence temps : 
d'outils de caloul et d'inscription, tempérament ne sont pas dis- 










POUR VOS CADEAUX 
Offrez plus qu'une 
calculatrice 

Offrez une. 
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tincts, et l'on retrouve chez les 
uns et les autres le même -éven- 
tail de différences. Pasteur et 


Céramue se ressembiaient en a 
passionnant pour l'aspect expé- 
“mental de leurs trAvAUX, cher- 
chant à en formaliser les idées en 
se référant de façon Insistante à 
la nature 

» Claude Bernard n'aurait ja- 
mais fait. les expériences de 
Pasteur sur la génération spon- 
tanée de la vis En cela, il a eu 
raison dans la mesure où le rève 


ne recouvrait pas la réalité (à. poussés 


ce niveau) de la nature, mais 


‘et ne lé sera peut-être jamais. 


les émotions de cette recherche 
ont alors permis à Pasteur de 
Taire des déccouvertes qui sont 
peut-être les plus importantes de 
toute la blalagie jusqu'à présent. 
JEuversement, Pasteur ne nous a 
pas donné la méthode expéri- 
mentale qui a permis à tous les 
physiologistes de’ faire les pro- 
&rès que l'on seit depuis plus d'un 


» Cela dit, ne me faites pas 
dire que la science est le terrain 
de manœuvre privilégié de la 
rsison, Pour une grande part, 
elle est le fruit d'une certaine 
organisation des émotions, y com- 
pris dans les domaines les plus 
de la connaissance 
abetraite et de la recherche. 


scientifique 





Le peuvoir 


la eclence et ses applications du 


» La science elle-même est tou- 
Jours afondementales, et n'est 
que l'activité de. découverté de la 
nature, Le scientifique n'est pas 
un crésteitr, mais à la limite un 
métaphysicien à la poursuite du 
comment, à défaut du pourquoi 
Et L n'est au pouvoir d'aucun ré- 


» Les applications de la science 
sont affaire sociale pour une 


grande part, et, en y-regardant.: 


de près, que d'ambiguïté! Qui a 
prédit avant 1950 que l'hygiène, 
- au sens le plus global du terme, 
serait responsable de la transition 
démographique, alors qu'on en su- 
vait asses pour le prévoir «scien- 


tifiquement»? A défaut d'une 
‘ Impuilston politique, c’est l'amélia- 


ration de le condition féminine 
qui imposera la baisse de la nata- 
lité, siratégiquement . fondamen-- 
tale pour l'avenir de l'humanité. 
Dans ce cas, ni la sclence décou- 
vrant les mécanismes de la repro- 
duction ni les techniques de 
contraception qui en dérivent n'y 
peuvent beaucoup : - primauté au 
mouvement social . 

» Hn'y a, Je crois, pas de rela- 
tion de cause à effet entre les 
régimes socto-politiques « et les dé- 
couvertes sclentifiques. Les hom- 
mes politiques n'ont que des 
possibilités d'action trés précises, 
très limitées en fonction des ves- 
sources matérielles, énergétiques, 
démographiques et de .lorganisa- 
tion sociale du moment. La 
science est trés largement respon- 
sable des unes et: de l'autre, même 
si les rapports de cause À effet 
sont indirects et décalés dans le 
temps. Cela explique l'importance 
que s'accordent les scientifiques, 
et quon devrait leur reconnaitre 
Mais plus important que l'amour 
propre où la 
‘pose le problème de l'intervention 
du ne et de La politique 
dans le développement de la 


°°: @ Que représente le pouvoir 
scientifique par rapport au 
Pouvoir politique, le premier 
ayant volé au second son ca- 
récière sucré ? 
— Le pouvoir des hommes de 
science, mais c’est peut-être une 
vue tout à fait partiale des cho- 
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ses, vient de ce qu'ils ont les élé- 
ments méthodologiques pour être 
objectifs. ls n'ont aucune alter- 
native au respect de la matière. 
C'est le problème du découvreur, 
du marin qui trouve la passe pour 
.äler à l'abri : plus personne ne 
discute. Ne compte que ce que les 
autres confirment ou utilisent, et, 
par conséquent, on ne triche pas, 
on se critique tout le temps, on 
remet en doute les observations 
car, quelle que soit la branche, il 
n'en est pas qui n'admettent un 
pourcentage d'incertitude et/ou de 
subjectivité. Il est probable que 


© On pourrait peut-être 
remplacer Jimmy Carter par 
Jim Watson (1) ? 


— Certainement plus facilement 
que l'inverse. 

» Il n'y à cependant pas: d'évi- 
dence jusqu'à présent que les 
scientifiques soient directement 
aptes à gouverner les atfaires 
humaines, Le contraire est même 
probable. C'est en grande partie 
dû à l'insuffisance actuelle des ou- 


tils analytiques pour étudier et . 


a fortiori contrôler les phénomè- 
nes politiques et sociaux. Il Faut 
des moyens pour qu'une attitude 
sclentifique sait applicable avec 
succès. Cela viendra-t-il ou de- 
vra-t-on en rester à une approche 
“ homologues, c'est-à-dire : faite 
d'intuition giobele et de principes 
basés en partie sur la connals- 
sance de l’histoire des hommes et 
peut-être surtout sur des princi- 
pes philosophiques prédéterminés. 
D'ailleurs les hommes de Labora- 
toire pratiquent aussi cette espèce 
d'inclination intuitive, car ils 
n'ont pas toujours les instruments 
nécessaires au moment où 1! faut, 
et trés souvent les premières et 
décisives observations sont analy- 
tiquement insuffisantes. Pourtant 
seule la démonstration . solide, 
technique, en fait une pierre de 
12 connaissance, à 





. Psychologie 


langage un substitut à l'acte, 
substitut à lalle duquel il 


suite à La place du avelot est. 
le -lontatmr de La ctrilisa- 
É 6 


Sommes-nous suffisamment 
- Gétentifs au langage? Avons-. 
7ious vraiment 


7% . Conscience que 
le mépris de la formes'accom- . 


‘soumettre aux questions et. aux 


seule une très petite minorité en 
8 conscience, et que ceux qui sont 


. prendre conscience aux plus lar- 


» La sclence conditionne r'évolu- 
tion de l'humanité, la HnoeTA 

ble, l'énergie, la bombe a 
que, ete. En même temps elle 

n'est vraiment pas prèle à pren- 
dre le pouvoir, et peut-étre ne le 
sera-t-elle jamais du fait de son 
Intrinsèque tendance réduction- 


‘lue done pour son Propre 

compte. On dit le divorce entre 

celus qui sait, le savant, et 

celui qui exécute, le politique. 

— Pour l'esentiel, la sclence ne 
tient pas compte des besoins de la 
société Inversement, la société 
ne s'intéresse pas beaucoup à ce 
qu'on découvre de son temps, et de 
toute façon n'en tient pas compte 
pour une évolution raisonnée. 
Même si ses moyens dépendent 
de la société, la sclence est une 
puissance indépendante. Je sou- 
haîte qu'on lui invente une ex- 
pression démocratique. ne seralt- 
ce que pour en contrôler le bon 
usage le cas échéant. Je suis d'ail- 
leurs plutôt optimiste à cet égard. 


:. : © Jamais on n'entend un 
scientifique dire : je prends la 
parole cor Jai quelque Chose 
d'imporiant à dire. N'y a-t-ü 
pas une aititude quelque peu 
drresponsable à l'égard de la 
sociètè? Pourquoi ny at-il 
pas de débats télévisés entre 
scientifiques ? Sont-Îls tous 
d'accord entre eux? 


— Le cercle des scientifiques a 
probablement tort de regarder 
avec suspicion ceux de ses mem 
bres qui prennent la parole et 
essaient d'expliquer de façon 
compréhensible. Il faut dire que 





peu fanilers de leurs problèmes, 
les chercheurs effacent les débats, 
les controverses, et, par consé- 
quent, l'image qu'ils donnent 
d'eux est au bout du compte 
faussée. Comme vous le voyez on 
: dans un véritable cercle vi- 
eux. 


» Les intellectuels de notre 80- 
clété n'ont généralement pas à se 
jüstifier comme les hommes polt- 
tiques ou les hommes d'affaires. 
Je crois les scientifiques prêts à se 


critiques de £ous, si cela indique 
que la société s'occupe enfin d'un 
des paramètres les plus impor 
tants de son destin. 


@ Etienne Baulieu, qu'est-ce 
qui vous inquiète le plus dans 
l'avenir de l'homme ? 


— I y e maintenant une ques- 
tion de délai, et {1 faut accepter 
les dix mililarüs d'individus et la 
nécessité de s'organiser pour sur- 
vivre et, si possible, être heureux. 
Les hommes semblent avoir réussi 
à utiliser leur cerveau pour exa- 
miner, quelquefois. comprendre, et 
même roaitriser en partle l& ma- 
tière dont 1s sont partie prenante. 
La prochaine étape urgente est 
qü'ils portent attention et com- 
prennent mieux, comprennent 
sscientifiquement » leur compor- 
tement culturel et social. non pas 
par la physique et la biologie, 
mais avec la physique et la biolo- 
ge. Ce qu m'inquiète c'est que 











au pouvoir ne se sentent pas con- 
cernés. Pourtant, s“1s l'étalent, leg 
‘instruments sont Là pour en faire 








ges masses. Le voudront-ils ? 
FIN 


Propos recueillis par 
MARINA MOLLOF. : 











Nous n'existons que par 
discours des autres el 51 
Tôle du payciuatre est n1 détel 
mMinant, cela tient non seul 
. ment au pouvoir at au savû 
qui sont les siens, mais auss 
mais surtout, au fait Qu'i di 
206€ d'un langage qui Lui pet 
met d'invalider autrus. E 
eftet, dés le moment où 1e Pay 
tient se trouve classé dans As 
nosographie, il quilte La PO. 
tion de sujet à qui on pal 
pour devenir l'objet dont 0 
Parle et dont on dispose. 


paÿne du mépris de la pensee 
ei que le respect de la langue 

est d'adord une question de 
morale ? 


René Char observait que Le 
véfitable poète se reconratt à 
la quantité de pages inngnt- 
Jianles qu'l n'étrit pus. Et 
est vres que plus d'un — mas 
c'est loujours d'un uautrex 
bien entendu qu'ü s'agn — 
écrit parce qu'Z n'a pas assez 
de. caractère Pour ne pus 
‘écrire. 






esf nue 
par THIERRY 
DE BEAUCE (à) 


À philosophie d'aujourdhyg 
] s'éloigne du raisonn 


a sa manlère d'abofder-Ig 
politique et de nourrir son epé. 
riencs non pas des séries du 
pasaé, mais des circonstances dy 
présent. Elle n'offre nl eclence . 
ni système {dont elle conteste 4 
même ïa notion de maîtresse 
pensée), mais commentare « : se 
essai sur les mœurs et Ies pre ù oo + 
tiques du temps. Précis de dé «+ à 
composition, elle révèle le su 
Interstices, les Insufflsances, ls 
détours, ls mode enfermé -de 
logiques, l'archéofogie de 
savoirs recomposés, Elle défs 
et ne propose plus. 

Nous sommes au temps de 
catégories Infimes, des connak 
sances locallsées, des structure 
multiples et paradoxalement d 
relativisme absolu. Mäme l'ama . 
se brise en fragments de dt 
cours. Est-ce démission ou t 
reur, Ou confusion de trop d'hi 
toires enchevètrées dont l'ur 
dément l'autre et ne s'en rem 





















































pas ? josse etat 
La pessimisme est le dogn* — “” _ 
esquissé et la raison ultime : a PRES à. $ 









ce nouveau désordre volontait: 
Le libéralisme érigeait au moi ce Fri 
la liberté en principe et en f-. 
de son absolu. Mals ict &°. 
couls et tout recommence, 
présocratiques rejoignent étre 
gement un idéellsme si éssent 
qu'il récuse son Incarnatic 
celui des néo-platoniciens - à 
des plotiniens scolastiques. CE 
eborde aussi Schopenhauer Fete ON 
Nietzsche. l’autre sulfureux de : PNA 
pensée allemande, et avec D- an 
toïevski l'au-delà des myatiqt: : 5 Et, 
désespérées. 4 % as 
Puisque aucune valéur n, | : 2 Dh 
cepte d'être partagée, . puise 
ni pouvoir ni utople ne justii ; ges LE - 
un ordre da rêve ou ds‘ras A TT 
à chacun pour soi quand D: _- : 2 
n'est plus pour tous. Le 8001 
moléculaire retrouve les.urge 
du Moyen Age, à l'origine 
éodalités défensives. 
Que proposer dans cette —- 
bandade sinon la vle sol: x : je S 
l'amateurisme passionné, ‘ # 


structures "en FE = Fe 5 9 | 
groupes qui ss suffisent de CT. 8 
:Priment exige use 


suis. agents de ln € 














































































‘ques (selon l'expression de { 
tar) d'un réformisme conc 
crèches, comités de qua 
écologie, autogestion. A l'int 
tion technologique et écor 
que de la modernité ré 
comme par dérision nostalç 
l'atomisation ou la margin: 
tlon du politique. Le 
Au-delà vient l'anarchie € : 
daire de volsinages sans sc 
rité. Au-delà vient le terror . LS de RL Fe 
qui propose, sans déceler a : : è : 5 
avenir, sa solution çata © à 
phique. L :  — 
Au-delà encore s'installent : * . 
régimes politiques dépouillé, : 
leurs prétextes idéologie ce AE; 
L'Afrique d'Amin Dada et-" … - portes DE 
l'empereur Bokassa n'évoi: È . : 
même plus l'espérance amb 
du socialisme ou du réveil. 
peuples. L'Argentine de Videt ‘”."-., 
fait plus référence à 
croisade occidentale. La 
après l'URS.S. ce retire 
compétition  idéolagique. | 
soclal-démocraties su conts 
de gérer un présent qu' 
n'imaginent même plus. 1 
démocralies sa confondent. : 
méthode d'une prospél 
qu'elles ne sont plus capt, 
d'essurer et leurs libertés 88 
glent dans l'inflme ou 
l'anacdotique. 
Aujourd'hui que l'on sin 
faire une phiiosophie da : a £ à 
éésarrot, dénoncer, d'un € et . à. © 
l'Etat, le principe du pou PROS Pet LE 
les systèmes, [4 généalogle a $ ’ L ed . 
cultures, l'utopie, revient Le : jar ee : 
férer — quoi qu'on dise - ee TE Lo 
laisser-faire, puis la ruse if Bai a me 
































































































Abandonné à lukmw 
Fhomme ne 6'y suffit pas. 
tout dans ca monde balayé, hi 
cette érosion des rêves, la Rs 
est nue. 








{*) Consellier cuitureLl 






























ROLAND JACCARD- 








Madrid. — La Catalogne pos- 
ide, depuis le lundi 5 décembre 
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vurs desquelles les socialistes 
af semblé près de La rupture, le 
résident de la Généralité, M. Jo- 
‘D Tarradellas, à annoncé la 
xaposition du conseil exécutif 
- di gouvernera les quatre pro- 
nces catalanes pendant l'étape 
ansitoire qui précédera l'actroi 
un statut définitif d'autonomie. 
Douze conseillers ont été nom- 
ës : cinq d'entre eux sont des 
nseillers politiques sans porte- 
uille, sept autres sont des tech- 
ciens. Les représentants des 
“atre  députations provinciales 
d doivent compléter lé gouver- 
ment seront désignés après les 

ions municipales, quand les 
putations auront acquis un 
ractère 


feuilles qu'il 
en accorder au 


es dirigeants du parti socia- 
3 unifié de Catelogne, la 
nche catalane du parti com- 
iste, affirment qu'ils feront 
: pour réussir leur collabora- 
. avec les socialistes aux côtés 
‘ autres membres du conseil. 
périence montrera si cette 
.abitation est possible alors 
ve äàpre rivalité oppose 
ellement, au niveau national, 
ærti de M. Santiago Carrillo 
Tque ex spadienie qui y st 

que qui y son 
‘whés. En outre, elle permet- 
-de voir si le gouvernement 
« concentration nationale », 
.indé avec e à Ma- 
par M Carrillo, est bien la 
:ule a mieux adaptée aux 
“utés de tous ordres que 
ait actuellement j'Espagne. 
. Je aide vraiment, comme le 
ant les communistes, à conso- 
- la démocratie, il y a des 
‘ces pour qu'elle soit imitée 
.. d'autres régions d'Espagne. 


ndres. — Par 158 voix contre 
les Communes ont imposé au 
ernement de modifier la 
re de l'enquête décidée par 

ésastreuses 


à 
wions de l'institution finan- 

semi-officielle dite des 
anis de In couronne ». Des 
‘és des deux partis ont été 
convaincus par les arguments 
îme Hart, ministre de la 
ration, selon laquelle une 
te privée serait plus rapide 
E efficace qu'un tribunal 


Ææ coalition de parlemen- 
conservateurs et travaill- 
a trouvé un allié inattendu 
“ Harold Wilson, qui à sou- 
qu'une enquête privée serait 
sblement suspecte à l'opi- 
ublique. Une commission 
te n'aurait pas le pouvoir 
*e comparaître des tèmoins 
siger de l'administration et 
nues la communication de 
ents confidentiels. Certains 
tt tentés de conclure que le 
nement voudrait étouffer 
Andale dans lequel plus de 
illons de livres de fonds 
ont été paspillés par la 
de fonctionnaires négli- 
incompétents et parfois 
pus 


iermudes 





ZALME régnait lundi soir 
cembre dans la capitale 
Bermudes, colonie de la 
onne britannique, après 
vée de deux cent soixante 
ers marins britanniques, 
‘_s rétablir l'ordre après des 
- ites. La durée du couvTe- 
2 été réduite, et le gou- 
2ment de Londres envisage 
envoyer à leur base de 
rt ce mardi quatre-vingts 
ts britanniques arrivés 
nche de Belize (l'ancien 
duras britannique. — 
P. AP.) 





tairs-Unis 


LS DU DISSIDENT SO- 
IQUE VLADIMIR SLE- 
8 été reçu lundi 5 dé- 
re à la Maison Blanche 
Æ Mark Slegel. que 
illers tiques du 5 
: are. M. Aïexander 





De notre correspondant 


départ, et plus que ceux-ci n'en 
espéralent ti y a encore deux mois 
Quatre conseillers socialistes et 
deux communistes vont en effet 
eléger aux côtés de six représen- 
tants du centre et de la droite 
libérale. Ces pourcentages don- 
nent aux deux partis marxistes 
une représentation supérieure à 
celle qu'ils avaient obtenue aux 
élections du 15 in puisqu'ils 
avaient totalisé alors environ 
46 % des voix 

Plus encore chez les commu- 
nistes que chez les socialistes, on 
souligne le caractère exemplaire 
du conseil exécutif qui vient 
d'être constitué à Barcelone 
Celui-ci sera en effet le seul gou- 
vernement d'union nationale exis- 
tant en Europe. I est certes en- 
core dépourvu de compétence, 
mails deux commissions mixtes 
sont chargées de transférer aux 
conseillers de la Généralité cer- 
tains des pouvoirs exercés actuel- 
lement par Madrid ou par l'ad- 
ministration régionale mise en 
place sous le franquisme. 


La cohabitation 
des socialistes et des communistes 


AL Tarradellas a affirmé lundi 
qu'il avait formé son conseil 
conformément aux accords 
conclus avec les divers partis à 
Perpignan le 28 septembre, la 
veille du rétablissement de la 
Généralité. En fait, la composi- 
tion de ce conseil révèle que les 
hommes politiques catalans ont 
habilement négocié ces derniers 
mois, pour contre-balancer par 
leur présence la Généralité « pré- 
sidentialiste » que l'histoire, et 
aussi les manœuvres de M Sua- 
rez, semblaient leur imposer. 

Les dirigeants des principales 
formations cetälanes, MM Ra- 
ventos et r, de 13 coalition 
socialiste ; tierrez, secrétaire 
énéral des communistes cata- 

ns: Pujol du Pacte démocra- 
tique, et Sentis, de l'Union du 
centre démocratique, vont former. 
en effet, au sein du gouvernement 
provisoire catalan, une sorte de 
conseil politique qui aura une 


. double fonction : il donnera à un 





. Tarradellas a fait une large place à la gauche 


président qui a vécu trente-huit 
ans en exil l'autorité nécessaire 


avec lui la responsabilité du 


pouvoir. 


Les dirigeants politiques cata- 
lans ont obtenu en outre que 
M Tarradellss se fasse violence 
et constitue plus vite qu'il ne 
le désirait un souvernement pro- 
visoire. Alors que le président 
voulait choisir sept techniciens 
apolitiques, les dirigeants des 
partis l'ont convaincu que, là 
aussi, Î devrait se conformer aux 
résullats électoraux du 15 juin 
et chercher dans leurs rangs les 

écessaires. 


Les négociations ont buté pen- 


dant plusieurs jours sur le choix 
du conseiller de la culture. chargé 
également de l'éducation Les 


socialistes voulaient imposer un 


de leurs candidats, mais M Tarra- 
dellas et les formations du centre. 
favorables à l'enseignement privé. 


ont repoussé l'idée qu'un tel 
poste puisse ëtre confié à un 
« marxiste ». Les partisans de 
M. Raventos ont finalement cédé 


sur ce point. contre la promesse 


que la neutralité serait respectée 
dans un domaine, l'enseignement. 
où se jouera en bonne partie 
lavenir de la culture et de ln 
conscience catelanes. 

Les socialistes ont également 
abandonné le portefeuille de l'éco- 
nomie. qu'ils revendiquaient. à un 
membre de l'Union dn centre. 
Cette autre concession leur a per- 
mis d'obtenir quatre sières au sein 
du conseil, ce qui a provoqué 
d’autres polémiques. Les exigences 
socialistes semblent déjà avoir 
repoussé vers ls droite un homme 
comme M. Trias Farges, allié de 
M Jordi Pujol au sein de la 
coalition du Pacte démocratique. 
Les communistes se sont montrés 

lus souples : {ls ne se sont pas 

ttus pour des portefeuilles Plus 
que leurs partenaires de gauche, 
is semblent conscients, en effet, 
qu'un trop grand appétit de pou- 
vokr pourrait effrayer ls bour- 
geoisie catalane et ne serait pas 
toléré, compte tenu du rapport 
des forces en « Nous 
voulons un iront ocratique, 
disent-ils. non un front popu- 
laire. » L'eurocommunisme de 
M. Santiago Carrillo va trouver sa 
première application à Barcelone. 


CHARLES VANHECKE. 


Grande-Bretagne 


De notre correspondant 


Le vote des Communes repré- 
sente un mouvement de révolte 
contre les étais-majors des partis 
et contre les fonctionnaires de 
Whitenall 

A dire vrai le rapport publié 
la semaine passée ne révèle qu'un 
ou deux cas mineurs de COïrTup- 
tion sous la forme de pièces d'ar- 
genterie offertes à de hauts fonc- 
tionnaires par des dirigeants de 
sociétés privées à l'appui de leur 
demande de prèts. L'affaire n'en 
reste pas moins grate dans ia 
mesure où elle met en évidence 
l'incompétence et la négligence de 
l'administration, et notamment 
des départements ministériels 
ayant la responsabilité des 
« agents de la courom ». En 
fait. cette responsabilité n'a 
jemais été clairement déi-nie. Un 
des points essentiels du pro- 
gramme de réforme plusieurs fois 
envisagé, mals jamais ris à exé- 
cation. était justement d'étabur 
de quel ministère dépendrait 
certe institution qui s'est dévelop- 
pée dans le secret des limbes 
administratifs. 

Pendant des années, les « agents 
de le couronne » ont servi les 
intérêts de l'empire, puis du 





A TRAVERS LE MONDE 


Slepak a évoqué le cas de son 

père qui. depuis huit ans, 

tente, sans succès, d'obtenir un 

visa pour quitter l'URSS. — 
14 Pi. 


italie 





@ LE CHANCELIER HELMUT 
SCHMIDT ET M GIULIO 
ANDREOTII, président du 
conseil italien, se rencontre- 
ront à Vérone le 1°" décembre. 
Primitivement fixé au mois 
d'août, cet entretien avait été 
reporté à la suite de l'évasion 
de l'hôpital militaire de Rome 
du criminel de guerre Herbert 
Keppler. — (A-F.P.) 


Panama 





Es iden: Ne NÉ à 
JOS, pré t du 
aboll Fendredt 2% décembre deux 
décrets qui restreignaient no 


Commonwealth. en accomplissant 
de nombreuses opérations de ges- 
tion et d'investissement pour Je 
compte et au bénéfice des nom- 
breux gouvernements politique- 
ment et économiquement ee ln 
Malheureusemen 


partir de 1970. 1 “on se 
L le 1970. l'organisation se 
lanca dans des affaires finan- 


Ca 
cières immobilières bhasardeuses 
avec des compagnies privées 6pé- 


culant sur gn boom immobilier de . 


courte durée. Après des refus 
bancaires, des compagnies abtin- 
rent de la part de fonctionnaires 
sans expérience des « agents de 
La couronne » des prèts qui ne 
furent jamais remboursés, D'où 
l'ampleur des pertes financières 
que le contribuable aura finale- 
ment à supporter. 


Au-delà de l'irresponsabilité, du 
manque d'expérience, de la can- 
deur ou de la mégelomanje des 
fonctionnaires tra: t pour 
les « agents de la couronne », le 
rapport officiel met en évidence 
le mauvais fonctionnement de la 
bureaucratie, les défaillances de 
l'administration. 

Ainsi jusqu'en 197L La tréso- 
rerle, à Savoir le ministère des 
finances. la Banque d'Angleterre 





tarmment le droit de réunion, a 
annoncé samedi le jaurnal pro- 
gouvernemental Matutlino. Le 
12 novembre, il avait promis à 
des sénateurs américains qu'il 
mettrait fin à la dictature 
militaire si le Sénat américain 
Tatifiait le traité sur le canal 
de Panama. L'un des deux 
décrets autorisait le pouvèrne- 
ment à juger sommairement 
toute personne suspecte de 
Subversion, l'autre Interdisait 
les rassemblements Importants 
mr je capitale et à Colon. — 


République fédérale 
d'Allemagne 


@ LE CHANCELIER BRANDT 
aurait été amené à démission- 
ner le 6 mai 1974 parce que 
l'agitation de sa vie privée le 
rendait vulnérabls au chan- 
tage de Günter Guillaume, son 
collaborateur direct, espion au 
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étranger 


CONSTITUTION DU GOUVERNEMENT RÉGIONAL DE CATALOGNE 


Les membres du conseil exécutif 


Le conseil exécutif catalan, 
formé à l'issue des négocia- 
tions entre le président de 

. la Généralité, M. Josep Tar- 

radellas, et. les différents 
partis catalans représentés 
au Parlement espagnol à la 
suite des élections du 15 juin 
dernier, comporte cinq 
conseillers politiques sans 
portefeuille et sept conseil- 
lers techniques. : 


Conseillers politiques 


sans portefeuille 


OMJOAN RAVENTOS.— Agé 
de cinquante ans, dirigeant du 
parti socialiste de Catalogne. 
M Reventos est entré 1949 
dans le Mouvement socialiste de 
Caatalogne. Il a été chassé de la 
chaire qu'il occupait à la faculté 
de droit de Barcelone et 
Sisie D à partielpé activement 

ü & vement 
à la création de l'Assemblée de 

e et du Conseil des forces 
politiques, deux orgenismes clan- 
destins constitués pour revendi- 
quer le rétablissement de l'auto- 
nomie. Il a été élu le 15 juin 


.dernier député de la coalition 


formée son parti avec la 
fédération € catalane du parti 50- 
cialiste ouvrier (PS.OE.). 
© 2L JOSEP MARIA TRIGI- 
NER. — Agé de trente-trois ans, 
“mécanicien, premier secrétalre de 
la fédération catalane du parti 
soclaliste ouvrier. Militant depuis 
196%, il a appartenu à la direction 
Tédérale des Jeunesses socialistes 
avant de participer à la création 
de l'Assemblée de Catalogne. 
© M JORDI PUJOL. — Agé 
de cuarante spé ans, banquier, 
dirigeant de nverpence MO- 
national: 


cretique. Militant liste dès 
l'âge de selze ans, il à cristallisé 
pendant longtem autour de 


rimé le régime franquiste. 
Fe Foie : une mans 


près a! = 
D en EE 
chanté, é 





| Le Parlement exige une enquête publique 
sur les <agents de lu couronne > 


et le ministère de l'aide à l'étran- 
ger (équivalent du ministère 
français de ia coopération). mis 
au courant d'une manière ou 
d'une autre des opérations dou- 
teuses se bornèrent À 

leur préoccupation et à donner 
des avertissements. Mais personne 
n'entreprit une démarche posi- 
tive pour défendre l'argent du 
contribuable, En outre. le minis- 
tre de la coopération, Conserva- 
teur, é° jee pas utile à l'épo- 
que publier un premier rap- 
port d'enquête ni d'informer ‘: 
Parlement. 

Le Parlement ne manifesta pas 
non plus un zèle puis- 
qu'en 1974 une commission par- 
lementaire décida de suspenûre 
son enquête Malheureusement, 
en décembre de cëtte même 
année, les «agents de la cou- 
ronne» seffondrèrent en même 
temps que l'immobilier et deman- 
dèrent 85 millions de livres au 
gouvernement pour éviter la fail- 
lite. Seule In presse avait depuis 
longtemps attiré l'attention du 
public sur les activités spéculatives 
de l'institution, mais ces articles, 
notamment dans le Sunday Times 
et le Guardian, furent ignorés 
par les «mandarins» de White- 


HENRI PIERRE, 


service de la RD.A Telle est 
la thèse exposée dans ses 
Mémoires par M Günther 
Nollau, ancien chef de l'Office 
fédéral pour la protection de 
le Constitution. — fCorresp.) 


République 
Sud-Africaine 


@ L'ÉVÈQUE ANGLICAN de 
Johannesburg, le Révérend Ti- 
mothy Bavir; a accusé, dans 
un communiqué publié lundi 
5 décembre, le gouvernement 
po Rene el ï LL 
dans la cité africaine de Bo- 
weto de deux prêtres anglicans 
noirs, l'évêque a déc! qu'i 
Était « dijficlle de ne pas réa- 
gir avec colère, haine, amer- 
tume et désespoir lorsque lg 
première cClion d'un gouver- 
nement nou: t élu est 
ds persécuter VFEgise de 
Dieu », — (AFP.) 





s'est allié avec la Gauche démo- 
cratique de M Trias Fargas au 
sein du Pacte démocratique pour 
sé présenter aux élections du 
15 juin. Il est député au Parle- 
ment espagnol. 

@ M ANTONI GUTIERREZ. 
&gé de quarante-huit ans, mêde- 
cin, secrétaire général du parti 
socialiste uniflé de Catalogne 
(P.S.U.C. communiste), incarcéré 
à plusieurs reprises pour son 
activilé au sein du P&U.C., au- 
quel, ls adbéré on 390 (1 a 
.passé trois a prison 
Burgos). il vient de succéder à 
M Lopez Raimundo au secréta- 
tiat général de sa formation. Il 
passe Par un dirigeant dur, et 
pour l'une des Inftelligences les 
plus brillantes du parti commu- 
nistes espagnol 


© M CARLOS SENTIS Agé 
de soixane-six ans, journaliste, 
député de l'Union du centre dé- 
mocratique. Pendant Ia guerre 
civile, il a combattu en Catalo- 
gne aux côtés des troupes fran- 
quistes. Il a‘été correspondant de 
presse pendant plusieurs années, 
d'abord en France, puis à Lon- 
dres et à Alger, où Î a suivi les 
feur de l'agence de preme EF R. 

agence presse 

-puis de Radio-Barclone en 
1974, directeur au ministère de 
l'information sous le - premier 
gouvernement de la monarchie, 
considéré comme un libéra] sous 
le franquisme qu'il a abandonné 
dans les dernières années du ré- 
gime, FE sontripus none au 
retour en ogne sep 
Tarradellas. 


Conseillers techniques 
Intérieur : M FREDERIC RA- 


avocat, collaborateur de M. Tar- 
radellas dans les gouvernements 
de là premiére éralité pese 
dant la guerre civile, exilé en 
France pendant trois ans, promo- 
teur de cours de langue catalane. 
Nommé en 1976 représentant de 





=. Après la mot | 
“d'un syndicaliste 


L'ATMOSPHÈRE RESTE TENDUE 
EN ANDALOUSE 


Molrga (AF.P. AP). — Selze 


AL  Tarradellas Caïlalogne, 
4 a exercé cette fonction jusqu'au 
retour du président de 18 Généra- 


Uté. 

Economie et finances : 
M. JOAN JOSEP FOLCHI, trente 
ans, avocat, membre de l'Union 
du centre démocratique (U C.D.). 
Professeur de droit international, 
il exerce à Tarragone où il est 
peurtare provincial de son 


Culture : M PERE PI- 
SUNYER, 


ans, bsn- 
quier, membre de la gauche dé- 
motratique. Après avoir combattu 
dans les rangs républicains pen- 
dant la guerre civile, 1 a véen 
vingt-buit ans en exil, d'abord au 
Venezuela puis aux Etats-Unis. 
Il travaille dans la même banque 
que M Trias Fargas dirigeant de 
l'Esquerra Democratica (gauche 
démocratique) à laquelle 1 à 
adhéré avant les élections. 

Santé et assistance sociale : 
M. RAMON ESPASA, trente-sept 
ans, chirurgien, membre du 
“PSU.C. depuis 1968, auteur de 
plusieurs ouvrages sur la santé 


Politique territoriale et travaux 
publics . M NARCIS SERRA, 
trente-quatre ans, professeur de 
théorie économique à l'université 
autonome de Barcelone, d'abord 
militant du Front ouvrier cata- 
lan avant d'entrer au parti 50- 
cialiste de Catalogne, dont il est 
secrétaire, spécialiste des pro- 
blèmes économiques, 

Agriculture : M JOSEP ROIG, 
soixante ans, agriculteur, mem- 
bre de la uche républicaine 
(Esquerra ablicana}, officier 
de larmée républicaine, exilé 
pendant meuf ans en France, 
président de coopérative en Ca- 

logne, 1] appartient à la même 
formation que M. Tarradellas. 

Travail : M Joan CODINA, 
cinquante ans, métallurgiste, se 
métallique de FOUT (ya 
: le LT. (syndi- 
cat socialiste) de Catalogne. 


C. v. 





| MM. MITTERRAND ET GONZALEZ 


 ONT. PARTICIPÉ 
A UN MEETING COMMUN 
A PARIS 


MM. François Mitterran Je 
mier secrétaire du parti scctalnn, 
et Felipe Gonsalez, secrétaire 


personnes ont éfé blessées, dont gnéral eu partt socialiste ouvrier 


deux policiers, au cours d'inci- 


dents qui ont eu lieu lundi soir] CiPé. 


(PSOEËEX. ont parti- 
dimanche soir 4 décembre. 


P à un meeting commun organisé 
Ddrertre à MAR RDS les À la Mutualité à Paris Tous 


bSÈQUES 


Caperros. Ce multant des commis | dx ont affirmé les liens de soli- 


sions ouvrières (syndicat de ten- 
dance communiste) avait été tué 
dimanche lors d'une manifesta.- 
tion en faveur de l'autonomie de 
l'Andalousie (le Monde du 6 dé- 
cerabre). Le gouverneur civil de 

Malaga a estimé dans un commu- 
niqué que les incidents consécu- 
tifs aux obsèques du jeune 
mu ce de graves dégâts dans 

Le. 

. M. Francisco Cabes Lones, pré- 
sident de l'Assemblée provinciale 
andalouse, qui avaif interdit 
dimanche de hisser le drapeau 

1, " a sait POvonué le 

gnol.. ce qui æ 
mécontentement des manifestants 
sonomses a démi ir 
annonce l'agence presse Ci 
l'atmosphère reste tendue à 
Malaga. où aucun jouinal n'a 
paru ce mardi et où d'importan: 
renforts de gardes civils ont été 
acheminés. 





© M. Müos Minich, ministre 
yougosiave des affaires ébran- 
gères, est arrivé lundi soir 5 d6- 
cembre, à Madrid. pour une visite 
officielle de trois jours en Espa- 
gne. L'Espagne et la Yougoslavie 
Ont établi des relations diploma- 
tiques en janvier dernier. — 
(Reuter) : 


Lou Andreas-Salomé 








darité et d'amitié qui unissent 
1 

uant la situation française 
a RERO & Aotamient 
déclaré : «a Pour la première Jois 
depuis le Front populaire, on saïl 
dons toute ‘la France que les 
socialisies sont en mesure de 


homme | S0uverner, dans le cadre du 


contrat qu'üs ont souscrif avec 
leurs alliés de la gauche. Ils 
regretient de le voir déchiré par 
d'autres camarüdes, qui Ont 
perdu le sens des nécessités de 
Phistoire. s M. Mitterrand x 
appelé les Français À « s'unir 
autour du i socalrste », et il 
a re Se none « la 
Taison par l'emporter :. 
Pour sa M Gonzalez a 
rappelé que s le PSOLX. est, 
avec 34 % des voix aux dernières 
élections, le premier parti d'Es- 
pagne, il n'est pas encore en me- 
sure de constituer un gouverne- 
ment, Le dirigeant socialiste 
espagnol a souligné la nécessité, 
pour sa formation, de développer 
son implantation locale. 





© L'écrouin espuagnoi Dario 
Flores vient de mourir à Madrid 
à l'âge de solxante-huit ans 
Dario Flores avait obtenu en 
1949 le prix Cisneros pour une 
biographie du cardinal Cisneros. 





VIE 


Nierssche, 
Rilke, 


Freud... 








re 
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EUROPE 
LA ROUMANIE, SPARTE DES BALKANS 


LL — Essor économique et centralisme excessif 
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celle-— record — de l'an dernier des prévisions. Un effort parti- : : les raisons t poussé à ce 
€0 millions de tonnes), mais des cuker est annoncé pour l'année ‘mesure le cet été et s'étaleront en qu ou LS 
réserves ont été constituées. A en plan -de Van prochain tient ce- se Une autre série ; 
juger par les vitrines des maga- L'activité du commerce dant :da compte des, de relévexients a 
sins, tout au moins à Bucarest, rieur est menée avec prudence. ins des consommateurs : les da février 1979. Au total, 
et les témoignages de résidents, La. est l'un, des pAys de revenus. de la vont aug- pendant la durée du quinquennat, 
F'approvisiannement paraît s'être l'Est es moins endel vis menier plus rapidement (+79 %) les salaires tront en décrets présidentiels 
amé depuis la crise de l'au- de. l'Occident. Les marchés du que cette année (4.61 %). Le moyenne de 80 % au lieu des Où du Cons Bu Qui en ré” 
tomne 1875, qu avait nécessité tlérs-monde sont tématique- volume du commerce de détail 20 7 initialement sidé par M. Ceausescu) s tir. Ce ne perdra jas 
des mesures d'urgence. Co résul- ent prospectés, les ts de et des prestations de services conférence nationäle de- dement installée. Elle LUE sliôt an réputation de «Sparte de 
tat a été grâce, notam- ‘ Bucarest ne 6e faisant d'il- progresse également de façon mt entériner La décision de ‘Lerfoïs à des situetions incom- Balkanss. 
ment. à une réduction des expor- lusions sur leur capacité d'accroi- assez nette C'est pour une part réduire ed Renan poeme ons OO Ÿ 
tations Des tre beaucoup leurs ventes dans les conséquence d'augmen du 1e" janvier prochain'la durée manière dont a été adopté récem- 






ouvertement reconnues, subsistent : pays de l'Ouest. Le cas des échan- % salaires qui ont. CORMERRE de ls semaine de travail de Dent le nouvel L re Prochain article : . 
| er | LA QUÊTE CONSTANTE. : 
.DE Re 
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phees, Samas, solarium, Rays 
SANS Y ÊTRE BE NET 
Eenselonés vous mrder euprés dur 
MAIRE DE | peu EenE 
Profiter" à émet de un oître ïle Vo les dl 
le 
008 Echats réchoniels a Re immédiate da 


_ surune sélection || = DÉPARORE 
de manteaux et vestes de ibérati Li 












marqués d’un point rouge : : 





: À ü ( | CE ae 
"AFFAIRE ALLEMANDE 


| vison, rat d'Amérique, renard, loup, marmotte, murmel, zorinos, 
; “ Dre SUCRE ARR S 


-ragondin, astrakan, pattes: d'astrakän, ee 


jusqu’au 14 décembre 


“fourreur signataire de la chàrte de la fourrure française” 
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VENTE CHEZ IES MARCHANDS 
DE JOURNAUX 












































































-" .8 Conseil européen s'est 
*  rcé, ce mardi matin 6 dé- 
bre, de parvenir à un 
‘x sur deux points liti- 
‘1x : le niveau de la contri- 
on de chacun des Etats 
‘.. .abres au budget de la 
. wmunauté en 1978-1975 et 
FT. ï .' : modalités de fonctionne- 
Ë .: «t du Fonds européen de 
. ‘ .Hoppement régional au 
s des années à venir. 
iscard d'Estaing a exposé 
: idées sur la création 
: . ‘1 « espace judiciaire eu- 
: jen». 
e ‘; es (Communautés euro- 
+ :# Le débat sur la 
ï ation des Etats membres 
‘ Igeb communautaire oppose 
Itenniques à leurs parte- 
Aujourd'hui, pour calculer 
: 3 de chaque Etat membre. 
‘‘end en considération les 
nes parités déclarées au 
E M, à pée aù {ie ane 
5 8 une 
‘de compte européenne 
5 3, dont la ‘valeur est fon- 
a les monnaies de Ja 
umsuté. Cela permettra 
ær enfin les finanres de 
-e à l'évolution survenue 
-marché des changes depuis 
ns Aujourd'hui, ies pays 
aie forte contribuent plus 
se le devraient au budget 
n, et ceux à monnaie faible 
Tbuent moins. Les Britan- 
volent d'un mauvais œil 
- actualisation, qui ferait 
- leur contribution de 12,5 % 
de 18 %. Lundi, les chefs 















Deux 


. les mesures 
. différents pays eu 
= tter contre le le, 
ojets de conventions sont 
“ment à l'étude ou en cours 
‘cation : l'un concerne les 
Fe de a CES. l'aue à 
le des pays membres 
e l'Europe. .. 






cours d'un conseil euro- 
à Braxelles, le 12 juil- 
3 les chefs de gouverne- 
= neufs pays de la Com- 
# avaient mandaté les mi- 
de la justice pour mettre 
tune convention qui don- 
im caractère aussi auto 
s.que possible à l'extr: 
‘terroristes ou des pirates 


Li 











“ruxelles le 5 décembre, on 
0 Se été élaboré principa- 
Ja demande du gouver- 
ouest-allemand, et qu'il 
_rait en partie les dispo- 
:. prévues par la convention 
‘ ane contre le terrorisme, 
rendant plus rigoureuses 
‘alenentes eatre ses neuf 
à la CEE. 


. convention européenne 
épression du terrorisme a 
ue pour étre appliquée 


encore entrée en vigueur. 


pour but de faciliter l'ex- 

if et, pour cela. revient sur 
cipe inscrit dans les pré- 
£, conventions internatio- 
lon lequel on ne peut 
l'auteur d'une infraction 


ions 

voit l'articl: premier de 
lle convention, ne s€7a 
. Se comme une infraction 
ou comme une infrac- 
.\spirée par des mobiles 
5. » I s'agit des actes de 
aérienne, des attentats 
:s diplomates, des entève- 
4 prises d'otages. ainsi que 
‘actions comportant l'uti- 
;de bombes, grenades ou 

acsr feu automatiques. 
vention ajoute même à 


lection ‘fêtes ” 


habillés 


Lx ‘URRURES 


use astrakan, vison 
: LAINEES, PELISSES 
à également 


#7 '8Ë8 OÙ soIR 
à eé sngues et Courtes 


US ALES 


Bd HAUSSMANN 
Chaussée d'Antin 





















LA RÉUNION DU CONSEIL EUROPÉEN. 


Les Neuf veulent lancer des emprunts sur le marché international . 
pour stimuler les investissements : 





de gouvernement ont chargé un 
groupe de travail de chercher un 
compromis. 

L'échange de vues de lundi sur 
la conjoncture et les possibilités 
de Eclance den con pération n'ont 
pe e a] DOu- 

Ux. M Jenkins a répété les 
és qui tui tiennent à cœur : 
dans une situstion où les poliki- 
ques économiques convention- 
nelles sont I antes, il serait 
souhaitable que Jes Neuf one 

nt un pas en avant spec! 

calare , à savoir la création d’une 
union monétaire. Ce discours a 
trouvé peu d'écho. « Ce n'est pas 
un jour très pour parler 
de relance taire, alors que 
ce qui reste du a serpent moné- 
taire » européen menace d'écla- 
ter. De toule facon, les Allemands 
n'en veulent pas », commentait 
un fonctionnaire français. 

De fait, M. Schmidt, s'en pre- 
nant aux pays, tel le Royaume- 
Uni, qui plaident pour une poli- 
tique joins plus dynamique, 
a souli qu'il serait BeTeux 
d'innover. Compte tenu de l'am- 
pleur de la crise, les performances 
os par les Neuf ne sont 
pas si affligeantes que certains 
le prétendent, et l'existence du 
Marché coramun a eu des consé- 
guences (rés positives pour les 

ats membres. a-t-il expliqué 
en substance. Il a toutefois ajouté 
qu'à ne serait opportun pour 
la Communauté de s'attaquer à 
de nouvelles tâches avant d'avoir 
ri de l'ordre dans ses affai- 
res budgétaires et dans sa poli- 
tique agricole commune. 


Faute d'une substance suffi- 


À LUTTE CONTRE LE TERRORISME 





texies 


cette liste « tout acte grave de 
violence » dirigé contre « It vie 
ou la liberté des nes ». Ce 


texte, qui feit exception au droit 
d'asile Équé pour et Lu est vive- 
pes a été mis 


ds Le mO mois de mai 1975. 
Il ve un ane élaboration rapide 
mais sitricie er en raison des réser- 


ves manifestées par Certains EOu 
vernements, par jesquels ft 
gouvernement français. Celui-ci a, 


dant un temps, fait valoir que 
l'application de ce texte serait 
dangereuse si elle était demandée 
par des pays où apparaitraient 
des régimes antidémocra! 


émocratiques. 
ne = gouvernements 
de dix-sept pays européens ont 


signé ce texte F 27 janvier der- 
nier. Trois gouvernements ne l'ont 
pas encore falt, ceux de la Répu- 
blique d'Irlande, de Malte et 
d'Espagne. a ronvenen HS 
en vigueur lorsque trois pays l'au- 
ront ratifiée Deux l'ont déjà 
fait : l'Autriche et la Suède. Le 
gouvernement français avait fait 
savoir en signant le texte qu'il ne 
le soumettrait pas au Parlement 

la ratification) avants fin 
& travaux engagés par les Neuf 
sur le même sujet ‘’e Monde des 
12 novembre 1976 et 28 jan- 
vier 1977). 


Les critiques contre ces deux 
projets ont été récemment renou- 
velées après l'extradition de 
Mme Klaus Croissant fle Monde 
du 24 novembre). Une commission 
de souvegerde du droit d'asle a 
été créée en France pour s'OPpo- 
ser à la ratification, Elle groupe 
autour de la Ligue des droits de 
l'homme de nombreuses associa- 
tions de juristes et d'avocats, et 
plusteurs syndicats. 


FRANCIS CORNU. 


QUAND « L'HUMANITÉ » 
EXPLOITE «& DIE ZEIT » 


Exploitant un articulet — 
erroné — de Die Zeit, vieux d'un | 
mois 14 novembre), l'Humanité 
écrit que c'est à la suite de 
« remontrances » de M. Helmut 
Schmidt que Le Monde aurait 
décidé de confier à Alain Clé- 
ment le soin de procèder. 
en République fédérale. 
à une enquêtt « propre 
à laver » le Monde de tout soup- 
çon d'antigermanisme. Ces re- 
montrances auraient £#té trans- 
mises par M Klaus von Dohna- 
nyi secrétaire d'Etat, lors d'une 
visite au Monde. 


Cette visite a eu lieu le 30 sep- 
tembre. La décision de confier 
une enquëte à Alain Clément est 
bien sntérieure à cet entretien, 
qui n'a évidemment porté à au- 
cun moment sur des remontran- 
ces du chancelier fédéral Moins 
encore le déjeuner offert par 
l'ambassadeur de la République 
fédérale qui, lui, date du 24 octo- 
bre alors qu'Alain Ciément s'était 
déjà rendu outre-Rhin 


Au demeurant. nl la date ni 
l'objet des entretiens du direc- 
teur du Monde avec des diri- 
geants de Lous pays ne regar- 
dent ni l'Humonité nl Die Zeit. 


L'Humanité a alnsi perdu une 
nouvelle occasion de se taire et. 
en tout cas, de se renseigner set 
de s'en prendre au Monde. — 
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EUROPE 


EAU DAS 
PCR 
(ra 1 rance 


ments de l'intérêt à utlllser la di- 
mension européenne et les instru- 
ments de la Communauté pour 
encourager l'investissement dans 
des secteurs telles l'infrastructure 
mdnstriele, l'énergie où la recon- 
version des Industries en crise. Les 
ministres des finances préciseront 
les modalités de fonctionnement 
de ce nouvel instrument de politi- 
que industrielle. 
Les conclusions de la 


tradition eutomati était te- 
tenue. À l'heure la crise n'a 
jamais tent affecté les nantes 
européennes, 


est-il opportun dl 
présenter comme : l'eobjectis 
principal » de réunion de 
Bruxell = la Fate contre le ter- 


De nos envoyés spéciaux 


sante, ou raison des divergen- 
ces d'appréciation (par exemple 
sur l'opportunité d'une forte re- 
lance) 1] a été décidé 6 quil n'y 
aurait pas, cette fois, de déclara- 
tion dn Conseil sur les auestions 
économiques et monétaires, mails 

de simples « conclusions » dressées 
par la présidence be'ge à l'inten- 
tion des journalistes. On y relè- 


éco ne paraissent 

ze SR dennnes les membres de la 
élégation française. Ils recon- 
naissent que les “idées de M Gis- 












Ils € en ont dit: ! 


idence 


n card d'Estaing demanderaient du 

vera, ce qui n’est pas négligeable, pui lancé le Conseil européen MAX GALLO 

la décision de prinelpe d'autoriser aux efforts de la Commission pour Sens pour bon (L'EXPRÈSS) 

la Communauté à contracter de ruleux adapter aux conditions du , Lundi soir, au cours du diner. Un beau livre de lecture 
nouveaux emprunts sur le marché marché les secteurs industriels en les chefs de gouvernement écnt avec finesse et talent”, 
international : l'argent ainsi ras- crise comme la sidérurgie, Neuf ont abordé au moins a JEAN DUTOURD 
semblé stimulerait l'investisse- chantiers navals et le textile. aies questions diplomeiiques : le {LE POINT) 

ment Industriel. En juillet à feront probablement référence, Proc ent et que aus- Voilà un Ivre que lous les enfants 


trale, Les porte- le se sont 
refusés à donner F5 molnère in- 
formation 4 ce sujet. Certains 


Londres, le Consell européen avait 
accueilli fraîchement une propo- 


comme semblent le souhaiter les 


Français, à l'espoir de In Com- de France doivent bre. 


Lleur apporte cetle nouvelle 













sition de la Commission en ce munauté de voir les Japonais faire 
Sens. C'est dire l'évolution den es un nouvel effort Dour réduire le Olservateurs rapprochent cette mervelleuse qui existe 
rits en quelques mois et la prise surplus de leur balance de pale- Consigne de silence ce je de : 
e conscience par les gouverne- ments courants. discrétion exprimés M. Begin R. GUEGAN 
À Een BEog 1 Eac du gone Pre qon be 

moon re OO U— “Un Eivre qu'on lirait 

L° « espace judiciaire européen » nauté devrait s'abstenir de pren- à des entants 
a ppsgon. On rappelle ess AACQUES DUGUESNE 

Les questions nolitico-diploma- mettrait, affirme Es de parve- onet, ministre A 
tiques ont été nds ordi nf à une e unité de Wie». des affaires étrangères, doit se ue HOPEBNE 
Les Français insistent sur ls vo- Parmi les mesures envisagées par Zendre en Israël au début de la «Un oi cadeau pour les enants 
lonté de M Giscard d le président figurerait une pro- deuxième quinzaine de décembre. {et qui passioninera les grands)". 








'Estaing 
d'exposer à ses collègues ses idées cédure d' se extradiion autome- 
eur la création d'un « espace tique » certains crimes, 
judiciaire européen », destiné, rendue. pésible par la nature 
dans l'esprit du président, à Pro- « profondément démocratique » 
longer et compléter L . espace des régimes des pays membres de 
économique », à « ajouter un Ja CE. Ce projet ne semblait 
dimension nouvelle » à la Com- soulever au te où enthousiasme 
munauté, parrni les autres délégations, y 
M. Giscard d'Estaing, qui n'a Compris chez les Allemands, qui 
fait aucune allusion à son projet, sont pourtant les premiers 
Jondi au cours du déjeuner offert concernés. 
par roi Baudouin, proposerait La démarche française fait 
la mise en place d'une législation double emploi avec celle du 
commune aux Neuf pour lutter Conseil de l'Europe, qui à adopté 
non seulement contre le terTo- une convention (non ratifiée à 
memb Be le délésstion fran do FUe pourras d'au de 
res = e. 

çalse, contre les « crimes de 
sang ». Une telle législation per- 


JACQUES AMALRIC. 
PHILIPPE LEMAITRE, 


KNAR 


Ro me chomisiers, onssmbles - es enr - Sos jupes - 
Ses pauisions - £es rubes - Sex Mmanioeux, etc. 









TCHOU 








felix potin 


en 1960, nous étions 1000 collaborateurs, 
nous sommes aujourd’hui 7000 * 


-Aïînsi, dans nos 1.560 magasins de la région parisienne* : 
Chaque jour nous accueillons 650.000 clients. 


En 1976, nous avons vendu* 52 millions de bouteilles 
de lait, 1.022 tonnes de jambon, 6 millions et demi de 
paquets de café, 62 millions de bouteilles de vin, 
4.000 tonnes d’oranges et 2 millions de paires de bas 
et collants. 


En 1977, nous dépenserons environ 245 milliards 
d'anciens francs* en achat de marchandises (dont 95% 
produits en France). 

En 1977, notre chiffre d’affaires sera d'environ 

300 milliards d'anciens francs* soît 30 fois plus qu’en 
1960. Chaque année, depuis 16 ans, la Société Félix Potin 
seule a augmenté, d’une année sur l autre, sa marge 
brute d’autofinancement de 14,8%, son dividende de 
16,3%, et son bénéfice net de 17,4%. 


C'EST NOTRE FAÇON A NOUS DE CONTRIBUER A 
L'ESSOR DE L'ÉCONOMIE FRANÇAISE. 


felixpotin 


* Chiffres estimés concernant les filiales directes et indirectes de felix potin 
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AFRIQUE 


LES ÉTATSUNIS NE POURSUIVRONT- PAS LEUR AIDE. À BANGUI 
‘EN RAISON.DES VIOLATIONS DES DROITS DE L'HOMME 


Un grand défilé civil et militaire 2 conclu à Bangui, le lundi 
mnement de Baokassa I. À 

Tissue de ce défilé, l'empereur a décoré de l'<ordre impérial du | 
cérémonies, dont le-coût 


+ 5 décembre, les festivités du couro: 


mérite > les principaux organisateurs des ù 
est évalué à pins de 109 millions de francs. “ 


porte-parole .du département d'Etat 2 déclaré, lundi, à 
‘Washington, qu'en raison de la violation des droîts de l'homme, 
les Etats-Unis <ne poursuivront pas - leur aïde à l'empire 


centrafricain «compte tenu, par ailleurs, des 
parce pays démuni-. Toutefois, les 





{Desnin 
de ÆONK.). 















Vient de paraître : 
L'AFRIQUE D'EXPRESSION FRANÇAISE 
. et Madagascar (17° édition) 
€270 pages, format 21 X 27, 28 cartes) 

L'exemplaire France et zone franc: 75 F - Etranger: 80 F° 
L'organisation politique et administrative at la situation écono- 
financière au début d'octobre des Etats africains 
Un lostroment de travail pratique et actuel 
s'intéressent à ce.continent ou y ont des respon- 

sabilités. Un ouvrage qui fait gagner du temps. . 


C'est le numéro exceptionnel de la «Revue Europs - Ontremerz, 
6, rue de Bassano - 75116 PARIS - TéL : 720-29-04 






Aujourd'hui, votre ordinateur ne compte pas 
uniquement de l'argent. |! en produit. 

Aussi, quand il vous lâche, même pour peu de 
temps. vous vous sentez dépouillé. ‘ 

.… Ét c'est toujours déssstreux, particulièrement 
quand cela perturbe un service dans une banque, une 
compagnie d'assurances, un réseau de distribution. 

.Nous vous offrons le moyen de vous couvrir et, 
simultanément, de pallier les faiblesses de votre 
organisation. 4 5 

Ce moyen, c'est /fnformatique répartie. 
L'ordinateur au cœur de l'application. 

Dans les bureaux, entrepôts, usines. Partout 
une plus grande efficacité est recherchée. ‘ 





ts pris pour les 
années budgétaires 1977 et 1978, soit 800000 et 475000 dollars, 
seront honorés. : É jar : 









Centrafrique : 






Le couronnement de l'emps-. 
rour Bokasse I de Centrefrique, 
dans le style napoléonten, n'est 
pes esulement un epectacle eur- 
réaliste, une éorte de Jeu de- 

. Cadavre exquis de l'histoire, qui 
chacun le ealt, ne «ee répète 
Jamais, mais. peut bégayer de 
_nre. C'est un événement poll- 
tique eoignificatift Cette 
incroyable mascarade dévoile 























comporte quelques leçons. 


Ds quoi. eagitil en effet? 
Arrivé eu pouvoir .y a plus 
de dix ans, comme tant d'autres, 
Par La vertu du coup d'Etat, un 
« soudard » — le terme est du 
énéral de Gaulle, qüe la dévo- 
lon de Bokassa agaçalt — 
devient l'un .des plus malfelsants 
et des plus tyrenniques chefs 
d'Etat du continent. A l'intérieur, 
.H terrorise dans un style où 6e 
mêe Ubu <t Courtellne : le 
Journal officiel publle l'ordon- 































laquelle . les voleure auront 
l'oreille ou Ia main coupée, les 
détenus de la prison de Bangul- 
- sont bâêtonnés jusqu'à ce que 
.. mort: e’ensuive, des officiers 
disperalssent, un rivai éventuel 
est torturé airocement. En pol 
. quo étrangère, ‘M fait tout et le 
contraire de tout: traite publi- 
. Suement.le secrétaire général de 
FONU de « colon » et. de 
«< maquereau ». L'indétectible 
soution de Ia France, où îl 
achäte ses châteaux et ses bols- 
éons fortes, est-la saule oons- 
- tante de ce tohu-bahu. D'ailleurs 
le. maréchal, patriote français 
-comme on n'en falt plus, est 
+ éans doute le eeul chef d'Etat 
. eu monde à. avohr la double 
.nationalité 11 touche pleusement 
ea retraite. de .capltaine et vote 
dans l'ancienne métropole. 
- Pour la majorité. 


. Soudain, cet enfant de Jules 
.Feny et de la coloniale se prend 
Pour le Corse aux cheveux plats, 








Une tragédie bouffe . 


Quelques vérités emères et Pparalli 


nence 75/058 aux termes de . 





<' Fautf avoir la peau blenche 
pour ‘avoir Je drolt d'être Napo- 
Z6on ? L'apprentissage de la dé- 
mocratle ‘passe par la passion 
des cours et des falbalas », dit 
sérieusement un commentateur 
de radlo. Pour 6a part, [le mi- 
nistre de la coopération, qui 
dirigeaït la délégation française, 


e'évertue à atténuer le ridicule 


de ea mission en traçant un 
lé bien venu entre le ju- 
blé de, le relne Eflzabath et le 
‘couronnement, du César de Ban- 
gui. Ne pas voir cette similitude, 
c'est, ditil, faire preuve de 
« raclame >. 

Hélas 1 le racisme,. dans cette 
affaire, est beaucoup plus sub- 


th. fl consiste à agir comme : 


sl, en fin de compte, aucune 
tyrannie et aucune extravägance 
n'étaient, vraiment surprenantes 
de la part d'un Noir au pouvoir, 
Admeïtre que le continent noir 
se prête partlculisrement aux 
pantalonnades. Que fes tan 
tasmes d'ur enfant de troupe 
éont les bienvenus e’ils font l'af- 
faire de négociants et de bijou- 
tiers de Paris. 


- Du même coup, la France ac- 
cepte que lui soit présentée, à 
fa face du monde éberué et 
goguenard, une caricature de 
sa colonisation et de 6on his- 
toire. Elle, qui forma des grande 
chefs d'Etat africains, étudiants 
dans 6es facultés ou parlemen- 
taires dans ses Assemblées, 


flatts sans vergogne l'orguell 


d'un histrion. « Quoique ce sen- 
timent ne soit point du tout 
convenable - à un auss!. chétf 
enimal que l'homme — ëcri- 
vait précisément ‘ Voltaire à 
l'article « Orguell » de son 
Dictionnaire philosophique, — 
cependant, on pourrait le pardon- 
nér à un César ou à un Sciplon. 
Sinon H y a de quoi rire long- 
temps. » La tragédie-bouffe de 
Bangui . préte-t-elle vralment à 


rire ? 
P.-J. FRANCESCHINL 


Alors couvrez-vous avec l'informatique répartie. 


"Pour accéder à l'informatique répartie, utilisez les 
ordinateurs de Digital Equipment. Ils sont compacts, 
robustes et faciles à mettre en œuvre. 


Par leur conception modulaire, ils Sont 
- également économiques et peuvent évoluer 


en fonction de vos besoins. Ils ne remplacent Fi 


pas votre ordinateur central. [Is le déchar- 
gent de certaines tâches et le suppléent 
‘en partie si nécessaire. Chaque système 
de Digital Equipment peut être autonome. 
Ou relié à un matériel équivalent ou 

. plus puissant, tel le DECsystem-10 capable 
de gérer uné base de données considérable. 


Qu encore connecté à votre ordinateur central. 


EME 
Digital Equipment Corporation 


“L'informatique répartie pour une gestion efficace. 





vous metirez en 











» Maroc | 
Un colloque sur les collectivités locales 


doitaméliorer les rapports entrele dtoyenetl'é, 


De notre envoyé spécial 


Marrakech. — Organisé par le 
ministère de l'intérieur, le Colloque 
sational eur les collectivités locales 
a mis en œuvre, selon les propres 
mots du rol Hessan I, qui en prési- 
dait, le 1 décembre, la séance Inau- 
gurale, + uno nouvelle philosophie 
de la coexistence entre les citoyens 
et l'Etat », Le souverain a appelé 
tes partis politiques la concerta- 
tion avec l'administration de tutelle 
par le jeu des assemblées commu- 
nales et des conseils provinciaux. Il 
s’agit d'une ouverture nouvelle, tout 
Juste un an après les élections de 
ces assemblées. C'est la première 
tols que de semblables assises 6e 
tennent, et elles sont d'autant plus 
remarquables que l'unanimité s'est 
faite pour répondre à ceîte Invita- 
%on au dialogue, en déplt des réser- 
ves émises par certains sur le écrutin. 

Aux côtés de membres du gouver- 
nement et de fonctlonnaires qui 
traïtent divers thèmes — tels la 
place des collectivités {ocales dans 
le dévelappement économique et 
soclal du Maroc, — des umiversi- 
taires. membres de consells muni- 
clpaux, ou des députés apparte- 
nant à l'opposition (c'est le cas, 
par exemple, de M. Fatallah Ouala- 
Jou, Unlon socialiste des foros 
populaires, ou de M. Abdelaziz 
Blal, Parti du progrès et du socla- 
lisme-communiste — présentent des 
exposés au colloque. Le ministre 
de l'intérieur, M. Mohamed Benhime, 
les on a remerciés. 

De l'organisation communale telle 


qu'elle avait été définie par une | 


loi on 1960 — année des premières 
élections communales après l'indé- 
pendance — à {a nouvelle charte 
communale de 1976, le chemin par- 
couru est grand. La charte a accru 
très sensiblement les compétences 
du président du conseil communal 
et celles de cetta assamblée, tout 
en réduisant corrélativement {ee 
attributions de l'autorité de tutelle. 
Depuis une dizains de mois, les 
mécanismes de [a charte se rodent. 
Ce laps de temps e été Jugé euffi- 


… L'informatique réparti 
. qui a déjà fait ses preuves à Ne ee ea 
entreprises européennes. Une solution fiable que 
pret Pratique pas à pas. 
'emier pas: informez-vous. Digital Equipment 
N est le pionnier de l'informatique | 
éperie. Notre expérience est fondée sur plis 
e 90,000 installations à travers fe mondé. 
. Pour recevoir notre documentation, 
eue adresser votre carte de visite à: . 
Jean-Daniel BAIN, Digital Equipment Francs 
U ASE se erinen, Silic 225 | 
ungis Ced ‘ . É 
Bruxelles (02) 7339650, Genêve (022) 083311. 








ans les plus grandes 















sant par l'Union socialiste - 4 
forces populaires (U.S.F.P.) Pour à 
dier certaines révisions qu : 
parti se Propose de eotmmatts 
parlement. à 
Le colloque est de nature à x 
mettre aux élus des coll 
locales d'acquérir une Mail 
connalssance pratique de L'éton 
de leurs tâches et de leurs rep 
gabiltés, c'est-à-dire, à tonne ,. : 
préparer d'autres évolutions n 
observateurs. venus des 
de Tunisie, d'Egypte, d'Italie, d'Eg 
gne et de Mauritanie, assistentz 
travaux. de 
Le ministère français de l'intére 
est représenté par MM. Maurice Pa 
et Marcel Blanc. Quatre 
un vice-président de consel| géng 
français eont également prétens - -‘ 
larrakech, 


M Eds 04 
LOUIS GRAVTE : 

























Dans le n° de 
décembre 





















la véritable 
nature 

CIF ete le) it 
ST LatSe 














En vente :7F 
(on tel TES CEE 
de.journ 


























Mufeking. — Le 6 décembre à 
0 heure est né le plus étrange 
des Ar Pour le seconde 
fois en un peu plus d'un an, 
+: l'Afrique du Sud fécorde, en effet, 
r ce à un Bantoustan : 
.le Bophutbatswana, un pays en 
; Sep Morceaux enCiavés pour l4 

! sentiel en Afrique du Sud avec 
pendant deux frontières com- 
munes avec le Botswana. 














































de l'administration bantoue. Et, si 
épiquer — imperturbablement + 
répliquer 2] : 
pie du Sud, elle aussi, ris- 
que beaucoup, pensez Que nous 
créons un Etat africain à portée 
de canon de Union Buildings » 
(siège du gouvernement sud-afri- 
cain). Pour le moment Pretoria 
n'a rien à Srundre-mAe, .-. 
Mangope p chef Mangope a opter 
tuer ' pour un service natlona! pour tous. 
gen ne Me d'napecien ES armée LP compte que deux 
:  cæ Forte 
A PALM Dons de que Meur enqudrés par des ofcciet 
plus de kilomètres à travers le 
-'Transvaal. là province du Cap et 
“1er libre d'Orange en Afrique 
: du Sud que dans son propre 
. Pretonis. à qui l'on fait Femare 


n'a commencé qu'il y a six mols. 
Quoi qu'il en soit, les deux pays 
ont signé un pacte de non-agres- 
slon… Soixante-six traités lent 
Pretoria à son satellite. 


Un simpe regard sur lg carte 


montre que le Ro er 
lon, 


dépendra, en 

qui l’on! Es engendré. 11 est plus 
défavarisé que le Transkel, pre- 
mmier Bantoustan i 
acquis son indé 
passé, mais qui est reconnu par 





ple du Japon ou de ‘a Grèce : 
Mk:6 I vaut mieur être comme le 
TS Bophuthrteang. entouré gr de 
Gers yS ami, Que, COMME ce, 
LR entourée "d'eau ». s'est exclamé, 
à Nlors de la pre noslon parle 









S*, TRANSVAAL 


Johannesbourg 





ÉTAT LIBR 
D'ORANGE 





























de plusieurs parcelles, le Bophuthatswana à une saperficie de 

x carrés et une population de 1174000 résidents à l’intérieur 
et de 1283600 personnes vivant en République Snd-Africaine. La 
est « temporatrement » Dans Jusqu'à La coustruction de 


… pour vivre pleinement 
dans le confort 
et la sécurité. 


Au, cœur du vrai Lyon 
des Lyonnais, 
entre la Part-Dieu et le 
Parc de la Tête d'Or: 
la Résidence-Club 
les Euménides. 

Un immeuble 
luxueux en copropriété 
sur son terrain, 
doté de tous les services, 
tous les aménagements 
qui rendent à la fois la vie 
meilleure et plus sûre. 

Le premier étage, centre 
des activités du Club, 
est déjà terminé et décoré. 

Venez le visiter 


















sud-africains, et dont l'instruction 


Si vous désirez-en savoir-Dlus 
“sur la Résidence-Club Les Egréni 


de 14 h 30 à 19 h. Sauf le mercredi. 


Résidence Club Les Euménides 








Enclavé dans l’Afrique du Sud 


LE BANTOUSTAN DU BOPHUTHATSWANA DEVIENT « INDÉPENDANT » | 


De notre correspondante 


la seule Afrique du Sud Il 
cependent un atout supp'emen- 
taire, ses ressources 
principalement le platine avec la 
mine du monde, l'Im- 
pala Pietinium {la première se 
trouve à quelques omètres de 
là, en Afrique du Sud, à Rusten- 
burg). Le gouvernement tswana 


lement Je marché du platine n est 
pas florissant et les débouchés 
sont restreints. 

Si comme le dit le secrétaire à 
l'agriculture, M D. Beuster, 
« É Paus pourra rS [aurosufhe 
sant en produits agricoles 
même exporier », | ne Drodué 
pour le moment que 10 % de la 
consommation locale, 

Mais, après tout, on pourrait ne 
pas trop s'attarder sur les anoma- 
Les du jeune Etat si l'on était 
persuadé de la volonté de la majo- 
rité d'acquérir une indépendance 
réelle, Or il n’en est rien Il y a 


mis de l'indépendance se 
affrontés, mais elles n'ont guère 
Assemblée 


de sens. L’. législative du 
Bophuthatswana est composée de 
œ dix-neuf membres. 


te-huit sont désignés 
{chefs eb personnalités, quarante- 
derniers désignés Ras 

ers par 

Avant même que les élections 
soient organisées, ]l el électeurs sa- 
vaient que quarani des qua- 
Jante ous: dérunés signés 
étaient partisans de M Man- 
gope et de son Bophuthatsans 
Democratic Party. Comment peu 
il en être autrement Puisque | e 
gouvernement du Bophuthatswana 
paie les chefs et a licence de les 
nommer et de les démettre ? 

Les jeux étant déjà faits, très 
peu d'électeurs se sont di 
jusqu'aux urnes les 22, 23 et 24 
août dernier. 


I n'y a, par allle 
vote sret les feitrés (} qe 
de la moitié de la population 
adulte). Ceux-ci doivent Ces 


lement au responsable des un 

pour qui ils desirent voter, et deu 
personnes au moins assistent à le 
procédure. 

Seulement 13 % de la popule- 
tion a finalement participé aux 
élections, -qui ont confirmé la 
domination du chef .Mangope et 
de son parti. 

Les adversaires de l'indépen- 
dance ne sont cependant pas res- 
tés muets, et dès que celle-c1 fut 
prévisible on vit des étudiants et 
les organisations de la Conscience 
noire manifester leur opposition. 

En. juillet dernier, treize orga- 
nisations se réclament de la 
Conscience noîre ont 
lettre au che: Mangope pour lui 
demander de renoncer à l'indé- 
pendance, Le World avait fait du 
sujet son cheval de bataille, e cela 
dut peser lourd dans ia décision 
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RE CHERCHE 


le numéro 
PA Ca Ta ldE 
: LL (ol Ees 


du gouvernement sud-africain 
d'interdire le quotidien. 
L'African National 


tion d'un super-casino cons- 
truit attirer les Sud - Afri- 
calns es, pour qui tout jeu de 
hasard comme les relations 
sexuelles interraciales sont inter- 
dites dans leur pays. Aux yeux de 
l'A. N.C. le Bophuthatswana ne 
restera qu'aure réserve de main- 


LE CHEF 
LUGAS MANGOPE 


Un travailleur acharné 


Le crêne rasé, trois rides 
profondes entre les yeux, des 
traits taillés au burin et qu'une 
fine moustache essale d'adoucir, 
de chef Lucas Mangops est d'un 
abord sévère. 

Ses amis disent de lui qu'il 
est travailleur acharné. ll aurait. 
un sens aigu de l'humour, qua- 
Hé que les Journalistes n'ont 
pes encore pu vérifier tant I! 
les afme peu. Ses ennemis le 
disent arrogant et Incapable de 
reconnaitre qu'il & tort. 


Le chef Lucas Mangope est 
né le 4 décembre 1924 à 
Motswedi, près du Botswana. {! 
a succédé à son père comme 
chef des Motswedi en 1959. En 
19617, 1 est devenu le premier 
vice-président du territoire 
Tswana, puis, dix ans plus lard, 
ministre en chef (premier mi- 
nistre). 


Professeur de formation, il a 
épousé, en 1951, une Jeune 
tnfirmière qui lul a donné sept 
enfants, dont trois som à l'uni- 





d'œuvre pour l'Afrique du Sud. 
Les Tswanos seront réduits au 
rôle de travailleurs immigrés ». 
Autres adversaires du pere 
nement: les Pedis, les 
les Zoulous, qui se trouvent male 
gré eux embarqués dans l'a: 
ture. Car si, en théorie, Le déve 
loppement séparé veut que les 
soient créés pour 
Ene des ethnies, au Bophu- 
thatswana près d'un tiers des 
résidents ne sont pas tswanas, et 
la pl d'entre eux sont 
effrayés par le nationalisme du 


Vous ne l'avez peut-être pas immédiatement 
reconnu : le personnage central du dessin 
ci-dessus est Georg Cantor, le fondateur de la 
théorie des ensembles. 


chef Mangope. 
CHRISTIANE CHOMBEAU. 
mi cn dont les échanges de lettres avec 
e pape Léon XII! et les théologiens de son 
CORRESPONDANCE entourage à propos des nombres transfinis jet- 





tent un Curieux jour. sur l'histoire de la pensée 
mathématique. Dans le numéro de décembre 
. de La Recherche, un article de Pierre Thuillier 
raconte et analyse cet épisode qui met en 
question bien des idées reçues sur les mathé- 
maticiens et sur la nature de leurs recherches. 


Apartheïd et bantonstans 


nation de rapertheld devrait s'ac- 

compagner d' reconnaissance 

des bañtoustans eindépendants », 
i Au sommaire du même numéro, vous trouverez 


beaucoup d'autres articles parmi lesquels : 


Les centrales solaires, 
par Michel Rodot, Jean Deflandre, 
Jean-Claude Etievant et Jean-Laurent Peube. 


Psychiatrie et société, 
par Léon Eisenberg, 


Herpèsvirus et cancer, 
par Alan B. Rickinson. 


Les nombres transcendanits, 
par Michel Waldschmidt et Jacques Vélu. 
Les ressources génétiques 
des plantes, par Subodh Kumar Jäin. 
Les prix Nobel 1977, 


par Pierre-Gilles de Gennes, Jacques Chanu 
et Roger Assan. 


sensu, 
Faudrait-ÿ ini os Par ar al 
leurs, x Pre es posa 
crées pol le, depuis 
rapport très officiel de 1954 (le 
commission Tomlison) jusqu'au 
récent Divide and rule: Eh 
Ajrica’s RE ar Le An 
gers, en pessant per les publica- 
tions de l'institut des relations 
raciales d'Afrique du Sud? Lui 
opposæra-t-on les Chiffres effa- 
rants qui révèlent que ce système 
n'est que l'institutionnelisation. 


proceseus 
développement ace 
«foyers nationaux » LERRS, S 
profit exclusif des Blancs d” 
que du Sud et des multinations- 
ks? Qué ces mêmes Blancs, les 
«réformateurs » qu'l nous vante 
et les conservateurs, ne &e divi- 
sent que sur l& meilleure manière 
d'institutionnaliser ce processus 
(« ee » ou . Agnes és 

exempie), l'en 
garantir le meilleur des fonction- 
nements possibles ? 

Pelne perdue, sans aucun doute : 
AL Soustelle, comme quelques au- 
tres propagandistes du gouverne- 
ment sud-africain, prétend parler 
de l'Afrique du Sud sans dire un 
seu moi de la réalité de son Eye 
tême et de la répression atroce 
qui en est La Ioi, mais en parlant 
de celle qui sévit ailleurs dans le 
monde, ne si n'y avait plus 
d’ en Afrique du Sud 
dès qu'il existait ailleurs Î 


Ne Etes ER 
.:. 87, rue de Seine 75006 Paris 
‘abonnement :115F TTC (11 numéros) . 
ROUEN CCI CREER IRL 
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LA RUPTURE DE L'ÉGYPTE AVEC LES PARTICIPANTS A. LA CONFÉRENCE DE TRIPOII 


tation 
pose d’ < examiner les chances d'un règlement l'Irak. 


lement xompu ses- 


savoir qu'elle avait éga- 
diplomatiques’ avec 


Radli-Le Catre à annoncé, landi soir, -que 
plus de dix mille travailleurs du secteur de 
‘ l'information et de la -presce,- ainsi que’ des 


‘ rence de 


intellectuels, ont manifesté leur soutien au 
président .Sadate. Ils étaient conduits par 


travaux du conseil iel de 3 

Le porte-parole du . t d'Etat a 
déclaré, Hdi, que le seciétaire d'État ele en 
querait aux arabes que 


dirigeants ‘Washington 

est -« totalement favorable » à tenue de la 

prochaine conférence du Caire et que le dia- 

israélo égyptien ést = tout À fait-compa 

MDI reg ln roclerrie d'un AÇUoEd général 
paix au Proche-Orient. 

Dans la soirée de lundi, les autorités égyp- 


L'Égypte a cdlaqué la porte 
que le <sommet> de Tripoli 
avait laissée entrouverte 


‘@ A TBIPOLE le chef de Ja délégation ira- 
kienne, .qui s'était retirée de la conférence au 
cours de ls-nuit de dimanche à lundi, a tenu 
lundi après-midi une conférence de presse pour 
explidier sa proposition de créer ‘an <« front 


pauarabe. Pour jeter les 


national progressiste » 
bases d'un tel fronf, l'Irak exige : 


Le communiqué final 


dos les dir pORE mentionnée 
munique finul dé la 
De OPERA Ein 


D La visite du président Sadate 


11 < La renonciation à la politique passée 
. fondée sur les résolutions 242 et 338 du Conseil 
de sécurité et le refus de participer à La confé- 
Genève ou à toute rencontre directe 

avec l'ennemi sioniste : 

2) » Le retraït des forces syriennes du Liban 
dont l'intervention a contribué de manière fon- 
dementale & affaiblir et à liquider La résistance 
palestinienne etle mouvement national Hbanais: 

3) » Qu'on œuvre au renforcement de La 

ii et du mouvement 


4) » L'ouverture du front syrien aux révo- 
lutionnaires palestiniens 
û 5 » Le rojet des principes do négodiation 
avec Israël, de réconciliation et de recounais- 
seance de l'entité sloniste : 

6) = L'unification de La résistance palesti- 
mienne sur la base d'un programme de lutte 
pour la libération, nationale, et l'établissement 
de relations claires sure e résistance palesti- 
nienns et le régime syri 

Le chei de la délégation irakienne a estimé 








en cause la légitimité de la repré- 
Par l'OL. ? " 
6) Les participants mvitent tons 
ont condamné 


JÉRUSALEM : une affaire interarahe 
qui ne regarde pas Israël 






















cependant que le président Assad n'était 
ne oncer à la politique «qui À 
- mené sur le chemin du règlement révioi 
» niste ». 

Le colonel Kadhafi a déclaré, landi, que 
participants au «sommet» de Tripoli se 
engagés à - mettre toutes leurs 
économiques, financières et militaires » à hi. 
disposition de ls Syrie et de l'OLP. Lors üe.b ;. 
séance de clôture de la conférence, le chef à, ; 
V'Etat libyen a assuré que l'initiative & i 
M. Sadate est < une déviation sur la vols bi. 
torique de la lutte arabe», maïs que la 
arabe, capable de mener la lutte pour la 
ration, <ne sera jamais vaincue ». !l a 
ses < regrets - de voir un des pays 
d'Egypte) «isolé sur 12 scène arabe aussi 
sur le plan économique que politique », et 
mis en garde ceux qui tenteraient de tirer 
dope ds ee nn mi fre le ; 
tituëé à Tripoli Le président ougandais Fi 
Dada, arrivé lundi à Tripoli, s'est en: 
même jour avec le colonel Kadhafi, — ' 
AP. Reuter, UPIJ 











De notre correspondant PP 5 











cf , Ha jes Etats arabes Jérusalem. — « Israël regrette américaines Sur Israël 
estiment les Palestiniens em ne loue de due Dadaee nan | La rupture des rations del Égypie convaincre la Jordanie trente 
L ple égyptien, ses forces à ad des pratiques à sec cinq pays arabes, Loin de gens le jeu du président Sais 
De notre cürrespondant ainsi que contre La nation arabe a. lenoquire, de l'Egyvte. Us leur! souhaiter division a monde il pu ns nr 
suspendre tout sou-| arabe, nous à un accord geste ttend depuis 
2) Tout sera mis en œuvre tien politique on sentériel QU ou fe péts aves LUS les ys de La visite de ce dernier, et c'est pour 


F 
= sa 
BPRCÈTE 
je su 
shért al 





(Suite de la première page.) 


pas rejeter nn peu pis js 8e 
pas un peu plus 
dons le Camp.des réglmes xadi 
su? 

nie QE 7 ie cel dure 
: d'une bien 


il 
d 
ÿ 


& 


hi 
’ 


: 
ïg 
3 
É 
ES 
f 
ë 


obstacle 
J.-P. PÉRONCEL-HUGOZ. 


D'autre re Sun comme l'ont ré- 
pété maintes : Serres 


Ts to Bree hauts responsables 
fcypiens depuis Je séjour du raïs 
à J l'Egypte tient à réaf- 

dans jes circonstances 


VIOLE TOINIE TN PTE 





au Caire ét nombreux sont ceux 
qui, dans les milieux. 
Iron 
CENT SOIXANTE-DEUX DÉTENUS 
SORT AMNISTÉS 
an (AFE.) es Gent 
Dre dons vingt ef qu un condamnés | 
attelnte à la sécurké de 
RER 
de l'anniversstre 
des droits de Ph, Je 





por neutraliser la eflats de La 
Vie du. vréaident : Sadate 


em ES le mi ment 
ten de. cos niet de 
de ‘tolérer. son ini- 

3) ‘Les relations politiques et 
DÉS R one ons à 
nt « ». 

tions égyptiens qui entente 
Ye Sons» feront 
l'objet du märe régime d “boy- 


arabe le siège de la et. de 
ses les institutions... La 
question Fr de 

grabe sera 
















la confrontation et le principale 

base de résistance face à l'ernerni ; 
8) -Un salut est adressé gu peu- 

ple d'Egypte, en particulier aux 

qu rejettent la politique 

qui 

darde du régime de Sadate»; 


A Jérusalem, 


10) Les membres de ce front 
panarabe ont décidé que toute 


premier Israél! M Be- être à Israël, ML Vance fers 
gin, qui achève sa visite officielle le voyage de’ Jérnealen. 
à dant, a-t-il Ce geste, certains l'auront ancre 
ajouté, 1 s'agit d'une aff: peut-être vu une a ‘ 
qui ne le de M. Begin, lundi soir, à Lon- 
ISraËL « Pour nous, l'essentiel est dres au Cours en 
daler de Papas dans le sens du l'honneur da, 
dialogue £: avec britannique, lames Callaghen 
l'Egypte. » gré yes de reconnais la notons 
nn es 


dent Sadate 2 eu un 


une 
éciale i à minuit. © le personne humaine, de 
sp er nndi à rein. Hberté et de la fustice. > 


arabes », ‘ Sattend pas à des :propastions - : 
D consste cependant que la Ge de compromis. Contrairement aux DR SE A ni 







J'éclat du prés 


Israël va-ÿ ii proposer me salue L 
de tion concrète problèmes. - 

:aux conversations du Cale 7° Da: persan neue eue — 
à Jérnaaiem on n° Lo No, de AU 








tuerait une 
les autres . 


des milllers parmi les plus beaux, d'origine, 
nouës. main, tapis anciens et rares, 
collection contemporaine, présentés 


aux entrepôts 


La Ait 


.. Len ou ne D Eu en nel Place! ne : 


CLOTURE DE LA CAMPAGNE NATIONALE 
« Aidez-nous à vaincre le cancer » 


VOUS OFFRE "LA CARTE ESPOIR ” 


BUREAU DISTRISUYEUR 


CQDE POSTAL 


Bgression contre Jun d'eux cons 
agression contre tous 






















M. MENAHEM BEG |: . 
PRIS D'UN MALAIE ne 
A LONDRES 


Tel-Aviv (AFP). — NC Mens 
Begin a étô pris de nausées et à 
vomissements et est en traffementi : 
pour Fo Soie es Donges OH 2e. 
Joums actuellement. 

La radlo israélienne a interron* 
ses émissions, mardi 6 décembre, à | 
midi, poux transmettre cette inf). . * 
mation de #0n envoyé spécial dat 
la capitale britannique. Le premit 
xinistre israélien 4 annulé tous 14 
rendez-vous qu’H avalt mardi matin. 

On rappelle que M Begin, qu’ 
souffre d’une affection cardiaque, 2° 
eu deux attaques depuis le début * 
de l’année. 
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quant à d'éventuelles pressions 


MOSCOU : le président Sadate est re Se 
de < mensonge» et de <trahison > 
ES 











De notre correspondant 
Moscou. — M. Youri Kornilov, 


« observateur politique » de 1" ce T: CC 
J' . Tass, s'en est pris très aboutir à un réglemens E demie Mes 
& le 5 décembre, au giobal du proèlème, Cet 
chef de l'Etat égyptien. un 
entaire destiné apparem- é de 
ment ps étrenaer, Piisque aucun 
EE soviétique ne l'avait re arabe 
Bilirme : «17 Gevient évitent que Roches un EME 
Le but Jinai de ce Jen Politiuue fe IL s'agit en réanté de la cop: 
cheuz est un accord 6 avec fuation de fo du Caire dre 
: Doi Le sion: e dens l'impérialisme, devant soie 
ples arabes, un  belligueur. agit 
ETS Jour. Le quel Le Caire est hison.» Fe F3 à 
RoEmmens, à à côté d' en LOUE 
intérêts 


cessions 
Ségnions, 8 north Les Euérét 


» 
D ornior acouse le président 
“devoir trahi l'OLE. : 










mm. Selon les calculs des experts, 
n. en l'an 2000 l'Indonésie comp- 
& tera de 240 à 260 millions 
& d'habitants. D'ici dix ans, 
x. l'archipel passera d'une popu- 
lation d'environ 130 miilious 
cà 175 millions, dont 107 mil- 
“lions à Java. Avec déjà 
80 millions d'habitants, l'«ile 
dorée», dont Ja superficie est 
epproximativement le quart 
de celle de ia France, est dans 
une situation de surpeuple- 
ment dramatique. 
















Djakarta. — Dans les campagnes, 
habitents sont à la recherche 
* nouveaux sols à cultiver. Ils 
frichent st débolsent les terrains 
core disponibles et dénudent les 
pntagnes, provoquent ainsi la rup- 
Fe d'un équilibre écologique millé- 
ire savamment établi par la nature 
l'homme Javanais. A présent, les 
ndations éuccèdent aux sèche. 
3ses, toujours accompagnées de 
énomènes d'érosion du 6eol. A 
..uest de Java, dans la région de 
wawang. les habitants eont mens- 
de famine et cherchent des 
bstiluts au riz Comble d'ironie, 









ASIE 





Indonésie 


Correspondance 


sance de la population rurale a 
des conséquences sur les agglo- 
mérations urbaines dans lesquelies 
se constitue une réserve Inépuisable 
de main-d'œuvre venus de la cam- 
pagne. Cette situation e'amplifiera 
dans la mesure où les régions agri- 
coles riches s'appauvriront à cause 
de l'augmentation de la population. 

Dans les villes. {es ruraux en quête 
de travail trouvent un emploi comme 
cyclopousseur, domestique, vendeur 
ambulant, ou prostilués. Au mieux, 
il s'agit d'un travall fixe dans quet 
que bureau ou usine. Au pire, les 
déracinés deviennent mendiants. 
Mais is sont toujours logés de 
manière précaire. On estime que 
les habitants des bidonvilles javanais 
constituent malntenant le tiers de la 
population des grandes villes et 
qu'ils s'accroissent deux fois plus vite 
que le reste de la population urbaine 
et quatre fois plus rapidement que 
la population dans son ensemble. 
C'est ainsi que l'on est arrivé à une 
projection démagraphique de vingt 
et un millions d'habitants pour 
Diekarta en l'an 2000. Le cadre 


Iution de le situation démographique 
exigerait l'implantation chaque année 


politique dite de « transmigration », de Plus de deux cent mille Javanals 
pour encourager l'Implantation de vil. à Sumatra, à Kalimanten ou à Sula- 





lageoïs javanals dans d'autres îles 
de leur colonie. Poursulvie par les 
gouvernements Indonésiens depuis 
les années 50, cette politique n'e 
guère dépassé le niveau des décla- 
rations d'intention. Alors que l'évo- 


wesi (Célèbes), le blian d'une ving- 
taine d'années de transmigration ne 
se chiffre qu'à quelques millions de 
Personnes qui se sont établles dans 
le sud de Sumatra, à Sulewes! ou 
allleurs. 


La politique de « fransmigration > 


Les obstacles sont multiples, des marchandises de Singapour plu- 
D'abord, le paysan Javanais est très tôt que de les faire venir de Java ? 
altaché à la terre de ses ancêtres Et puis, il y a l'intégration des 
et à e8 communauté. Pour «trans- menla!ités, le problème peut-être le 
migrer ». 1 veut étre accompagné de plus difficile que l'Indonésie est 
tous ses proches — pratiquement ls appelée à résoudre. Carrefour des 
village dans son entier avec ses cultures et des civilisations malayo- 
centaines d'habitants — et rester polynésienne, hindoue, chinoise et 
dans l'univers culturel qui lui est islamique, aussi bien qu'occidentale, 
familier. Pas étonnant donc que le l'archipel a été de tout temps ouvert 
wayang (théâtre d'ombres) et le aux influences extérieures, ebsorbées 
gamelan (orchestre d'instruments à et subies dans des degrés divers 
percusssion) soient également candi- selon les fles et les régions. Dans la 
dats à celte émigration à l'intérieur réalité quotidienne, cela se traduit 
des frontières nationales. Une telle per une tradition commerçante el 
politique à base communautaire intellectuelle à Sumatra, une tradition 
nécessite une organisation de loin féodale et militaire à Java, una ouver- 







»st la capitale qui est obligée 
anvoyer des céréales à son ancien 


urbain ne pourre pas résister à un 
tel assaut du point de vue de l'habi- 


supérieure à celle de l'administration 
actuelle, souvent paralysée par la 
bureaucratie et minée par la cor- 


ture eux circuits maritimes intermna- 
tionaux aux Célèbes. Sans parler de 
l'opposition entre la tradition et le 


© rrenler ». Ces phénomènes se ré- 
tent aflleurs, à Java, et Ja crols- 














3ien que des statistiques très pré- 
es sur l'emplol et le chômage à 
. ne solent pas disponibles, on 
‘ ime qu'une quinzaine de millions 
personnes sont sous-employées 
en chômage lotal ; ce chiffre est 
pelé à augmenter sl des efforis 

.  tntesques ne sont pas entrepris 
* ur faire face à une croissance 
‘ .mographique de 2.2 à 2.6 “ par 
(fourchette prévue par les 

.: perts}. Une force de travail sup- 
-imentaire d'environ dix millions 
. Personnes sera en quête de travail 
. dix ans. Ca chiffre n'étonne 

: -tre lorsqu'on salt que dans cer- 
18 localités les jeunes de moins 
— vingt-quatre ans représentent par- 
eutour de 60 * de la popu- 
n… Par ailleurs, les éléments les 
dynamiques de Sumatra, des 
bes ef d'autres îles émigrent 
Java pour y trouver une situa- 
* à la hauteur de leurs ambitions. 
heure du révell et du réalisme 
ble cependant ë&lre arrivée, sous 

- ‘et de nombreuses désillusions. 
6 les milieux politiques et profes- 
nals, on se rend compte à pré- 
que la crolssance et la moder- 
tion sous l'«ordre nouveau» 
=.auré par le président Suharto 
“alent pas synonymes de réussite 
nomique. Beaucoup  d'espoirs 
ent été placés dans la techno- 
occidentale : mais celle-ci n'a 
donné les résultats escomptés 
-Y'a pas ouvert la voie de la pros- 
té Si, après l'insteuretion de 
‘ordre nouveau », le régime de 
ferta avait un moment songé à 

er là « miracle brésillen ». il 

. ble en être revenu On parle 
. - fenant un autre langage éconc- 
æ en s'apercevant que, par 

- nple, un tracteur peut priver une 

- wantaine d'ouvriers egricoles de 
travail. Ou que la pèche indus- 






















Les reflets ? Sans doute ex 


tat, de la volrie, de l'hygiène et de 
la santé. 


Quinze millions de chômeurs 


trielle ruine les pécheurs et que 
l'artisanat domestique disparaît 
devant l'offensive irrésistible des 
matières plastiques. 

Des étudiants du prestigieux Insti- 
tut de technologie de Bandung ne 
cessent de parler de technologie 
« alternative », « appropriée » ou 
« intermédiaire = pour harmoniser la 
croissance économique avec celle de 
la population et de ses besoins. Les 
professeurs indonésiens d'économie 
politique et de sciences sociales se 
répandent en déclarations sur la 
nécessité d'adapter la production et 
la consommation aux besoins de 
l'homme et non l'inverse. 

Pour surmonter ses problèmes, 
l'Indonésie devra procéder à une 
intégration nationale dans les feits et 
dans les mentalités. Avec environ 
60 % de la population à Java (7 % 
du territoire en superficie) et le reste 
réparti dans les autres ïles du grand 
archipel (2 millions de kilomètres 
carrés), le déséquilibre est manifeste. 
On s'en aperçoit en parcourant Java, 
l' = agropolis » où les villages grouit- 
lant de monde se succèdent sans 
interruption le long des routes, et 
Sumatra, qui, avec une superficie 
trois fois et demie plus importante 
que celle de Java, n'a qu'environ 
22 millions d'habitants. Là, les villes 
ont un aspect provincial et tran- 
quille. Cela sans parier de l'irian 
Jaya (Nouvelle-Guinés occidentale) 
ni de Kalimantan (Boméo}, qui évo- 
que encore l'Amazonie, malgré 
l'octroi de concessions forestières 
quasi illimitées aux compagnies 
étrangères, qui rasent systématique- 
ment et mécaniquement la ‘orët 
vierge. 

Les autorllés coloniales néerlan- 
daises avaient, avant la seconde 
guerre mondiale, déjà Insuguré la 








À partirde 590F nous vous offrons les reflets des canaux, 
les feux des diamants, et les ciels de Van Gogh. 


vous offrons un week-end à 
Amsterdam, dans lequel sont compris 





ruption. modelisme, source de conflits indi- 

Les spécialistes commencent à Vidvels et collectifs dans tout l'ar- 
constater que la politique suivie n'est  Chipel. 
pas adaptée aux circonstances. Ils ERWIN RAMEDHAN. 
observent que ce ne sont pes Îles 
éléments les plus statiques de la 
société (les paysans) ou les innom- 
brables marginaux (les légions de 
vagabonds des villes et des campa- 
gnes) qu'il faut Inciter — ou obliger 
— à - transmigrer », Mais ceux qui 
sont les pius dynamiques et entre- 
prenants : Jeunes, personnes en 
quête d'une deuxième chances, tra- 
vailleurs qualifiés. 

Les visionnaires pensent aux espa- 
ces vides de Kalimantan ou d'irlan- 
Jaya, qu'il faut peupler si l'on ne 
veut pas voir des étrangers s'y éta- 
blir sous l'effet d'une pression 
démographique générale en Asie A 
Kalimantan, les minorités paysannes 
chinoises, suspectes de sympathles 
communistes, ont élé « punies = dès 
1%5 lors des actions anticommu- 
nistes lancées per le gouvernement 
de l’« Ordre nouveau », 

« Esprit pionnier », « dynamisme » 
et « esprit de conquête » sont à 
l'ordre du jour. 

Pour traduire ces grands principes 
dans la réalité quotidienne, on se 
rend cependant compte qu'il faut, 
par exemple, mettre fin aux déséqui- 
libres dans [e domaïne des trans- 
ports. Comment parler d'intégration 
nationale lorsqu'il en coûte 


200 000 rouples (plus de 2 000 francs) 
pour eller de Jakarta en Irian-Jaya ? 
Ou lorsqu'il est plus économique 
pour Sumatra d'importer directement 







manquerez-vous beaucoup au Îong 
des canaux circulaires, tout occupé 
que vous serez à déraïller les palais 
admirablement proportionnés que 
s'offrirent au XVILI* siècle les 
princes marchands. . 
Les feux ? Dans la diamanterie 
Van Moppes, vous ne les verrez 
certainement pas tous s'allumer au 
cours de la très lente transformation 
d'une gemme brute en joyau 
scintillant. . 
Les ciels ? Là, c'est une affaire 
entre Van Gogh et vous. Mais peut- 
être passerez-vous trop vite devant À 
tel ou tel des 200 toiles et des 400 JS 
dessins qui composent son musée. 
Vous comprenez : à partir de 
590 F, nous, K.L.M., 








les transferts, la nuit dans un 
hôtel, le petit-déjeuner et la visite 
guidée de la ville. : 5 
Mais nous savons bien qu'il vous 
faudra plus d’un week-end pour en 
épuiser toutes les beautés. 

Ecrivez ou téléphonez à K.L.M., 


we bis, Avenue de l'Opéra, 
: É Tél. 742.572: 
CERN Fe Fe a. oz EE 


Sérieux et sentillessezune tradition hollandaise. 







lent 













75002 Paris. 


votre Agent 
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Avant Travaux de Rénovation 
& ä à ' é 
2 
BRADLEYS 
‘ | UTS 
18, avenuc de l'opéra, Paris 


DTA 














ro al 


. TEEN ET ures. 
CS TA D 
INCROYABLE? 


Nous offrons une collection 13 900" 
Li) 


extraordinaire de manteaux de 

VISON ALLONGÉ à partir de: 
Dans toutes les tailles... 

et dans tous les coloris: 


Blackglama Saga Saga Selected, Dark et Extra Dark, À 
Pastel, Tourmaline, Boeuf, Etc... 


EGALEMENT, PRIX SACRIFIÉS SUR: 
Zibeline, Chinchilla, Breitschwantz, Pekan, Astrakan, Castor, Loup, 
Renard, Lynx, Marmotte, Rat, Ragondin, Martre, Opossum, 
Agneau, Lapin, Chat, Etc. 
* Très beeu choix de vêtements du soir en manteaux et capes * 


ouvert de 9h30 à 19 heures 





CE PE 
















Propositions pour 


la France 


5 décembre 1976 : Création du R.P.R. 
14 septembre 1977 : Manifeste de la majorité 
5 décembre 1977 : Propositions pour la France 


une répônse à la crise par le 


Rassemblement 
Pour la République 








crane 


NE — NP ee nt Sea dE e 
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LMde _politique 


LE DÉBAT BUDGÉT AIRE AU SÉNAT 


TRAVAIL : M Beullac favorable à l'institution d'un salaire parental 
pour les € congés d'éducation » 


; : : dére améliors! condi- d'un salaire parental 
Le Sénat a adogté lundi 5 dé- nombre des demandes enregistrées nomène momie qu est la marque des des grandes lignes qu appartient dére que l'amélior tion des Cane Sea rer 
EFFET Ministérielle ajustement red chez équilibres Tendamen tous du pays, exigence, si la conjoncture  souligne-t- 
do ant dr 0 CE rime vont rendre scephqus A de tracer. Dans og opré la donne le pas à la lutte contre le fée me Me 50 1 
cent, Bag), TAUDORUEE - la réaliié du coup d'arrét n. Que ces. derniers mois modération des chômage. ses EC 
En digré D EU arsent Fe Le gouvernement, déclare ressé con meme qu nce me Fe: Tous qi RON Péaure des demen- din avant le service nation : 
reconnus prioritaires dans M. BEULLAC, ds leur indiquer les objectifs qui souhaïlons éviter la réduction deurs d'emploi a augmenté de Haut que des contrats 
budget : l'insertion profession vañl, a suréont ecrans à semblalent devoir étre poursulvis .du pouvoir d'achat qui est inter- 264% d'après les propres siats raies soient repris après 
nelle des travailleurs bandicapés, ris pays en vue d'améliorer les conditions Dos ere de POS Qu ministère, L_ JUNG nes ee 
des condi- nifestent dans le monüe eh conseillé la Hnitation du travail dernières années. » usine à saplianx au Lenlae Rond ax craie 
in de entre- Au, rendement, éificiiement con M SPOLREE. secrétaire diras fans 9 de fers Pas. mage. il rép 8 : 
équttable. . 3 ct Pr FOËT, a utanonie revenant dl àq ne se contente de rele- «là où en France le travall est Fe igé me Soiso. 
F il e pie F3 ns 6 e eo n, ere ee FES UN so ne a pe onze SOUS Un 
concernant A en vi É 
LE nn oc Le UE 1 
rité, le con 
ur avis nombre suffisant des emplois qui et celui di très bon ouvrier gagne Gina, 
Garonne}, repporiens des - Or chimiques = que 1 tongé SE pareil DE sition du sénateur du Doute - 
commission convient ; - ten” ; : 
demansés d'emploi ne constitue que de se créer entre les exigences que ces sn SALE UT. + cation qui a été Insétué par le Les crédits du ministère à 
‘ ges mn renversement +, le Eure 1 s'agit dun phé- sociaux s'inscrivent dans le cadre M PERRON (PS, Var) cons. solde. Il propose donc la créetion travail sont ensulte volés, 
tendance, car, souligne 


JUSTICE : l'augmentation des crédits est approuvée 


Les sénateurs été violé, puisque la 
treprennent rats issus l'Ecole nationale harangus élèves de PENM. G&@ arrété». Pour que la fustice n'évoque que les problèmes m'a pas Lee, 

Sur D De. Eee - la », ce Sicniqes » tandis qns ue MGUY quête ni rétuglé 
ensuite l'examen du budget dn La magistrature. M sue Eur dise: «Soyez partlaux! «s'écarte de politique 
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= = vait pas été par li 
rministèr Justice, ind, Loir-et-Cher partiaux pour la femme sugaère que le ministère T Atlanti- n'a dévosse ? 
crédi : ae : pie Fans de la 2: des S'ooine le: mari, pour l'enfant de la justice soit rattaché direc- ge ne que o Fan» sus Ces lal-même, comme c'est k 
î ts sont en du matin, avait préconisé recours plus » contre le père, pour le débiteur tement à la niéalience , de la k RES HT He ee 5 ni au sujet du non-respe. 
fax la nuit d 5 au 6 décembre. fréquent au recrutement la » contre le sréancier, pour l'ou- République et ne dépende plus % Just gén relq une « jus par le gouvernement de HOm à 
fs Fu os oder à ares M: DAILY (gauche dé, à l'écrasé contre LR compagnie TALON CRPR, Belfort) tice de contre-classe ». Paris de le juridiction françah  . 
Vous MK , c'est. = 5 4 Dour a : j wi 
| See » Eur ce on nue moe DA EEE » cmt 1 Séié scale vo M, PEYREFITIE : en extradant M° Croissant is rpm mice mir …. 
e con » con! a A ë Rs E 
en effet, la déclaration de trature et le com ent » le plsideur contre la fusticen? : ‘le gouvernement « voulu éviter Bon ls prarnisre, prononete à 1 | 
M JOZEAU - MARIGNÉ (nd, jeunes ta, € 76 % des EL y a place pour des sanctions : HE Une à “ a Re 
lion de IDE, Parent a que da eous Éuediu mnt bug Ci Wont p69 #6 prises (_J > les risques d'une prise d'otages RE 
garde SCaUX, CONTESPON vous ermet- LEDERMAN . (PC, Val- : 5 L a ) 
a ë se Re sie in F | ie la lot ones ir la danse êe l'arrét de la chambre d'accu 
être bre d'accusaiton status sation. Rien de 













si VOUS pensez 
qu'on peut être libéral 
sans être conservateur 


et socialiste 

Sans être lié au marxisme, 
rejoignez l'union 

des démocrates socialistes 
et li béraux. 


Crége par des citoyens qui sont jamais exercé de responsabilités partisanes, 
FÜDSL. est un leu do rencontre, un club de liberté destiné à accueïllir les 
Français fatigués des intrigues et des jeux des professionnels de la politique # 
déçus aussi blen par la majorité actuelle qua par Fopposition divisés. 

En rassemblant des hommes et des femmes appartenant aux grands courants de 


pensée du vrai libéralisme et du soclallsme authentique, l'U.D.S.L. yous propose 
une autre façon de faire la politique. 









3 rendue à 
chambre d'accusalion dans Faf- 1 Marcilhacy que le droit d'asle Remous dans 












tout, 
Le Embarras 


la 
traits? Certes, la plume est serve| Parces propos, le garde des sceaux a indiqué qu'une note du gouvent 
Hem Mais à condition que semble lalsser entendre que les avo- ment français ét les attendus def . 
Pu- 





î 
à 
È 
5 
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cats de M° Croissant avalent quel- chambre d'accusation étalent dé 
ques raisons de s'inquiéter du contenu du 23 novembre et que ces d0ff 
du nouveau mendet d'arrêt délivré ments n'étalent parvenus à 48 . 
gi S'arToge de traiter] contre M* Croissant le 17 novembre que le 29 novembre. [| a pré 
n'importe quel sujet de son| quand lis déicaraient que ce docu- que la traduction de ces 
choix ! ment n'était pas conforme à l'avis de n'était pas achevée. 11 a, d'autre paf 
» Si de tels joits devoient se! la Chambre d'accusation limitent les déclaré que le mandat du 1 5 
, Combien de temps| poursuites contre l'ancien avocat du  vembre avait été modifié « ar 
Ton gris conserverait-elle son Lin ne fe Monde daté 1%- tains Points + le 24 rs . 
ue mbre] H @ fait remarquer qu' m 
» Tai gr ur deision oomser-| Les déciaretions de M. Peyrefltte exciu que d'autres modeste 
Güémann. La commission | On! #ingullèrement éclairées par la puissent intervenir. 
disciplinaire dira qu'ä y a lieu| Mise au point que vient de faire, De ces explications entame 
& sanction — ei je sanctionnerai,| le 5 décembre à Bonn, le porte- if ressort que le tribunal de SA. 
= Où QUE n’y a pas leu à sanc-| parole du minière fédéra) de la a pris deux décisions sans con. 
son — e je ne sancHonnerai Justice, M. . Joset Bar a que trans- tra complétement les dispostff 
. S met l - Tout en arant que  conténues dans l'avis de la 
A propos, de patate, Klaus le tribunal de Slutigart - respecte d'accusation. Dans ce cas, On 
‘de Me Le:| SCUPuleusement » l'avis de la cham- prend l'embarras de M. Perl” 
rar pro-| Dre Saccusation de Paris et que reconnaissant qu'e# se peut 
Sanibenets Ps LE “ Je nouveau mandat dark du 17 no- nouveau mandat ne solt pes Hs 
re apparence. « Sur les conclu  fument {demi Farrët da 
FJTS recours serait de droit et] elons de la cour de Paris, M Binder et qu'il s'en soit 5 ému », —F. 6, 
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UNION DES DEMOCRATES 
SOCIALISTES ET LIBERAUX. 


2, rue Ba D one 1 demantsS100F Soiree à 
le yen s 8 
7er Paris ; ge 10 le 3 000 à 100 000 F 











ro de 20 diamants 14 400F 
“Diamants, émeraudes, saphirs, rubis 
j'attache autant d'importance à la perfection: 
des montures qu'à la qualité des pierres” 
NP | da 


Paris + 
8, place de la Madeleine 
338, rue La Fayette 

86. rue de Rivoli 


GRATUIT CATALOGUE COULEUR Tél :260.3L44 “CRÉDIT DIAMANT” 6 MOIS sisi 
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mettez la chance 
| dans vot tre poche avec 
billet | 

dela 










LA PRÉPARATION DES ÉLECTIONS LÉGISLATIVES! : 


DEUX INTERVENTIONS 
DU PRÉSIDENT 
DE LA RÉDUBLIQUE : 
® polifique étrangère 
le 14 décembre. 
® politique agricole le 16. 


M. Giscard d'Estaing répondra, 
le mercredi 14 décembre, 
questions de quatre journalistes 
de la presse écrite, au cours d'un 
Dieme téeviss. ou étrangère 
proi es de itique étrangère 
de la France, a indiqué, lundi 
5 décembre, AL Jean-Philp, 
Lecat, porte-parole de la prési- 
dence de la République. 
émission spéciale durera qua- 
rente-cinq minutes et sera diffu- 
sée à 20 h. 30 sur TF1 et An- 


e 2. 

L'entretien portera principa!e- 
ment, à& precisé AL Lecat, sur la 
paix au Proche-Orient et la situa- 
tion en Afrique, notamment dans 
le Maghreb. 

Le vendredi 16 décembre, le 
chef de l'Etat se rendra dans le 
Calvados et prononcera à Vassy, 
près de Vire, un discours « d’ièm- 
Portance nalionale » dont le 
thème sera : « Contribulion de 
la France rurale au progrès de 
notre pays. » Ce discours, & ajouté 
M. Lecat, Fadressera aux agricul- 
teurs, aux commerçants, aux 
cadres et aux retraités qui appar- 
tiennent au monde rural et 
constituent le quart de la popula- 
tion française. 








à M. Jérôme Monod : le RP.R. est la première | 
force politique du pays 


M. Jacques Chirac, qui doit 





TRANCHE 


DE LA SAINT NICOLAS 
GROS LOT 2.000.000 F 


TI 









. être reçu mercredi 7 décembre, à députés et sénateurs, 
18 heures, À l'Eiysée, par M, Gis- & a recensé 5000 maires et 
card d'Estaing. ne s'exprimera pas adjoints. IL compile donc sur un 

+ avant samedi 10, lors de la réu- potentiel d'élecieurs de 25 %, 

: nion du comité central du RPR, Cest-à-dire quun élecieur sur 

qu'il à convoqué à Paris, et qui quaire donnera sa voir au mou- 

+* accordera officiellement l'investi- vement gaulliste lors des pro- 
chaines élections ». 


M Monod a annoncé que le 
RPXR, alait développer son im- 
plantation auprès de trois caté- 
gories sociologiques : les leunes. 
les femmes et les milieux popu- 
laires et professionnels, Les sec- 
tions de l'Action ouvrière et pro- 
fessionnelle, qui sont actuellement 
au nombre de. 600 devraient 
atteindre celui de 1500 en mars 
et: de 3000 en décembre 1978 


Après avoir rappelé les prin- 
cipes contenus dans 
Propositions pour la . 
secrétaire général du R.PR, a 
décluré que son mouvement «ge 
situe dans l'esprit majoritaire, qui 
seul peut permettre de gagner les 
élections. Les propositions qu'a 
présente marquent son originalité 
et sa personnalité, mais elies sont 
conformes au nrincipe du plura- 
lisme souhailé par le président 
de la République le 17 janvier 
dernier, el elles se placent dans 
le cadre défini par Le pacte élec- 
toral et par le manifeste de la 
majorité qui représentent le ci- 
ment de noire union». 







































ière Jorce parlementaire avec 
pris 
& a 






















élections. Le lendemain, il prési- 
dera ur. congrès des jeunes du 
RPR. sur l'Ancien parking des 
usines Citroën (métro Balard), 
+ dans Je quinzième arrondissement, 
C'est par déférence pour le chef 
de l'Etat que Je président du 
B.PR, n'a pas participé à la célé- 
bration du premier anniversaire 
“de l2 fondation du RPR. Seul 
: M. Jérôme Monod, secrétaire gé- 
éral du mouvement, à donné à 
cette occas'on, lundi 5 décembre, 
: upe conférence de presse Au cours 
laquelle ia présen té l'ouvrage 
rOpOSiLIONns pour nee, que 
- nous avons analysé dans Le Monde 
du 30 novembre. 
M Monod a notamment 
déclaré : « Nous avons le senti- 
ment d'avoir Qagné notre pari 
Nos objectifs ont été atteints, et 
nous sommes désormais la pre- 
‘ mière force politique du pays.» 
D a affirmé que le RPR. 
comptait actuellement «près de 
550 000 aähérents, et qu'{l espérait 
en avoir plus Ge 600 000 après les 
. élections de mars. Il est aussi la 
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@ MM. Paul Thibaud, André 
Masse et Henri Madelin, respec- 
tivement responsables des revues 
Esprit, Etudes et Projet, parti- 
ciperont à un débat sur la situa- 







M. GEORGES BENAR 
MEMBRE DU BUREAU NATIONAL 
QUITTE LE M.R.G. 


{De notre correspondant.) 


Dijon — M. Georges Bénar, 
membre du bureau national] du 
Mouvement des radicaux de gau- 
che, président de 1! 
d'études radicales, vient d'adresser 
sa démission au président Robert 
Fabre. M Bénar nous a déclaré 
qu'il a été e désappointé » du fait 


M GRIOTIERAY : le PR. va 
“2 proposer le réexamen des 


accords de la majorité. 
{De notre correspondant.) 


.. Lille — La publication du der- 
- er sondage-simulation publié 
- - par l'hebdomadaire le Point (le 
Monde du 6 décembre) pourrait 
- amener la direction du parti Té- 
- publicain à demander que soient 
reconsidérés certains des accords 
 pré-électoraux passés entre les 















A OS 
ESRefe ones 





? À alain Grinétersy, déeut me | Remplir ae MURO qui élah celle 
ME , Ten L'AE IL Qui 
tionsi du PR. chargé . élec. | de Eontribuer au rapprochement 


tions, a estimé lundi 5 décembre | des classes moyennes dans le 


Lille, où il donnait Hee confé- 
presse, que les giscar- 
‘_diens « doivent rendre qusiques 










































































Vintention, dès lu prochaine réu- 
:.nion du comité de liaison de la 
‘ majorité, mercredi 7 décembre, 
de proposer un Téeramen de Cha- 
que circonscription pour définir 
La meilleure tactique pour gagner, 
et ai l'intention de demander à 
- nos partenaires, R.P.R. CDS. 
ei CNP. d'accepter — comme 
nous, républicains, sommes prêts 
. & le fuire — de retirer cerlains 
“ -de leurs candidats lorsque le 
"succès de la majorité dans telle 

ou telle circonscription en dé- 
= pendre. » 


— " © M, Raymond Barre Gevait 
recevoir mardi 6 décembre, à 
15 h. 30, à l'hôtel Matignon, une 
délégation du parti républicain 
M. Jean-Pierre Sois- 





a 
pres 


ä 





Fleury, adjoint au premier secré- 
taire, Pierre Palau : pere s'est 
elfacé pour céder sa place à 
Mlle Marie-Thérèse Mutin, maire 
de Cessey-sur-Tille. Membre du 
parti socialiste depuis 1971 
Alle Mutin, institutrice, étalt se- 
crétaire fédérale chargée des 
conflits sociaux et des entreprises. 
— (Correspondance.) 








(Suite de la première page.} ane au conan à Sasora É È UN CP ES 
espéren ui les autres. 1 ai = = 12 . æ. 
A gauche, le vide. Se ur on manque d'objectifs, ici on Situation idéale et Plateaux-types fonctionnels 
Les communistes, tächerons ol i- en aur ait trop, et contradi oires accessibilité totale et lumière naturelle l 
nés, s'accrochent plus que jamais Comme l'ont innocsmment laissé pa C' l'endroit où metres y 
je la charrue 
aux mancherons de la chi et vaitre les partenaires radicaux de est le seul endroit où Paris-Midi réunit les qualités 
creusent leur sillon. Ils sont bien trop gauche. À force de toumer en rond, vous ayez à la fois: qui rendent la vie professionnelle 
<* avisés pour ignorer que la de on n'arrive nulle part e Toutes les efficace et agréable : 
5 entre leurs mains et que l'atliludé 4 Vide & gauche a été considé- communications : e Lumière naturelle directe 
“7 qu'ils adopteront, 18 ne one rablement aggravé par la mise au à votre porte : LES BUREAUX DE LA GARE DE LYON pour tous les bureaux 
<: lendemain du premier tour, dé rencart du programme commun. étro: | i ! à ï 
de l'issue de la partie. Pour l'instant, Méme sans projet, sans accord pour le os FE te 205, RUE DE BERCY PARIS 12° Re) 
is se boment à nourrir méthodique- }3,cher ensemble, ce vide-là n'est le eus, es À À ; a e Ut het D . 
ment le réquisitoire contre leUTS toutejois pas de même nature que sont au pied de l'immeuble. Visitez le plateau-témoin : . + Utilisation immédiate : 
alliés d'hier à l'abri 4 discours M le vide de la droite. Celle-ci veut e Un branchement en ne .  Surrendez-vous | Dre mural et sol, 
taire inlassablement poursuivi. garder le pouvoir maïs ne salt qu'en avec tout le Sud : ”. aux plafonds, luminaires. 
bruit de leur campagne d'expll- {ire tandis que celle-là aspire à le de la France : entétéphonan à 266.36.36 poste 850 e Services intégrés : 
 Getion meuble et masque le silence >ecavoir tout en redoutant canfusé- la gare de Lyon est a Cp EnveE Vous Géis ef restaurant, salles de conférences, 
de l'immobilité. Quand il Sxiste Un ment d'avoir à l'exercer car il y 2, a : envoyez mt . Mint | ie 
tet décslage entre ce qu'on dit et à ses yeux, trop à faire. sous vos fenêtres Cogedifé 12 re Roquéplie 75008 Paris, d'informatique et d'archives, 
ce qu'on fait, que peut-il en résulter Un tel passage à vide de la ve et Austeriitz juste en face, qui vous adressera une documentation. : standard et parkings. + 
d'autre que le vide ? publique est alarmant Car le vide de l'autre côté de la Seine. Réalisation ° Prestige et confort : très belles | 
Ce vide, les socialistes ne peuvent he dure pas en politique. li se pré- © Une liaison facile et rapide " façades réfléchissantes 
rêver le remplir à eux seuls. Faudra- sente de toute façon quelqu'un pour avec Orty et Roissy : “ F _ et hall d'entrée de haut standing. 
©. Hil alors se résigner à Shore As &e  l'occuper, pour ramasser ls pouvoir | | à quelques minutes ; is Vues étendues sur la capitale : 
n'est pas encors pour cétie fois, QUS dont personne na vaut plus ou que ‘du périphérique, de nombreux bureaux bénéficient 


, Vingt ans ce n'est pas à5sez, alors 
+ qu'on se sent pourtant le vent en 

poupe ? Et comment manœuvrer ? En 

5 se préparant à virer à tribord, 

: souhaitent secrètement les uns. En 












cadre du programme commun ». 
J1 estime, d'autre part, que « la 


di tie 

dienteillante 7 M.R.G. empêche 
dans la pratique les courants de 
pensée de s'exprimer en tant que 
€ 


» 

Principal rédacteur de l'an- 
rexe lu Programme COMMUN, 
M. Bénar reproche aux dirigeants 
nationaux de s'être « {op em- 
pressés de constater la rupture 
des négociations » au mois de 
septembre. Enfin, M. Bénar, qui 
« pense rejoindre le parti Socin- 
liste », regrette que 1e MR.G. se 
soit toujours opposé à « l'élabo- 
ration d'une véritable doctrine 
radicale de gauche », 





@ X. Jean-Marie Benoist, phi- 
losophe, auteur de Marz est mort, 
qui sera candidat du parti répu- 
blicain dans le première cir- 
conscription du Val-de-Marne, 
dont le député sortant | 


de Chantilly, sera candidat dans 
la quatrième circonscription de 
l'Oise  (Senlis-Crefl), dont le 
député sortant, M Arthur 
Dehaine (RPR), se représente. 
La candidature de M. Hintermann 
est soutenue par le C.D.S. le parti 
radical et ie MD.SF., le parti 
républicain ne présentans pas de 
candidaë. , 





Le vide 


nul ne peut plus sssumer. Cette fols 
encore, quelqu'un ou quelque Chose 
surgira. Mais qui, mais quoi 7 


PIERRE VIANSSON-PONTÉ, 


utôt jormelle et | 


conduite : M. Georges Marchais, à déclaré, u : 
son, secrétaire général. lundi 5 décembre : En m'aïte- Si la gare de Lyon 
quant au secrétaire général du 
9 En Côte-d'Or, la commission| parti le plus réschonnatre de est devenue 
executi rti socia- Tance je TEUT Gé, Te Pa = 
liste à proie è a reconsiEue bertés jormelles qui constituent un nouveau pôle 
tion » après la démission de seize] notre bien le plus précieuz Ces d’affaires. n'est 
de ses membres appartenant eu Hbertés 2. peuvent roue È , Ce 
courant taire. Parmi les} p contre le conjormisme L 
trois sponenDIeS élus du même| syndicat, contre le conformisme pas Sans raison. 
fORrARE qu n'avaient pes dr NME e En vérité, quel autre 
onné, deux on À 4 
nouvelle commission. MM Michel! OR ME Er nr quartier de Paris 
ns falre de | secré | È 
“on de Dijon, ei Jenn-Louis| liste démocrate, conseiller général | D VOUS offre tout cela. 





DICETE NL ENT 


OI EU ES CREER 
AMAR Ce) EU 


Paris-Midi est à mi-chemin 
des deux aéroports. 


… A au Gepital de 60 long de france. 


Dureqaux 
5 
ns Paris 









CHRISTIAN CHASSIN 





















































: . de découvertes exceptionnelles 
sur la Seiné et Notre-Dame. 
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| POLITIQUE _ 


Eonr DE = 20 %. 








Des studios équipés : 
près de la place Cichy. ‘ 

















| Quelques prix. . 
de in TTE GROS (#) œ 
134. 000 F È en Sd | "par BRIGI ma va état d'esprit différent, quel 
20,16 m2 3° éage 
: 24 3 man 1% ége | 
20m 1° éme bserver: attentivement, èt pres- Quelques une reconnaissance et la considéra- &5 réservée hommes. Mie 
que Mo Alenenent lBuS Dareie conscience nouvelle et tion qui n'autoriseraient Plus ;$ doivent des comprendre, les me . 
+ leur action. J'ai ainet de le part d'un nombre impor- . aucun etiardé à HOUS der, et même leg ENCOUTAEET, car 
: que, contrairement tant de Françaises et de Fzan- consi encore comme des 4 s'agit de l'activité la plus noble 
cæ qu'affirme Evelyné Sullerot, Çais On a pu le grser de calnges ». des « objets de musée », où les femmes puissent désormais 
el o es femmes savent faire preuve  Îeçon Re voire ss otages le, et €xceller. 
sa70m/ 2° és d 
















Us fraternité: là enfin où les bar- invraisemblable radical socialiste, les partis poli. Fe 
Le Montmartre Est-ce d'ailleurs en faisant le s paychologiques qui sépa noce de le consultation tiques français ‘en eee nue ie 
gere sxpgnmes, comme cer raent les hommes des femmes de mars 1978. Sherchent pes, et ne Savent pas - ; : è Fu 
+ 22-24, avenue de Saint-Ouen’- 75018 Paris. . . fans & Sd dans l'action ont gro ol Etet à vous nous situons We Promotion de kim 
PEN : dre ja piace qui leur revient dans Eressivement qu'on & dans une hypothèse optimiste, mate Ce et pas, comme . : ax er u 
= Livraison immédiate la vie publique ? constasé ne évolution profonde. celle où le nombre des dépuiés le crolent trop souvent, en mule : | 5. due 
LT] les dernières élections femmes, dans la prochaine Pl tion d'organismes | ra 
FC En plus, reste à vendre Nous devons que Assemblée, donblerait, leur re purement féminins, méthode péri. | 2e 






quelques 2.- 3 et 4 plèces À 













Renseignements et vente : 
.Zannettacci 


296.17.01 






l'Estaing. -Allant ÉHDarVanE Ua 0 le + Lire 
gueva Aooonpl * à ete éroltion marquants TU gp. É pas sera franchi. Conseiller à We | : mers 


des respontabiltés mi. . La France, lanterne rouge 
. ajourt en à femmes; ensuite, pour le qua- 










Uté du travail Penementaire. 
Constructeur aulie, - La femme sénateur ou la femme 
PUJOS S.A. #| Pompidou, Comment y remédier? Coument consisté, emxichie le débas Pare 
98, av. Raymond-Poincaré El. ‘les instances ir, mentaire, en y apportant, par la 








756 Paris : + j “été pas le fanion da ques. Gui fu sf préc s 





HG 20,16 m? 7134.00 F 


VENTE su PAL. de JÜBT. à Tecra, | MISE À PRIX + 80.000 FRANI = _—_ __—— _— 1h 90 
UN MMEU LE Re ee ve | BANS PAR DE 20 HA à 30 KA de. PARS par À TE SUD 


É -Ftns. ‘du -29. nov. 
à unege de commere.t d'émotion [ET SEC E Soi Tone à APPARTEMENT. GRAND STANDING - “LIBRE 


Seins (92), 8, 2 Charoot . 


À SANTCRLÉONE [te ter Eefae À DOMAINE des REAUX - SOISY-SUR-ÉCOLE (91). 
80 m2 es. + BALCON 40 n2 er. 4 PIEGES PPALES 


‘2 salles de bains - Kitchenette aménagée - Moquetts - Placards - 3 CAVES 
Tous nee Résidence, Restaurant, Biblioth., Piscine, Tennis 


“MISE A PRIX :. 300.000 FRANCS . 




















Vents su Palais de Suxtics # MELUN (B-H4-M)5 merereël 14 déc. 167, 14 D 
1) PAVILLON, LESIGNY  (S-et-M.), = M, à Px. 160,000 F 


7 pièces et parking - 695 m? - % rüs da l'Yerres Parc de Léalgny 














2) LOGAL OGIAL Lésigny (S.-et-ML.);- M. à Pr : 100.000 P GER PE an OO per qu sut : | ; 
s, RE TOP HIDE Tan. DS TS PUR ASE POULE EUR, Eire || E EE control. 








Le calcul EE as sûr. 


VENTE SUR BAISSE D eu Palais de Justice à Paris, 
LE JEUDI 7 "DÉCEMBRE 1 1977, à 14 beures 


UNE MAISON sise à NOISY-LE-SEC (Seine-Saint-Denis) 


: 55, rue des Processions et 42, rue de la Dhuys 
anciennement + Tassgs des après Ssation Mes titres, es 
CONTENANCE 400 m2 - LIBRE DE LOCATION ET. D'HABITATION 


3 PARCS de STOCKAGE des essences des armées MISE À PRIX : 200.000 FRANCS 


avec 4 MAISONS et dépendances . 1 M' André de SEGRAIS et M° Huguette AMBROISE- n sé nm LOTS 
| à 7-Ha 90 à:E n9 IRJOUVION, avocats ë la Cour de Paris, 9, rue Guénégaud, Paris (6°), MAS Per 
… SUPERFICIE TOTALE: ha 2845 a li semere in 9 à manie remet Mer gai RO states def 
Ltisons par pipe-line entre les 3 parcs - Embranchements SNCF. ù jvOcRtS près les ets UD En LIETHES autes de frappe. 
Réservoirs d'une enaparité globale di Le stôckage de 26.000 m3. Tnstas u 
Enseruble en étet de tonstionnement F La premiére différence saute aux yeux. 
MISE A PRIX : 2-000,000 DE FRANCS Les touches Braun ne sont pas incurvées mais arrondies. 
Vente eux lei au Palais de Justice à Prin. le lundi 19 décembre TI, HD. 


fin de ne pas appuyer sur Ja touche voisine. 
VISITE - VISITE - RENSELGNTAENTS Et * CONSULTATION UT care be = ae FACULTÉ DE REUNION 
Descann Su: ee FhonEE Æ Pomsines, 2 bis, | {= lot UNE E BOUTIQUE 7 lot DIEÇE sur ur COUR me: sr cine, onde différence se découvre 2 ans plus tard. 








SERVICE DES DOMAINES 


ndiestion le 16 décembre 1977, à 15 b.. à AGEN 1) 
alé den des Commissions, Ci: +6 acduinistrative Lacuée, 








(BOE et CASTELCULIER (Lot-et-Garonne) 
& à LIBRES. : 

















UNE PIÈCE Le temps pour les micropiles Braun de faire leur travail. 
&1! *e 3 “BATIMENTS à L Pendant plus de 1500 heures, 
o a pes de bureau et d'atelier soit 2 ans de fonctionnement à raison de deux heures 


D UTE su Pal. de Just. d'Evry (O1), le mardi 13 déc. 1979, L 14 h, en 12 LOTS 53 84, d e LR par jour ! Qui dit mieux ? 
DOMAINE à CHAMARANDE (91) Re 

ue tous rOnS#1gnemn. ) 2° Plèrre-Jean REG: 
Ghâteau style L XIH, plans de MANSART, 780 m2 au sol ie 


FL AtAE Le Commande dou chapelle, oous 
Œardes ot cour des cavaliers avec diverses babitetions, cisslleries Dassin 
étangs, corps de ferms avec hangar, etc. dans parc de 


55 hectares dessiné par LE NOTRE et bordé par la Juine VENTE au PAL de JUST. à PARIS, le LUNDI 12 DEC. 1977. à M D. 


MISE À PRiX : 5.400.000 F. IMMEUBLE À USAGE INDUSTRIEL 


re ET DE BUREAUX 



































LEHAMEAU avec 8 PAVILLONS fumélés, arte" ar Le 
RÉ ee nou as one ee) RU ee 
MISE À PRIX : 2.400.000 F © ff ‘© <Sésemes, .  ÙD se 
LEMANOR avec 8 CHALETS, TS, 5 VILLAS, ments men 7 MISE À PRIX: 2.000.000. DE FRANCS 
eme. Fée or ta de Je bang 22 Dom RTE AUS OR em RE AL 2 cr s 
MISE A PRIX : 240000 F RS PR nt ee Da Ad Rose 












Le tout libre à la vente 


BOIS de 90 hectares. - MISE À PAIX : 460.000 francs EE "un APPARTEMENT 5 Fi GES SUR 4 NIVEAUX 


BOIS rec escalier lutérieur 
Pa ME PR 170000 ff PR URONUR AD BOT 
Penn Le tont d'ans contenance superniènie de HS Een - 


Pour jous rens: SCP.H P. ELLUL-GRIMAL, 3 avocals, tél. 07-19-44, MISE À PRIX: 650.000 


3 rue du Village, à S'aûr. le snoques SCD, avocat, 17, rue Faraday, 75017 Paris, 0924-14-13. 
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de | ternr, LIVRES POLITIQUES 


di : QUES NOUVEAUX COMMUNISTES AUX PORTES DU POUVOIR » 
LES NOUVEAUX COMMUNISTES AUX PORTES DU POUVOIR 
Donner au P.CE. les couleurs de la France 


Une deuxième fois,. André Lau- par niste et cheville ouvrière d'un comité 
ons ët Thierry Pister écrivent 


ur la défenss des espaces verts. 

ir les à rs nus FRANÇOIS HINCKER (#) er donné que Toute Une tradition 
t première fol C en 3 # ” 5 mise au goût du jour par la presse 
eus Sonsmtnt plus note Goes Prn de le déégon Paname pete 
ent encore l'évidence : « La ques- angulaire du libéralisme, est en AU Parti communiste Un visage bien 


on n'est plus tellement de savoir L attraclif, c'est le moins que l'on puisse 
les communistes ont changé, a" de Céder, comms le mythe de qi pl 
























LA MAISON DES BIBLIOTHÈQUES 


“EN MONTPARNASSE" 61, rue Froidevaux Paris 14e 


AT. BA AL CAPTTAL DE 642960 


Bibliothèques Rustiques vitrées 


-Jusaposables, par simple Dose, grâce à notre système exclusï de mouures amovibles 



























































la dépolitisetion dans une société dire, le fait que ce refus de l'Into- : : 

5 ont Changé ef, disent les dirt cenuriane “u sonore lérable aille vite et presque exclu. 4: na n SARA Hu 
sents du P.C.F., ils changeront P "si #1 etes 
: DerORT Un nauvoau rapport à la politique Sivement vers lui devrait faire réflé- É ma LL ARNO 
1COr8. » Georges Marchals est en train de se conetituer eous Chir tout analyste de Ie elluation L : NE 














outait en 1972, au XX* congrès : actuelle. 11 faut croire, en eïfet, que sheet = H 
Le pari communiste change et ne ae nl ot lou ee ces gens 68 raconnalssent dans les “ L RAR 
_ ‘ Hd Pour pre toujours flciaire. communistes et dans leur politique. ù us ; 
il , Pour &lrg toujours : : __ Ne vous inquiétez pas ur fOUS, 
fx à Je Pasteur des reportant jui PPS Ce CE ÉEnen de M done a nl 108 
és qu'il assume devant les tra- adhéstons toutes naturelles à partir Menlateurs : sl les nouveaux commu- 
eurs et le peuple.» Ce qu'il des difficultés de la vie quotidienne nistes le éont devenus, c'est pré- 
est pas Inutile de rappeler quand et des colères et des espoirs qui CISément qu'ils ressenient à ce point 
maucoup aujourd'hul, s'interrogent Y nalssent : adhéslons massives eu (là Crise, qu'ils veulent un grand 
r les intentions des communistes cours d'une grève, dans les flles Changement de leur vie. lis n'ont 
: 2ux portes du pouvoir » d'attente devant les agences pour Ps adhéré au part! pour caullonner 
Je laisse à André Laurens et à l'emploi, dans l'immeuble agité par Une politique craintive # l'égard de 
lerry Pfister la responsabilité l'expulsion d'un locataire ou la sai. Celle crise, 
sxpliquer, à la manière habituelle sie chez la voisin. Adhésion envoyéa En retour, les nouveaux commu- 
beaucoup de journalistes, l’his- par lettre où l'auteur s'exprime sou Mistes contribuent à donner plus 
re et la politique du parti com- vent très longuement et très Intime- 2déauatement au P.C.F. leurs pro- 


























































. ste, comme si les classes . pres couleurs, les couleurs de la GRAND MODELE, MODELE 
3 clales n'exlstalent pas, comme gi one Sr aie France, Les Conséquences eur (e Haut 208 - Larg, 116 cm - Prof. 29 cm Haut. 157 - Larg 100 cm Prol 32cm Haut 205 La LOe OU 3cm 
forces politiques n'entretenalent politique, normal, évident, as sur. Parti d'un tel mouvement d'adhéstons corlenance 200 val divers contenance 16D voL club contenance 200 vol divers ” 












(ivrée montée) {livrée montée) avec portes pleines ouvrantes 





.$ dés rapports avec elles, comme Le Un a sont évidentes. L'image pure et dure 
au fond, le pari communisie Foie qui naguère danlenr de du militantisme; la contamination 
. alsissait, on ne sait trop pourquoi, rées individuelles, ai mieux syndi- Par la notion d'« engagement» sar- Installe 
.1on par le jeu des individualités cales, presque toujours effravées ‘rien (que voilà de vilains mots RS 
. Fes générations, l'isolement ou : n militaires. li faudrait aussi ne plus 
nion. nvolée la guerre froide, n ; parler de recrutement...) ; ke plaisir 
2 giigeable l’hégémonie du grand Rss qe a PERL nt douteux d'avoir fait, en adhérant un 
-"." aïtal après 1958, pour rien la poli- «Je suis venu au communisme com. P2S énorme qui introduit dans une 
.. ue propre au parti socialisie.. me on va à la fontaine. » espèce de communauté régénére- 
. - Mais aussi, que Laurens et Pfister Ainsi, selon une progression trés trice ; le langage de bois inteme à 
sis ee #5 ‘-mtdis donc Pas pris au pied de notable par rapport au passé, beay- l'univers Communiste ; la conception 
. .. . lettre leur propre titre : « les nou- coup plus de femmes (plus de 35%) blen peu matérialiste selon laquelle 
ee - aux communistes [» Justement il y d'O.S. et de manœuvres d'employés. l'adhésion idéologique doit précéder 
. . 8 beaucoup, aujourd'hui, de ces adhèrent au P.C.F. c'est- -dire eau l'adhésion politique, tout cela qui 
e uveaux communistes : plus de que la crise frappe particulièrement sommelllsit peu ou prou dans la 
- cent mille en trois ans et cela et qu'elle contraint à rompre un Conscience ou l'inconsclence du 
1stilue un événement de première isolement, une dépolitisation parfois communiste, tout cela vole en éclats : 
‘mdeur, et pour le parti commu- séculaires, C'est pourquoi aussi les ©! c'est blen. 
te St pou la vie polllique géné. nets d'associations les plus di “ 


e de la France, f : | 
ur nombre même, son augmen- V"565, es associations qui, depuis Le parti intègre désormais une plus 


L 1968, sont une expression vigoureuse grande diversité de tempéraments, 
" Ra noue de la volonté de -ne pas se de goûts, d'espoirs de préoccupe- 
‘‘ gauche, le caractère de ces laisser falre», deviennent commu- tlons, de compélences. Il peut ainsi 
. tésions “signifient, en effet, des Mstes. Ce qui crée des juxtsposl- mettre en pratique, plus vite que 
dMications profondes non seule- tons Inouïes I y a encore peu prévu, ce à quoi le XXH° congrès 
- “it dans l'attitude à l'égard du parti ‘© *eMPS : Communiste et adhé- j'avait préparé au plan théorique : se 
—imuniste, mais aussl dans le com. "2"! de la GF.DT., prêtre et com une politique prenant en compte D'un simple geste, 
“ement poliique, dans la culture muniste, communiste et Jociste, tout le réel, une rupture avec une les moulures de côté des meubles 
ique, bien au-delà de ceux qui Communiste el féministe commu- ttitude théologique à l'égard des 
<yrenf ou vont adhérer au P.CF. r£ EL M ve 0e au comté LEenTTal du du «grands ancêtres», une Confianca Le : peuvent être enlevées, 
. -évalorisation de la participation  Noureue Grisique. — se drone | les côtés.étant Ce parfaitement 
à : rectilignes, 


rallste. Les nouveaux communistes u 
ont apporté au parti une sensibilité les meubles sont juxtaposés 
par simple pose côte à côte 


ES CHEMINS DE LA RÉVOLUTION > plus grande encore à la misère et 


“ed Zeller face à Alain Krivine| ===: 57" 






























devant l'univers redoutable de ja 










Comment juxtaposer 


VOUS-MEME 


tous nos modèles 
rustiques 

































































































































40 gros vol en 94 de large 
gestionnaire. Ils ont ainsl éminem- fivrée démontée) | 
ment contribué à faire le fond de la \ 


politique actuelle du P.C.F. 























Chez les communistes, eujourd'hul || JUXTAPOSITION DE MODELES RUSTIQUES TOUS FORMATS - Visitez | 
RUN Een Re] Pete De dr | mnnaeu renoue à roarm mes | nos Expositions: 


fgor ed et Sanguinetti, Chevène- au pouvoir, à savoir la volonté de | 4x T de diver- 
SM de ponton + domenent » une pere de] M Pete, Do 

ts. de vue, mili- l'extrême gauche qui so te, à | LE gel inément: vota 
"formés à l' la faveur de cette hypothétique tout cela converge alsém ss 
mais représentant deux victoire, engager un processus] une large unanimité politique, expri- 
‘nés ations différentes, l'une tionnaire, mée certes, et c'est heureux, dans 
#tquée par la guerre, l'autre par Fred Zeller, solxante-cing ans, | des siyies différents. Pourquoi cette 
68, tentent de dialoguer, ancien secrtaire de Trotski, an-| unanimité qui paraît invraissmblable 
 face-à-face résume “et pre gee pan manre ou Se à beaucoup d'observateurs étrangers 
pond on humaniste. Ars avoir | à la pratique politique réelle, c'est-à- 

relevé que les Français font désor-| dire non pollticienne ? Tout simple- 

mais confiance, en dernier ressort | ment parce que l'assentiment à la 

au qufrage universel, et constaté | politique du P.C.F. est pour l'essen- 

qu'il n'existe en France ni parti] tie] antérieure à l'adhésion, à Partir 

révolutionnaire de messe ni vo- de l'expérience faite de sa propre 

ont Ze de au rom IOns existence. Au fond, l'adhésion se fait 

« cinquante ans d'erpérience de | à soi-même. Ensuite, parce que les 

luttes et de défaites successives »,| Principes de fonctionnement du parti, 

pour une gestion pragmatique, | ce que l'on appelle le « centralisme 

seul moyen d'échapper, selon lui, | démocratique» — tant décrié et el 

aux engrenages fatals” qu'il con-! libérateur Pour qui a connu le carcan 

nait bieo ei qu'il redoute pour| organisations où il faut abseo- 


Sa Erivine, principal ani-| lUment ee classer dans une ten- 


{| mateur de la Elgue communiste dance, voler par oul ou par non 

| révolutionnaire, répond en révo-| comme dans un référendum, où l'on 
E 265 28 50 Jutionnaire qui n'imagine pas| juge les interventions non à raison 
ol qu'un monde nouveau puisse être | de ce qui y est dit, mais à ralson 


Rs enfanté sans pirontemente 1} de qui 18 dit, — permettent de faire 
25% Agents spéciolisés inter- fonde ses espoirs sur la perma-| se, la diversité à l'unité. 









à Paris 
61, rue Froidevaux Paris 14° 
Métro : Denfert Rochereau ji 
GaRé - Paspai- Ecganf Quint 
* Aulobus : 28, 38, 58 68 
Ouvert tous les jours même 1e SAMEDI 
de 5 à 19h sans Imerruplion 


en Province 


Ouvert fous les jours de 9 à 12h et de 14 
6 18h (7 saud und » * auf lun radin] 
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Hauleur de l'ensemble : 203 cr - Largeur : 277 cm. Prof, bas : 42 cm = haut : 30 cm ANS 0e Ecuchece sde Ve) 


(Téi 1 20-14-29 
RENNES 


Contenance 360 vol club + 120 grands formats env, Cet enternble à #16 monté en 3 h. 
Facilement 













Eriénnent däns toute lo France | nence, depuis 1968, d'un dura FT Qi Géréra de Oral (Espana 
à l'étranger avec toute la d'extrême gauche qui, selon lui, _Tels sont ls «nouveaux commu- TEEN BTS 
D] bénéficiera du a phénomène géné-| nistes». Croyez-moi, on na les JUXTAPOSITION DE MODELES RUSTIQUES GRANDE PROFONDEUR RO a puma Ta eus 2-71 





nutation. a| ral de nolitisation » qui apparait.| rejettera pes facilement dans le Heuteur de r' L 299 cm & 241 om “roue ina es 





















sie eue énonce. une ghetto, on ne leur fera paa facile- a 
TETE L sans ment Jouer ïe rôle de piétaille dans Les Romenance 250 
‘ SUrE CU Me h és répoleonaete a EEE, des stralégles qui contrediraient les ae he Fe environ pores à l'Etranger , 
RATE et celui qui est prêt à assumer | raisons de leur adhésion au P.C.F. : Es b Sr peur étre a ane par Put BELGIQUE : RRALLES 10 54 nt di vit 





les conséquences de Ja! soutenir une politique vralment nou- 
3, rue de Penthièvre ue nee au'il| vella at en être partie prenante. FT Gene Ta ET RD r nimes 


75008 Poris É| met en avant, la synthèse est ! | ï . 
Impossible, Ce Lyre le montre. 1 au Talerry .. EXPEDITION RAPIDE ET FRANCO 
te qu'on s'y arrête — J. MC. aur portes du pouvoir. Préface pe d pm mm mm 
*X Les Chemins @e le rérolution.| de Jean ŒÆEllelnstein (éd. Stock, 


Editions Balland, 189 pages, 35 F. 25 p, 2% F.). : ‘ . É I pour un catque 
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-, Page 14 — LE MONDE — 7 décembre 1977 « 4 : d . h < | 
Paul VI invite l'Église de France < à approfondir et à équilibrer le 


Le Monde 





CS du Vatican. — C'est un vêrt — 


table message à l'Eglisé de France 
que Paul VI a Eu lundi 5 décembre 


devant les évêques de la région Est: 
Îls constitulent le neuvième: ét der- 


fier groupe de prélats français reçus 
cette année à Rome en visite ed 
limina. Concluant ses huit discours 
précédents — dont nous avons rendu 
Compts dans /e Monde .des 19 mars, 
. 2 mars, 20 avril, 7 mal, & juin, 
22 juin et 43 septembré, — le pape 
.@ voulu + résumer ses impressions 
générales sur fe catholicisme fran- 
gas », méditer aveo ses hôtes sur la 
mission épiscopale et adresser, à 
travers eux, « un eppel personnes! » 
aux diverses catégories de chrétiens. 
« Nous venons d'entendre un dis- 
cours historique ef prophétique », 
ont dit les onze évêques en aortant 
du Vatican. Les fola précédentes, 
Paul Vi s'était Inspiré des rapports 
des régions, puls H avait abordé des 
thémés plus généraux comme le céli- 
bat sacerdotal, la Iiturgle, le parolase, 
la catéchèse ou la formation reb- 
gieuse. Lundi, Il a procédé de 
manière plus giobals, en Indiquant 
<es craintes et ses espoirs à l'Egitse 
de France, sn. ; 
« Fille aînée », elle le reste aux 
yeux d'un pape qui a été formé «= à 
fa française ». Personnellement 


Paul Vi doit beaucoup à la France : 


et il continue de lui attribuer un rôle 


d'exemple slnon de modèle. Ses exi- :. 


gences — et parfois see déceptions 





JEUDIS : 








parcourent cette suite de neuf dis- 
cours dens lesqueis.la pape dh en 


eubstance : «Vous avez choisi la’ 


bonne vole, mis restez. » 
Üns phrase prononcée le 5 décem- 

bre devant les évêques de l'Est 

résume sa pensée: « L'Eglise, en 


France, & besoin ‘d'approfondir et. 


d'équiibrer je rapport actfon-contem- 
Ptation. » En d'autres termes, on a 
trop mis l'accent ur l'action, négli- 
geant de ce fat même la doctrine 


{« Le recherche continuelle ne tient: 


pes leu de doctrine ! ») et la sain 
teté ( L'Eglise a surtout besain de 
pasteurs qui brillent par leur .sain- 
{eté =}. Le pape semble dire que la 
période conciliaire est terminée. Une 
autre époque s'ouvre: cells, en 
quelque aorte, du rééquillbrage entre 
tradition et renouveau. * 


Un ton très chaleureux 

Aucun des neuf groupes d'évê- 
ques qui se sont succédé à Rome 
n'a voulu voir des reproches dans 
les discours du paps. Au contraire, 
Chaque fols qu'ils sont eortis de 
chez lui ces prélats ont felt preuve 


. d'une Joie et d'un optimisme qui ne 


pouvaient être feints. |} faut dire que 
Paul .Vi leur a toujours parlé eur un 
ton très chaleureux, qu'il n'a cessé 
de lea féliciter tout en expriment 
teurs propres inquiétudes. 


sont à la mesure dé cet altachie- REX 
. ment On doit en tenir compts .en : 





- Des évéques dont 11 comprend 1es 
difficultés, mals à qu Il. recommande : 
d'être « des guides », de ne prs sa 
laisser envahir par «/6s .bureaux' 
spéciailsés» et ‘d'incamer l'unité, 

Car, actuellement, “</os familles 

catholiques ‘ont tendance à consti-: 
tubr das clans dans l'Eglise». . 


en des  occasl 
d'évaluer la vitalité du catholi- 
cisme 


lors 
van senti ‘ 
nombreux DaSteuLS, 


Nous 
le iorenss le -ms et 





TRAJETS DOMICILE-BUREAU . 
CHOISISSEZ LA FACILITE. 
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évoquons 
‘jme quart -dn siècle 
des « œuvres », 


L'ipnes ecnnee 


Les prêtres doivent «briller par 
leur sainteté». lis peuvent susciter 
des vocations, « car bien des Jaunes 
sont cepables de vivre la sacerdoce 
tel que l'Eglise lelina l'a conçu». 
‘C'est une claire allusion ‘au célibat 
obligatoire.- Aux ‘religieux. le pepe 
rappella âue sl Ces mêmes jeunes 


spirituelle. Ce n'a pas le .mo- 
ment de retracer {ct la genèse de 

situation actuelle, En slmpli- 
flant à l'extréme, pe 


PAT un souci de prèservai 

ensuite la période. de l'éclosion 
de l'action catholique, participa- 
tion ardente à l'apostolat hiérar- 
chique, temps des conquêtes espé- 


: HOUS AVODS person 
nellement un attachement 
admirattf pour nombre d'entre 


‘Un complexe. anfiromain 
» La période présente ne 
manque pas d'aspects positifs. 
Avec on se montre £rès 

spécialement ere 2. 
dre le monde des travailleurs et 


des pau! 
Le de beanconp, des 
milieux scientifiques aux plus 
Jeunes tions. Tout cela est 
Himer pour compte la mas 
pas 
des fidèles qui ont un rythme 
différent et qui, de toute ma- 
nière, ont besoin, eux auss, de 
ministère pastoral et de structures 
gi apore de rénover plutôt 
Sérainaires, couvents, mouvements 
spécifiquement Sinon 
de voir se déve 
des positions 


Ru 
ne 


ont ét rebutés par un style de vie 
enclen «/es adaptations eucoessives 
ne les attirent pas davantage ». 
Enfin, les jaïice sont appelés à 
« aimer l'Eglise », à avoir une action 
« catholique, ecclésiale ». 

Une fois da plus, Paul VI renvole 
dos à dos les contestataires des 
deux bords en less condamnant sévé- 
rement. l! dénonce «uns mentalité 
compereble à celle de l'Action fran- 


cle risque existe de voir se développer encore des positions extrêmes | 
0 quine servent pas là cause du Royaume > 


qui ne servent pas la 
Royaume. 


3 Certains adoptent, en effet, 
un esprit critique d'avant-garde, 
même dans des revues catho! 
ou d'* chrétienne, qui bou- 
leverse parfois les données cer- 
Paie do éUe de l'aposo- 

F le, 
lat D'entres se raidissent, mais 
xile È péril se Tate 
et leuse, une 
à celle de l'Action 
Tout cela ne saurait 


ches bénéfiques, 
intéressantes qui témoignent 
d'une générosité évidente, de la 
santé foncière du peuple de Dieu. 
Mais nous sommes très conscient, 
comme vous-mêmes, de réalités 
préoccupantes, par exemple : le 
problème des vocations ét de 18 
formation an sacerdoce ; ici ou 
là, des «liturgies » inadmissibles; 
ve apathle spirituelle de prêtres, 
ge relgieux i ei de religieuses : uns 

udon surprenAn ou 
tel mouvement d'action catho- 

; l'admission, 


extrêmes 
cause du 


à Et 
avons le courage. d'ajouter : un 
certain complexe antiromain, 
selon le titre d'un ouvrage récent. 


Personnellement, nous 
devant tout cela un étonnement 


FR 
ent 
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RES Le, À! 
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a st 


rapport action-contemplation |” 







ceise », 6'&tOnns de « 

aæissibles », de l'évolution « 
nante» de tel ou tei 
d'action catfolique… Plus nd 
sont ses remarques sur la « 
tude» et même [a « 

tuelle = qui semble atteindre j 
de France. Ressalsl a 


, ce, 
pape, «N'ay&z Pas peur, relème 
CL * - 

ROBERT SQL, 




















lourde charge de 
mêmes à 










Eglise — 
déploiement du 
par le Christ 
résurrecti 
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È * l'égalitarisme 


un bien mauvais dimanche 
le 4 décembre au Palais des 
congrès de le porte Maillot, à 
Paris, où le XII° colloque du 
Groupe de recherches et d'études 
pour la civilisation européenne 
(GRECE) les mettait en accu- 
sation. Devant un public bour- 
geois, cossu, de style et d'esprit 
très giscardiens, en majorité fort 
jeune, Thierry Maulnier, 
Hans J. Eysenck, Henri Gobard, 
Julien Cheverny et Alain de 
Benoist dénoncèrent tour à tour 
“cles illusions de l'égalité » en 
termes académiques, mesurés, 
mais fermes et sans équivoque. 


Professeur de psychologie 4 
l'université de Londres. M. Hans 
J. Eysenck exposa ainsi : «Les 
hommes Sont des ëtres bio- 
sociaux, et toute tentotire de 
faire abstraction des secteurs 
biologiques intervenant dans la 
détermination de nos com e- 
ments, ou encore de les 





























































qui cherchent à 

imposer l'égalité fotale entre les 
ividus {l'égalité matérielle 
comme légalité: des résullats) à 
- recourir à lG dictature pour im- 
." poser leurs ruesv. L'expérience 

. Chinoise des communes populaires 

- ‘ne dément certes pas celte re- 


Haut fonctionnaire, énarque, 

D vain connu, membre du groupe 

- :.des experts au parti socialiste, 

‘ ‘. spécialiste des comportements 

- bérésiarques, M. Julien Cheverny 

..8pporta devant l'assemblée réso- 

. lument élitiste une caution démo- 

… afique bien nécessaire, Comme 
-- le montra d'un ton un 

_ tro didactique, une contradiction 

--fondamentale déchire le socia- 

.-lisme depuis Je XIX* siècle. 

.! “D'un côté, une volonté de trans- 

formation prométhéenne (jaus- 

.. :. Benne) du monde », de l'autre, 

: <'#le Tëve d'une société tran- 

: Zuile», semblable pour tous Le 

_"remier projet suppose implici- 

- Jement des hommes exceptionnels 

‘our le réaliser. Le second une 

Ju pule docile, réduite à en profiter. 

--Selon M. Cheverny La: gauche 

‘ençaise hésite à tirer les leçons 

inérales des découvertes récen- 

‘ de la biologie. Son éga 

amdamentel répugne à intégrer 

be vision de l'homme fondée sur 

es différences natureiles, irré- 

uctibles-et absolues. Un monde 

Ü.la loi les consacrerait sans 





“Les circonstances dramatiques 
% le mort de Jean Salusse. les 
iwtaques auxquelles il avait été 
m buite, avalent incité son ami, 
€ Michel Massenet, directeur 
énéral de l'administration et de 
1 fonction publique. à créer un 
‘omité pour ] à Jean 
altusse (le Monde du 30 juillet). 
est au Conseil d'Etot que, le 
” décembre, hommage a été 
zndu à ce haut fonctionnaire qui 
at l'un des principaux artisans 
e la politique culturelle des der- 
ières années (11. 
Four à tour, ses amis et ses 
apérieurs hiérarchiques dépei- 
airent le Provençal le brillant 
teur « loin du modèle 
‘assique » (M. Marceau Long}, 
ce produîft exceptionnel de 
Ecole nationale d'administration 
ui était tout le Greg d'un 
narque et manijestaif une Sensi- 
lité très grande et rare dans ce 


Préparalion eutrés 1° st 2 sogèe 


Sciences P 
Concours ENA 


de jamrier à jan, 
avec entrainement lstsecf en août 
Doors : Mallloi ou Quartier latin 








AU CONSEIL D'ÉTAT 





Un hommage à Jean Salusse 






toute sérénité à Jean Selusse au 





lau PALAIS DES CONGRÈS 


Le colloque du GRECE a mis 





en accusation 


L'égalitarisme et l'égalité ont appel ne lui semble pourtant 


pes 
meilleur. « Une sccièlé totalement 
lusle serait une socielé abomina- 
Le», pense-t-il. . : 
Principal anirmuteur intellectuel 
du GRECE. M. Alain de Benoist 
tira pour ses amis les enseigne- 
ments de la journée. Selon lui. 
l'cégalitarisme moderne » marque 
jusque dans ses abus l'e aboutis- 
sement d'ur long ppemert 
d'idées, vieux de deux mille ans, 
dont la responsabilité initiale in- 
combe au Christianisme. Promel- 
tre l'égalité aur hommes dans Le 
royaume de Dieu entraînerait fe- 
talement à ce qu'ils veuillent un 
jour l'instaurer sur la Terre. Par- 
lisans convaincus d’une civilisa- 
tion hiérarchique, capable de 
reconnaitre enjin L'uimporiance 
de la détermination héréditaire », 
autrement dit les défauts et les 
qualités transmis biologiquement. 
l'orateur affirma : «La loi qui 
gouverne le vie, c'est la difjéren- 
ciation. l'inégalité.» Nier l'une et 
l'autre entraine tôt ou à son 
avis, la mort des espèces, des indi- 
vidus, et meme une véritable 
dégénérescence politique. 
L'orateur n'esquisse it 
pas à demi-mots ses préférences 
pour une organisation sociale 
élitiste, sans ménager très soi- 
gneusement l'esprit taire de 
son temps. « Touie inégalité n'est 
Pas nécessairement bonne », cons- 
tata-t-U, «IT y a des inégalités 
détestables. Bien des égalités 
sont justifiées. La revendication 
pour plus d'égalité peut être 
juste et souhaitable.» Mais aune 
socièté est un paysage. Ce qui 
fait la valeur d'un paysage. c'est 
sa diversité, ses mon 
plaines.» Or l'égal 
nomique actuel, quantitatif, me- 
surable, écrase impitoyablement 
les différences humaines sous 
couvert de rationalité et engendre 
des lois niveleuses. Curieusement, 


bertaire gauchistes. Le 
dément, ce siècle n'a pas fint 
de surprendre. 

Tous les orateurs ont dénoncé 
avec véhémence les imperfections 
de l'ordre en place, mais aucun 
ne prit cependant le risque d'évo- 
que” le profil d'une société 
conforme à leurs vœux Tâche 
redoutable ! La technocratie res- 
ponsable de l'égalitarisme pros- 
crit par M. de Benoist en 
offre peut-être un désagréable 
avant-goüt…. 

GILBERT COMTE. 





milieu », l'ardeur avec laquelle 1 
aborda les problèmes a!gériens, le 
talent qu'il déploya au secrétariat 
du Conseil d'Etat (M François 
Gazier), le développement consi- 
dérable qu'il donna à La Caisse 
des monuments hisioriques, où il 
voulait que chaque monument 
soit non seulement « conservé :. 
mais encore inséré dans la vie 
contemporaine (M. Malecot). Son 
but était d'harmoniser la décen- 
tralisation culturelle avec La pro- 
motion des cultures régionales et 
de créer, avec les « Centres de 
rencontres » qu'il avait commencé 
à mettre en Œuvre (Saint-Maxi- 
min, Villeneuve, Arc -et - Senans. 
Sénanque, Saintes, etc), des 
« points forts » pour une action 
culturelle en profondeur adaptée 
à la sensibilité locale (M. Fran- 
çois Essig\. 

Pour M Michel Massenet. Jean 
Salusse c'était eux homme et un 
style. Il imposait sa marque à 
toute action. Son idée maitresse 
était que la culture doit étre 
gérée, tout en DRE poivre 
propre et son fi Ju 
mentale. Son action à l'Opére a 
été marquée par le souci de l'em- 
pêcher cer me Tie aris{ocra- 
tique jerm ui permettre 
Fred tous Les Français. Sa 
pensée et su vie étaient dominées 
par le désir de partager l'hu- 
manisme ». 

Et A£ Massenet en donna pour 
témoignage le rare hommagse 
rendu à Jean Sealusse par les 
représentants Qu personnel de 
l'Opéra qui, au milieu du «lourd 
et pesant silence» qui suivit sa 
mort, tinrent à célébrer «les 
actions sisles de Ce serri- 
teur passionné et habile de la 
RTLN. son zèle el sa jerveur, 
sa volonté de concertation el se 
recherche d'un dialogue consiruc- 
tif». Les réprésentants du per- 
sonnel demandaient, pour « le 
combattant solitaire des derniers 
mois, capable d'assumer tous les 
affronis sans failli, sauf l'attaque 
dernière qui salissait son honneur, 
une réhadiliation mOTGLE pos- 
thume »; l'hommage rendu :n 


Conseil d'Etat répond à = me 





(1) Parmi les membres de ce 
comité, on relève les noms de 
MM. François Bloch-Lelné, Gabriel 
de Broglie, EL-F. de Bretsull Geor- 
ges Poisson, Jacques Double, J. Bas- 
devant, J. Autin, Pierre Vozlinsky, 
Jérôme Monod. etc. 
























Le BHVa mis tout son sérieux 
au service de la HI-FL, 
en présentant la Samme 
Continental Edison, 
et toutes les $randes marques. 


Pour résoudre son problème Hi-F: Le service après-vente, 
on finit toujours au B.H.V. : des techniciens pour : 


Cest une tradition bien établie ! Depuis des lustres on vient* 
au BHV. avec son problème (un Schéma griffonné à la main) + INSTALLER |: 
1 suffit d'observer dans les rayons spécialisés tous ces clients : ÉCHANGER 
cmt ou professionnels qui nterrogent, discutent, demandent © DIAGNOSTI R 
une démonstration, choisissent,pour comprendre qu'ils sont venus » ] E 
au BHV. avec la certitude de repartir avec la solution. La compé- $ Q j ; 
tence des vendeurs et un service après-vente impeccable sont © Une chaine de qualité requiert une adaptation 
des garanties dont ils ne peuvent plus se passer. ‘ » parfaite au local d'écoute. Une installation à do- 
Cette confiance dme clientèle fidèle est due aussi à l'assu- » micile: si vous désirez avoir recours à un techni- 
rance de trouver des prix intéressants et un choix d'articles consi- © cien pour installer et mettre en service chez vous 
dérable. Le succès immédiat du rayon hifi du BHLV. provient de * la chaîne que vous avez choisie, les spécialistes 
cette longue réputation de sérieux. Parce que.les amateurs de » du BHV. sont à votre disposition. 







haute fidélité ont souvent des exigences de professionnels, ils $ Sile client découvre à au coms du mois 
viennent au BHV. pour être guidés dans l'imbroglio des marques © qui suit la vente, qu'un maïllon de la chaîne ou 


et la jungle des performances. Le rayon hifi du BHV,. est déjà * la chaîne entière ne correspond pas à son attente, 
une institution. Il a déjà sa clienfèle “mconditionnellé” de mélo- + nn échange lui sera proposé gratuitemerit. ‘ 
manes éclairés. | : sin BHV. les techniciens d 
,Linvestissemeni parfois lourd pour ne chehe de qualité ne se © sevice api vente disposent dan sand ee 
RE da RIT ce où. La compétence etle sérieux ? cace et d'une “clinique” pour diagnostiqueret 
incontestés . sont garanties indispensables pour la « . s ‘ 
satisfaction de l'amateur averti RE Our. à opérer 
Rue de Rivoli : le grand 
Auditorium du B.HM 
Avant d'acheter, l'amateur de hifi a 
besoin de tester chaque élément dans le 
recueillement d'un auditorium profes- 
sionnel. Le BH, Rivoñ lui propose une 
installation remarquable. Grâce à un cla-. 
vier électronique très élaboré, les ama- 
teurs peuvent programmer la chaîne de 
leur choix parmi 80.000 combinaisons 
possibles. Ils ont la liberté de chañger à 
leur gré, pialine, tuner, ampli, magnéto, 
enceintes en écoutant leurs propres 
disques. pour un mélomane c'est le 
meilleur point de repère. - | 
installé sur 700 m°, le rayon du BH. 
avec soriauditorium équipé des appareils 
les plus sophistiqués a déjà conquis les 
“creilles" les plus difficiles. 





































»“ ‘ze 4 e De la L 
La Hifithèque Continental Edison | crue chose pour 
J De nouveaux éléments Hi-Fi sur moins d'un quart dem? Conan son Co. 


mental Edison 2e loublis jamais quand il 
conçoit une chaîne haute fidélité, Tout doit 
contribuer à ce que le plaisir d'écoute soit 
parfait: fiabüité, qualité sonore, esthétique. 
Pour que les appareils restituent un son 
absolument fidèle, les techniques les plus 
modemes sont utilisées et les ingénieurs 
recherchent sans cesse les moyens d'amé- 
lorer les performances et déliminer les 
distorsions. 

l Le souci de la fiabilité pour Continental 
Edison va jusqu tester en étuve les appa- 
ris, dant plusieurs semaines, pour 
contrôler la résistance des composants 
Le plaisir de Youïe ne va pas sans le plaisir 
des yeux. Une chaîne doit s'intégrer dans 


Une hifhèque occupant une surface au 
sol un tout petit peu plus grande qu'un 
magazine ouvert et abritant les techno- 
logies les plus récentes en matière de 
reproduction sonore, voilà encore une 
nouvelle performance Continental Edison ! 
Dans cet écrin discret, les éléments habit- 
lés d'acier brossé, sobres et raffinés for- 
ment un remarquable ensemble haute 
fidélité. La parfaite cohérence de ses dif- 
férents maïlons et le soin apporté à leur 




























conception et à leur réalisation convain- Themmonie du décor quotidien de J'ame- 

cront les mélomanes avertis. Eden Sr rer rs 
a chaque élément hi-fi est “pensé” dans ses 

Eifithique BV 008 T3 proportions, sa matière et son habillage. 

Tuner PO - GO-MF … de la musique 

msx: sensbiité :1,2 pV. 

Table de lecture manuel | LE #78 - avant toute chose pour 

Érect es e magnétique. | cassis SV He les vendeurs du BF. 





Preampii -empñ Enceintes acoustiques PP FPE 
2x35W efficaces admissible :55 W É 
Gistorsion< 02%. tweeter à dôme. 





la chaîne compacte Continental Edison: 


sa carrosserie est déjà une symphonie 
Dee Con Efeonenbes Van 
tionnels” de chaînes par éléments ont va leurs 
Sous ee ben de brun et d'acier, prollée 
RL sens 
mandes Inlégrées, se cache un combiné haule 


chaînes : 2 x 35 waits pour l'ampli, touches à 
“eflleurement pour les stations re MF, 
: it supérieur à lé 

He Dole sur Le mapréophon case! LE 
Derrière \a beauié se cache parfois de hautes 
pefonmances. Pour Continental Edison, cest 
toujours une nécessité quels que soient les appa- . 
rells de sa gamme, 


. Bdélité pouvant rivaliser avec les meilleures 








Den: Ge spéciales An REV 
ous les rayons À k 
les vendeurs sont sélectionnés sur leurs 
compétences techmiques. Mais au rayon 
. hifi les vendeurs-conseils doivent être, 
plus, des passiomés de la musique, pour 
la même langue que leurs clients 
'étcomprendr: toutes leurs exigences. 
Tous ces vendetrs effectuent régulière- 
ment des stages chez les fabricants ei des 
visites aux salons professionnels intsme- 
- ionaux pour se tenir au courent de l'évolu- 
tion des matériels. RS 
Is ont de surcroit la patience et lamabilité 
légendaire du BHV. 





Dazans Publciié 


BAZAR DEL'HOTE-DEILLE 





8 BH. : RIVOLIe PARLY 2 e MONTLHÉRY » GARGES e FLANDRE + BELLE-ÉPINE « ROSNY 2 » CRÉTEIL. 
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Page 16 — LE MONDE hs 1977 -'e . 
JUSTICE. : 
| Un modéle dans les iles Britanniques ? 


ÉVITER LA PRISON POUR ÉVITER LA RÉCIDIVE 


Londres. — Il n'est plus guëre contesté que . bien par « probatlon», ne recouvre pas la même  wnique en Europe. « Le système français me individus dangereux et favorisant l'augmen 
les. effets de l'emprisonnement sont ambigus, réalité, pour cs qui concerne le système pénal, semble fondé sur l'emprisonnement et la sür- tation de la criminalité », ou bien A constitns 
ce sens que, destinés à mettre hors d'état que son équivalent français. La -probation-, veillauce du délinquant après sa sortie -, un des multiples moyens de contrôle le la popo. 
de naïre les délinquants, 1 a aussi trop souvent ‘effective en Angleterre et au Pays de Galles . indigne M. Peter Spurgeon, responsable du sec- lation par les autorités, que que chose qui 
pour effet d'être criminogène. Alors que la depuis la fin du siècle dernier, est un système teur pénal au Home Office (ministère des s'ajoute à la prison». “8 
prisou. est censée empécher la récidive, 1 est ‘de liberté contrôlée évitant au délinquant l’in- affaires intérieures, qui possède certaines des En dépit des critiques, le système ne cs 
Dartout constaté qu'elle peut en étre la cause  carcération La décision. prise par un trhbunal, attributions du ministère de La justice français). de se perfectionner. Des milliers de 
C'est pourquoi nombre de pays recherchent des ne constitue cependant pas une condamnation; «Ici, c'est le gouvernement lui-même qui essaie niques, bénévolement, en un mouvement qui 
alternatives anx peines d'emprisonnement, ‘l'accusé ne peut faire appel, mais son consen- de fournir des solutions alteruatives à la s'est structuré depuis les années 60, se joignent. 


notamment les courtes peines. L'exemple britan- tement est » ; aux travailleurs sociaux « OUT essayer que, 
Pour ses détracteurs, suivant leurs choix devant la délinquance, la société sache faire 





























US ile Teens Re es on fardmans: Y idéologiques respectifs, le système de «proba- autre chose que construire des poubelles : le : ; 
Le mot anglais - probation», s'il se traduit véritable alternative à la prison, une expérience tion» est « trop libéral, laissant dans la rue des prisons». JOSYANE SAVIGNEAU, Le 
ee . 5 Ga : : DE 8 Pre . 
.:. AR à A + à . 4 Fe di L] 
PROBATION : de la punition à la surveillance | L'ACTION BÉNÉVOLE : renouveau d'une tradition 
Probation At (1905) doit tenter de déterminer dans le  Jaïbles possibilités Jinancières ‘En Grande-Bretagne, l'Action à «afder les autres». I! faut en que dans uns action commapex. 
Es en .rappOré =. une enquête soGÏoge . nou Qué Dan permis dy Enédgrer penerol Lie. Pins, une afure finir core Paques» ne 2e CcrRante ME er Pgo 
Dana a ut Series ser Jon pes Dre qui so utile à la CORNE ramener en TR neante FE 1966, Fr ee Une AB - 
Orders sont en constante aug- ‘| nauts est, de te, très dans le droit chemin se rencon- clatian nationale pour la rétnser. 
mentation : ils sonf passés de tagne fort ches les Bri: « A1 bre-t-ll peu dans les pes de tlon sociale, NACRO /Nütional 
cinq cent neuf 1975 à sept existe une grande tradition travaillenrs. Même si l'on croit Associction for {he care and resét-. 
cent dix-sept en 1976, je truide qui vient de lEglise, ex- soudain en avoir découvert une, lement oj ofJenders}. Elle reçoit à 
take rer plique M Mark Tun dés elle tient un langage inattendu : une subvention annuelle du Home 2 te a 
L'évoluti fi *  Penal animateurs du Volunteer Centre « Faire ce travail, bouger, Office pour aider les groupes de : s 
. Fevolution se fera s — le centre f le développement : m’élaient nécessaires, explique bénévoles constitués en associa.  : : se 
D dan rend D rs au bénévolat — et une autre pour . Miss Crosthwaîte, qui s'occupe tions, les Inciter à ne plus se, .…. pesé J 
Les Day Training. Centres ont. : laquelle Le chemin vers une société .du South London wives group contenter de relations d'individus : Fe 
aussi été créés par le Criminal pi à É ‘Ru : plus socialiste pusse par une par-  (valr encadré), je n'aurais jarnais à individus avec les délinquants 
Justice Act, On ÿ place des pro- - À Hécipation de chacun que. taches pu accepter la retraite. » NACRO les aide à ouvrir et à - 
« communtutatres ; depuis une di Soixan cent person- £érer des foyers pour probation- : 
asocituT, pendant solrante CEE Ron or acine d'années, ces deur tradi- métEnte Jour ges penvne naires et anciens détenus (ho. M: 
Jours, aux res de Sons se rassemblent, et le travail bénévole ont moins de trente tels), des agences de location (les- =" 
ve 4 tenter ds Justice, bénévole s'organise et se donns ans; de Jeunes y volent bénévoles répondent aux annon- a 
vernement ». & Les des structures.» Rp d'un avenir dans Ces et engagent les pourparlers 
leurs possibilités de travail et de ? po È Depuis 1967, les ‘services de lequel la cessera de Avec les propriétaires) et des 
Le service de Probation londo- à ] z officiellement répondre à la délinquance par a quel Annie 
gère, en outre, quatre foyers “7be « associés bénévoles 3 (volun- l'exeli "SOVA, orunisatin æ as- 
pouvant accueillir uni us $ . tary speNGstenl. Fe see Dee 6 Due sociés bénévoles », exe — 
de personnes chacün. Il souhaïte LévoluHion s6 Jera. Elle tné-| bation service a emplois aux femmes de (voir en- 197 Elle a reçu ses 
en , acquérir nouveaux. II Æéluble. ron cinq cents, ge Te o cadré). Peu à peu se mettalent fonds du Home Office et survit ; 
une entreprise qui effec- dont te avez en place des visitors centres, À Srâce aux dons de diverses aocié- 
tue des travaux de réfection a ; rentrée de prisons, commercigles. Elle informe les 
d'immeubles, de peinture et de: désirs de trois où quatre bénévoles, d'autres centres tes qui perxonnes désireuses d'avoir une 
: emploie en per- tion en n'en ne UE Galles or viennent rendre visite aux déte- activité bénévole dans le système 
mauencé quatre” ductlon des née de huit mile - nus Souvent, cest pour elles le pénal des possibilités offertes 
= taux. Les créations Pérvenant à un moment de Pi. terme dun trajet de plusieurs tant per le service de probation 
Pere Venent catonal des probe nératre Bénal én délinquant on dans les transports en que Par des groupes indépen- 
. auprès sa famille, plus de Commun. Il faut rassurer eu POSE cours 
, - ; offrir tasse de d'initiation au travail social Son 
… £o Prison, sinquiétent de la mul- « clients » en conselllant moins six mille sont rattachés aux so” rs en ae dites 20 farni ocul on 
tiplication de ces moyens. « Nous souvent le recours à la probahon |. Y125, de pro! | comme : 
. pour leur Lbé- dit Mme Betty Potis,. dans les févoles accrédités » (quatre mille ‘aller seule à la visite, on garde KAÿ, un anoien directeur adjoint 
de peine Dé plus, tonte } Ge RAF. de Le votr denis de aux ‘n, La ne le M début de l'année espère Sindre 
e formes de contrôle de toute la -vere ntilisation ou « non-accrédités » CC d PAR 
Len baie Pr _ population Jublement déin- Dour les délits mineurs es donc, ds L'aide du Home Office  #%on de SOVA 0, &s | a 
A te, dois mille g ‘part, probation, ‘qi . La recherche de solutions alter-| voie », et travall- . Ces initiatives ont été encou- Briser l’onchaînement Ù 
énquan L A bre an inoÿen de rébser on Datives . leur bénévole en 1977 ? « C'est pages le Home Office, -qui Le V AE 
sociale, ‘est souvent usés 5e 2 Qué en à décidé de subventionner les otunteer Centre — 
comme. pren, ernciement en uflle à. d'outres, répond organisations bénévoles existan- Po, le Géueloppement ee 
comme la k 1974, nous société en abandonné| M Mark Rankin, et par Qquel- tes eb d'en favoriser la création de 
avons cé an autant Ron ‘dès les 5 gun qu: ponte d'abord, en, un nouvelles. « Une réinserhon 40- grise CU reçoit million de er. * 
répressif de la probabon. Nos nomiques ? - : eu pésle doubu de soi-même, Ciale satisfaisante ne peut se faire Gennle APP € Done qq nine - 
ô + - “A È CCR 


=" Quand un homme est arrêté, sa famille. année, elles prennent. en charge trois. cents 
est soudain coupée . de.son entourage, de nouvelles familles — un quart d’entre elles 
ses: voisins, fsolée dans ‘un univers hostile. ‘appellent directement le P.W.S., une moitié 
La femme, souvent sans travail parce qu’elle sont recommandées par le sarvice-de probo- 
élavait ses enfants, sé trouve sans ressources, tion. « Pour les autres, préciss Mme Raw- 
ignoronte de ses droits «C'est pour faire . linson, des parents, des amis .nous télé. 
césser la solitude et la honte de ces fämmes  phonent, parfois sans prévenir les femmes 





-d'années,. plusieurs organisations d'aide et  vons d’abord, pour ne pas les contraindre à 
de soutien », indique Mme Elisabeth Rawlin- recevoir une visiteuse. » 
‘son, qui dirige l'une d'entre elles, le Pri- . Le service de « probotion > à détaché 
soner's Wives Service (P.W.S.), n& en 1964. deux de ses agents auprès du P.W.S Mais 
« Ces femmes, bien qu'elles aient encore un les visiteuses ne sont en rien leurs auxiliaires, 
mari, ont à vivre comme des veuves, avec, bien au contraire. Elles tiennent à rester 
en plus, un: sentiment de culpabilité Elles  totalernent indépendantes des services soclaux 
‘ n'osent parler ni à leurs amis ni à leurs vol- pour « pouvoir &tre véritablement à côté des 
sins, Seul quelqu'un de tou, à fait extérieur femmes et non seulement leur apporter un 
à leur vie passée peut intervenir. > . Soutien affectif mals aussi revendiquer tout 
5 à ce à quoi elles ont droit, Les autorités le leur 
@ Le Prisoner’s Wives Service ne fonc- - accordent parfois avec réserve, ou les oublient 
tionne qu'à Londres: e c'est un concept ur complètement. 80 % des femmes que nous 
bain », dt Mme Rowlinson : €nous avons allons voir n'ont jamais reçu la visite d‘un 
se es ne pus travailleur social ». 
‘employer que ‘parce que les ja 
détenus sont extrémement jaloux — qui, © Le South London Wives Group (né 
Sur un simple coup de téléphone, se rendent en 1965) groupe des femmer de détenus 
chez lo femme du détenu dans les vingt- des quartiers sud de Londres Assistées de 
quatre heures et y ratoumeront ensuite régu- quelques travailleuses Hénévoles, elles se 
llèrement». Sur les quatre-Angts visiteuses réunissent chaque jeudi dans les locaux du 
elles étaient cirquante-cinq en 1970), cin. Circle Trust, un foyer d'anciens détenus. « Je 
quante ont moins de trente-cinq ans ; ce sont suis venue pour la première fois {1 y a c ze 
des célibataires ou des Jeunes moriées Les ans, presque au début », ruconte Mme Ri- 
: trente autres sont des ratraitées, des femmes  chards, dont le mari, multirécidiviste, a passé 
mariées ayant des enfonts en âge scolaire plus de huit années en prison. « Sans le 
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| ei : “Les femmes des détenus : « Pourquoi nous punir ? > 


que sa sont: créées, -depuis: une quinzaine - elles-mêmes, Dons ce cas-là, nous leur écri-" 


:à Londres. Une crêche a été mise en place, 


ver mes cinq enfants, à vivre dans le taudis 
dont je viens Juste de déménager et à suppor- 
ter, toutes les récidives de mon mori. |! est 
pourtant nécessaire que la famille reste unie, 
sinon, à sa sortie, Ke délinquant ne peut 
jamais reprendre pied dans la vie.» Bien 
que son mari ne it plus en détention, 
Mme Richards continue de venir aux réu- 
nions du Wives’ Group, e parce qu'il est 
Important d'être passée par là pour répondre 
aux questions de calles qui ont maintenant 
à le vivre». Le Wives Group foumit aux 
femmes le même type d'-:de que le P.W.S., 
mails n‘emplois pas de visiteurs. 

Le Prisoners’ Wives Self-Halp Group a été. 
fondé, en septembre 1973, par un groupe 
de leunes femmes, toutes fernmes de déte. 
nus, € pour ne plus être des assistées, cela 
dit sans animosité à Fégord des autres 
associations, àvec lesquelles nous entretenons 
de bons rapports », estime Mme Poulina 
Hoare, l’une des animatrices. Chaque jour, 
entre 10 et 17 heures, à Islington, un quar- 
tier du nord de Londres, elles reçoivent les 
femmes de détenus et leur expliquent + com- 
ment parer au plus pressé », L'association 
possèdà trois chambres et peut offrir un 
hébergement temporaire à des familles en 
difficulté ou à des femmes qui viennent de 
très loin rendre visite à leur mari, détenu 






























qui, pour 2,50 livres par semaine (le prix 
moyen étant 'cl'leurs de 7 livres}, accepte 
les enfants de deux ons et derni à cinq ans, 
de 8 h 30 à 16h. 30. 







ï ices de DOHOR, ER à, 
F'utllter de pis en plus de béné- _. ir 
voles. I serait table que 

chaque agent de probation 

pose d'une équipe de Bénévoles mn 
« Mats Les proféssionnels résis- OT GE 
tent, indique-t-on au Voluntesr 

Centre. Ils se sentent menacés 

per les bénévoles. Ils estime 


que leur travail est toire 
de spécialiste. En fait” lac ) 
bénévole est je complément de” CZ AUX C 


















celle du travailleur social. » I#5 , 
bénévoles doivent er leur 1n-, 1 


Ï 
dépendance et éviter de devenk ) “ 
as secs punis WAA(CINO 
efficacité. Certains sounal O1 


même <€ éfre exrem: de 

formation pour Tesier 

Spontanés », dénoncent « tout 

le nan ns soc 
mL de 

cial », Cependant, = 
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mn 
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et 
#- : 





Pour Mme Ellane Gisbson, 
depuis vingt ans, d'abord béné 
volement puis comme agent de., 
Probation et responsable d’une: 
équipe, travaille avec le service 
de probation de Londres, « à {a#- 
dr réussir, grêce à l'acM08. 
Confointe des ‘bénévoles et des- 

lleurs sociaux, à montrer Li: 


a 














‘-ou des célibataires qui travaillent. Chaque groupe je n'aurais Jamais pu continuer à éle- 









voleur d'u: 
quant Chronique Le 








EEE | "Te [LENTILLES DE CONTACT : 
APRÈS-DEMAIN. | parce que les yeux myopes 
RENTREZ PLUS VITE DE VOS sont souvent les plus beaux 
DÉJEUNERS D'AFFAIRES. SE on dE a 






Ce beau regard qu'on vous envie dès que vous enlevez vos lmettes, 


: nanas se ne vous priver de bien voir. Grâce aux lentilles 


"Vous trouverez chez YSOPTIC une aste gami tüles 
cor Classiques, souples ou minifenibles ee to : 

sensibles. Hlles assurent une vision totale ct une correcil parfaite, 
Vous serez surpris de leur eoneité, Banane De gratuitement chez: 
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Documentasion at liste 1 
Jrançais es éraners Er rod 



























YEUX MEMBRES DU SYNDICAT 
SONT INTERDITS D'AUDIENCE 


Deux magistrats d'Evry (Es- 
lnne), qui avaient l'intention de 
#anifester publiquement leur 
ki ésapprobation après la suspen- 
w“on de Mie Monique Guémann, 

Cremier substitut à Draguignan, 
ce-présidente du Syndicat de là 
gistrature (le Monde des 30 no- 
, 1-2 décembre et 3 dé- 
Om.‘mbre), ont été interdits d'au- 
nce lundi 5 décembre avant 
verture des audiences correc- 


ette décision vise MM. Hubert 
rujardin et Pierre Renard-Payen. 
vbstituts, tous deux affiliés au 
mdlcat de ja magistrature, Elle 


üû Une Ni de Ts Répabiqe nn 






















































constuncielle et temporaire s. 
.s Mlle Guéman avait déclaré le 
novembre, avant que soit ap- 
ée la première affaire du tri- 
al de.police de Draguignan : 
En tant que magistrat, avant 
r mission de par là Constilu- 
de gürantir les libertés, il 
epporait de mon devoir de 
nifester mon inquiétude devant 
mpossibilité pour La défense 
exercer uiilement les recours 
posés devant la Cour de cussa- 
m et devant le Conseil d'Elat, 
fait de l'erécution immédiate 
décret d'extradition, ce qui me 
.‘rait ètre une violation des 
oits de la défense.» 


Mle Guémann affirme n'avoir 
sorti d'aucun autre commentaire 
rappel de ia chronologie de 
‘ffaire Croissant. De sorte que 

vice-présidente du Syndicat n'a 
- 8 « critiqué » l'avis de la 
. ambre d'accusation te Monde 
‘- . 8 décembre). 





















© Pour difjemation envers 

-. Alessanäro Uboldi de Capei, 

. ® Président du Centro Italiano 

“ xcumentazione Agione Studi 

: DAS), M. Philippe Grumbach. 

.:. ‘recteur de l'Express, M Roger 

… wteri, auteur d'un article publié 

. 31 février dernier dans cet 

.….“bdomadaire, et M. Michel Gré- 

‘“Allon, auteur d'un article du 

. | mars, ont été condamnés cha- 

0 à 1500 F d'amende le 5 dé- 

‘.ubre par la dix-septième cham- 

: correctionnelle de Paris. Le 

cn uérant obtient 3000 F de 
e nrnages intérêts pour le pre- 

r article, 4000 F pour le 
ad Son:organisation y était 
“ésentée -comme -ayant une 
Tité « néo-fasciste » apparte- 
--t à « L’Internationale noire, 
"est à l’origine de diveres assas- 
‘lats et cambriolages lucratifs. 














quarters de La 


Un lycée réputé. le 
. cms den à 





Du studio au 5 prces 
el quetques ateliers 
xf'aristes (2 puces 
en duplex avec jardin 
TS 
saédenL balcon 









Rejoignez en un cn gel tous les 


+3 siauons 
desservent 3 lignes de nette 
à 250 mètres de vole appartement 


Les remous dans la magistrature 





L'U.S.M. DÉHONCE 
LA « GESTION INCOHÉRENTE » 
DE LA CHANCELLERIE 


Le ton monte entre l'Union syn- 
dicale des magistrats, que préside 
M, André Braunschweie, et le 
ministère de la justice, En effet. 
après l'entrevue passablement ora- 
geuse que cette organisation a 
eue, le 29 novembre, uvec M. Alain 
Peyrefitte, J'U-SM. à publié un 
communiqué dans lequel elle dé- 
plore «la gestion incohèrente du 
corps judiciaire menée au Jour le 
jour depuis de très nombreuses 
années, la paralysie grandissanle 
des juridiclions, faute d'effectifs 
suffisants, le cloisonnement des 
services de la chancellerie et le 
manque de combativilé de celle-ci 
Jace aux autres départements mi- 
nistériels. n 

L'US.M. Falt part, de plus. de sa 
cure déception en conslutant que 
le garde des sceaur estimait 
rouhaîtable de rendre plus sen- 
sible ladishnction qui. selon lui, 
doit exister entre les magistrats 
du parquet ei Ceux du siègrn. 
L'U.SM. en conclut “que le mi- 
nistère de la rustice n'entendait 
pas entreprendre une réforme du 
statut de la magistrature ». 

En effet, à l'occasion de cet 
entretien. M. Peyrefitte a indiqué 
que les idées de l'organisation 
de M. Braunschweig étaient 
a absurdes » et qu'on ne pouvait 
les suivre. Le ministre ajoutant 
«f n’y a pas d'indépendance pour 
le magistrat du parquet et ceux 
du siège n'ont pas lieu d'éfre mis 
en Cause ». 

_En dépit du démenti du minis- 
tère de la justice sur la fonction- 
narlsation des magistrats du par- 
quets, l'USM. tient pour avérée 
une idée qu'il croit chère au 
tninistre et dont celui-ci s'est ou- 
vert à plusieurs interlocuteurs. 
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© L'erpulsion du peintre espa- 
gnol Antonio Saura 11e Monde du 
6 décembre) à provoqué une pro- 
testation de l'Assoriation des 
amis de la République arabe 
sahraouie, qui ÿ voit une atteinte 
à la liberté de pensée et de la 
commision exécutive du Syndicat 
national des artistes plasticiens 
C.GÔ.T. qui appelle les artistes 
«a à mullipliér les initiatires 
d'action jusqu'à l'annulation de 
cette décision ». 


© Mme Salma Adjch, ressor- 
tissante aigérienne expulsée du 
département de la Guyare le! 
29" janvier 1977 fie MoOnce cu: 
£2 février), et qui a d2 nouveau? 
eté autorisée à sy rendre dans: 
je courant du mois de sep-em- 
bre, vient de se marier avec 
AL Alain Michel à Saint-Laurent- 
du-Moroni. 








: SLCOMDEz aux charmes 
| . de‘Mademoiselle. 


Inutile d'aller au: bois pour être sportif 
avec les nouveaux équipements du 
uarter de La Saslomere: écurie de 
poneys, terrains de sporis, ÈS 
salles d'éducation physique, 


äche. école etz 









APPARTEMENT TÉMOIN SUR PLACE 52 RUE MADEMOISELLE - PARIS 15° 


CIMES385259 
Tour Maïue-Montparnasse Paris. 
Seti Cime 








Faits et jugements 





Un meeting 
pour Laïd Sebaï, 


Plusieurs organisations et partis 
politiques se sont réunis lundi 
5 décembre au siège de l'Amicale 
des Algériens en Europe, où a été 
tué, vendredi 2 décembre, Laïd Se- 
bai «le Monde des 3, 4-6 et 6 dé- 
cembret. La CGT. la CFDT, 
la FEN. le parti communiste 
français, le parti socialiste, le 
parti socialiste unifié, la Fédéra- 
tion des républicains de progrès, 
le Mouvement contre le racisme. 
l'antisémitisme et pour fa paix 
(M.RA.P.1, l'Association de 5oli- 
daritè franro-arabe. ont annoncé 
l'organisation d'un meeting à Pa- 
ris. jeudi 8 décembre, à 20 h. 30, 
à la Bourse du travail, 3, rue du 
Chäteau-d'Eau (10°). 


A Alger, lundi après-midi, l'as- 
saciation France-Algérie a publié 
un communiqué de protestation 
contre « Les mencces inadmissihles 
protérées contre la communauté 
alaérienne en France, par l'orga- 
aisation lerrorisle qui revendique 
le responsabilité de l'attentat ». 
« De tels agissements. ajoute 
l'asocration France-Algérle. rap- 
pellent les crimes commis par 
l'OA.S. msant à dresser l'un 
contre l'autre les peuples de 
France et d'Algérie ». 


Dix-huit mois de prison 
pour fraude fiscale. 


La troisième chambre correc- 
tionnelle de Saint-Etienne, pre- 
sidée par M. Picherit, vient de 
condamner, pour fraude fiscale, à 
trois ans de prison, dont dix-huit 
mois avec sursis. M. Emile Deprez, 
et a délivré contre lui un mandat 
de dépôt. Il était reproché a ce 
gérant d'une société de diffusion 
de vétements et de textiles de 
Firminy l'omission dé déclara- 
tions fiscales concernant la 
T.V.A pendant deux périodes 
s'étalant sur de nombreux mois 
er la mœminorisation du chiffre 
d'affaires. 


Mis en demeure par six fois de 
régulariser la situation, le prévenu 
était parti pour la Rhodésie A 
son retour en France, il avait été 
frapl d'hémiplègie. Handicapé 
par les séquelles de cette maladie, 
M Deprez, qui avait fait cppo= 
sitton à un jugement prononcé le 
12 mars 1976, le condamnant par 
défaut à quatre ans de prison, a 
comparu assis 


Le fisc partie. civile, avait 
évalué à 321.172 F l'impôt dunt 
celui-ci était redevable C'est le 


montant des domma, et inté- 
réts que M. Deprez à été condam- 
né à verser à l' i tion. 









immeuble classique et 
de qualité. un petit enclos 
palsble dans un quartier 
jenrquend on ätme 
‘anmmabon en exigeant 
de vivre au calmes 






M, Harbulot 
est écroué, 


Soupçonné d'etre le meurtrier 
Jean-Antoine Tramoni, 
Christian Harbulot, qui a été 
arrêté le 3 décembre alors qu'il 
était recherché pour ce crime 
par ke parquet d'Évry rie Monde 
du 6 décembre). a été conduit le 
5 décembre devant M. Louis Cha- 
yanac, premier juge d'instruction 
à Paris. qui l'a placé sous mandat 
de dépôt en raison de deux autres 
tentative de meur- 
tre d'un policier à Alfortville 
1Vai-de-Marne) le 3 mars cer- 
ner ; falsification de documents 
administratifs et recel. M Har- 
buiot a en effet été trouvé en 
“possession de papiers d'identité 


de "M 
M 


incu}pations : 


volés et falsifiés. 


M. Harbulot sera-t-il deféré 
ensuite devant ML Albert For- 
gues, premier juge d'instruction 
à Evry, qui avalt lancé leGavril | 7] 


JUSTICE 
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8. Piedvache champion d'Europe 


En moins de six minutes, temps 

de repos compris entre le prérniér 
et le deuxième round, Jean-Bap- 
tiste Piedvache a expédié pour le 
compte l'Italien Primo Bandini, 
lundi 5 décembre, au Palais des 
sports de Paris. … ne fallait donc 
pas arrive: en. si l'on vou- 
Jait assister à la revanche du 
championnat d'Europe des polds 
super- légers. 
_ Quelques échanges assez équi- 
Mbrés au cours de la première 
reprise, deux crochets du droit 
dans la deuxième, décochés par 
Piedvache, puis un crochet du 
gauche pour ouvrir grande Ia 
garde de Bandini et le dernier 
coup. encore un crochet du droit 
at 

Quatre fois Piedvache était 
entré dans la garde de son adrer- 
saire et avait fait rmouche. C'en 
était trop pour Bandini. foudroyé. 
eut bien l'ultime réflexe de 


un mandat d'arrét contre M. Har- 


bulot après le meurtre de M.'Tra- 
moni ou ce magistrat sera-t-il 
dessaisi afin que l'ensemble des 
poursuites soit ranflé à M Cha- 
vanac ? Ce dernier à fait écrouer 
pour rece! de malfaiteur un ami 
de M. Harbulot, M. Pascal Trit- 
lat. dix-neuf ans. étudiant. qui 
l'a hébergé À plusieurs reprises. 


M° Claude Michel 
président 


du Syndicat des avocais 


de France. 


Après leur quatrième congrès 
ue Monde daté 13,14 et 15 no- 
les trois membres dü 
conseil du Syndicat des avocats 
de France (SAF), viennent de se 


vembre), 


réunir pour élire leur bureau 


dicai et leur président. M° Claude 


Michel, ancien bâtonnier du 
reau de: Bobigny 


M°" Alain Chapuis 


Décidément, les pongistes chj- 
nois surprendront toujours leurs 
adversaires et le public. Avec une 
équipe très rajeunie, composée 
de garçons de dix-neuf .ans et 
de filles de quinze ans, ils avaient 


vouloir se redresser pendant le 
décompte de l'arbitre Inutile 
réaction courageuse, Bandini était 
trop touché pour récupérer ausai 
vite. Piedvarhe était champion 
d'Europe beaucoup plus rapide - 
ment qu'il ne l'avait espéré. 

A l'évidence, Jean-Baptiste 
Piedvache a fait la preuve, le 
5 décembre, que la disqualifica- 
tion prononcée contre lui le 
10 août dernier à Rimini (Italle) 
avait bien arrangé les affaires de 
Primo Bandini Il y a fort à 
parier au demeurant que le re- 
vanche parisienne aurait été inu- 
tie si, à Rimini, M Tomser, l'ar- 
bitre allemand, n'avait pris le 
fächeuse décision d'arrêter le 
combat. Ce jour-là, 10 août, beau- 
coup avaient considéré qu'il 
s'agissait d'un déni de justice. Si 
erreur il y à eu, elle est en tous 
cas réparée. Et promptement. 


FRANÇOIS JANIN. 





TENNIS DE TABLE | 
Où l'argent ne fait pas le bonheur des Chinois 





en stupéfaction quand, au tour 
suivant, les trois pongistes chi- 
nols encore en compétition dispa- 
raissaient, sévèrement battus par 
leurs rivaux européens. Si l'on 
ajoute qu'en demi-finale du tour- 





à {Seine-Saint- 
Denis). Les membres du bureau 
syndical sont au nombre de onze : 
(Grenoble), 
Jean-Louis Brochen (Lille), Dantel 


confirmé leurs excellents résultats 
des championnats du monde 1977 
à Birmingham — neuf des séize 
finalistes en gagnant cinq 
titres sur sept aux championnats 
internationaux de Scandinavie, 
et six titres sur sept aux cham- 
plonnats internationaux de France 
dépuis le début de leur actuelle 
tournée européenne. 

Ainsi, les quatre à cing mille 
spectateurs qui avaient pris d'as- 
saut le stade Pierre-de-Coubertin, 
à Paris, le 5 décembre, s'atten- 
daient à un nouveau festival des 
Chinois, et notamment de Lu 
Chi-wei, invaincu en simple depuis 
ses débuts en Europe, Îors, on 
comprend l'exaltation du public 


noi féminin. Vang-ving laissa un 
set 18 Françaiïse Brigitte Thiriet, 
tandis que sa compatriote Tung- 
ling était accrochée par ja jeune 
Suédoise Eva Stroemvall il y 
avait de quoi rester perplexe sur 
cette brusque baisse de forme des 
Asiatiques. 

Comme il est exclu qu'ils aient 
trop copieusement arrosé leur 
triomphe de la vellle en Bretagne, 
on peut se demander si l'un des 
meilleurs joueurs frençais n'avait 
pas trouvé l'explication en faisant 
remarquer que, contrairement aux 
chemplonnats internationaux de 
Suède et 


sÿn- 
bar- 


Borde Marseille), Michel Pou-| quand le Français Christian it mépri- 
EE 0 tt rit rc 
Maur ee J us n, Serge Gomez, | eheng, finaliste en Suède. de paraître motivé par l'argent. 
Francs Pulls Rolent Rene | Apreefois l'exaltation du public GERARD ALBOUY. 
poport, tous de Paris, et Roland F TORIREment "na : [ 


Hoover (Strasbourb). 





REGTIFIGATIF 


Après la parution, dans 
éditions datées du 26 


procès intenté, & Tou 


Cinq personnes prépenues gaie 

mé sur 
une somme de 750 millions de 
épouse de 
M. Alain Via, condamné 7 


tatives d'escroquerie 
doflars, Mme Vi, 


celte affaire à un an d'em 
nement, NOUS ÉCTi 


noire part: 


L'articie de votre correspondant 
Léo Palacio, dans le rubrique 
mentionne entre 


« Justice » 
autres : « … aux côtés de 


repris de justice : MM Alaln Vila 


et Pau} Manantise 


Jignore si M. Manantise est 
ris de justice — cela n'a 
é précisé au tribunal — 


un 
pas 
mais ce qui est certain et 
je peux prouver facilement, 


que mon mari, Alaln Vila, n'en 
es. pas un (…), Je serals égale- 
ment curieuse de savoir où M. Pa- 
lacio a trouvé le renselgnement 


qui Jui permet 


M. Vila se faisait passer pour le 
principauté de 
arabes. 


représentant en 


Monaco quelques émirs 








DIRECTION 
COMMERCIALE 


REGION PARISIENNE 





JEUNE 
INGENIEUR 
D'AFFAIRES 


65/75.000 F 
LYON 





à donner 
noms des Sociétés auxqueiie! 















novembre, 
d'un article rendant compte du 


. Jin sou- 
ligner une regretteble erreur de 





| Pour chacun de ces postes adréster un bref curriculum vitae à Parls, ou à Lyon, en spécifiant blen la référence. 
Pour l'annonce portant la référence B, aucune information ne Sera transrnise sans autorisation préalable des 
candidats. Les réponses concernant ja réterence M særont transmises directement à notre client pour suite 
sauf si l'envetoppe porte la mention «conditionnelle» signifiant -que la lettre porte en téte es 
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Le Comité olympique défend 


le prélèvement sur le Loto 


Les cènt vingt mille associa- Ce dernier tient à l'affectation 
tions sportives existant en France des fonds, craignant que, à sup- 
connaissent pour la plupart de poser que l'Assemblée nationale 
telles difficultés financières qu'on ad l'amendement, celui-ci ne 
ne s'imagine pes ns eur soit détourné de sa snason 
surv autr par son incorporation a 
artifices. L'aide qu'elles attendent Le sport de haut niveau continue- 
toujours désespérément de l'Etat rait à bénéficier de ressources 
ne pourrait-elle leur venir de produites .par Ia taxe sur les 
moyens extra-bu 


? spectacles sportifs. 
C'est ce que pense le mouve- 
ment sportif, ainsi que l'a rappelé N'ayant visiblement pas le cœur 
ce mardi 6 décembre M. Claude à soutenir les concours de = 
.du nosties sur les matches de foot- 


ball, se sachant en butte aux mi- 
sportif français), au cours de la lieux hippiques peu soucieux d'en 
conférence de presse qu'il tenait débattre sur les recettes du tierce, 
à Paris. a T pie de sæs le SOS: se demande s'll ne 
espoirs se ans méan- va se heurter, à propos du 
dres des Bébats parlementaires, Loti à : j 


un intérêt du ministère 
le CN.O.SF, croit tout de même des finances Déjà les buralistes, 
utile de soutenir de toutes ses 


qui perçoivent 5% sur la mise 
forces l'initiative des sénateurs. des enjeux du Loto qu'ils récep- 
Ceux-ci ont voté, le 2% no- tionnent, ont entrepris une dé- 
vembre, un amendement à la loi marche pour que rien ne soit 
de finances selon lequel l'Etat changé au régime actuel. 
serait autorisé à prélever un pour- Re 
centage sur les enjeux du Loto. Coincé entre des groupes d'in- 
La recette en serait affectée à térêts financiers puissants et un 
l'aide aux clubs par l'entremise pouvernement qui ne remplit pas 
du Fonds aa d'ale au Sport 52 mission, le pauvement sportif 
géré paritairemen! le gouver- se ole avant de se désespérer, 
ement et le CNOBF. au et peut-être de se rebiffer. — F.S. 


7n0S 


OT 


deux 


que 


c'est 


que 








Filiale d'un groupe international, une société française diffusant 
du matériel de travaux publics, recherche son'üirecteur commercial. 
Responsable du suivi du plan d'action et de la gestion du budget 
des ventes, -il animera une petite équipe et suivra personnellement 
les clients importants. La plupart de son temps sera passé à l'exté- 
rieur, mais la fonction sera très complémentaire de celle de la 
direction générale. Agé de 30 ans minimum, le candidat retenu 
aura impérativement, dans cette fonction, une expérience actuel- 
lement vécue de la vente de matériels de travaux publics. Sa 
formation sera celle d'un ingénieur mécanicien ou travaux publics, 
mais le diplôme en soi aura moins d'importance que {es facteurs de 
personnalité. |! sera surtout tenu compte de ses résultats antérieurs 
et, à terme, la fonction évoluera dans le cadre de la rapide progres- 
sion de la société. Ecrire à MSL - Réf. M. 177-Paris. 


Filiale d'un groupe muitinational, une société française (250 per- 
sonnes - CA 45 millions de F.) spécialisée dans la réparation et 
la reconstruction de machines tournantes, crée Le poste d'ingénieur 
d'affaires. Après une période de probation et d'adaptation au cours 
de laquelle il sera Chargé de missions ponctuelles, le titulaire 
assistera l'ingénieur en chef du département machines tournantes. 
A l'issue de cette période, il assumera des responsabilités de plus 
en plus importantes. Le candidat retenu, âgé de 25 ans äu moins 
et parlant bien anglais sera un ingénieur électromécanicien : AM, 
EIM, …., il aura occupé une fonction similaire en contact avec 
des clients industriels utilisateurs. De courts déplacements en 
France et à l'étranger Sont à prévoir. Ecrire‘à P. Rigollier - Réf. 
B.77333 - Lyon. 


s ellé ne doit pas être communiquee. 
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ÉDUCATION 






LES DATES Après la reprise des cours 
‘* ‘DU BACCALAURÉAT à FÉcole polyiechnique 
EN 1978 - 






LES SANCTIONS SONT LEVÉES 


La sanction frappait six venue, samedi et dimanche, 
élèves de Son TL, ique a les élèves eb les responsa}} 
été levée, lundi 5 décembre, par le l'école a permis de 





E. 





a 
8 










Dar trouve Une 
Se on Jeune riciel directeur général de l'Ecole. Les solution an conflit. sans de 
&œ6d élèves n'ont pas lonstemps perdre ja face à l'autorité mb. - 
ettendu 12 « 5 de» du taire En s'engageant à reprengn. 
@ Les épreuves du bac-| gé Augier, qu'ils espéraient x 
calauréat “de l'enseignement du | fermement au matin de sa décl- 
second degré t lieu le| sion avoir décidé à l’unani- 
21 Juin pour la d mité reprise des cours (le 
27 èt 28 juin pour les autres dis-| Monde du 6 décembre). Ainsi 
ciplines (26 237 juin pour les d fin ce conflit qui durait FE 






pas annoncée 
plus d'une semaine et met- les vingt-quaire heures En Levy 
cause le durelssement de les sanctions, le directeur géné 
là aan mire à lens de léeele 2, donc pri une de 
RéValle-el à Palsise eu (Essonne). mination des élèves. « I1 ne foudre 
La emédiations qui est inter- ; 


























dates par les recteurs. a — l'assemblée générale qui & précédé 
: : | la mesure d'apaisemen! 
| : ‘ . , e z" anticipée de jran-| «300 000 F PAR ÉLÈVE |2,meure d'epasement : 
; + . gais suble en classe de a, ministre de la défense, M. Jen. .. 
k . " -. et comptant la du Le comité national de lialson | pierre Chevènement demanis 
: = 5 4 de 1979 est fixée au | défense-armée-nation, que PTé-| comment se justifie «le mainits 
| 3 80 juin dans les side le général François Maurin | dy statul militaire pour une éco 
! et dont M Jean-Christian Bartbé| jormant essentiellement des tu 
é @ Les écrites du pre-| est le secrétaire général, publie, | peurs el qui devrait dom 
mier groupe du sous le titre « Polytechnique :!| &fre ruflachée au ministère à 
technicien auront lieu les 21, 22| 24 chienlit, ça suffit », un commu-| }, nationale », 
et 23 juin. Chaque on lit notamment : 


















LE GRAND-ORIENT DE FAN 
RÉAFFIRME SON ATTACHEMN - 
À LA LAÏCITÉ 


facul 
22 mal et le 9 juin), orales, el du 
second groupe. 
© L'épreuve anticipée de fran- 
du baccalauréat de RE 


_ Crédit gratuit 12 mois 


à partir de 1.000f d'achats, dès acceptation du dossier ‘ 













toire et de géograpbie, alors qu’aupa- 
ravant elle était orale. En revanche, 
les élèves ayaut obtenu 10 de 
moyenne (au lieu de 12) seront éis- 
perisés des épreuves orales du second 
prouve. Considérées comme un rat- 
trapage, celles-ci concerneront les 
étèves ayant entre 8 et 10 à l'écrit. 


Les daten des épreuves ne corres- 
pondent pas anx décisions annoncées 
mars par-le gouvernement. Elles 
devraient en effet être fixées, dés 
cette année, dans les premiers jours 
de juillet, Ox, on n'est arrivé à 
grignoter qu'une semaine dans le 
calendrier par rapport à l'an dernier. 
Les épreuves auront encore lieu en 
1978 en juin et certaines — même si 
elles ne concement pas tout le 
monde — dès 1e mois de maL] 






rejetant tout dogmatisme et ln . 
sectarisme. » 5 

Fa proclamant son attachemer-. 
à la laïcité, le Grand-Orient d- 
France assure que « l'enseigne. 


des hommes responsables, de ---— 









tmposent des devoirs, ELEM- 
Pie, entre autres, la discipline et 













milieux? (.) 

L'encadrement militaire doit 

faire son métier sans aucun 
3» 













DANS LA PRESSE HEBDOMADAIRE 











Les murs de l'école libre 
all y « identification de l'en- Portes ouvertes ? VALEURS changer qu chose dans L °° 
seignement catholique, de ses ACTUELLES & surtout vu des siruciures et la direction d 
associations de parents d'élèves, portes fermées, et Michel Cha- nomie nationale ». Il ajoute 
avec les partis conservateurs.» ; i 
En ces termes, M. Mitterrand a 
paru mettre fin aux tergiversa- : 
tions du parti socialiste autour dé P! les militants des organisa‘: .. 
sa doctrine scolaire. De nombreux $ ent: surtout de la jeunesse, sont ü . 
socialist. plus en plus motivés direclemn : 
L poursuit: «Son intransi- par la vie sociale et ses kit 
Sreprise en main » des Yiides pes Fengugement el loco. 
« en » et l 
L'épiscopat que dénoncent nombre » À cet égard, on peut ob 
sations, sinon s& hiérarchie, res- de mélitænts du P.S. Quelques ver des modificalons louchantt 
tent des remparts de l'ordre jours avant son intervention, l'ar- rôle même de l'action : hier 4 .. 
établi. Il serait vain, pour la gau- était considérée comme uns M 
che, de tenter de les séduire. dénoncé les menaces qui pès: dagogie, comme un oui d'évn. 
Mails il est possible de dialoguer, gélisation ; aujourd'hui elle est t. 
et le dialogue, souligne L'UNITE, le quotidien la Croix a publié plus en plus appréciée 
hebdomadaire du PS, s'est -blen un sondage indiquant que 74 % valeur propre, pour son € 
établi, le 34 novembre, au forum des prabiguants voteraient pour la société. » ® re 
de la revue Brèche. à majorité,» Ces observations incitené 
« L'événement n'est pas mineur, Il-n'en fallait pas plus, assure nuancer le constat de Clam 
ecrit Antoine Violet. C’est, en . Pierre Pujo dans ASPECTS DE Gault, qui écrit dans TEMO 
efJet, la première fois qu'un tél LA FRANCE, pour que, « à la GNAGE CHRETIEN se Cest at 
a eu lieu, dans 1n-CU- façon des bourgeois radicaur du . Chrétiens, et pas auz pürtis ( 
" PET. début du siècle, qui s'en prenaient 9euche, de changer leurs E0ks 


à l'Eglise pour mieux se dispenser S#s n'en sont pas satisjots. L 
7 7 se _ partis ne sauraient étre les 














































de P catholique, 
songent qu'à monter des mecht. 
nes de la gauche. : 





de, guerre contre 2 
Mais 11 & laissé toutes les porles 
Ouvertes pour ie ot pose, À . DE Are 
honnêtement, frouver mné sou” eue associg- À do 
or à “probième qui ne 
consciences. » Pere 



















. | : esprit : leur est pas 
L'iran est le premier pays producteur de tapis artisai À Î Se La 2 mL re sas 
: : pis artisanaux en Orient. Pr | : dE V erpiique ad 
Khorassan, du Kurdistan où de Kirmar: l'éventail est large Aux Geleriss &x |LETTRES . D AS 
: - Lafayette vous trouverez un choix très étendu (de 515f à 62.500f). 
ne présentation sur demande à domicile.Un certificat d'origine pour chaque tapis, 


cause pour les tenanis contes 


querelle de lens tatres de la nouvelle 
LE PRIX CHATEAUBRIAND — E 0 qi st M'oblige pas les parës de 





































duvent ls PC. 
Tapis Iran Bakthier, laine és ren Ghoum, laino-et ro A LOUIS PAUWELS Érenforéen des séries con: 
; Jair Tapis um, Jaineret soie, 
GD 2963, 306 x 204, CH gages F2 200187 *Pster 4625) a troncs, à Gé aébeg | dun 
. 2 L : Louis Pauwels pour son livre 
Tapis Iran Runner Karadja, is Iran Bidiar lai intitulé l'Apprentissage de rime économique et e 
à Tapi Bidjar, lain pe de la séré- Haine 
.leie GG 2054, 295x77 2500 2000f GDZ280,290%180 — 18620 14 gocr| lementie. de on. œuvre at gens FAAÎCE NoUSELE 2% | RAUTEUIL - TOLBIA 
Gb 1654 ar laine, . Tapis fran Naïn laine et soie, ù T denue “is en vente le à propo= | À _Ineitut privé den Scienceset ; 
, 202 x 151 2842 29213f GG 2949, 168x1l0 21600 168007! Won var 1e comité cmt d0 « concsurs laidiaueer économie 
: : : es prn EENÉ français, le prix Che-| menace par les catholiques. Ceux- 
2. d'éairane Prédé par PME Gears ent fre écrié-l 
È Rond] + | moins Iquif n'est 
É © ERRATUM. — Dans la | Hi sentiment QUE faut | À ppEpARATIONS COMPLETES 
_£ mière édition du Monde dat |— - DE JANVIER à fa JUIN . 
S décembre, une «coquille » a dé-| ; ss Fa avec préparation intensive 


formé le prénom du lauréat du -Së pérfec! fin filet à fin soût 
È Pérfactilonner. ou Entrée 0 AP 
Prix interallié : 1 euratt dû etre F7 eué ponip que & Eoutien en Cours d'AP 


imprimé Jean-Marie -l. - aura. Re Procédure d'aémission en 2e snséti 

Dante part, deuvdarie eovas| D. LES COURS D'ANGLAIS D] | Tux DE REUSSTE À 

-2'est plus journaliste au Figaro. Il  : . DE LA BRC DEPUIS 1953 

“est entré le mardi 6 décembre au COUrS avec explications an français ; 

d| rome DISQUES Bec 
PROS He 
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© par le docteur 


. JEAN-FRANÇOIS LACRONIQUE 





Le 3 décembre 1987, lors- 
Ÿ qu'on &f apprit qu'un chirur- 
: gien sud africain spi 
: téaliser la première transplan- 
…* tation cardiaque mondiale sur 
* l'homme, le monde entier fut 
frappé de stupeur: personne 
n'attendait qu'un geste d'une 
telle audace soit tenté par un 
- inconnu. Mais le premier greffé 
vécut dix-huit jours, assez pour 
que Je geste chirurgical puisse 
‘ étre considéré comme un succès 
eë que l'opinion publique ait réagi 
avec un immense intérêt. 
i cardio- 


hirurgiens 
vasculaires du monde entier, 
Jexemple du professeur Barnard 


L "EFFET de surprise fut total 


tional et de la controverse. 


fera lui-même une 





























L'année jolle 


Aux termes de la loi du 
22 décembre 1976 relative « aux 


"7: y aurait lbremeñt et délibéré- 
ment consenti n, des prélève- 
ments peuvent être effectués à 
des fins thérapeutiques ou scien- 


connaître de son vivant son 
refus d'an tel prélèvement, 

Cette loi, dont les textes 
d'application n'ont pas encore 
para, était destinée à favoriser 
-les dons d'organes et en parti- 
. caler les greffes de rein : 
Jusqu'à présent, en effet, avait 
estimé Je rapporteur de la loi 
au Sénat, M. Jean Mévard, une 
famille sur trois refusait que 
soient prélevés les organes d'un 
de leurs proches, immédiatement 
après le décès. 

L'application de cette loi me 
maenquert pas de soulever un 
certain nombre de difficultés. 
que Mme Veil avait elle-même 
évoquées devant le Sénat, le 
18 novembre 1976. « F1 n'est pas 
douteux, avalt déclaré le 
ministre de ln santé et de la 
sécurité sociale, que l'élabora- 
tion dn texte (d'application) 
F sera trés difficile, » 


pour s'indigner du coût, 


de 20 


d'interrompre  l 
tangibles dans ce domaine. 
fesseur Shumway, qui D 


était particulièrement troublant: rageantes. 
l'homme dont on attendait depuls 
des années la « première » était 
un chirurgien américain du Stan- 
ford Medical Center, le professeur 
Normen Shumway. C'est Ini qui 
avait inventé et mis au point Ja 
tecunique expérimentale, en la 
pratiquant sur des centaines 
d'animaux d'expérience. C'est 
chez tui que s'étaient formés de 
chirurgiens, et nul ne 
songeait à ravir au pionnier la 
primeur d'une intervention pour 
laquelle persistait encore de 
nombreuses inconnues. 
Christian en  osant 
franchir cette barrière, et en 
laissant exploiter l'image flatteuse 
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De l'audace bruyante à l'efficacité discrète 


de son audace, fit entrer 
transplantation cardiaque dans 
le domaine du spectacle interna- 


la de l'hôpital Foch ä Suresnes, 


Le 6 décembre 1967, le profes- 
seur Adrian Kantrowitz, chirur- 
glen américain de New-York 
connu pour ses travaux expéri- 
mentaux sur le cœur artificiel 
tente à son tour une greffe 
Christian Barnard recommence 
le 2 janvier 1968, et Shumway 
tentative 
quatre jours plus tard. Dès lors, 
tout se passe comme si tous les 
problèmes avaient été résolus. et 
chaque équipe cardio-vasculaire 
va participer à cet engouement 
brutal pour la greffe du cœur. 


trans- 
plantation. La plus célèbre fut 


le chirurgie cardio-vasculaire de 
pointe, Mais dès ce moment, un 
certain nombre de critiques 
s'élevaient pour dénoncer l'ex- 


jugé 
i + 37 %. En France, où une vingtaine 
ezorbitant, des greffes cardiadgues. , 
En fait, le désenchantement de, transplantations 
devait provenir des statistiques de 
survie des greffés du cœur qui 
farent présentées au cours d'un 
chirurgie cardio-vas-+ 
culeire à à Montréal en 1969. Moins 
des hommes à qui l'on 
avaib greffé un cœur au cours de 
l'année précédente étaient encore 
en vie, de sorte que les chirur- 
giens décidérent, spontanément, 
‘expérimentation 
humaine dans l'attente de progrès 


Aux Etats-Unis, seul le a 


les meilleures conditions de tra- 
vail, et qui jouissait d'une répu- 
tation scientifique indiscutable, 
fut autorisé par ses pairs à pour- 
suivre. Cette phase d'expérimen- 
tation dura trois ans, au bout 
desquels le professeur N. Shum- 
way put présenter des statistiques 
de survie nettement plus encou- 


C'est à cette époque, en 1973, 
qu'éclata France « l'affaire 
Guilmet » : le jeune chirurgien 
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Lorsque, il y a tout juste dix ans, on apprit qu'une greffe 
de cœur humain avait été réalisée par un chirurgien sud-africain 
jusqu'alors inconnu, le monde scientifique fut complètement pris 
au dépourvu par la nouvelle. L'audace du docteur Christian Bar- 
nard venait de rompre l'équilibre subtil des forces qai donnent 
à la médecine l'apparence d'une discipline scientifique, organisée 
et homogène. D'un seul coup se trouvaient posés, de manière 
publique, des problèmes latents dout les médecins s'accommo- 
eine sans en parler, et dont la plupart restent encore non 
résolus. 


Sur Je plan technique, la transplantation cardiaque était 
tentée sans que soient résolus les difficiles problèmes de la 
tolérance de tissus étrangers par un organisme humain. Pour- 
tant, les transplantations rénales étaient déjà passées en pratique 
courante. sans que le problème du rejet de l'organe greffé se 
pose avec one telle intensité dramatique. 


Sur le plan moral, se trouvait brutalement illustré le cas de 
la chirurgie à haut risque, et de Ja justification d'actions coû- 
teuses et désespérées, pour La survie aléatoire d'une seule per- 
sonne en danger, Mais, là aussi, la chirurgie des cancers de 
J'œsophage, celle du cancer du ponmon ou de certaines malfor- 
mations posent depuis longtemps les mêmes problèmes, sans 
soulever pour autant d'émotions on de polémiques publiques. 


"INDICATION principale LT 
remplacement cardiaque 
Taliération irréversible ra 
muscle cardiaque, avec certitude 
du pronostic fatal à court terme, 
Plusieurs centaines de personnes 
meurent Alnsl chaque année en 
France, le plus souvent de détal” 
cardiaque secondaire à un 
à une sclérose des 


io-myopathies, maladies dégé- 
nératives du muscle cles dégé- 
d'origine inconnue. Toutes ces 
maladies ne sont accessibles ni au 


qui 
&vait permis à des journalistes 
d'assister à une transplantation 
cardiaque, en leur accordant l'ex- 
clusivité des interviews, fut ac-|. 
cusé par le consell national de 
l'ordre des médecins de donner 
une publicité intempestive aux 
transplantations qu'il réalisait. 
De son côté, le professeur Guti- 
met invoquait, comme motif de 
son action, le besoin de sensi- 
biliser l'opinion publique sur Je 
bien-fondé des greffes d'organes, 
et sur la nécessité d'avoir recours 
à des donations privées pour sup- 
pléer l'inexistence d’une dotation 
de recherche par les organismes 
gouvernementaux. L' Lappet du pro- 


Actuellement, seule la trans- 
plantation homogreffe (d'homme 


fesseur Guilmet, et surtout les| à homme) Si À ouetes Deux 
-| tentatives’ d' (entre 
méthodes employées pour le ne ee des) Utiilsane 


dr pablle, eurent a A nilsqnE 


LA LOI Au cours de l'année 1968, plus effet négatif faisant des cœurs de 
de cent cœurs humains furent fs frsphntation res faites en 1977 au Cap (Afrique 
ee gere din, le monde, dont nn gése pese et une DS dé n'ont Qus Dermis de 
ua aux = ple ce cl 
22 DÉCEMBRE 1976 | et dix en France Dans notre on ne pouvait évier la cutique gurris satisfalsante. La cmpeite 
pays, huit équipes chirurgicales psssionnelle et contradicioire, Le us entre espèces 
tentèrent au moins une Guilmet Éd en el plus hasardeuse encore 


Fntraint de cesser les Fransplane 


9 sans doute celle qui permit au tations, faute de trouver des don- 
une erate ayant un but ut. | Père Boulogne, greffé par l'équipe meurs. HAS port de ro 
A Et 0 ee 2 
D intéprité mentale ». « qui dix-sept mols en mensnt une vle © ar Un conne monde " rune Fonctio mécanique 
SiSsen a gti et de se faire l'avocat de un & nombre au Ke 


effet 

et non métabolique, et sa rer 
tion L fait, au moins partielle. 
ment, de manière automatique. | 


d'équipes. ais à œæl réunis 
sent maintenant des rs 
chirurgicales et médicales d'une 
telle qualité que les statistiques 


dfiques sur le cadavre d'ane | FÉNMONt PO Gone tacu- récentes de survie de la trans- > ques difficultés 
pemonne ayant pas fait | jaires d'une activité médicale, et plantation font Gone ner qui conceme le cœur 


aie, es problèmes impor- 
tants restent non résolus, malgré 
les sommes énormes qui y furent 
engagées entre 1965 eb 1970 Par 
les Etats-Unis A l'époque, 
président Nixon s'était Tissé 
convaincre qu'en moins de dix 
ans la mise au point d'une pro- 
thèse cardiaque ‘totale consacre- 
rait la maîtrise technologique de 
la recherche et de l'industrie bio- 
médicales américaines. 

Parmi les difficultés résiduelles, 
les quatre principales sont les 
suivantes : 


cardiaques 
ont été tentées entre octobre 1975 
et octobre 1977 (1), huit greffés 
sont encore en vie. A l'exception 
d'Emmanuel Vitria, que sa situa- 
tion de doyen mondial des greffés 
du cœur place quotidiemnement 
en position de vedette, tous les 
transplantés mènent une vie nor- 
male et tiennent à garder leur 
anonymet. Pour eux la trans- 
plantation ne fut qu'une grave 
opération, la seule qui leur per- 
mette de survivre à une lente dé- 
gradation de leur fonction car- 
diaque. La seule différence de 
leur Fe avec celui d'autres opé- 
rés de la chirurgie & haut risque, 
c'est qu'is savent tout sur Ja 
transplantation, sur le nombre de 
survivants eb sur les causes de 
la mort des autres. Comme tous 
teux qui font face, sans l'avoir 
choisi, à un risque de mort pré- 
maturée, ils ont droit au respect 
de leur vie et de leur tranquillité. 


© Aucun revêtement 
tique n'est parfaitement Seniéré 
par le sang. Pour remédier à cet 
inconvénient, on 2 imaginé de 
« doubler » l'intérieur des pompes 
cardiaques artificielles d’une 
culture de cellules provenant de 
l'individu à greffer (Fibroblastes}, 
Cette technique, inftlalement très 
prometteuse, le cependant 
mal supporter l'épreuve du temps, 
et on revient actuellement vers 





1) Centre hospitalier Pitlé-Salpé ere de: Race OI 
a em $ 
téière (service AT professeur Cabrol). 
@ Aucune mod n'est encore 
parfaite : Je le 


le plus cou- 
ramment en expérimenta- 
tion est une sorte de sphère 
creuse divisée en deux conpar_ 

timents par une membrane 

tique. La pression alternative 
appliquée par une source hydro- 

extérieure permet de 
réaliser la pulsation, qui est 
orientée par des valves. Il faut 
souligner que les vaives le plus 
couramment utilisées sont des 
valves naturelles de porc qui ont 
été mises au point en France 




















LES TRANSPLANTATIONS 
_ D'ORGARES DANS LE MONDE 











(*) On estime à pins de vingt miile le nombre total survivants au 31 juin 1977 (document N.LE- 
de transglantations rénales pratiquées dans 


Sur le plan éthique, la greffe cardiaque a sans aucun doute 
bâté la révision des lois qui définissent la mort hiologique et a 
accéléré la définition d'ane réglementation moderne des prélè- 
vements d'organes. Tel est. semble-t-il, l'unique progrès tangible 
apparent, lorsqu'on fait le bilan de dix années de transplantation 
cardiaque dans le monde. 

Dans ce domaine, ls France peut se prévaloir d'une place 
de premier plan à plusieurs titres : le doyen mondial des opérés 
du cœur est un Français, Emmanuel Vitria, qui vit depuis neuf 
ans grâce au cœur Sun ‘jeune marin victime d'un accident de 
la route. La France est par ailleurs le second pays an monde, 
après les Etats-Unis, par le nombre total de tentatives de trans- 
plantation cardiaque. vulle part ailleurs, la greffe du cœur 
n'a soulevé autant de passions et de querelles que dans notre 
pays. Aujourd'hui, seu] an très petit nombre d'équipes chirurgi- 
Cales continuent de pratiquer des transplantations cardiaques. 

D'autres organes fout l'objet de. greffes expérimentales (le 


. foie, le pancréas, le poumon) et des recherches se poursuivent 


pour la mise au point d'organes artificiels. Mais là en » 

peut s'attendre que lannonce de l'im implantation du premier 
cœur artificiel prenme totalement par surprise uue société sen- 
sible au caractère spectaculaire des défis technologiques, mais 
encore bien maladroite pour en prévoir l'impact social, écono- 


mique et Pen 


Le cœur sans la raison 


Elles indiquent que le cœur arti- 
flciel sera mis au point tôt ou 
tard, même sil n'est pas souhai- 
table au nom des intérêts de la 
D'existe 


par | J'auipe du professeur J.-B. 


© Aucune source d'énergie au- 
tonome n'est encore utilisable 


aurait pu per- 
mettre un fonctionnement de pie 
sieurs années, se heurte de 
vombreuses difficultés dont la 
moindre n'est pas Pr de l'ira- 
diation du et de la pro- 
tection de son entourage 


@ Enfin, la régulation auto- 
mins ‘dé l'apparell n’est encore 
possible qu'avec l’aide d'une puls- 

sante rachinerie informatique 
dont la tion ne sera 


pop que Jorsque de nom- 
es seront construites. 
Mais aucun dé ces problèmes 


tlonne donc le «ja 
technologique », en espéran: 
lété s'en acco: 
comme elle l'a fait pour toutes les 
grandes révolutions technologi- 
ques. Mais il it que les con- 
séquences initiales de la disponi- 
bilité d'une telle PE rothèsS seront 
rapides. brutales, et exposeront 
nouvelles sources 
d'in té den la maladie et 
la qualité de la vie. 
On poursuit donc les recher- 
ches, sans savoir à quoi l'on s'ex- 
pose, parce qu'on ne peut faire 


La crise de rejet est la princi- 
pale complication des greffes 
d'organe. Elle s'explique par 
l'action des cellules de défense 
de l'organisme contre les corps 
étrangers (lymphocytes), qui eé- 
crètent des substances destinées 
à leur élimination (anticorps). 
Les manifestations de rejet sont 
pratiquement constantes dans 
toutes les greffes d'organe et 
provoquent des destructions 
tissulelres plus ou moins éten- 
dues. 

Dans le ces de la transplan- 
tation rénale, ls rejet n'est pas 
redoutable, : car Le rein peut 
fonctlonner de manière satis- 
falsantée malgré la destruction 
d'une partle de ses unités de 
filtration (les glomérules).. Par 
contre, le rejet peul avoir des 
conséquences Importantes dans 
16 cas des greffes de cœur, 
parce que les zones détruites 
peuvent éventuellement concer- 
ner les tissus de conduction 


certains ces, ces accidents peu- 
vent être corrigés par la pose . 
d'un eppareil de stimulation 
êlectrique implanté {pace-maker). 
Le traltement des poussées de 
rejet consiste dans l'administra- 
tion de produits destinés à en- 
traver l'activité des lymphocytes 
{hormones corticoïdes, sérums 
anti-lymphocytaires,  anli-mitoti- 
ques). Mais ces produits dépri- 
ment globalement les défenses 
de l'organisme ét rendent les 
malades très eensibles aux in- 
fections de toute nature. Dans 
l'avenir, les immunologistes es- 
pèrent mettre au point des @6- 
rums  immuno-spécifiques, qui 
permettralent de  neutrallser 
électivement les antl-corps anti- 
greffe. Ces progrès permettraient 
ainsi de respecter les défenses 
‘naturelles de l'organisme. tout 
en protégeant l'organe greffé. 
On pourrait dès lors imaginer 
que ces eérums puissent même 
concerner des flssus provenant 





électrique autonome dû cœur. d'espèces différentes, ouvrant 
Des .troubles du rythme cardie-  alors-le vaste champ des hétéro- 
que peuvent alors survenir. Dans greffes 

n'est totalement insoluble, et cha- autrement, Un 


programme de 
que année de noureaus progrès co! tion entre les Etats-Unis 
sont accomplis. À chuellement, la et l'URSS. à même été lancé 
article erpérimental aueint de et en Allemagne, des firmes prie 

a le en Ale: e, irmes 

temps record de 142 jours dans es ei qe dbnratoires de seche 
l'équipe de W. Kolff au Latter che continuent sur des projets 
Day Saint Hospital de Salt-Lake- concurrents. En tous cré- 


City. dits sur ce thème ont este à depuis 
Dans ue ése d'un succès 1 car le niveau de finance- 
proche, les Américains ont cher- t qui permettrait d'être com- 
ché à prévoir les conséquences pétitis avec les projets étrangers 
d'ordre légal, social, éthique, éco-  €st considéré excessif pou le pus 

médicale 


nomique et psychologique que la 
disponibilité dun tel : 


forme d'un «rzpport d'évaluation 
technologique », les conclusions du 
groupe d'experts sont troublantes. 


get de la recherche 
française. 





339 TRANSPLANTATIONS CARDIAQUES 
















































































































































"he Total États- Afrique | Autres 
Années | mondial} Unis France | du Sud | pays 
(rem excepté) ns 

1967 2 1 8 1 e 

Cœur | Fole |Poumon |Pancrées | (Use tn) | 2 A 

Années pré- 1969 # 8 4 8 

cédentes 
susqu'en $ 1970 27(8)| 1603)! © 9 0 
. 20 6 —_— | —— | —— | — | ——— 

8 6 1. 197 18(3)| 13(2)| ® 3a) 1 
. L : we [wc] mc] » z 1 

7 î . 1573 | #6ç4)| açs)| 5C1) | 2 
2 3 5 ma 

: : h . 194 2 auf 17c82) 9€22/ 2 2 

: , . 1975 æao| 242! 5(2)| 30) 1 

= 0 3 1976 #02) | aan] 5(4) 4 8 
8 e nr 

1977 an] 95(#)| 3@ 22) 0 
238 7 52 | D. 

TOTAL | 339 (24) | 224 (58) | 40 (12) | 33 (8) 3 

Vilvants en k 

Jaln 1977 4 # e e Le chiffre Indique le nombre de tentatives. 





ëses, indique le nombre de 
- Organ 


Le second, entre parenth 
le monde. Transplant Registry). 
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Page 20 — LE MONDE += 7 décembre 1977 + « « 
Prendre du champ... 


pour se faire 
une opinion : 









La réforme hospitalo-universitaire de 
1958 n'a pas, .semblet-il, apporté aux 
. médecins qui se consacraïent à plein 
À temps-à des tâches de.soins, d'enseigne- 

ment et de recherche daus les CU. la 


1999... l'expertise de Wassliÿ Done 6 Feel ui de Bcapies 08 
| Léontief, üne étude de ONU. sur D] ram. ame réume, se; 













cafe raison, mue réforme, où 3960 à 







l'économie mondiale future. cle 
W. LÉONTIEF riser au brassage pational, de permettre 
Le Prix Nobel d'économie a cai- er dat orientation plus, précoce des 










culé ce qu'il en coûtera. pour. 


éviter FApocalypse… Sa ‘conclu-. 
sion :: rien n'est encore joué. Ce. 


É] sera di ifficile : des réformes radi- 
cales devront intervenir rapide- . 
ment dans la plupart. des pays et 
dans les rapports internationaux. 





QE esta sshedtelt Le cie 
des médecins hospitaliers reste 








qui seule permet la la titularisation défi- 


















. | La santé est véritablement au 
carrefour de Fhistoire et l'on 
- pressent bien que le système 










78. Dès lors, if n'est pas sans in-. 
térêt d'examiner. les solutions | 
“adoptées par les grands pays et 
d'apprécier les. limites ‘de ‘teur | 
49F efficacité. * se ï 








‘La parole ai aux «Français : CE 
5 ans de sondages. 


Préface de René Dumont. 
0 | R.MURAZ 


: Comment les Français se voient- 
À ils eux-mêmes ? De .quelie me- 
nière se situent-ils dans le cadre 
de vie et dans la société actuelle ? 
Comment se représentent-ils les 5 : 
‘grandes données politiques et ap D!) Que représente Je stntut 
M] préhendent-ils l'avenir? Les son- a ee a M nent 

#1 ‘dages permettent d'y répondre de trents-cinq ou trente-bult ans,_ 











































commencé I'y a 7 ans: ses in-. 












commerciales, la conquête des 
marchés. Ces luttes pacifiques, . 
mais non moins âpres, n'avaient 
À pas encore leurhistorien : cette la 
çune est maintenant comblée.. 













.faits.et chiffres 
. E BARRAL 












‘de cet ouvrage. Elle s'appuie sur 
. Une analyse extrémement fouillée . 
- et documentée. Une étude da ré- 
férence aux multiples prolonge- 
> moe | polquee Eu 










et annôtée 






















«Docurnent” dunod 








largement un mécanisme de 


para ren le che 68 je nédecins È ce M uni= 





LE MONDE DE LA MÉDECINE 





L’ agrégation : : un miroir aux alouettes 


ne Aux critiques traditionnelles 


‘s'ajoute une donnée nouvelle : la poli- 


tique maïthusienne des pouvoirs publics 


‘ qui limite le nombre de postes nouveaux 


créés tous les ans suscite un malaise 
croissant auprès des internes en méde- 
cine, de plus en plus marqués par une 
sensibilité politique de gauche. 

Fait nouveau, les critiques émanent 
aussi de ces «mandærins » dont on auraït 
pu penser qu'ils avaient tout à gagner 
au mäintien du système actuel. 

La médecine apparaît comme la seule 
discipline où lag égation u'est pas véri- 
tablement un Concours puisque 14 pré- 
sentation de titres et travaux, le recueil 
d'avis divers et un court entretien se 
sont substitués én pratique, depuis 1969, 
aux épreuves anonymes et écrites qui 


tion’ d'emplals, de te 
ne ri 
nes que En: quiétudes des médecins - 
Médecine libérale HE ne ste pas, ponrant, rt 
" as, L] t-on 
ou nationalisée ? mnt ef de la sécurité socisie, de 
SHere pates ee à 
à travers le monce . o-universitaires, sans pas obteBu un poste 
“ G.P. CGABANEL dt nd 19 eagnadon de a Macao 


A français devra étre profondément | Vel a Tappe ë, en ER que les « médecins mono-ap par à 
ï u "de : internes, tenants tot 3 
réorganisé lors de l'échéance de pee POUTTOR! ours Le procédure a I Dre 


ue versitaires, près de deux mille UX qui Ont passé 
e ce ” praticiens dont les fonctions sont és Conventions aves le CHU, ns peines où RE 
# k ternes et chefs de ‘cliniques . seulement tal{éres : ils sont hospitaliers reçoivent des UvENt sans perspect: 
| j Il -Sssurent des gardes et traval-. ERnge au sein dun coudre Rose Éd DQue stage nan ÉC Let ea one 
es Ï vr es ë Le pe mate en créé en 1668 @ n'a pas mode sitaires, Rs bien £ por an 
& <D » Ge noïnbreux ont  Ceite pénurie de postes boyi- Diem POUR Ses représentants 
ossier uno ER dans du disciplines a le casa eee Dolls pou É < ni ae 
A 8 p Je 
comme ue, l'élec- tique teriaines nominations. teur aura ee place, vn paemolo- 
ographle, où l'hémo- Ainsi, au mois de fain dernier, Il gie: allleurs, un autre 
diaiyse, où apparaisssient de a 6t6 indiqué, dans le compte sera nommé ee, 
Œ : . grndss entre les be- rendn de la commission mi sociale. La 

conomie de la santé: ‘me RSR TN SL UT SE MAR 


L'explosion du coût de Ja santé ee 5 3 

résulte d'une détérioration du Des principes à la réalité Béroniement des errléres 4 

mode de vie st una: certaine Le cursus des médecins selgnement et de recherche, Gt demande cab Ja à ton 

ie D uns re . hospitaliers es, parsemé a demis favorier ins donné - | dans les dieci cliniques d'an 
“ : férene Pénternat au début D &où Jüiure équipe. | nicat € l'agrégaion fe qui 


d'épreu- 


, cOnSÉAUS 
écrit .. Mois fl sion de cer 
. crites et anonymes, es à 4. Prin mentales. 


sep{ candidats pour poste seur Delbarre, 
Paris. vingt à Reims et cHé le pins souvent % éd. 
Quatorze à Bordeaux. : l'on pose. °.Dé Ba s derange, en outre, une démo- 
, . poste. o conirüle cratisation instan J 
Economie de là santé : jo Effrene: duneeene ere à cho ceusion est | taïire, où auellement, les 
bibliographie choisie É  T  RE Sbeure qui est géné | sepréenentlen Prin eue Curie 
eu 


FR e : leur, 

| D. JOLLY Kay où lités affirme le ou la haute fonction publique 

- L'économie de la santé est une on Chef Œe service se  Profeeeur Delbarre, | ne Fes ppt jres bien imaginer que 
substitue à un este gén qu'à faire les jurys outre 

science jeune mals qui a déjà fait contrôle réel de valeur COnflance À ceux les con- des chercheurs et des 

l'objet de nombreux travaux, d'où d'un naissent bn lités ertra- médicales, 

l'intérêt d'un récensement ana- | Le système mis en place j clause Unie aitn de casser les es de 
lytique et critique, Un document # 47 2960 ape por Da ce 115 le nombre des Ë . SR OT ET OR Phdices, 
de référence pour éeux qui veulent sement ne else Cap opiude pour Up one | represenr Robert, De 

rofondir cetie problématique. tude e De devant le ph fs 

app PI que. 5 rationale, li cr cpouies De, Dis, Sue novembre, devant Je pl des 

candidats, désignés candidat nom: : 

les pouvoirs publics, En , da ile opRtales passé ce Simadenté Ge Monde du 

dons un deurième temans, La déni, U ne peut plus se pré- 30 novembre 1977) : la réformes 

- Consuliaion, cuent la nomi- genter à l'agrégation. Ainsi, du concours de l'agrégation et un 

nation, les autorités mi les médecins ne s'inscrivent - Tecrutement moins malthusien 

les livres nist , des perscanaliés qur la lits Œayiiude qu'as- médecins taliers 








dans 

i S'agit-il nation des agrégés, sont & rc 

1 pour autant, comme certains l'ont au niveau de l'Elysées ou de Mati- 
sans dit, d'une « egrégation du pau- gnon; c'est nous faire 

mences sur le rythme de nre » ? Tel n'est pes l'avis du d'honneur, mais c'est également 

Mme Simone ministère de la santé, qui souligne une preuve que le syslème est 


tion à L'enselgnomient affirment les ee départs 

a reoréentants de ce myadicat, ne fans chamue CELUS es Desole 

heures d'amphithéäfre. IL s'effec- i 

t nouvelle, tue fous les jours, au Ut du Sociale PPRoténique En 
malade ». Le NE ét les instances bospitelères et uni- 


sécuri " 
versitaires à qui il revient de don- 
Eee Ac que, dans JS her un ardre de priorité favorise- 




















sont de règle ailleurs. Dès lors, l'agré. 
gation peut, aux yeux de certains, n'être 
qu'un miroir aux alouettes De plas, ja 
nomination à vie de-ces 
sans possibilité de remise en 
apparait de plus en plus à beaucoup 
comme une anomalie. 
La parution prochaine d'an décret 
créant un corps de « mono-appartenantss 
se consacrant aux seules tâches de soins 
dans les hôpitaux devrait améliorer leg 
perspectives de carrière des nee 
hospitaliers. Cette Iesurs, qui 
atteinte principe de la Hrappare 
pance Rosé en 1958, suscite pourtant des 
oppositions de principe : elle semble sur. 
tout insuffisante à de nombreux méde. 
cins hospitaliers pour assainir leur mode 
de recrutement et de promotion. 





maître chef du service de rhumatologie à 
désirent Thôpital Bichat, «de pores 
le  arbitrages, au moment ds de la 











d façon plus précise. et objective. ‘ quatre années d’internat, 
2. que toute autre forme de consul Rae Jrbant, mt 
#F ON PONQUeE > - D: sécurité. à vie Sa noi 
| ses) - miens Core Re 
ces médicales se rencuvelleut | Géciaré Mme Veil au mois de Dents d'exercer un el n pneumologue : 
La uerre des monnaies | Dai den, devant de Spa DERfcé RE D ER de um . 
ae % EPS eee 28 on aatus l'insertion d'un cops Pour atténuer ces luttes d'in. MAL POPULS: rt Dt CSI 
À Le troisième guerre mondiale à cond le metre de ls sant te Salt fuence, le ministère de in santé : 
sup 


pour a création de postes, tous 


niser la création d'an corps .de 
vestigateurs.…{les pays indutria- mono - appartenants, cest-d-dlre can 1e manne ele pets les ans, à des critères aussi Objec- 
lsés. Leur arme..-la monnaie ; * o"médecns exerçant des fonc ‘dimacer le fonctions de celte Se nee Tee On # ù su La PERI 
l'enjeu... la défense des positions Hors exclusivement sojgnantes an d'enseignement, effectifs d'étodiants, \'impor- 


spécifiques de certaines disciplines 


Sur ‘citadelle empêche le plus sou- 
Ustement global, 


organisations à pas faire 
TV « impasse sur le C.H.U. » et à pro- 


du ANE-Sup, 

8 FÈ nr permeterals de 

et la sécuriié matériels qu 
syndicst 


Le 
# : médecins nommés ». Ce 
- Un 





avez un télex à votre disposition, 


"ACTUALITE SCIENTIFIQUE 


AU SALON INTERNATIONAL DE GENÈVE 


Le virus de l'inventeur 
De notre envoyé spécial 


à Genève. — Trouvez-vous que votre bicyclette ne va pas assez 
vite ? Vous pouvez vous procurer des pédales carénées. Vous 


sous-employé ? Utilisez-le donc 


x. pour imprimer des étiquettes : deux des certaines d'idées qui 


* l'intérêt plutôt anecdotique, 


: À côté des « trucs » plus ou 
,; moins farfelus — quelquefois à 
, 8 limite de 1a maïhomnéteté, tel 
ie Cet émetteur produisant des ondes 
* électromagnétiques « d'un 
nouveau », et que seul l'inventeur 
est capable de percevoir. — le 
lieux attentif pouvait découvrir 


fenade solaire, la lutte contre 
- le pollution, etc. 

+ Le Centre technique (français) 

: du bols s’est ainsi vu décerner un 

prix pour un séchoir à bols solaire 

- permettant de réduire d'un fac- 

pue six à dix la consommation 

étique. Un Français, M. Los, 

su pe sa part, récompensé 


Papoui de de l'Agence nationale pour 
la valorisation de la recherche 
{ANVAR), d'un combustible solide 
fabriqué à partir de déchets orga- 
. niques ou végétaux. 

« Notre travail, c’est de jouer 
les intermédiaires gratuits », 
. explique M Jean-Luc Vincent, 
président du Salon. A coup sûr, 
dans leur grande majorité, les 
: exposants, dont la moitié sont des 
+ indépendants 2 nue dans 
. an précis. I 6" POUr eux 
. de vendre leur idée et de trouver 
qui un financier acceptant de les 
soutenir, qui un fabricant, qui un 
agent commercial pour tel ou tel 





transactions conclues au 
Salon était de l’ordre de 20 mi- 
lons de franes suisses (environ 
- 45 millions de francs). 

Pour ces anonymes que sont 
‘bien souvent les inventeurs indé- 
- pendants, ces foires aux idées 
- sont, avant tout, un moyen de 
- se faire connaître Encore que, 

essure M. Vincent, certains 


discrète- 

° DE entour nn un 
° malade » “pee un Girondin 
coul à à l'accent Manif tement 


= tient done on de virus, il 
: est en train de faire une percée 
*+- impressionnante AVeC UD & ER2oNn- 















Oe 


DERNIER 





(PUBLICITE) 


RÉPUBLIQUE POPULAIRE DE CHINE 
voyage de Printemps 


CHINE DU SUD ET PÉKIN 


du 17 février au 7 mars 1978 


Renseignements : 
ASSOCIATION FRANÇAISE DES AMIS DE L'ORIENT 
Dai ag vend de #5, 30 AU à 1 b. 30, le samedi 
Permanence du Pond au ve Es De PL Ts CR 





le PALAIS DE LA DÉCOUVERTE 
présente une exposition 


DÉCOUVERTE DE LA CARDIOLOGIE 


du 27 septembre 1957 au 23 avril 198 
réalisée avec le concours de 
= LA FONDATION NATIONALE DE CARDIGLOGIE » 


fra: : 6,50 F 
Ep Fig; Ne de enabphfne : 6 


ont £té présentées, du 25 novembre au 4 décembre, au VI Salon 

+ international des inventions et des techniques nouvelles de 
Genève. Les quelque cinq cents exposants présents n'étaient pas 

tous venus, loin de là, pour montrer de telles inventions à 


minutes qu'il a mis au point il y 
Le ne PE de 
a pi 
ticulier de l'écorce, il a 
en l'idée de mêlex, dans une ma- 
sue de son invention, = 
le pin, graines de gazon. engra 
et eau. Le mélange obtenu est 
répandu en pin mir — égale- 
ment grâce 
mis au point — 
de plastique. Au bout de deux 
moe Ée obtient L res 
pl gazon quai ois plus 
lèger que le gazon précultivé 
qu'on trouve dens le commerce, 
Le « gazon-minute » supporte 
cinq à six jours de voyage sans 
précautions particulières, et se 
conserve plusieurs mois en cham- 
bre froide. 
ses débuts, au printemps 
er, M. Chamoulaud a, a850- 
clé avec une société horticole, 
vendu 40 000 mètres carrés de son 


plier 6a production par 
Quand nous l'avons rencontré il 
attendait la visite d'émissaires 
d'une société intéressée à pren- 
dre sa licence pour les Etats-Unis. 
M. Chamoulaud n'en est cepen- 
dant pes à son coup d'essai: il 
avait déjà mis au point, et vendu 
à quelques dizaines d'exemplaires, 
une chaudière fonctionnant à 
l'écorce de pin. Manifestement, il 
sait les pièges à éviter, connaît, 
à des contacts personnels, 
es filières à suivre, et s'appuie 
sur de solides conseils, recon- 
naissant volontiers que « la ges- 
tion ce n'est mon point fort ». 
D'autres inventeurs  tireront 
avantage de leur présence à Ge- 
nève. Ainsi, M. Josef Eicher, heu- 
reux bénéficiaire du prix de l'Or- 
ganisation mondiale de la sent. 
ful'auraié remorque plian a 
eee été rene 
ustriel canadien à. cent F mile 
nas Et Et M. M AY Van à Che, 


AU POI un appel Pour couts 


fi lévision, RE ophon 
chaînes hi-fi, ete. pour lequel il 
a reçu le Grand Prix du Salon, 
aurait, assuret-on, reçu « plu- 
sieurs propositions intéressantes ». 
XAVIER WEEGER. 








M1 


“ont: 


6 D'CI-B. Blouin 
-et Pierre Bourget" 
DD ES Es QUE ” 
greffe du cœur, 
CROIRE TIRER 
- transplantations: 
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A Lyon 
ARCHÉOLOGUES 
ET SGIENTIFIQUES 
PIASEEER tro tone Rene de 


DÉGIDENT D'INTENSIFIER | 12 pubication d'une thèse, une 


«table ronde » du Centre national 
LEUR COOPÉRATION | de 12 recherche = 
g devenue un hommage à un prix 
NobeL Le professeur Prigo- 
De notre correspondant ge, dont la nee, a pis de 
FA : & deux 
régional Er Si ee “Rob d in le. 
VAUX Né Be uisent 
Lyon. — La collaboration entre évifemment à cette thèse. 
archéologues et scientifiques inté-| Mais elle fut em polnt de départ 
ressés par la protection du patri-| fécond, et l'on parle maintenant 
moine culturel va se renforcer a d'école de Bruxelles — où ensel 
Europe. C'est en substance gne ML Prigogine — pour résumer 
qu'ont annoncé, à l'issue aux l'énorme Ééreloppeent de Ile 
colloque réuni récemment à Lyon, the: ue dont il est 
les principaux responsables 
groupe d'études PACT, ou d'école de Copenhague à pro 
tion créée en 1975 sous les aus- Lg travaux du Danois Wie B Bobr 
vices de l'assemblée et de ses SORROrMeUTS ue 


parlementaire 
du Conseil de l'Europe et dont Mécanique quan 
On Font Cent de la thèse 


ter des techniques physiques, chi- 


plines n’est pas discutable, L'ap- 
plication de ces techniques a pere 
Mis, par exemple, de réaliser des 
datations précises ges d'objets — ou 
de produits — 


pour la thermoluminescence à 
laquelle un colloque sera consacré 
en 1978 à Oxford — de démesquer 
des faux, comme ces plaques 
< étrusques » qui inondérent le 
marché américain il y à quelque 
temps. l 
« Ce renforcement de la colla- 
boration passe par la réalisation 
de programme de puphoutions 
nous nous étions fité », 
Fadiqué M._ Jacques Bausiëte, 
député du Rhône, professeur à 
l'Ecole des hautes études en 
sciences sociales et, depuis peu, 
directeur du centre d'études et F'de 
recherches anthropologiques de 
l'université de Lyon-IL 


Encourager 
la formafion des spécialistes 


Le PACT publiera ainsi — eu 
re par aû — une 
revue premier numéro 
contenant les travaux du sémi- 
naire sur la fluorescence et Ja 


de lia. 
raîtra dès AUDE inf information sera 
jugée assez intéressante pour être 
uée rapidement aux 


communiqi 
différents laboratoires. Pour ces Place St Michel 
ae, 


mars 1978. « I1 existait déjà des 
publications de très haut niveau 
dans les domaines arci 

et sur la conservation 


entre spécialistes, d'une irès 
grande imporlance », a commenté 
à ce Mme Hours, direc- 


perspec- 
tive que s'inscrit le projet ambl- 
tieux de création d'un centre 
européen de données dans le 


ARE logique. 
Enfin, le PACT, estimant 
qu'une action doit étre menée 
aussi sur le plan universitaire 
afin d'encourager la formation 
de spécialistes chargés de ln 
protection culturelle en Europe, 
à rassembler en une école 
d'é — quatre-vingts àä cent 
heures de cours — des étudiants 
de troisième cycle, des chercheurs 
fa conduite d'enselgnants epétin 
a co: l'ense! 
lsés venant de diverses univer- 
sités eUne facon concrète et 
politique, . les responsables 
de JjJatre l'Europe et 
de contribuer à la formation d'une 
nouvelle conscience des Cher- 
cheurs européens.» 


BERNARD ELIE, 
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Dose d'adresse péfil- 
ms où provisoires {deux 
nn ge Pre) ncs abontés 

initie formuler leur D 
mars au moins 
avant leur ir départ. F 


Joindre a dernière bande 
é'envol à toute corrsspondance. 
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capitales d'imprimerie. 
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était le théorème de production 
d'entropte rinimum. Le principe 
de Carnot dit que tout 

isolé voit son en le s'accroître. 
En clair, sOn d augmente, 
puisque l'entropie est 1me mesure 
de cœæ désordre ; fl tend vers un 


di 
ble parfols que le principe de 


Carnot ne vaut que pour les sys-. 


tèmes 


dus état d'équilibre. 
Cette limitation, qui pourrait 


DISQUES USA 


à partir de 


1 






. Je professeur 





Une ttable rondes sur les travaux de M. Prigogine 


TRENTE ANS DE THERMODYNAMIQUE 


enlever beaucoup d'intérêt au 


Maur, 
de lJ'univercité néerlandaise de 
Leyde, mit ce point évidence 
en montrant que les travaux ulté- 
leurs de de 


comment ces Cravaux ont jeté 
une lumière nouvelle sur plu- 
sieurs phénomènes physiques dont 


” grande complexité, 


Divers autres rs eposs pres 
des développement: 
tbermi 


hors d'équilibre, dont 
qu'elle peut seule nous nos Permetire 


de comprendre l'origine la 
vie — M A 


Beethoven 
Pastorale 


Bruno Walter 
15F . 


Verdi 

. Traviata 
Callas 
les2:30F 


Händel 


Messie intégral 
coffret de 3: 45 F 


GIBERT JEUNE 
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LE JOUR 
DES ARTS 


Dubout, 
à Montpellier. 















































ri 24 Ooéensse | Umenau cetérate à Fopére & 1 

Afrique et Océanie |: Un nouveau chorégraphe à l'Upéra de Lyon 
(Suite de la première page) . 26000 F. Les objets dogon (Mali) ï lfen 1969-lës directeurs de fresques. On ne s'expliquera jamais d' emploi, car il n‘y @ pas rupture 
LE ‘ appartierinent à la sculpture -afri- loras" de Lyon, Jean Aster et. pourquoi des œuvres aussi fortes totale. d'un chorégraphe à l'autre, ; 
Louis Erè;, firent. appel comme: que <.Andros > (musique de Stock- -Milko Sparemblek est loin d'être : 
chorégraphe & Vittorio Biogi, ce fut ‘housen) e Alexandre Nevski », un débutant. D'origine : 

achetant pour 32 000 F une autre un coup de génie À vingt-huit ons + Hamlet > ou <la Divine Comé- il fait partie d'une génération qui 
pièce de Côte-d'Ivoire, un mou. | ‘|. Blagi sortait de chéz Béjort et se . die» (musique originale de Fran- dans les onnées 50 a révélé à 
dan : le visage très lisse d'une .dialogue s'étüblit dans une langue |: lançait.à corps perdu dans la éréa- çols Bayle et Bernard Parmeggianil, Paris Jeanine Charrat, Roland Pe. 
Jeune femme, percé seulement de -j,connue entre .la' silhouette élan-| tion. D'emblée 11 dota = ballet de -n'ont jamals-eu la répercussion in- tit, Maurice Béjart. Bon danseur 
deux fentes-— les yeux, — semble , c£e d’un homme aux genoux fléchis, |: Lyon d'un répertoire original et -ternationale qu'elles méritaient. de formation classique, excellent 
rait mort, si un profil légèrement ‘ dt les longs bras touchent les d'un esprit-modere avec: « Puisa-  Biagi est parti seul (« le Monde » pédagogue. il a également composé 
œncave, ,s'opposant. au front Cuisses, et la téte,droite, puissante, | tions » ordonné sur des rythmes de “daté 20-21 février. Pour je rem- . — d'après son « curriculm vitog; 
bombé, m'obligeait: Ia lumière à Lose sur la corps frêle: À 92 000 F Jazz. Peu à peu, IL.allait s'affirmer placer, Louts Erlo a choisi, comme — plus de soixante-dix ballets 
louer avec les volumes. Un .aufra {ne préemption des musées notio-|.comme un..visionnaire et .ün dé- prévu,. Mi ko Sparemblek ; et sons . Mäis c'est un ouvrage créé pour a 
masque dan, de conception” moins- ie soufflé au Brooklyn Museum |. mi . d'ins' doute us pu s'épargner l'iné- télévision, « Phèdre », qui l'a fait 
subtile, mais enéoré ceiñt d'une -cmécoin ce magnifique objet” à j légante -manière de licencier dix- connaître du grand public. Tout ce 
rangée de cauris et décoré dé perles £ -* huit ‘donseurs sur trente de la que l’on peut attendre de lui #y 
de œuleur, obtint 27 000 F. Piècæ . - troupe, en cette époque de pénurie trouve-en pulssance : un sens algu 
senoufo plus naturaliste que ia pro- . - S ee | du théôtral, et une ‘prédilection 
duction- habituelle de cette: tribu; - veille “préemption de 85 000 F a - = - = pour un Style de. danse e héroi. 
une grande statue de femme .Impo- permis. d'acquérir un grand. tam- 7 LE CN HO que » (prédilection qu'un passage 
sait avec autorité la sculpture afrl- Bou: biconique de Nouvelle-Guinée, 4 ; CS < 5 5 . de deux ans comme maître de bal. 
caine (290 000 F) : la main en baf-' gueule de coïman stylisée, Un ma : ei , let chez Béjart semble avoir encore 
toir solidement attachée au cyli- chand américain a. dü aller Jusqu'à : D ° . renforcée). Avec lui, la-troupe.tyon- 
cisme parfois sévère, envelop-] dre du bras levé que soûllgnent 52 000 F pour emportér une trompg naise bénéficie d'un -entraînement 


: de: bi lets, 1 ères d ï 2 
pe Guns mare pere 6] UE Re on PARU Po, dun le bts Loges le Discothèque», & Xavier Pommeret | inrensf ouvert sur le icique 


. ë A ke modernes. Ce désir d'élargir la ges. 
détermninalent la constructièr de la'° écailles dy crocodile, :ün motif dé- ‘La. plèce ‘de Xavier. Rommeres, s'llse contente de naviguer dans| tuelle de la danse se manifeste 


statue qui dominait, en lés utili- coratif. Mais dans nul objet. plus | ‘mise an scène par Christion Denté les fantasmes. Si te dans la première, pièce ‘du nouveau 
sont, les contraintes du’ dessm' qua dans-la statue du «bossu »,| an Théâtre ne" de Amandiers, et -Souffrance — a scan ml programme présanté à l'audito. 
linéaire des tatouages ‘en. damier” rapportée par Jacques Viôt de.Nou- Jeemple dm Du fRlon Lens dent £ rium .: e Heure de Bach». Il 





















C'est sans doute aux mêmes qua- 
Jités qu'Armon a été ‘sensible en 


Molière s'est jadis arrêté ovec 
son -« Ilustre Théütre x. Ce 
- souvenir faisait dire à M. Xavier 
























































































































ménage. ou du pagne trop serré. :: velle-Guinée avec une outre: . ke résultat est lenominieux. À 'edste + aucune affinité 
Dans : ba d | Guinée ujourd'hui . propriété du musée de É d'un article du Monde faitant : | res) non du choré. 
(400 000 Fe jp ae ‘principes ‘, Conberrd {Australie} provisoirement Stat des tortures - pratiquées par de . graphe et la musique de Bach, dont 
sont appliqués, Jusqu'au gigantisme. ‘exposée à ‘New-York, la ligne ‘ne | : | programme. L je dans le dr il néglige la grande respiration. 
Cet énorme buste de fernme à la’ énd 










aussi” es = Xavier ret el 3 ‘ n se revanche , Avec 0 musique de 
donner messes -revanche sur-les: volumes. ng F “de” : È d Orff, Sparemblek est à l'unis 
ne rm) te Em mg coms aux épaules effocées, les e son. Le martélement du rythme, 
les contacts avec le public. Des t {on eréore "à PI. Pros rie se’détachent pas. ‘Mais . : l’arabesque acide des voix, convien- 
G te té pes obustes dün- deux incisions indiquent l'emplace- |. ; Elle eft. à - Parce” que E nent parfaitement à sa typogra 
saurx "dsimulés sus’ une robe de ment des alsielles, et-un trait. précis officier sadique en phie- ‘heurtée. «€ Le Triomphe 
raphie, vaut d'abord par l'harmonie © desäné deux avont-brés chétifs| Gnéle mbossdenr lhldineux et: lon mor ait | d'Aphiodite », . cantate scénique, 
sont prévues. — (Corresp.) de ses volumes. : La; sculpture peut : repliés sur le ventre. Les cerciès du |” ‘va. an . Qui Tepré-. Ft er | développant sur des textes de Ca- 
Tous les jours und, ‘de | n'être qu'une jüdicieuse nn “noñbril et 'des'yeux et une tâte en | sente o ne parle. _tulle, Sapho, Euripide, le thème des 
Evans eg el nee nee nn de Sangle ou marin port sont es es traces à ter mé |-e Noces » I a inspiré ur vériobe 
à ; __ 5 mai t F 
ie RE bo en MER bn 1 he some 
Une none DE légère inchi- nation étonnée d'un corps timide. | Nobel de ls a © pourquoi” :amalgarnes bout: 


|1es Etats-Unis soutiennent ‘Pino- £ danse espagnole ou arabe : claque- 
noison ; elle facilite-te versement À 780-000 F, cette statue, Que les! Que "ee. la. ‘ i 1% torture prend’ 


ments de mains, déhanchements - 
” pe Indigènes tachèrent autrefois dans’ ce A nr fé k ë pr j 
. de l'eau et la fixation d'une anse -Préénideurs"du lac Sanfoni pôur : ne c .. s dans sion le! subtils,_ grandes migrotions de 


de vannerie. Mais vingt-neuf mû- rs i : groupes. Dans: ce jeu sensuel et goi, 
choires humaines.” Durs font ke protéger -des missionnaires, ie 

































































: -.ne sy ë 
: £ les i 2e. ï ‘toujours élégant, un peu 
après cet , € nt s *. 1 L 


















- plus -paisible d'un mosque-janus 
M. Bernard Chardère vient| ekoj tendu de peau, bon, marché à”. 





: mysté- 
Un délégué da cœet objet utilitaire un étrange Iidra sans doute, rieux, la parsbnnallté de Milko Spa- 
s étrangé rite d'initiation européen, | 2 : S in ADO blek s'affirme, revendique ses 
: = grimacant & mica lafni in ‘racol E Tune par l'autre 2] remblek s'a indique 
pour la Fondation 18 600 Fe Ko ji Re phnpese pre à TS ent ;. 2 la foi violer par.tn N. te & taire le part Re to | origines : Sparemblek re 
5 4e ffensif mais E: L :», devraient: néen ; il aura venir à Lyon . 
nationale de la photo. On peut lil préférer la symétrie Aifférent de touristes. aller “à Nanterre Ghercher. dés | . COLETTE GODARD. ue den 





JEAN-MARIE GUILHAUME. : MARCELLE MICHEL. 





L'Orque est le seul animal — hormis l'homme — qui tue par vengeance... 
MERDE compagne pour toute sa vie. et si elle est blessée par un homme, : 
il poursuivra celui-ci de sa vengeance, terrible, implacable, à travers. LS LES 

à travers le temps, à travers tous les obstacles. 


PINO DE 


æès 
Rhône-Alpes (jusqu'à L. dispa- 
:rilion de celui-ci en 1975). 


SAN TON SEEUTTOTREE ANS 








Dans les clés grises, des murs 
commencent à changer la gri- 
saille. La couleur monta du pavé. 
couleur qui masque un peu de 
la décrépitude urbalne, & New- 
York au ailleurs. Un arlisie est 
passé. On lul a.passé commande 
le City Wall où un aulre orgae- 
nisme du même genre, qui n'a 
recours qu'à des professionnels 
pour peindre des murs repérés, 
autorisés et qui peuvent être 
financés par l'Elat et par des 
mécènes. Un mur peint peut 
coûter 10000 dollars. Le projet 
de l'artiste a été soumis à une 
commisslon d'experts  (archi- 
tectes, urbanistes...), [e praprié- 
taire du mur a été consulté, 
lequel est assuré que son mur 
sera entretenu sens qu'il lui 
coûte un sou. À ces murs-là, 
souvent abstrails, qui ont été 
talts pour embelllr le quartier et 
aussl pour inciter les habitants à 
l'embelllr, répondent d'autres 
murs peints, « historiës », dans 
les quartiers noirs, les quartiers 
asiatiques, les quartiers chica- 
nos. Là, les « murals » ont été 
peints par un ou des artistes 
locaux. +h = artiste-organiss- 
teur » a pu être appelé per un 
centre social, una école, un syn- 
dicat, uns église; avant toute 
réalisation, il a eu des contacts 
avec des habitants et tient 
compe de leurs désirs. Les murs 
ont été pensés, sinon réalisés 
collectivement. 


C'est cet autre pôle de l'art 
mural aux Etats-Unis, loin du 
« cosmetic art », qui a surtout 
été photographié par trois étu- 
diants d'architecture qui pré- 
sentent à l'Ecole spéciale, bou- 
levard Raspall, Une exposition 
très documentée, mals qui, 
faute de moyens, n'est pas tout 
à fait à l'échelle du phéno- 
re. mène : des photos de petits 
fr SRB formats, d'une lisibilité parois 
difficile, pour des peintures 
couvrant d'énormes murs aveu- 

——— gles, courant parfois sur six 
Ad étages d'immeubles, logeant sur 
È ——— les énomes piles d'un pont. 

' © 7——— Elle n'en rend pas moins 

compte de cet extraordinaire 

flambée de « murals » en Amé- 
rique, depuis la fin des 

années 50. 

Les premiers et désormais 
célèbres murs peints sont évo- 
qués — « l'Eden pour porc : 

| paysages champêtres » Sur 
l'usine de cochonaille de la 
































Expositions 


Fellini dessinateur 
Les scénarios de Fellini sont entre- 
coupés de dessins. Aux mots le soin 
de relater le déroulement du firm, 
aux crognis celul d'approfondir ses 
points forts. Lorsqu'une idèe Jui 
vient, Fellini la dessine. Une image 
vant des pages, d'abord pour saisir 
ce qu'il entrevoit canfusément, ER- 
- suite pour préciser l'allure d'un père 
sonnage, l2 nature d'une expression, 
[' étudier l'effet d'un costume on d’un 
décor. 
Ces a griffonnages w, L faut les voir 
pensant aux fils dont ils ont 
été les premiers balbutiements. Cer- 
toins films ont provoqué plus de 
essins que d'autres. Ce sont géné- 
. ralement les plus visionnaires, CEns 
‘‘ qui doivent le ples au snbeonscient 
de l'homme et à ses chimères em- 
magasinées depuis l'enfance. On ne 
: s'étonnera pas que le « Satyricon » 
comme « Amarcord » aient êté l'occa- 
sion d'mm déluge de dessins On 
. notera chagne fois la frappante Tes 
semblance des esquisses premières 
avec les images dn film, a 


% Galerie Fachetti, 6, rue des Salnts— 

Exposttios des dessins figurant 

dans l'album e Pelllni Dessins », 

156 reproductions en noir et en Cou 
Jeur=, Editions Albin Michel. 
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Jazz 
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Gerry Mulligan 


à Mogador 
Crest ave le sextette du saxo 


honi baryton Gerry Malligan 
e mo ndredl 2 décembre 








au éâtre mMogador. L'axchitecrure 
éleute de la salle Se prétant 
déjà mal à un concert de Jazz, 
: faute de contaet entre Le public ef 
- jes musicieus, l'entrée en scène de 
Gerry Mulligan n'arrangea pas les 
choses Ses succès l'ont sens doute 
rendu capricieux : la sono avalt bean 
être mal réglée, 1 eût été plus cour- 
tois de Le faire remarquer calmement 
et de ne pas alter jusqu'a 8 MOn- 
trer désagréable avec se5 musiclens. 
Dens ces moments-là, le publie se 
sent de trop. 

Les musiciens n'ayant pas graud- 
chose à dire, Ja parole revint au 
seul cuivre Maligan, dont on sat 
que ja fonction de soliste et le 
phresé ne sont pas le spécialité, et 
qui ne s'aventura cé soir-lè qu'en 
terrain conquis. En voulant 52 Com 





MURAL ART USA. 





Farmer John, la Wail of Respect, 
de Chicago, peint par Wiliiam 
Walker et un groupe de Jeunes 
entiistes, l'Isle of California, à 
Los Angeles, exécuté après le 
tremblement de terra de 1972 
sur le mur d'un centre d8 thé- 
raple, où l'on voit le paradis 
callfomien déboucher sur une 
catastrophe : un fragment d'au- 
toroute coupé, suspendu au-des- 
eus du vide — 61 des murs 
hyperréalistes qui reprennent 
l'architecture des  malsons, 
démuitiplient la ville, version 
colorée, ou amènent les 
champs, les fleurs, le8 mon- 
tagnes et les eources au cœur 
du béton. 

Dans les ghettos, l'art des 
minorités n'a pas côtie iourmure. 
Quand hyperréalisme fl y a. le 
trompel'œæll peut dénoncer, par 
exemple, l'utillsalon  abusive- 
commerciale d'un quartier (à 
Chinatown). La bande dessinée 
(Walt Disney détourné) peut ser- 
vir uno « cause =. Parofes d'en- 
couragement, Images de combat, 
Images de colères. certaines très 
virulentes : 185 « murals » ré- 
pondent à des problèmes «pécl- 
flques, expulsion, drogue, exploi- 
talion de la main-d'œuvre, ap- 
pellent à la résistance commune, 
et partout, uge ce soit chez les 
Chicanos, les Noirs ou les 
Jaunes, encouragent Ta prise 
de consclance de l'identité 
culiurelle et ethnique. Cela se 
traduit par des images fortes, 
claires. des visages, des poings, 
des mains, des couleurs et des 
symboles compréhensibles par 
toute la population du quartier. 
Ici, c'est A2lan, le territoire my- 
tique des Chicanos, qui est 
évoqué, là le droit à l'éducation, 
au logement, à la santé, qui est 
réclamé, Sous les Images d'au- 
jourd'hui et de tout le monde. 
le vieux fond culturel resurgit, 
evec le souffle partois des gran- 
des peintures murales mexicalnes. 

Coïncidence, :me autre expost- 
tion à la MC. de Relms est 
aussf consacrée à l'art mursf 
aux Etats-Unis; elle regroupe 
une quarantaine ds documents 
superbes, agrandis cette fois, 
maïs eur cimaïses veloutées, qui 
en font une chose morte. Quelle 
erreur ! 


GENEVIEVE BRÉERETTE. 
*k Ecole spéclala d'architec- 
bouler: Raspail, 
































































ture, , 
Jusqu'au 16 décembre. 

* Maison de là culture de 
Reims. jusqu'au 18 décembre. 











Plaire dans la mélodie gracleuse, fl 
devint vite ennuyenx; le jazz 
æ cool » veut dire jaza frals et non 
Sazx tranquille. Un concert hien 
décevant après celui qu’il donna — 
excellent — 11 y a un an à l'Espace 
Cardin Avec un grand orchestre, H 


est vrat. 
PAUL-ETIENNE RAZOU. 
* Disco ie : Mu 
& Cpet aber ne Carnegie Conéare 
LC-T.L 6054 et 6055), val 1 et 2, 
distribution R.C.A. 


les spectacles 


C_ALAP. [ et 


PRESENTENT POUR LA 1" FOIS EN EUROPE 





Le fer caïalan 


Lo Centre d'études catalanss de 
l'université de Paris-Sorbonne s'est 
installé dans un petit Immeuble du 
dix-septième siècle, appartenant à la 
Ville de Paris, tout près de Beeu- 
bourg. Une restauration superbe, où 
da pierre parisienne des façades 
rejoint le climat des intérieurs Cata- 
Je crépls de blenc et pavôs de 
gi L 


Aux éiages, de petites salles de 
réunion et une bibliothèque. Au 
rez-de-chaussée, une haute et trens- 
perente salle d'exposition, qui Ineu- 
gure ses activités avec des 
sculptures en fer forgé. 


La Catalogne est une terre tradi- 
tlonnells de forgerons. Mais au 
début du vingtième siècle, ce grand 
artisanat a connu une fortune nou- 
velie en passent sur le versanf de 
la création artistique. HN y ouf 
d'abord le délire quasi surréeliste de 
Gaudi, délire de plerres sculptées 
dans l'architecture  barcelonnaise 
qu'accompagne le Jeu plus folson- 
nant du for dans les ramberdes de 
balcons, Îles rampes d'escallers, les 
portails. Des photographies et quel- 
ques objets évoquent l'œuvre de 
l'architecte. Mais ce ut avec Gargallo 
et Gonzalez, Bgés de vingt et vingr- 
cinq ans au débu:-du siècle, que le 
travail ou fer entra véritablement 
dans l'espace du musée. 


Le premier vient à Paris eu début 
du siècle et s'adapte d'emblée au 
Climat de destruction (el de restruc- 
turetion) de l'image Hgurative opérée 
Par le cubisme de Picasso. Son art 
réaliste devient un jeu !inésire de 
Surfaces qui se gonflent, se courbent 
et s'évident au gré d'une fantaisie 
qui défle Ia résistance du fer. Parmi 
les huit pièces de Gargallo exposées, 
on retfentfra le Masque au menton 
Pointu de 1977, influencé per lart 
nègre, el le Grand Arlequin de 1291 
orëté par les collections natlonales. 


Gonzalez, flis et petitflls de lor- 
Seron, avait, pour sa part, commencé 
par être peintre. I s'installe à Paris 
en 1899, mais reste en marge du 
cublsme. {| sera l'inventeur de !a 
éculpture abstraïte, mais i! doit et- 
tendre de longues annéss avant de 
trouver sa voie dans les années 20, 
aux côtés de Hertung, dont N fut 
très proche. On volt dans les six 
sculptures présentées son habileté 
à battre le ler et à le travelller pour 
lui donner de souveraines qualités 
de compositions abstraites. Le Musée 
nationaf d'art moderne est particu- 
lièrement riche en Sculptures de 
Gonzalez grâce à la donation faite 
Per sa fllle Roberta. 


JACQUES MICHEL. 
“k Centre d'études catalanes, dirigé 
par M. Molho, 9, rue Sainte-Croix- 
de-la-Bretonnerie, Entrée libre. 





m Le Centre d'animation musicale 
nous prie de préciser que les débats 
qu'il organise le 7 décembre avec la 
revue « Musique en jeu » ne seront 
rendus publics qu’à partir de 20 h. 30, 
et non tonte la Journée, comme 
était annoncé dans a le Monde » du 
6 décemhre. 


les spectacles 
LUMBROSO | 
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L'HOMME XENAKIS 


L'actuel cycle Xenakis aura 
certainement eu le mérite d'« hu- 
maniser » l'image d'un COMmpo- 
siteur que l'on s‘imagine ur peu 
trop Jactement avec un laser 
dans l'œil, un générateur élec- 
tronigue à la place du cœur et 
un ordinateur en guise de cer- 
veau. À la haute technicité de son 
œuvre, joint, en ejjet, une 
grande pudeur personnelle, ju- 
geani sans doute que sa vie et 
ses émotions n'intéressenti que lui 

On était jusqu'ici très mal 
vi suT S0n enfance en 
Roumanie et sa jeunesse en 
Grèce. Grâce à une enquête mt- 
nudieuse el persévérante de 
Maurice Fleuret, à laquelle 
Zenakis n'a collaboré qu'avec ré- 
ticence, cette période sera bien- 
tôt connue par un livre dont 
l'auteur à donné la primeur dans 
une conférence au AaservatOire. 

Est-H né le 29 mai ou Le 
Ier quin 1921 ou 1922? On ne ie 
sait, Les archives de sa ville natale 
(Braïla) ayant été détruite et sa 
certe d'identité falsifiée. Fils 
d'un homme C'ajjuires grec, son 
enfance est assombrie par la mort 
de sa mère lorsqu'i a cinq ans, 
puis une vie sévère el isolée 
sous la jérule d'une gouvernante 
française. À diz ans, il est en- 
voyé en internal dans une ile 
grecque, Spetsar. Enjant replié, 
sauvage, lurbulent, il découvre, 
à tres ans, la musique: la 
5° Symphonie de Beethoven, 
chœurs de la Renaissance, ia 
mustque byzantine. 

Rebulé par son professeur de 
piano, Xenakis cherche une com- 
pensction dans un registre plus 
abstrait et transcrit en graphi- 
ques des fugues de Bach. e Exi- 
geant dans ses amitiés, réservé, 
il ne se révolte pes ouvertement, 
ne cherche pas à convaincre, à 

trmposer el arne 60n énergie 
vers l'intérieur de lui-même. » 
La classe de philosophie est dé- 
terminante pour sa pensée. Il 
découvre les présocratiques, élz- 
bitt des liens entre la philosophie 
antique, Kani et Nielzsche. En 
même temps à se passionne pour 
les sciences et, lout en consacrant 
ses loisirs à 


ñ 

par les Italiens de Mussolin. 
I1 est impossible de retracer ici 

Eee que a où E figurera î 

e €, 

les plus viulemis des résistants, 

gontre io Atemands, puis contre 

ses uses, C'est le 1° janvier 1945 

qu'il est frappé par ur obus; la 

müächoire broyée, l'œil gauche 

passe trois 


ü 

la vie et la mort. vivant une 
étrange situalion, di-U, comme 
celle de Sparkenbroke, le héros de 
Morgan. En septembre 1947, ayant 
obienu son diplôme d'ingénieur, f 
s'enfuit sur un bateau. Condamné 
à mori comme Le, il est un 
proscrit «mutilé dans son esprit 
autant que dans sa chair, ne 
voyant plus qu'une lumière qu'il 

t rechercher, celle de 
abstraction ». 

Et ce sera la France, simple 
étope vers l'Amérique, pensait-i, 
mais où, par hasard, il entre dans 
l'atelier de Le Corbusier pour 
«faire des calculs ». Le Corbusier, 
Messiaen, l'hisloire est mieux 
connue, mais il y a encore mille 
choses à dire, et que Maurice 
Fleuret dit fort bien, sur l'orien- 
tation définitive de Xenakis vers 


la musique et sur ses premières 
partttions de 1950 ed'un folklo- 
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. PALAIS DES SPORTS : 
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sn Bon à retourner au PALAIS DES SPORTS » Porte de Versailles 75015 PARIS. 
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Bjuors éènt La deta Ce 
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DUR ce min Code postal Tél. 
arr Places Nombre Prix 
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dame Cramgéz & Indiquez ici 1 choix : 
La rare pe arte eu quiet 3datesetjours 2 choix: 
différents 8 choix: : 
re mens ur che car pet à Pondre du Palais des Sports =etune enveloppe Dnbrée 
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(Murs à levance) de 2h19 E 8h 
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risme trés bartokien», obséné- combien cela en valait Ja peine. » 
ment cachées. à . À l'un de ses interprètes, Xenakis 
L'homme Xennkis, la Joule qui avait dis plasamment: «Je n'ai 
débordait sur Les gradins du pas écrit cette œuvre pour vous, 
Musée d'art moderne a pu aussi tals contre vous.» Mais ce soir 
l'entrevoir, az milieu d'un concert fl s'explique gravement et l'on re- 
de haut niveau, dans une brève trouve à Irapers ses paroles toute 
conversation avec quelques-uns de Le vie intérieure de l'enfant sau- 
ses plus fidèles et meilleurs inter-  vage, de l'étudiant combatian!, du 
prètes Marie-Françoise Bucquet, proscri: «La musique est une 
Ethsaheth Choinacka, Claude ascèse; elle oblige à rester seul 
Helrrer, Sylvio Gunlda. Marcel avec so]-méme dans le chacs uni- 
Couraud et son Groupe vocal de  vergel et à retrouver 80n noyau. Je 
France. Liuis Claret, Claude Foray fais cela et cela peut se trans- 
‘ ‘’tibppe Macé. mettre, Mes amis-interprètes, à 
Crnmun lémoignait à sa ma- partir de La notation musicale, 
vure de son uffection pour Passent par les mêmes tragédies. 
homme conquise au terme d'un La musique est un face-à-face 
long combat avec l'œuvre : «L'in- avec soi-méme. Chacun est (out à 
terprète soumis au martyre Kena- fait seul. Mais dans cette solitude 
kis, c'est un champ de bataille. naissent des ondes d'une qualité 
Il faut des années pour vaincre, particulière. » 
mais ensuite on se rend compte JACQUES LONCHAMPT. 


RE 
LILLE / 5-11 DÉCEMBRE 1977 


L'ASSOCIATION FRANÇAISE POUR LA PROMOTION DU FILM DE COURT MÉTRAGE PRÉSENTE 
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6° FESTIVAL 
INTERNATIONAL DU FILM 


COURT MÉTRAGE ET DOCUMENTAIRE 















150 films inédits 
de . 


MICHEL BRAULT . 
ALBERTO CAVALCANTI 
JUDIT ELEK 
JEAN EUSTACHE 

GUY GILLES : 
CLAUDE GORETTA 
WERNER HERZOG 

JOHN et FAITH HUBLEY 
ZOLTAN HUSZARIK 
… YOJI KURI 
PIÈRRE PERRAULT 
GLAUBER ROCHA 
ROBERTO ROSSELLINI 
JEAN-DANIEL SIMON 
JEAN-MARIE STRAUB... 
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7 DECEMBRE, Z à 
BT-GERMAIN-L'AUXERROIS 


CONCENT AUTOUR DE NOEL 
a PRan re ORELr 
LES CANTORES DE PARIS 


Fin CLAGDE Ag ’ 


Loc. Duran& - Libr. St-Séverin 





MAISON DES ARTS 
4 Le, ET DE LA CULTURE ANDRÉ-MALRAUX 


Pince de FROM Gene 84060 CRETEIL 
2 3899-90-50 










CINÉ-CONFÉRENCE : dimanche :11 décembre, à 16 heures 
ANIMAUX SAUVAGES DU'KENYA 


CINÉMA ART ET-ESSAI : : mardi 13 décembee, à 20 h 30 



























MUSIQUE : dimanche 18 décembre, à 16 heures 5 
CONCERT DE NOB. : Mozort - y, Jean Wiener, arec 













DES. CONCERTS 
















Jean Wiener ou clovscis, Cloudy Saneva-Tremblay, soprano et  |}ST-LOUIS des re . 
Claude Reai, baryton - Orchestre PRO ARTE de Paris. PUAUDES arte 2e. E 
En 2 il met EP EE 09 à Là Pons de Théo de le PénEde 5 M: 
faibles. : 
par la Centre Théätral de Franche-Comté. a Pe-Wamer) Jacmues 68 GRIMBERT ps 
Renseignements -Kocafion : 899-945, de 12 heures à 18 hôures  ||susr HEURE avec. | Les salles municipales vhs Fréseut, 2 1 5 
cer = : 4 me : | châtetet, 20 h. 30 : vole Théâtre de la Rue-d'Ulm, 20 h_ 30 : 
; : PIANO MANS. PS Cansé, alle vais 2h 3%: l'Ombre du conte. 
Mercredl Norte mule Papin, 20 D, 20 : rhéâtre 57, 20 D. 3 : 1e Ménagerie 
Atres. vETre. 
l RU ! 21 h. : Ovni soit 
FE pra _Ete et Tania eee MR re Pénig es»: 0 6 
GUESS vatin , Man poinire. 5 : a! 
HEIDSIECK Les autres salles Les cafés-théêtres 







Antoine 29 D 30 : Raymond Dern An nec fin, 20 à. 45 : Lroshima Pars- 





KT CT Ar Fébextot, 20 L. 45 : Bi t'es Beau, due ; Le FOUT 5 23 h. : Seule 
WICANOR AtSle, 21h. : le Hoi des cons. Au Tont-à-la-Joie, 20 h. 30 : Je vote 












Athénée, 4 . : : 
IABALETA Élothéstre- Opéra, A Be + Solneës le pour moi; A b. 30 : N'oublie pas 
asie espagne Bouftes-du-Nord, 2 h. 30 : Ubu. mines M ee D PR 
, 3 21 5: Au 
Bar eng D ds lerett Cou, 23 15 : les Autruches 
Théâtre de 1° Le Bretonnerie, 20 D. 50 : Certiflent ; 
20 h. 30 : Les belles histoires n'ont 22 à 15 : Dialogodes. 
7a Fébtre du Solen, Café  deagar, L 2h, 15: Aubade 
cé itenateme, Pe Reserre IL, 39 h. 15 : Machines à fous: 
A h. : l'Avare. RS Don Des nm /an tune 
Bosine-Bosne de” | Café de 13 der, 2 b. : Plantons 
€ édle .des Champs - Elysées, sous suis ; 5 
20h, 45? le Bstost pour Lips pe er pee 
Daunou, s Coupe-Chou, = N£o-C ; 
Édouard-VIL, 2 he: Un ennemi du DR le Frères ennemie 
‘ : Peuple. Connétable, : le Petit Prince. 
nt Espace Pierre 18 30 Cour 30 : : 
: dans ‘ Gndeko 783 D IL 0 : le Grand Cor Seeds eo De 00 : Emo: 
: Orchesire du 23 EL 15 
PAUVRE. ASSASSIN Re deep PRRN eE à à eme 
: : Fe ucheîte, 20 D. 45 : 18 Cantetrie La Mana du Marais, 20 à 30 : 
- chauve ; 1a é Madame Nans ; 21h. 30 : ll était 
| £ BAUBET -GONY ni Testrino, 20 NL. 30 : les Regions Ve. Un 
MICHODIÈRE - 742-98-88 Dane mére Non 38 00, LE MES AE Dig 20 D. 2 : 
: TER la ele Ve: 2n M: Wagner. petit Eain-N 2 h.: Rectan- 
a THEATRE de | Anis Miam de Chambre Sad tele: 2 de d5 7 Doc dtnn LES Re R gere 
: MADELEINE st RadleFrans . . madeleine, % D. : Post da vache. 
y, AL : -, Petit Casino, 2 h. 15 : Du due au 
Centre Culturel de Suey-en-Brie … . . | Quatuor YERMEER Matos, 20 À 45: Le is dogt Pa Canoe 2 À, 15 : D 
F . 317 beeres le prince est un enfent. Aux Quatre-Cents-Coups, 20 I 30 : 
F les du Sel. . Clovis; Z bb. 30 : l'Amour en 


Samedi 10 décembre, à 21 heures 






; * Bar roi, Pésthoren 





: Dis ‘ LAh les Noces à 
TERPSICHORE en ET MUSIQUE : _nneront,. | Montpememe, 2 b : Trois lits pour renvers ; 22 1. à Vos ptites comp 
VADAC 17 présente Moutfetard, 20 h. 30 : les Précieuses EE 3%: Satsu. 
Théâtre dl - Heures, 20 NL 


or") TRIO À CORDES 





ÆTLAMUSIQUE devient DANSE 


Claudine GRENÉ : son atelier de danse : - 







Isabelle LIEUTAUD Ah: Sig ‘ 
à Prenier piano . Cisque à l'ancienne Nonvean 
du Conservatoire Faloaat Bpéeur de Paris Porte-Satnt-Martin, 21h. : Pas d'or- ss ne 






‘. 15 h. 50, 
cie Jean-Rlchard, 
ls ls parte de Pantin TRE2 30 
mes PU Jeudi, sam, et mardi, 


Marionnettes du Laxemtonre 
PERD . et ac. b. 3 
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4 DISQUES EXCEPTIONNEL S 
IGOR STRAWINSKY 


OA! NTEGRAÏI ET MONDIA E 
BAR E POUR PIANO 


4 fils, 
‘mairie de Mon (253-23-24), 
mer., 14 b 30 : pe Otes, ) 


Cats 826-13-68), mer., 14 h. 
et 19 Re qe “15h De ? Fantasques 
toËRE. 


mer. Ban, 15 h : Sur ls mer 
Risache. 


pe Les Quatre - Cents - er 
14 be 30 et 16 Le: entd1s Le 
= - ‘| Eetotre &u petit lapm n Rébempire 


ec o : Sélénite 0. mer, 15 L : 
LA RECHERCHE ARTISTIQUE Sdium C0 
u es 


A KEANE 


lea Aventures d' 
bête. 
avec le concours du Ministère de la Culture et de l'Enviromement 


Fan me san dus _ Bi 
Direction de la Musique) 
MARDI 6 DÉCEMBRE 


19-60), 
. lundi, 14 18 ; les Lettres de mon 
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. Insir. de France 
Dis -P. WALLEZ 


. : Ly LASKINE Be | 


Lectk, Bat, Rat, sant 8 


Théâtre des Bouîes - Parisiens 
-. 1073-04-23), _ es Jon, 14 b. 20, 
‘sauf seu Malade 
iraente, 

Théâtre Montparnasse  (535-57-84), 


” us les 29, sauf 
ges et mn SE: : 16 Roman dé 


Montletard fard (338-02-97), mer. 
St sam. 14 h. 30 : Aucsssiu æ 


Théâtre le Palace (878-33-4' 
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JEUDI & DÉCEMBRE 


ENSEMBLE INTERCONTEMPORAIN ; 


Atelier en aigle viole à Ha Composer e Rien 5 Michel Tabachnik 
D RoQUnRos où C. Ringer, 
N Shims, Epel (CF. Air MES 8. * 
Théltre de la Ville - 20 h. 


LUNPI 12 dde 
ENSEMBLE 2e2m 
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SET TN CE. us Er RXETRS 
JEUDI 15 : 20 h. 30, VENDREDI T6: 19h - ARGERIEK 
RAVEL + CROP 


SAMEDI 17 DÉCEMBRE : 10 h, FETES 
. A ORCHESTRE DE PARIS . = 
Annie (GES, ERDNaD e TRUE D GO on, 
° DIMANCHE 18 DÉCEMBRE 

ORGUE ET ÉLECTROACOUSTIQUE . 
avec Ie. Fees du SaunserEus de Le Re PRE NA 
Grand Auditorium de Role LE 3». 
MERCREDI 21 DÉCEMBRE | 


ORCHESTRE NATIONAL DE FRANCE 
Nomos Gemma, Gen Cendréens cr EN Luz ce 
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ré des programmes ou des salles 
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Les Blancs-Mantenux (361-05-75), 


Quatuor Juilliard 
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| Salle Gaveau 21 b. 


- MOZART 
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Les théâtres de banlieue 
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Les concerts 


Salle Gaveau, 18 h. 45 : Duo &. Blanc : 
et M, Mortier, a 


La danse 
Le Banel: 20 b. 30 : Grazlella : 
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de La 
Théâîre fa Tanïère (397-74-39), 0er, 
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attribué pe le secrétariat d'Etat & 
la culture : (enfants) la Guerre 
des étolies, Un autre homme, une 
rase, chance, L'esplon qui m'al- 


Ja vieille, Tchaïkoveki, Ce vieux 
pays où Rimbaud est mort. 
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Chatliot (cinéma et théâtre), 15 b. : 

Ventre por 18 h. 30 : Ia Révolte 

Pécheurs de Santa-Barbers : 

5h30 à la Danse de mort, de 

2. Crarenne : 2 h, 30 : l'Œuf du 
Fpents € 'L Bergman. 
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6e (6533-07-77), Publi- 
els-Chamns-Elysées, 8° (20-76-23 
_— VS : Publicis-Matignon, 8° 
(3589-81-97), Max-Linder, 9e (770- 
40-04), Paramount-O ge (013- 
34-37), Paramount-Galatie, 13° (580- 

,  Paramount-Montparnasse, 
dés (326-22-17), Peramount-Mali- 
ia Fee &ecrétan, 19° 
£ 

LE rue DE L'AIR EST ROUGE 
(Er. Quintette, SP PUIS AD. 


LA GUERRE DES ETOILES A. 
vo.) : Quintette, 5° (0539-35-40), 
A 

“a à * 
BON © VE Het D (26-63-89, 


Wepler. 18% 1387-50-70. Gaumont- 
Gambetta. 20° (1797-02-74) 

HARLAN COUNTY I U.-S-A. (A. v.0.) © 
Saint - Séverin, Se (1033-50-51). 

L'ILE DES DT (Or à, #0) : Nor- 
LES INDIENS. SONT Encore LOIN 
Pr.) : Quintette, 5° (033-3540), 
les Templiers, Se (2725-58) 

L. MARTIN, PF! 


(Can + Studio Logos ü* (033- 


MARC DE SUR MES LACETS 
CET.) en ASichetleu. 2 ee 
see SA. ra Fauvette, 1 
ers, 3 (: a 
Fat ge 161, Montparnasse - Pathé. 
14 gas -<à- 13), Clichy-Pathé. 18 
(522-37-41 


LA MENACE (Pr) : ParamOunt-Mu- POUR CLÉMENCE (Pr) : Studio 


€7. D. 
LE MILLE-PATTSS FAIT DES CLA- RÉPERAGES (Suis) 


mou FLEUR BLEUE (Fr.) : Elysées- 
NOUS IRONS TOUS AU PARADIS 











PADRE PADRONE ut, vo) es :SA Se De T AA ON 
1226-58-00): ' 


PARADIS D'ÉTÉ (Suède, vo.) : Stu- 
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PASQUIER - IMPÉRIAL - CONVEN- 
TION GAUMONT - PARLY 2 


Vous JADREZ Pas ALSACE ÉT 
Sr (3539-02-82), 


Cinémas 


Les festivals 












Médicis, 5e (| 
QORTER THIONVILLE Cr} : Le CINEMA SUISSE : Actlon-Républi- 
Seine, = 1325-95-99). que, 116 {906-51-30) : FExondon 


Quartier 
Eee # co 5 Hautefeuille, 


QUETYES (Fr.) : Orania, 2 (233. 
; Montparnasse ES, 


39-36). Brmitage, 8° (359-1571), : DARD 
Setn£-Ambroise, 11° (700-89-18) h. ë Érepe : Eiysées-Lincoin, Ge se RTE) 2 + ÉreS 

EPu Graod-Pavols, 157 (3321-44-58), (3689-36-14) ; Marlgnan, 8e (359 CINEMA SOVIETIQUE 9.0.) : Théâ- 
Ternes, J1° (3580-10-41). 52-82) : Ceumont-Opére, 9 (073 tre présent, Je (08-02-55). 0 
93-48) : Notons, 12° (3432-04-67) ; wlternance : l'Argenal, la Chute 
nt-Show, Be (225-67-29), Olympic, 14 (ere Gun des Romanov, fes Petits Diables 


SALO (It, vo.) (®*) : Panthéon. 5° CINEMA ITALIEN (vo) : Studi 
Fr.) : Richelleu, 2 12888 70) (033-15-04). des Acaclss, 17e (7531-97-83) Hh 
TCBAlEOVSEY or +0.) : Ælno- Atireux, sales et méchants ; 16 h. 
panorama, 15e (3D6-. ï 18 
LE TOBOGGAN DE LA MORT (A, 
v-0.) . Ambassade, Be (3859-15-08) : 
vi. : Boris, 2 RTE D re 
Parnesse 86, 6» 14 ue 2CRSTEGLANNT {v.0.) : Ol M 
montSud, das LSE-0) à Cueby (5432-67-42) : Alioisantans Done 
UN AURRE BOMME. NME UNE autre GI no) AGIR Payetss, 
CRANCE Pr : Colisée, &° (Sue Ge CEB-00- 60) : Ball Game 
29-41 BOITE À FILMS, 17° (TH SL-50 l 
UNE JOURNEE PARTICULIERE (It. 13 b. : Jonss qui ae RP Eine 
vo.) : U.-GC.-Danton, 6° (328 aps en l'on 200) ; 15 b. : Nos plus 
69: é Blarritz, Se (72-69-29) ; ‘belles 7 M Une étolle 
U.G.C.- 2e (25-50-22) ; est née: 19h. C. et 5 à 
Carrie ; a b. 15 : Trols 







SAINT-ANDRÉ-DES-ARTS 
horaires du film : 15h-18h-21h 





















Eienves Bee Montparunsse, 15° (544- 


25-02). 
UNE SÂLE BISTOIRE Pr.) : 14 
Juillet-Parnasse, 6° (9326-58-00) : 


Sr-Anuré-des-Arte, @e (26-48-16), MERCREDI 
vALENrNO {Ang, vo.) 5 Biarritz, 


ÉBno u BONAPARTE - LE MARAIS 


(yrance. 
LA VIE DEVANT SOI (Pr.) : Capri, CHATELET - VICTO de (508 LA CLEF 
RL PSPSDN RE D Hesse 2 - 

3. ul, (vre : Argent n ici 
{0393-47-62}; Peremount-Odéon, & 76 & 5 : l'Hopneur perdu de Sélection Quel 
(ss à Paremount-Elysées, Be  Kotborina Blum; 18 H. 15 C 77 

3259-49-54) : PubliciChamps-Ély.  Aguirre, la colère de Dieu ; 20 L annes : 
, &e (720-76-23) : Paramount 1e Diable probablement ; 43 h. 10 
Bastlile, 124 (34-19-17): Para- Le Fanfaron; 0 ki 15 : A l'est PÉTER 
Anouk Ferjac 
Myriam Boyer 











Montparnasse, 154 (! 
nee 18° (5232-47-94). 











Les films nouveaux 


FORTINI CANL fllm Crançais de 
Jean-Marie Straub, Vers. ItaL, 
sous-titres fr. : Le Selne, 6° 
(3235-95-99), à 18 D. 30 et 
20 1 15. 

ILES LE MAGNIFIQUE, fin 
françals de Michel Moreau : La 

Clef, 5° (3397-90-90), Lucernaire, 











(2172-62-98), 
L'HIVER, film français de Mar- 
cel Hanoun : Le Selne, 5e (225 
95-99), À 18 h. 30. 

L'ARGENT DE LA VIEILLE, film 
ltallen de 





Ballet-Théâtre 


45-91) ; Paramount-Montparnasse, 
4288-99-75) ;  Parmmonnt- ret; Fam. 3 D b. 40 : Tax Driver. 
B). 
PARADISO, film françmis 
Griscian Bricont : Farémounte : 1e sa MORT 
MERCREDI 
Comencin. 
Ve seint.Germain cherie Lsnere BONAPARTE - LA CLEF 
2e (7432-75-92), Montparnasse 93, ù t mise « Joseph USSI 9 : 


Tango à Paris L 
1@e (1326-22-17) : Convention-Balnt- Mars- Ta ee e 
17e (758-24-29) : Moulin-Rouge, 189 STUDIO 28, 18 0-60) (v.0.) : 
Ni Lu 30 
( nn detre as | 
TROIS QUART 
633-97-59). Monte-Curlo, 8% te 
RENTE GARREL 


Charles, 15° (579-33-00) ; Murat, 1° thon Man; ven. à O . 40 : Cabu- 
at D Dent 1 RIMBAUD 
jusqu'au 11 CRAN 
MERCREDI 
(228-0889). — VE, + Impérial, de Helvio SOTO 
TS LT DCE LS 


Lol Eee IRTIRT A Tele 
42- Création mondi 
LE FLGE DNPERNAL pre ame- 


ricain de Michael 4 csv) 
V.o. : UGC. Danton. “ (328. 






D. Gare 
01-59), D.G-C. elns, 15 
(331-06-19), Miremer, Lér-C926 
41-02), Mistral, 149 (539-5243), 
Convention Sstnt-charlen 15° 
Reno Secrétan, 19° (206. 
LES AVENTURES DE BERNARD 
ET BLANCA, flln eméricatn de 
W. Reltherman : VO : Nor- 
mandie, 8e (359-41-18\ en sol. 
rée. — Vi. : Gragd Bexz 2° 
(26-83-91), OGC. Odéon, 6 
(25-71-08), Bresagne, 6° 2: 
S7-UT). Normandie, &* en mati- 


06-19), Aflstral, 149 (529-5243). 

Magic-Convention, 15% (828- 

Het: Napoléon, 17° (380. 

46). 

Rs Pour ose fm amé- 

Lfton : Vo, : 

Sean RERO a {874-40-75), 

Bilboquer, 6° (2212-87-23), Deja- 
zet, 9° (BST-07-34). 

S1 CE N'EST TOL C’EST DONC 
TON FRÈRE, film ltèhen de 
Fernandino Saldf : V.f. : Rex, 
2" (2936-83-93). U.0.C. Opéra. 2e 
con Rotonde, 6° (633 

08-21), UGC. Gare de Lyon 
12° (343-01-59), U-G.C. Gobe- 
13e (31-06-19), Mistral. 

14 (5398-52-43), 
Ur D film américain de Pete 


PELLE 
ENTRE NT A 









ovee Marcel Sabourin / Anouk Ferjuc'/ Myriam Boyer 








MERCREDI 






Jondi 12 décembre 21h . 
mordi 13 décembre 18 h 30 


= << | SVIATOSLAV RICHTER 


musicaux ||,,01F6 RAGAAN 


«des contes à fire ou à raconter, dir. Youri Mikolaeïewski 
des disques à douter Haensel » Hindemih - Berg 


des disques à écouter. 
lundi 19 décembre 21 k 


S le carnaval 
ELLY AMELING 


des animaux sarsens 
ou piano Erwin Goge 


S COPPEÏiA 160 peuses 
Lieder de Franz Schubert 


S invitation à la valse 
ATRENEE-LOUIS JOUVET 


4, square de f'Opéra Louis Jouvet. 
ocation et renseignements 





GAUMONT PRÉSENTE UNE PRODUCTION DINO DE LAURENTIS 
UN ALM DE 


INGMAR BERGMAN 
































2-10). = VS. : Paramount- 






à 2 (0732-34-37: , Para- 
nt-Galaue, 1e SR -16- 0. 073.27.24 
paramount-Orans XI T (0AD agences - Fnac - Durand 



















45-91). Convention Salut-Char- 
les, 15° (579-39-00). Paramonnt- 
Mayllot, 17e (758-24-24). 
DRAGON CONTRE BLAFIA, £llm 
chinois de Æ See Yuen (*) : 
Vi. : Paramouot-Oféra 
(073-34-37), Paramount - Gu- 
loxie, 1° (5860-18-09). Para- 
DonnteMoDimArtre 18e 1608- 





TOUS LES CHATS SONT 
GRIS (Pr.) : Cluny-Ecoles, 5* (033 
20-12} : Bonaparte. S (3268-12-12) ; 
Blarritz, Se GAL 23); Ciné: 


U.G.C.-Danton. 6° {: 
Ve : oo de Lyon 1% 


19-Juillet-Parpasse, 6° 
Hautelentlle. 6e 

gées-Lincoln, 

14-jutlet-Bastthe, 

{387-35-43): Prançals, 

33-88) : Cambronue, 15 (THATAD. 


SRE NOR 


° JEAN CLAUDE BIETTE" 


ULLMANN 
DAVID CARRADINE 


GERT FROBE/HEINZ BENNENT 
3: GLYNN TURMAN ET JAMES WHTMORE 


anterdit aux moins de 13 ans 





do Fr Uraujines, Se (0533-39-19). 
SIMPLE (Fr) : En première partie : 


« TOUTE RÉVOLUTION EST UN COUP MONTÉ » 
de Jean-Marie STRAUB 








Opéra, 2 
Cinéma, 8° LES BU) à 
14s (3268-41-02) ; 





mamans  AAERCREDI memes 
SAINT-ANDRÉ-DES-ARTS - T4-JUILLET PARNASSE - 14-JUILLET BASTILLE 








DR ARTE CR DETRRES gen 





He EH s cit er s'ébrouie et PL Eee US Re aisance. À lui 
. seul l'est Don Quichotte et Tarzan, Zorro ét Godefroy de Bouillon, Douglas Fairbanks 
Entre val TE LATE pas être envoüté a Len Ecmel el EU LES Ones 








Ts . 









ROIS aus après l'entrée en application de 

d loi du 7 août 1974, le renouvellament 

des présidents des quatre sociétés de pro- 
grêmmes — ‘qui seront nommés en 
Cours du conseil des ministres du 7 décembre — 
est l'occasion d'au premier bilan. 

Büan chiffré d'abord, que permettent de 
dresser les divers rapports parlementaires, Les 
ressources de La radio-télévision française sont 
passées en trois ans de 2661 à 4137 millions. 
de francs (soit une augmentation supérieure 


LA RADIO-TÉLÉVI 


au 





pour 
à 1406 heures pour FR 3 (+ 417 %). 


SION. TROIS 


à 55 %) « 
% et ls publicité 274 % {le plafond légal 
Des À étant f s& l'on 


- des chaînes et de d 


* ment entrainé 


Bilan qualitatif ensuite. Lÿ principal objet 
de la réforme était de fa: l'autonomie 
eszrit de compétition. Chacune des quatre 
sociétés de programmes s'est donc efforcée, 
avec plus où moins de bonheur, d'affirmer son 

L t&, par-delà les obligations des cahiers 
PR La concurrence a Incontestabie 

[on 


une certaine dégradatii 
programmes, ot la Liberté d'action des nouvelles 
sociétés à 615 exrtravée, comme ‘on- pouvait s'y 


entre elies un. 


ANS. APRÈS LA RÉFORME 


attendre, par la double pression des intérêt 
PORETIOE Le Tac député LP. et rapgorteix * 
80 4 
de le commission des finances de l'Assemblée 1 
nationale, notait en conclusion de son rapport 
les « grandes espérances » ont laissé plane 
Su < sentiment de scepticisme ». Les rétros. * 
pectives que nous présentons ici fentent de. 
montrer comment les responsables de La radio. 
télévision française sont, OU nOn, DArVENDS, à 
travers les contraintes diverses, à donner m 
style propre aux quatre chaines nationales, 





_ Antenne 2 : difficultés 


TF 1 : une image . Ant. 
de l'indépendance 


simple et populaire : 








avec les uns et fes autres. Sa défaite, 


Journal d'Antenne 2 pouvaht expliquer 


ONTAABEMENT A 2 ee de séries américaines jee qi aen faci — fait Puna- NTENNE 2, chaîne réputée ah L 
tanne J - nimil - Audacieuse, Le « - au-d rticuller de l'affaire ce nouveau changomi venant 
C «affaire Bartres, à FR 3% eh Enlire s établs des taires mis eur A pre) 12° Volonté ET ue dan Êrs consommés eu près beaucoup d'autres, mais N 
Se epoque tee sonde à ln fe del odéé pied par M Prends Mercury a! jécendence de M. Marcel Jullan début da cette amnés, lorsque, à n'échappe à personne que l'afte 
fonde da ché de l'ifounaon Yrastttut, Réisen 20 b. 30, face à la concurence | n'a cessé d'être eù butts aux crie vingtquetre  bebres d'intervalle, de M Jean-Plerre Elkabbach marquah 
régionale, contrairement à Radio- placé d'emblée à un poste d'obser- Dossiers de l'écran, de gran ques des partis et à la: susplcion M. Jean-Pierre Eïkabbach était eurtout le reprise en main de l'Intor- 
France, où la pour ou vateur qu'il semble n'avoir jamais {Provinciales, de Brin-| du pouvoir. « Ni Sertre ni moi -nommé directeur de l'informetion et meton par ie pouvoir politique, 
contre France-Musique n'a vraiment quitté di les troie. et ï, Lettres d'un| n'avons pu sortir de nos contradio+e M. Xavier Larëre, directeur général  Coïncidence ? M. Jean-Pierre Elkub- 
cessé, le calme aura marqué les années écoulées, directeur du , de -Jeannesson; | tions », déclara ‘Je P.-D.G. d'An- de la société. bach avañt êt6 à l'origine de l'incident 
trois premières général. "Jean-Louis Gulllaud, Voyages avec Molrèuz, de! sne 2 (dans un entretien publié Ë qui lul vaut aujourd’hui d'être pour- 
tence de la société TFL ‘d'action, qui tint Jean-Marie diñsi restait] enn pl Auparavant, M. Marcel Jullien 
; & mme équipe d'actualité avant .Ouvert au ë d'un, genre} par Je Monde) lorsque fut annulé, en up navigué, avec plus ou moins de 22"! En difemation par M. Christian 

On a, certes, beaucoup parlé lancer, de diriger, l'an- ‘silleurs en de disparition un | ssptembre 197, le projet d'émission yccas, entre les divers écuens. © Ce Monde du 25 novembre], 
récemment de la première chaîne, chaîne. - dernier « » où conffé dix môls auparavant eu chilo Pour Yintormtion, Ÿ avait dD se 20206 d'avoir tenté de fomenter une 
8 propos d'une intervention à : : ‘ grands noms de le sophe. Ce constat vaut pour la plu- . . manifestation à Moscou contre 
l'antenne de coramu- : houni ; télévision eurent l'occasion part des Inltalves prises. par "éo0udre d'abord à la direction blcé- jj Gun Estging. Or, M. Chris- 
nistes Mais l'incident, qu ne Les derniers "gemprime  . M. Marcel dullan. L'afiare Sartre, Pr 50 M Lequee Salebeï de an Guy, qui passe pour avoir des 
saurait être &u . : 3 $ , b rges Leroy jusqu'au départ du . 

cheîne, effet a Cent te films, -euviron,| selon M. Robert-André Vivian, député . opinions de gauche, avait été nommé, 
la eus gere grands documentaires ont a inde RFA. et membre du real d'admi- Li pour Télé-Monte-Carlo début 5 scptembre 1976. au grand scandale 


une coloration 


le 
5 sourcilienses : 
Football + d'emelente ation : SprecS. Les 
la jeanesse Désiré 
« dramati 





. FR 3 : du cinéma à la création 


tion de son cabler 





_ : 
d'abord. œ eantr ls première 
d'obtenir des 
et de Tél 


secteur 
3) n'ont pas tou- sa 


























- nistration de Ia société, a beaucoup 
agité les responsables d’Antenne 2° 


pendant la plus grande partla da 
l'année 1976. Elle est slgnficative 


‘des difficultés et, finalement, des 


renoncéments qui ont marqué la pré- 
sldence .de M Marvel Jullian. Elle 
Ulustré la comblnalson complexe des 
censures politiques et des contrain- 
tes financières qui pèsent sur [es 
chaînes de 1616visoin et qu'Antenne 2, 
pour avoir tenté de les battra en 
brèche, a, plus que d'autres, ressen- 
ties. £ “1e 

I faut rappeler, en effet, que les 
émissions sur soixante-dix ans d'his- 
totre de France que devait réallser 
Jean-Paul Sartre se sont heurtées à 
la double opposition des gestion- 
naïres, qui en jJugesient le coût trop 
élevé, et des politiques, qui en cri- 
tiqualent, par avance, Je contenu. Ce 
n'était. pas la première fols que 
M. Marcel JuHien entrait en confilt 





Radio-France: la grande 


ce fut l'époque où l'on vit 
aiterner, pour présenter [e journal 
de 20 heures, Jean-Marlg Cavada, 
Jean-Michel Desjeunes et Jean Lanzi, 
qui cédèrent {s placs, en eeptembre 
1975, à Guy Thomas, 


En Juin 1978 intervient la grande 
rétorme. de M. Marce] Jullien : son 
plus proche collaborateur, M. Chartes 
Beudinat, est nommé directeur de 
l'«actuallté ». M Georges Leroy, 
devenu directeur de l'information, 
s'en va trois mois plus tard, les 
nouvelles structures ayant fait appa- 
raître, selôn le consell d’agministra- 
tion, « une dualité préjudiciable à la 
bonne marche de ja société ». L'ex- 
périence durera jusqu’en janvier où, 
contre l'avis de M, Marcel Jullien, 
‘M. Charles Baudinat esra écarté au 
profit de M. Jëan-Pierre Elkabbach. 

Certes, la balsse d'audience du 


querelle de France -Musique 


‘AUTONOMIE par 
la radio nationale fait de 
l'éclatement de l'ORTEF 


Er 


L'information et le pouvoir 
Autre motif de 












- de f'expiration de leur contrat, 
des hommes en place donnent 
des Interviews à ja radio, dans 


peialfli, le secret le mieux. 
gardé du siècle. NI M. Cheban- 
Delmas ni M. Mossmer, son suc- 



















des partisans de la majorité, chef 
du service politique de ja chaîne 
Ca cholx était souvent présenté, à 
l'Elyeée ou à Matignon, comme un 
symbole du libéralisme glscardien, 
H étalt ainsi mis fin à une telie « ang- 
malle ». 

Au début de l’année 1977, en juit- 
‘let, Antenne 2 devait renoncer, d'au- 
tre pant, faute de moyens, au projet 
de journal de Is mi-journée. 

Parallèlement, M. Marcel Julian 
‘s'était efforcé dé renouveler les pra- 
grammes, en dépit de strictes sujé- 
üUons budgétaires. [1 avalt Chols! pour 
principal  consellier A Jacques 
Chencel et décidé de relancer en 
particuiler le « documentaire de 
création », fleuron historique de la 
télévision française, Tel fut le sens 
de {a semaine du documentaire, début 
septembre 1975, où l'on découvrit 
notamment la première émission de 
la sério « La saga des Français », 
demandée à Michel del. Castillo. La 
suite ne devait -pas comirmer ces 
belles résolutions, La direction des 
Programmes, confiée d'abord à 
M. Cheries Baudinat, est placée à 
partir de Juin 1976 eous la respanca- 
billté de M Armand Jemmot, pro- 
ducteur comblé (883 h. 20 en 1976, 
selon le rapport Le Tac) dont la 
conception de la télévision, illustrée 
par les Jeux et les débats, est assez 
élolgnée de celle qu'entendait faire 
prévaloir M Marcel Juilian, mais 


bien moins coûteuse. « On a dh,. 


explique celui-ct au Monde, que 


l'avais disposé du royaume pour des : 


barons. Et c'est à leur demande, pour 
des protéger, qu'il a fallu reconsti- 
tuer une administration, avec des 
territaires, des terrains, une aftri- 
bution bien précise des récoltes. » 


Un certain « parisianisme » 


S'agissaiti, comme on l'a dit, de 
fimiter linfluence de M. Armand 
Jammot afin d'accroitre celle de 
M. Charles Baudinat, nommé au 
même moment, rappelons-le, direc- 
teur de l'actualité, puisque celle-ci, 
dana l'esprit de M. Marcel Juillan, 
devait être omniprésente ? Si tel était 








. sue = x exceptions près toutefois : 
: Er toutes) ]s réforme de -Musique eb 5 le but, on devait blentôt constater 
Secret d'Etat Len femiles de crovcnce et da pen | jes péripéties de Yinfommaiion … pespent rene à séparer nebie-| Gi) dla manqué. Goie n'onodere 
; ; : tement à lenrs ens ». Sur] Prance-Mlusique à été le lieu du de veille de radio gouvernemen- | Pas, [ est vral, la chaîne d'être pla 
Voilà des semelnes qu'on sup- bles nommés por trois ans seu- © point, du moins, et Dark mme | changement le plus tale. 11 n'en reste pas moins que | Céo en tête des sondages de qualité 
pute, qu'on chuchote, Dans fes “Jement?. ï « affaire Glucksmapn », et le plus controversé. Sous l'im- l'information sur Prance-Inter est | effectués par le Cantre d'études 
‘'coullsses de toutes les émissions . * Ce mode de désignation et la pile & été tenu, puson de ML Pierre Vorlinsky, devenue plus vivante, plus dyna-| d'opinion. 
politiques, lourneux: télévisäs, brièvoté de cette misslon atu- païl a été tenu. des et sr- mique, en particulier grâce à 
magazines, débais, | n'est ques-. .péfient nos voisins du Marché . : es musiœux et de M Louis A Jean-Pierre Ekabbach, res-| Ainsi, M, Marcel Juillan a-tif suc- 
ton que de cela : qui seront fes commun. Fauf4i rappoier que le Msis FRS n'a pas renoncé à se) Dendrel rédacteur en chef, l'an pousable du journal de 1$ heures | Comké aux contradictions qu'il a 
battre également sur le front de feone est ouverte plus lergement jusqu'à son départ pour An-| essayé de gérar, faute de pouvoir lsa 
nouveaux patrons ner trais . directeur pe de la 8.8.0, 1n cé Des ficti Ont été à la musique vivan (un concert tenme 2. dépasser, depuis son arrivée à la pré- 
svolétés æ télévision nl cure Dir ao En ed commandées gt conçues de ma- E ne : GE _ ines de tonte D'AUtreS secteurs de Rado-| sidence d'Antenne 2. Sans doute son 
Era courent, AUS, rome, ou'à l'âge Gi 1e relie er qu'en ge Ut AA encre | nature, en  partioniier pance qnt fgseneu me évoné Sur| feu de goût pour les tchos 2dmi- 
e , 2 Û æ à : 
on parle sur des dépurts proba- République fédérale d'Allome- des deux «grandes » sociétés. Ou- exropéennes, js Les derttoals dé créption, L des res pa rar < pad 
bles, sur d'improbables retours. gne les « nfendents » sont verte À des auteurs au sens plein | Frutionsele de Boedone ou de tomes (ustré nomment Der | Srammes de prestige ontlis desservi 
La rumeur, à peine levée, fait nommés par des conseils d'ad- — texte et mise en — 2! Fontblanche sont aussi L LSegansation de coïloques pee 8on action en faveur d'une télévision 
‘tourbliionner une poussière d'es-  ministration. très fergement série Cinéma 16 s’hongre des! fonts que les festivals por Er ER Prpen on de Invertive, dérang en 
por, d'appedin d'imÉnIe nn Ps ee d'une Slmone Vannier, en atien-| Pense an Dee nPrODen 8 bles Les émi de Radlo- | aspirations se sont trouvées contre- 
nt Nc O4 dant (cest qe date 1) is première! Woats, en réponse au men France internationale ont connu, | dliea par les falts, c'est qu'il & pre. 
Des noms circulent. Mard! der. SOnnSes Se sont succédé la série de fletton ditfusée pour les| de jean-Paui Sartre de leur- , An nouvel essor, | bablement sureatimé la degré d'Indé- 
nier, vellle du- Jour aù l'Elysée ‘ôfe cp PORTE Depuis le fêtes de fin d'année : La réorganisation des d’abord vers l'Afrique, ensuite vers | bendance politique et économique 
davatt enfin lever, au terme du réforme, le rythme s'est un peu L'image pertienbère de 1a 50-| tres‘ (l'Orchestre nuti dons es Pays de L'Est. des chaines. !{ n'a pas tardé à être 
consef! des ministres, ca pesant. EE Re Cisait - ciété France-Régions, cette origi-| le « premier chef Invité » est Lo- Face aux sociétés de télévision, | rappelé aux réaités, 
“mystère, un de nos confrères, » que Fon DORE nalité qui lui a valu la préférence | rin Magzel, et le Nt Orches- . Mme Jacqueline Bauürier a su 
confondu avec un haut fonction ent menacé de renvol, aura des membres de la commission de| tre phüharmonique, dirigé per rendre à la radio nationale son 
asira dont la nomination pareis- PU, Plus heureux en cela que- ja qualité, rest, on falt, définie, Gilbert Amy), qui s'est accompe— sens | UPS dires 
aalt sssuréo, d'est vu astlégé de en que tome cen | Saone irstioes nées par On | à € du É menées ir véplonnee On ait, en effet que 
coups de {éléphone curieux ou, if ne caler des charges singaliérement redonnant à le société un lustre le lol de 1974 a confié à FR3 ‘a 
ee On a Vas 0 re fe ton, vepaxent, rien contraignant. L'audience néces-| incontestable gestion des. centres de province, 
amis, des clients, des « je-vous- . , sers ‘étant assurée, eb au-delà, ls départ de Cest-à-dire non seulement de a | 
l'avais-blen-dit =. Les équipes sa l'est changé. Décidés, en mel dès le Jeudi soir, l'issue du qua- | M. Dandrel, télévision, mals aussi de la radio | 
dont st se défont. Sur le papier. 1972, Per Georges Pompidou, fn | rime film ds is semaine, dernier, risque de remettre en régionale. Cette situallon est d'au-| Edité par 1% SARL Je Sonde, 
On sait tour at on no seit rien,  MOmInstlon deux moe plus larv, En = mins acquis de la ré- tant plus ral par Gérauts : 
: à ‘la eurpriss générale, de. valt, les samedi et di-| forme. « L'antenné n'esl pas un France que la prolifération des Jeeques Fouvet, directeur de {a publication, 
- M. Conte — A«fHomma on manche, marquer que trêve au d'essai », dit Mme Jacque- radios locales ne peut que lui} ces Sanvagest, 
ao ane e Es ner question», dimenche sol aur profit des prandes séries (cédé fine BendIIer, € fout est une ques porter préjudios «Nous sommes 
ue, à vingt Jours à peine EX 3 aura été, nous rap= . Cros FuDen), des tion ose, houveaux qurée quete, nenne 








fes jourmaux, en déclarent tout . : “ 
cesseur à Mati, “ au part de M Louis Dandrel Tout Semaine en , dans le 

- fgnorer cu sort qui les attend ? one pee ets Mais le sncoks l'aiors en. indiquant que la réforme ne Nord, en Poitou-C tes.) et 

ÉstHl raisonnabje de. laisser an Quelle forca de caractère ! sistible des excellents Jeux de| serait pas remise en cause, l& affirmé sa présence dans les fes. interdite 
. 20 saïfirai rappeler! présidente Ge -Radlo-Prance 2 tivals. Elle’ aussi une | cles, sauf accor ave d'eminitrafions 

: CLAUDE SARRAUTE. que la chaîne du eait | Ten. &- & produce. du eghier des SRRTRES, 
. s aussi, et ax se! tion » et € on » ï—le pou- gui jui seureralt « dés liens ptite 
= valent qu'être « étroitement soi permanents avec les régions », et publications : 


















M4 AINE 12 TE 1 ; 


8 b. 25, Pour les petits: 18 h. 30. L'ile 
ants ; 18 h. 55, Feuilleton : Un mystère par 
+ («ie Trésor de Saint-Barnahé ») ; 19 h. 10, 
» minute pour les femmes (Rester chez soi 
vivre ailleurs) ; 19 h. 15, Pétrus, pétro, 
le : 19 h. 45, Eh bien. raconte ! 20-h. 


st b 80, Variétés : Grand de l'espoir. 
aifferé du Palus des conne à Paris F 
rIL9 SOU. L 1 
Mathieu, Gérard Lénormen, Enrin aten She 

















1 h. 30, Série documentaire Lettres d'un 
t du monde {ll pleut sur Santiago. mon 
-sur. troisième partie). 

La Galice, une Irlande égarés au nord- 
ouest de l'Espagne. Une campagne archaïque 
qui se vide de ses habitants. Le Lauz d'émi- 
gration le plus éleré du monde. 

2 b 30. Football (en différé du Parc des 
ces : Saint-Etienne-Manchester). 


3 h. 20, Journal. 





AINE 1: TF1 
- #0 b. Journal. 


‘) b. 30, Concert : V” et VIF symphonies 4e 
thoven, Pa l'Orchestre national de France, 
gé par Lorin Maazel. 


“2 b 10, Football : Turin-Bastia, en différé 
.‘: nos informations). 
. 3 b. 30, Journal. 


“AINE.H : À 2 


h 25, Football : Lens- Magdebourg. en 
t de Lens (première mi-temps). ie 


JO É : 
b, 20, Football : Lens - Magdebourg, en 
. act de Lens (seconde mi-temps) (sous 
vs, lire nos informations) ; 21 b 15, Maga- 
d'actualité : Question de temps (cérémonie 
-ouronnement de Bokassa 1"): 21 h' 35, 
“leton américain : L'échanre : 22 h 25. 
. box : Roger Daltrey. + 


AINE I : FR 3 


. à 45, Pour les jeunes : Puzzle: 19 h. 5, 

.isions régionales : 19 h. 40, Tribune bbre : 
srande Loge de France: 20 h. Les jeux. 
li 30, Cinéma 16 : l'Amuseur, de B. Gan- 
1 avec E Swann, A. Tarbin. G. Darrieu, 

boulet : : 

. Lire notre « Avant-première ». 

2 h. Journal ; 22 h 15, Magazine : Un 
lement, 


NCE - CULTURE 


h. 2 Poésie : Jean Tortel fet à 14 h. 19 h. 55, 
. Si: 7 bh. 5, Matinales: 8 b. Les Chemins 
A connaissance Vienne et ses propnétes: à 
.. 2, Les ropaumes francs de Méditerranée: 6 bh 50, 
‘: au hasard: 9 h. 7. Matinée des sclences et 
uques: 10 h 45. Le livre, ouverture sur 18 vie; 

« 2, Centenaire de la phonographis : G. Roj- 

enskl: 12h & Parti pris: 12 bh 45. Panorame : 

‘hglons ; 

3 b. 30. Les vournois du royaume de la musitue ; 
5 Un livre, des voix * s« la Destruction de Belle- 
+, de M Crespy; 14 h. 45. L'école des parents 
8 éducateurs ; 15 h 2 Les aprés-midi de France. 

ire Mercredi Jeunesse dans Ia Niévre: 17 b 32 


K MATCHES DE FOOTBALL, ACCORD 


match de football Bastia- 
1 mercredi 7 décembre, à| dent - directeur 


Sion sur le  guariler de Saint- 
& Amiens, 


partie. celle-ci 
autre part, le match opposant | l'exclusivité de 


smis le même jour sur A 2| pièces 


e demi-heure. Cette retrans- | Brusatt. 
lon, gui dépend Le Jose OnR 
: ant suspen l'ac- 
du club lensois. La décision 
ait être prise ce mardi 
cermbre. 


————_———— 


IBUNES ET DPBATS 


MARDI 6 DECEMBRE 

Le CNPF. dispose de la 
une libre de FR3 an sujet 
‘opération « 300000 emplois 

les jeunes ». 
ERCREDI 7 DECEMBRE 
- : « La presse r les jeunes », 
“est Fa thème du débat de 
- C.-Choc, à 13 h. 20. 

Le journal de 20 h.,, sur An- 
‘3 9, reçoit M. Alain Peyre- 
- . garde des sceaux 




















ENTRE 


GED À LA TÉÉVISION?| SNTEÈNE SreURs 


FRANCAIS ASSOCIÉS 
j ji é sur @ AM Marcel Julian. prési- 

n est transmis en différé su! général Es 
- 10, ce qui a pour effet de| tenne 2, et Jean-Pierre Darrss, 
OT FA résident des Acteurs français 
à ere de bob Efocién. ont signé lundi soir 5 dé- 
alisée par Jeanne | cembre un accord aux termes 
“une (le Monde daté 4-5 dé-| duquel ceux-ci monteront. entre 
1e). Une nouvelle date de dif-| le ler janvier et le 31 décembre 
m n'a pas encore été prévue 1978. SE pièces entrent se 
F4 nanc: tenne 2. = 

cette production de l'IN. par ne en conte 
leur production 
. à Magdebourg devant être | télévisuelle Certames de ces 
à pourront être exploitées 

itir de 18 h. 30, le journal! d'abord eu théâtre (moyennant 
sé à la mi-temps se trouve | une indemnité de rétrocession 
retardé d'un quart d'heure. | pour le décor eL les costumes). 
in de la rencontre est prévue | Premiers spectacles : les Rusires, 
1 à 15, sauf prolongation | de Goïldoni, et Lundi, la fête, de 


Vous n'aimez 


RADIO-TÉLÉVISION 


MARDI 6 DÉCEMBRE 


CHAINE Il : À 2° 


18 b. 25, Dorothée et ses amis : 18 h. 40, C'est 
la vie : 18 h. 55, Jeu : Des chiffres et des lettres ; 
19 b. 45, Jeu : Ouvrez l'œil ; 20 h., Journal. 

20 h. 30. Les dossiers de l'écrau , Les Français 
et ies partis politiques. 

MM J-P Snisson, Yres CGuëno, Grorpès 
Marchais, André Dusgens, Claude Estier et 
Rohert Fabre, représentant ‘respectivement 

RPR. L8 P.C. 1e CDS. le PS 
… répondent aux quesfions . de 
smzente perionnes ‘choses par l'IFOP 


23 à 30. Journal. 
CHAINE II : FR 3 


18 h. 45, Pour les 1eunes : Touché ta tortue et 
le Club d'Ulysse: 19 h. 5. Emissions remonales 
19 h. 40. Tribune libre : Le C.N.P.F. {Conseil Evolation probable du temps en 
national do patronat francaisl; 20 h. Les jeux. | France entre le mardi 6 décembre à 

20 h 30, FILM iWesterns. policiers, aven- | © heure et le mercredi 7 décembre à 
tures) - ALAMO. de J Wayne (1960) avec| 24 heures : 
J. Wayne. R Widmark. L Harvey R Boone. Les basses presalons océaniques 
F. Avalon. P Wayne. (Rediffusion.} entretiendront sur notre Pays un 

23 h 5. Journal flux nerturbé de secteur sud-ouest. 


Mercredi 7 décembre, le temps en 

= France restera relativement doux, 

FRS RES CULTURE le ctel sera saratie, BSSAGÈTE— 
h. 10, Mal : Sciences : | ment couvert avec des pluies 

L'inns ec asquiass 07 #09 doubles 19h, 28, avorses, Dons les régions méridio- 

20 b.. Dixiogues : Qui rouverne »n France ?.avec| ailes, ces précipitations seront par- 

F Gtroud et P Birnbaum ; 21 h. 15. Musiques de notre| f0ls accompagnées d'orages, mals de 

temps, avec G Tremblay: 22 h. 30 Entretiens avec| belles éclaircies auront lieu tempo- 

Roland Barthes : 23 h.: Le sclence-fiction. rarement. Par contre, les nuages 


& #bondants sur le Nord- 
FRANCE - MUSIQUE 


; s donneront, 
18 b 2, Musiques magazine ; 15 h. Jazr-tim 
défrirheurs) ; 19 35, Kiosque ; 19 h. 45, unique a he) gente: scHNeronE RC nl 
fe : , OUEST ; seront assez ge 
See Ravel, Reyer, P, Delmet, Sarasate, Sant- ïes : régi gp cOtgres. ave des rafales 
20h, Soirée |: "Aix-en-Provence. . de l'Atlantique et de la Manche. 
Oreñestre “eu Gneur due Este 4e Toulouse, dir.| Une tempête est à craindre l'après 
J. Rudel : eRoberto Devereuxs (Donizettt}), avec] Ætdi ou le’ soir sur le golfe 
ML Caballe. J. Carreras, S. Marsée, V. Sardinero; 23 b. | @scogne. 
France-Musique la nuit. Mardi 8 décembre, à 7 heures, lo 
pression atmosphérique réduite au 
niveau de la mer étalt. à Paris, de 
miilibars, soit 745,6 millimètres 











MERCREDI 7 DÉCEMBRE a nee 


Indique le maxtmum enregistré au 
pe de 1 Journée dus d erabre à 
Centenaire de la onogrephle : %. Me: second, Le m um a nul u 
G. Enemco: 18 D. 10. Maires et mon double BE, 29] o eu 0) : Ajaeeio, 15 et.6 degrés : 
La science en marche : 


20 b., La musique et les hommes: 22 h. 30, Entre- 
Gens avec Roland Barthes : 23 h,, La science-fiction. 


FRANCE - MUSIQUE 





Journal officiel 


Sont publiés au Journal officiel 
du 5-6 décembre : 
7 n. 3 Quoidien musique; 9 h. 2 HRivalités UN DECRET 
Instrumentales : Locatelll, Mozart, Prokofiev: 10 h.. 
La règle du jeu : Musique de l'Iran. musique de © Portant sur la publication de 
l'Afghanistan ai 2 bus onneon (Enr -à ES la re leccord international de:1976 sur 
sique {tout Duke) ; . = 2e 7 Fait é toner le S'dten jbre 1918. 
13 n 15. Stéréo postale: 14 b., Mélodies sans : LISTES 
aroles. nouvelles auditions pour orchestre de cham- DES 
re : œuvres de fHolsteln, S. Nigg. R. Tessier; à| © Des élèves des unités péda- 
15 D, Œuvres de G de Machaut. John Dowland: à ues d'architecture ayant 
15 & 3% E Schuiz Carisaimi Vivaldi, Telemann | obtenu le diplôme d'architecte 
Bach. DeDnberts bn Liszt. pagner. P. . 
Szymanowsky. L. Berlo: nm lusique magazine ; 
19 h.. Jazz Time: 19 b. 35, Kiosque ; 19 à. 45, Musique| © D'admission à l'Ecole natlo- 
au feu rouge : Belllmi, Pergolèse, Beethoven, Verdi | nale supérieure de bibliothécaires 
Offenbach, Msssenez, Delibes : (cession 1977). 

20 n. 30. En direct du Théâtre des Champs-Elysées Jusse: conco: 
et en 1eison avec TF1 concert Brethoven par l'Or- ae pour pot, À l'Ecole none 
Chestre natlonal de Prance, direction Lorin Maszel male de Saint -Cl 
< Cinquième Symphonie en do mineur, opus 67 supérieure de - Cloud 
« Septiéme Symphonie en la majeur. opus 8 on des lettres et des 























© b. 45, France-Musique la nuit. - 














































pas le film? Faîtes plutôt : 
une course de voitures. 


TV Vidéo Jeux, adaptables sur tous les 
nesl. À parir de 175 F° 


Printemps 
Haussmann’ Noñon/Porly 2/Véttry Z'itoke-Galés 
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AUJOURD'HUI 


Biarritz, 15 et 8; Bordeaux, 11 et 8: 
Brest, 11 et 8; Caen, 8 et 5: Cher- 
bourg, 8 el 5; Clermont-Ferrand, 11 
et 6: Dijon, 5 et 0: Grenoble, 1 
et —1}:. Lille, 3 et —1; Lyon, 9 
et 2; Marssille, 14 et 10; NanCy. —2 
et —5; Nantes, 10 et 8: Nice, 13 
e6 6; Paris-Le Bourget, 4 et 2; 
Pau, 15 et 7; Perplense. 13 et 10: 
Rennes, 10 et ; Strasbourg, © 
et —3; Tours, 9 et 5: Toulouse, :3 
et 8: Polnte-à-Pitre, 27 et 21. 





PROBLEME N° 1] 937 
123414567T89 









vil 


mieide “ poète IS pie 

le L re 
de Cicubn, — HI Ornent a lu- 
gubre séjour ;: Ne pas continuer 
{épelé). — IV. Ouvrage obscur : 
Change de couleur à force d'at- 
tendre. — V. Titre abrégé ; Arriva 
le second, partit le premier.. — 
VI. Point du Jour ; Cavité 
(épelé). — VIL S'apparente donc 
à un âne. — VIIL Le but de cer- 
pe Rs = En 

une gTue. — "LTD pOSera 
un travail à la veille d'un exa- 





MÉTÉOROLOGIE 










Températures relevées à l'étranger : 
Alger, 17 et 9 degrés: Amsterdam, 1 
ét —4; Athènes, 9 et 8; Berlin, 1 
; Bonn, 1 et — 6: Bruxelles, 6 





et —1l; es Canarles, 22 et 17:. 


Copenhague, O 66 —1; Genève, 0 
et — 1: Lisbonne, 17 et 11; Londres, 
7 et 4: Madrid, 7 et 6; Moscou, —6 
et —12; Nairobl, 24 (mar): New- 
York, 15 et 1; Palme-de-Majorque, 
16 et 20; Rome, 14 et 2; Stockholm, 
3 et —1; Téhéran, 18 et 10. 

























MOTS CROISÉS 


men. — XL Dans les règles ; 
Portai atteinte, 


VERTICALEMENT 
1. Loups et bergères ÿ font bon 
ménage. — 2 Fait rire jaune ; 
Couleur. — 3 Dans le Leiret : 
Décoctions de manderins — 4 
Opération sur les volumes : Salut 
à Ja romaine (épelé). — 5. Etait 
belliqueux ; Ne précise rien du 
tout ; Argile — 6. Sur lequel on 
a fait pression — 7. Changea 
vachement ; Abréviation ; Fin de 
participe. — 8. Prouvera qu'il est 
dans la note — 9. S'élève en 

perdant du poids ; Rayon. 


Solution du problème n° 1936 
Hortzontalement 





VII. lei 
VIIL Emis : En — IX. Et : As- 
tre. — X Enée : Eur. — XL Ver- 


Verticalement 


1. Bêtise : Ev. — 2 Isola : 
Amène. — 3, Foule : Gter. — 4 
Lentes ; Er. — 5. Ami ; le. — 
6. Miasmes. — 7. Elt ; Tinter. — 
6. Ruées ; Rue — 9. Meuniers 


GUY BROUTY. 





Visites et conférences 


MERCREDI 7 DECEMBRE 


VISITES GUIDESS ET PROME- 
NADES. — 15 h, 62 rue Saint- 
Antoine, Mme Garnier-Ahlberg : 
+ Hôtel de Sully et exposition Nancy 
1900 ». 

15 h. 30, métro Jasmin. Mme Legre- 
geois : + Paris 1900 : les hôtels de 
Guimard à Auteuil et l'ateller musée 
d'E Bouchard > (Caisse nationale 
des monuments historiques). 

15 h., Notre-Dame, portail) central, 
Mme Pennec : « Pélerlnages pari- 
siens : le culte de Im Visrge aprés 
le concile d'Ephèse ». 

18 h. 15, musée de l'Orangerie : 
« Les dessins du cablnet du ro! » 
(L'Art pour Lous). 

15 b., 3, rue Malher : e Les syna- 
gogues de la rue des Rosiers, le 
couvent des Blancs-Manteaux » 
(A travers Parls). 

CONFERENCES. — 13 h, 16 h, 
20 h., 13, rue de la Tour-des-Dames : 
< Réalisation de sol et méditation 
transendentals » (Centre de médi- 
tation transcendantale), 

18 h. 30, 62 rus Saint-Antoine, 
Mwe Zujovic : + Histoire de ln 
tapisserle : le XVIe et le début du 
XVU* : mille fleurs, atellers de 
Peris » (Monuments historiquess. 

19 h.… 30, boulevard de Port-Royal. 
Haïm Vidal Sephlba : « Lo Mimouna 
dans les communautés du Magh- 
reb » (Centre Rach‘1. 


Versailles: 950.08.70. 


Sea 


LR EE Coit ne) 


Pendant 2 semaines, vous dialoguez à 4 ou 5, selon la méthode Berlitz, 7 h 30 
par jour avec des ee qui vous enseignent leur langue. Ou à mi-tem; 

pendant 4 semaines. C'est simple et efficace. Demandez le calendrier des 
stages à : Opéra: 7421339 - Nation: 3461265 - Panthéon: 633.98.77 - 
Puteaux: 77218:16 - Boulogne: 609:15.10 -St-Germain-en-Laye: 973.75.00 


SIF" BER 





20 h 30. palals de Chaillot, saile 
de cinémn du Musée de l'homme, 
M. Albert Jacquard : € Le méêca- 
pieme de l'évolution : les remlses 
en cause actuelles ». 

22 1 3%, C.HU. Pitlé-Salpétrière 
amphitbé£trs D), 91. boulevard de 
\'Hépital, P.-EL Chombart de Lauwe 
et Ariane Deluz : e L'adolescence : 
un rôle soclal > (Ecole des parents 
et des édurateurs). 

20 b. 30, Domus Medica, 60, boule- 
vard de Latour-Maubourg, M Yves 
Dlénai : « lmpasse psychiatrique et 
psychologie psychanalytique. Lols de 
la santé et des perturbations men- 
tales » (Cycle théorique de psyCho- 
logie psychanalytique). 

20 à 30, Musée social, 5, rue Las- 
Cases. M P. Arnold : « Le boud- 
dhisme s 1Templin. 

20 h. 30, 26, rue Bergère, docteur 
Pierre Solié : e La grande mére et 
le puer eternus > (L'Homme e% la 
Connaissance). 

20 b. 30, 121, rue de Lille, M Ma- 
us Vaikboff : e Un texte d'actun- 
lité : le synode sur la liberté de 
conscience de Thierry Coornbert 
11582) » (fnstitut néerlandals), 

21 h, hôtel Nikko. 61. quai de 
Grenelle. Jenn Banny, Ph. Bouvard, 
G. Choffee, J.-J Perquel : « Le jeu : 
hasard ou risque calculé ? + (Ecole 
supérieure libre des sclences com- 
merciales appliquées). 
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CARNET 
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ë . pal ‘obumotion a eu Heu ls 30 no- M et Mme Xavier Delixe, 
Décès Mme André Angeller, non épouse, 228 Rien prST SRE a Là Bomarters (Indre). entente dpt ils, : 
|. Mme rétis 88 mère, |. ue d’Abbaville, Cet evis Gent Lou de faire-part. Mme Georgen 
ë fe ï pe - 07 cl. 32 et Me deegus AnBer- et c andiôn mage de reouerines à Bemmiers| enfants et Pi iles, 
| louts enfants, . . . .. . au RE Indre), Léon 
ORFÈVRE JOAILLIER Q| Professeur Jean GOSSET |" Es écne Angouer et 10079 ant dirociéur pr gère, Dre, : 
‘ FE, ÿ Ë Sa à “enfants, : Sr SVT des Antiquités préhistoriques 3918, professeur d'hi Ce présent avis tient Leu de pepe 
ABRICANT . Nous apprenons la mort du ï | ainsi Que- toute la faruille, - |. de la circonseription de Lie. | billes Esprit trés part. é mt 
: L ‘Professeur Jean GOSSET, :. ont, la douisur de faire part du| Membre de : : Intéressé à la géographie, à l'archéologie 9, rue du Château, DR 
| — survenus accidentellement à Paris, | décès. de ANGEL, . 'amclation as E gogobes Rae a é ta préhistoire, Ioçales aussi bien | 2000 Asnières. ; À F 
. : . : Je nel p'atoembre de là direction d France ; l'Association française | d'eux régions ä Soutavie| 6. bd Malesherbes, 
joaillerie 











ï ; les agences France ; de tee, 
te © 1907 à Paris, Jean Gosset & du Oréatt l'étude d: ternaire ; de ln ème Siècle), à 
PR ser élues au Iycée Saint-Louis Te Dr TA Ecelité jorique français; de a OS Drac ct l'a 
È Une ieuse murs célébrée 16 mer- | de l'éclat done con iean | travaillé avec Emvmanuel de Marionne et 
: ni tion française VE 1929, il le une étudi 
professeur du clinique chirurgicale en 1958. | credit 7 décembre 1977, à 8 h. 30, e dæ pour Fabbé Breull. En il pu 


contemporaine 


b ni t ces; de 1n la Somme, ces 
none sa carrière vers le chirurgie] Pégleo Salné-Christophe de Jével doibtuire dtténire de Socises 
début de la nan HoenHaID unter Seine 4 _rue Saint-Christophe, passe des études ré £ de l'Asso- 
L'inbumation aurs Leu dans l'intl- cation Métenola; de {l'Association 
AT ETETEeTIT le professeur .Gosset se préoccupa de, l'en- 5 


de la sémisiogte chruryicais sat eut & décembre à Aurillac | des selentifiques-értisten et collec-| fes Britanniques. 


Gonnaurs-auateurs d'Épinay. Parmi ses publications très variées, son 
UE ù ue eux étudlants en médecine et de la for- | nes Dee 1977, à pui \ variées, son 
EE I ET SE 
sur 02, nous pris part de : Aufrère préparait un autre Ouvrage sur 
cs ouvrages de drugs, rate dé GE Mme Marcelle-Léon Aufrère,  80D| jes da Perthes 

ment de chirurgie ce de ta main. L£on AUFRÈRE, e acHére-prtis-rt, 

EE CE chevalier ds 1a d enfants, , 
s de mans ot de Facile de creme ice Les obsèques ont leu dans 








stricte intimité au cimetir 
Montrouge, la 5 décembre 1977, 
Cet avis tient Heu de faire 









Loals Blerlot, 
A£ et Mme Bernard Chadenet et 


enfants, 
Laurence eb Jean-Claude Chalu- 
meau, 


Virsimie-Anne Chadenst, 
M. et Mme Jean Blerlot et leurs 

















T a fait don de son corps 
médecine. 

De le part de ses neveux et n| 

AL eb Mme Norman Hampem 
et Mme Jean-Pierre Gand: 






M 
M. et Mme Jean-Claude Gan 
De ses petits-neveux et niès 
Mme Cet avis tient leu da falre 
familles, 15, rue Ci 
ont ne doiens de feire part du 75017 Paris, 










Mme Louis BLERIOT, 
semis s SRnbne 10m F 
‘24, faubourg Saïint-Honoré. Pour le Es piques auront leu le x ue. 
champagne : pince (435 F) et bouchon RE 


(240 F) eñ métal argenté, motif équestre. L'inhumation se fera au cimetière] Soudrons et dérivés en 15, 1 












secrétaire éral des Conférences 
de Chaumant-sur-Tharonne (Loir-et-| Séertaire génère des C un 







BE. MOIS Paris, 
Fri berne Tarae — Mme Olga Eleln Astrachun 
20007 Weshington (U.5.4). M Legere Astrachan, 
28, boulevard d'Argenson, out la grande souer de ue 
# nl Nicole KLEIN, 
survenu le 3 décembre 1977 à 











Les’ obsèques auront lieu la 
ervdt 7 décembre au clmetiär 







ia ous spprenons le diole à 
Leu 1 reli qua! gt-dix ans de 
Beuren. au cndiie Mme Geges MONODe 


Elle était l'épouse de M Ga 
Monod et s'était jointe avec lul . 
Compagnons du général de Ga. 
19 juin 1940. 


— Nous apprenons le décès, 



























— Nous apprenons la mort de 
confrère 


à 
notre de quatre-vingt-un ans, de 
Maurice COLLARD, ML Henri SIMONEAU, --- 
ancien directeur 


4 éù - ï ° INA, 
Pour que futile sci béqu. || ape pers sr as te 


3 
! 
; 
4 
Mme Henri Bimonesu, son & | 
Î 
| 






















Figure pau.| non et de Lu enr 
M Ur8 el se 

Er M J. Rodet et de ses fls, 

PA Mme Delas et de leurs 


ai PRE, ee 
L le leurs 

M. et Michel Brault et 
leur fils, 














M, ot Mme Michel Schneider « 
leurs enfants. 

L'inbumation à su Leu dans l'i- 
mité le 3 décembre. 

Cet avis tient Leu de faire-pa 













RESTE SE ET | es Sn EL Sd, 


ont toujours été Péan de le Dante cn Re on 


. D ° : Sérémonie religieuse sera célé-| douleur de fai Loue) === = 
ART RES) * DO RE ET, ro ET SRE AE 
. : d'Asnières 82 paroisse, le mercredi Tous ses collègues et amis, penü re 
7 décembre, & 14 heures, et suivie de| sen veize années at c 


mnbumation ervice d 
Y au cimotière d'Asnières. L £ 
De Le part de : Banque, ont apprécié sa haute 


pétence, sa vaste culture et su 

me Jean Delinle, son épouse, Jeureusi mémo 
Hélène et Arnaud ces en-| sara pas oubliée de ia 

UD 


Nathan mène la fête. 


Les fêtes sont 1à, Et Pimpatience des mains qui déchirent le papier Un ouvage qui monte à cvilhaion GRAND LIVRE DU BOIS 
cadeau, Le cadeau ? Uni livre Nathan, Attrayarit, passionnant, toujours  Aodine, Suceirement, et non-corme Un guide encyclopédique de référence 





















que mondiale, 
6, avenue d'Iôna, 75H16 Paris. 


À 
— Se f dl 
ds æ famille, le Père Provim 


































ï £ lL dans conditionnement consacré à M4 bois 
superbement illustré et imprimé. psychologique, les © so us nos bois does les 
à é à : h Be dé ———_———_— he 
Lrart et le corps “MICHELANGE me GRAND LIVRE INTERNATIONAL, 
LES ARTS MARTIAUX ques EGYPTE DES ARBRES 
par Michel Random Le plus extraordinaire artiste qui ait Les marvali arhiecnabs de l'Est Le premier ouvrage pleinement Hiusté 
RSS Se emmnnenee noces |. 
ue raeatte pue És tourments, son génie. 98,00 F . de celte ch Son. leur: de vie, jusqu'à leur utilisation 
tecmiques, leu contribution à noe .  Secretset niervelles Taméas collection, Mayeet£hmer — edounfhul HAE PDne moe gai D ete 
dun PAU 7 DRE . OF GARDES SEX jéénne Dre SET 
NE EURE DES OISEAUX tro Dar 
Peïnture et sculpture Un magnifique ouvrage qu fit mu . ne Véritable encyclopédie des olscaux de are L 






ef d'Europe. L'habitat, la mi, 
tion, les mœurs de l'animal le plus chere 
mani de Le création. 59,00 F 


“ART D'ALJOURD'HUI si Ï 
RAT DANOURE Bi les boantés de lârchitectare eabe, 


isite d’une ie des vrail . 1e 1 ne Su 
mal ani Je découverte de 1 crée ere == LAQUARIUM 
artistique: Un très Beau livre de plus de S 




















— En 
mort, 





ce jour &antversaire 
Æivpolyte FAYOLLE 












ns demande à ceux qui l'ont © 
F de pour aide: aimé un 
500 pages entièrement Hustré en couleurs,  - : neo Un gui pratique pour a n tons conx famé une pensée pour lui et 


qui 
magnifiques photos. de poisions (pour 
g Fe 10 e Marie [TZKOVITCE, 
est d 


"une Ep 
dée, pe afrectiieuse 






cimetière Mon 
De Rte 
PEU a 
de Fratcen Tr 





eee 
Le comble de la tentation : À: 

voir la puipe de citron 

& dens une bouteille 











a Diplômé di . 
Fa Grande Ecole de cülture rale sclenti. 


: ÆCTAG? 





La tigne 
OFFRES D'EMPLOI 43,00 
DEMANDES D'EMPLOI 10,00 11,44 


La tigne T.C, 
49,19 












IMMOBILIER 30,00 34,32 
+ AUTOMOBILES 30,00 432 
AGENDA 30.00 34,32 










PAOP. COMM. CAPITAUX 80,00 97,52 











PAT Tilt 





LE MINISTERE DES TRAVAUX PUBLICS D'UN ETAT AFRICAIN FRANCOPHONE 
procède avec le concours D'UN BUREAU D'ETUDES SPECIALISE : 


à la réorganisation complète de la gestion et de l'entretien de son parc de matériel de génie civil. 
- à la refonte des méthodes et programmes d'entretien des routes et pistes. 


H recherche pour son Parc de Matériel Il recherche pour l'Entretien des Routes 


e Des Ingénieurs A.M. ou équivalent 


ayant 5 à 10 ans d'expérience pour prendre en charge l'un des postes suivants : 






les approvisionnements, les ateliers centraux et ceux de brousse, le service ex- l'acti i ftori 
ploitation et les services généraux. "Réf. 900/M 'ecuivith des unités territoriales: 


pièces et de matière, de Ja gestion des stocks, du magasin, des expéditions. 


Réf. 901/M des pistes et du rechargement lourd. 
+ Responsable des 10 Ateliers centraux, ou bureau des méthodes 
et du contrôle. Réf. 902/M 


+ Responsable de l'Exploïtation, chergé de la gestion du parc, des 


ix de revient, des procédures administratives, du fonctionnement des ateliers 5 
Ée subdivision. "Réf, 903/M des centres urbaîns du pays. 


| « Chef de bureau des Méthodes, planning, ordonnancement, lancement. 
Réf. 904/M 


Une voiture de service est prévue pour certains postes, 























“AGIÉTÉ MINÈRE AU NIGER 


Filiale d'un important INTERNA 


pe français, re TIONAL 
cherche comme responsable de sa € division DILFELD SERVICE COMPANY 
seeks 


RECRUITING 
COORDINATOR 


formetion », un 


FORMATEUR 


les Arts et Métiers où d'une 


flque et technique et possi t une 
rience de 5 à 10 ans en pédagogie Indus- 
.trielle. 

I aura la charge du centre de formation 
professionnelle préparant la main-d'œuvre 
locale aux diverses qualifications nécessitées 


par : 
l'exploitation minière, l'entretien, les 
tions en usine de concentration, 
le laboratoire, etc. 
Il særa, en outre, amené à concevoir et 
méaliser de nouvelles actions de formation Send C.V. and photo to: 
ment en Jeu des programmes plus appro- Domell Scklumberger 
ntrat ferme et garanties « expatriés ». ou 16 
rement et scolarisation des enfants Jusqu'A la $ 
sième incluse. 





: as an fecroiting preferably 
= Bilingual ‘english / french. 
- Aeady for extensive travel. 
- Position based in Paris H.Q. for worid-wide 
rcuiting. Salary 110.000 F.F. 















Ecrire avec C.V. ss référ. « Formation 2 





| 


+ AANUE AMIRAL LEMONNIER 78160 MARLY LE RDI © 










TA M OR 





EE CEE 


Apportez votre combativité, 


- À] nous vous donnerons votre compétence. 


Au CETELEM, l'atteché commercial accueille en agence une clientèle de particuliers, la 
conseille et lui vend des formules originales de crédit et de placement, puis en assure le suivi. 
El s'agit d'un premier emploi formateur et très complet pour un jeune possèdant uns formation 
commerciale ou économique et qui peut déboucher sur une direction d'agence. 

- Plusieurs postes sont à pourvoir en RÉGION PARISIENNE. 


Des réunions d'informations seront organisées. Pour y participer, adresser un bref C.V. avec 
: photo à F. Rousseau sous référence 473, Service Orientation et Recrutement - CETELEM - 
: 25, Avenue Kléber - 75116 PARIS 


Jeunes da mains de 25 ans qui 
avez fait au moins deux années 
d'études supérieures : 


Vos études vous ont permis 
d'acquérir ure bonne formation 
générale, mais lentrée dans ia 
vie active passe nécessairement 
par une formation spéciafisée ! 


cergic 


(groupe E.S.S.E.C} vous pro 
pose de suivre pendant 8 mois 
une formation rémunérés par 
FElat (50 % du S.MI.C,) qui 
vous permettra d'acquérir Îles 
qualifications nécessaires pour 
exercer fes deux foncUons Sur 
vantes : 


— Responsable d'unité de distri- 
butlon ; 

























ASSISTANTS 
CHEF DE PRODUITS 


Le Groupe BSN-Gervais Danone propose 
à de jeunes HEC, ESSEC, ESCP, ISA, 

Sc. Po, débutants, une formation etun 
premier emploi dans le domaine du 
marketing-grande consommation. 
Assistants Chefde Produits aux Brasseries 
KRONENBOURG. à Strasbourg. ils se 
formeront concrètement aux méthodes et 
techniques de gestion et de développement 
dé marques nationales de bières 664, 
Obemai-Village, …). Ils seront ensuite 
appelés à pretdre la responsabilité complète 
d'un on plusieurs produits. 

Notre préférence ira à des candidats ayant 
suivi une option marketing et réalisé un ou 








propose UN PREMIER EMPLOI 
pour son Siège Social (Paris-La Défense) 


à deux jeunes 
DUT INFORMATIQUE 


Is exerceront des fonctions dnalyste- 


HAVAS CONTACT 





ï stages dans la vente ou le — vendeur, négociateur de con- 
os de produits de grande traits. Érnière int ÿ 
consomation, Nous avons encore quarente- Salatre ire 61000F. Ë 
ressez didature avec Y. qu pacs départs en fre Nombreux avantages sociaux. 8 
dl ous ET 18.à Jean Bürckel, nous étre fates par trelze Les candidatures (CV + photo) doivent être < 
Î NONE - entreprises. adressées au service du personnel £ 
BSN-GERVAIS DA : Es an 
7, vue de Téhéran, 75008 Pari: et 92080 Paris 


ce jour 
Téléphoner . Jon 


à pour rendez-vous 
n, gervais danone SARRAUD DE LAGERIE, 


ANNONCES CLASSEES 


COUPE IE 






Des Ingénieurs T.P. ou équivalent 


ayant 5 à 10 ans d'expérience pour prendre en charge l’un des postes suivants : 
« Responsable de l'ensemble du Parc de Matériel, comprenant + 2 Responsables de l'entretien routier, chargés de coordonner 


° Responsable des Approvisionnements, charoé des achats de | 3 Chefs d'unitss territoriales, chargés de l'entretien des routes et 


° 1 Responsable du service voieries urbaïnes, chargé de diriger et 
contrôler les différents travaux d'entretien (voierie, éclairage et signalisation) 


Ces postes sont à pourvoir très rapidement. Coritrats de deux ans renouvelables. Logaments de fonction et voyages pris en charge y compris pour la famille. 









Adresser d'urgence lettre man. et CV très détaillé précisant le niveau actuel de rémunération et celle souhaitée, en indiquant la référence 
choisie à Sélé-CEGOS 33, quai Galliéni 92152 SURESNES qui s'engage à répondre et garantit une totale discrétion. 


Pour le développement de sea 


CENTRES INFORMATIQUES 
. ni li 


DIRECTEUR DE CENTR 


INGÉNIEUR EN INFORMATIQUE 
‘possédant 5 ans d'expérience 
Adr. CV. manuscrit et prétentions à n° 2.833. 


CORNE RPTAIP ETES 


Importante Entreprise Tunisienne 


pour ses chantiers en Tunisie et Moyen-Orient 


MÉCANICIENS CATERPILAR 


ayant longus expérience. 


Adresser C.V. détaillé ot prétentions à 
PB. 1500 RP. TUNIS. 














- « « LE MONDE — 7 décembre 1977 — Page 29 


























































Réf. 912/M 







































Réf. 913/M 

























Réf. 914/M 





























multinatianat 
, 7 









recrute 


OFFRES D'EMPLOIS outre-mer, 
ranger, E répertoire habdo-| 
AA 


madaire. re Tr 
tations. _B.P. FD PARIS 


Banque Suisse 
Un siècie de succès, 
mals aussl 100 annéss d'un 
prudent scepticlsme, souhal. 
ferait confier le démarchage 
de ses us financiers et 
immobillers à un conseiller 





LAIS _- SUISSE. 
E ENTREPRISE 


IMPORT! 
INSTALLATIONS ELECTRICITÉ 
ET INSTRUMENTATION 
SRge social à PARIS 
INGÉNIEUR 
IHFORMATICIEN 


— Shécialiste. Instrumentation et 
temps réel. 





































ANNONCES ENCADREES Le mm col. T.C. 


OFFRES D'EMPLOIS 24,00 27,45 
. DEMANDES D'EMPLOIS 5,00 ST2 
IMMOBILIER 20,00 ‘22,88 
AUTOMOBILES 2000 2268 
AGENDA : 20,00 22.88 


D] Cette 








TRÈS 


Leader mondial dans le domaine des interventions 


DES EOUIPEMENTS 


nee de haute technologle de 300 Millions 
de F. 

Société COMEX SERVICES (500 millions de C.A} 
Elle recouvre : k 

© la politique d'acquisition et de maintenance 

| ela gestion financière et technique 

Mel: responsabilité de fa sous-traitance pour 
{{ l'entrerien Ÿ 

el'ordonnancement. 

Elle sera confiée à: un : 


INGÉNIEUR GRANDE ÉCOLE 


049 ans mini. 

| eïarges connaissances en mécanique, électricité, 

Al hydraulique 

equalités affirmées d'autorité personnelle, de 
rigueur; sens aigu des économies 

eparlant anglais. 


Le poste, basé à MARSEILLE, implique de 


fréquents déplacements (25% du temps) dans 
le monde entier. 


Envoyer C.V., photo et prétent.s/réf.2.771/5.1 à : 


COMEX - Service Recrutement â 
13275 MARSEILLE Cédex 2. / 


SERRE N 
directeur du département 
produit de beauté 

















REPRODUCTION INTERDITE 


emplois régionaux 










sous - marines propose {a position de : 


RESPONSABLE 






150.000 FF+ 


fonction de grande responsabilité (parc de 







F.) s'exérce à l'échelon mondial pour la 






















Le directeur général de notre division 
cosmétologique cherche un directeur du dépar- 
tement produits de beauté. : =: 
C'est un homme de 30 ans minimum, 
de formation commerciale connaissant le 
marketing et la distribution des produits de 
beauté. 
Jl élabore sa stratégie commerciale, anime sa 
force de vente et gère son budget. ° ' 
J1 a les qualités de sensibilité, de finesse ct 
d'écoute nécessaires pour appréhender un: 
marché de produits destinés à une clientèle 
féminine. 
Résidence à Castres (Tarn). à 
Ecrire sous référence 115 LM à M. Jacques 
TRIER 125, rue de la Faisanderie, 75116 
A RIS. 


. groupe pierre fabre 

«2000 personnes, dont 400 cadres, 
emplovés dans ses filiales françaises 
et étrarigéres, le Groupe Pierre Fabre 
est l'un des premiers laboratoires 
pharmaceutiques et cosmétologiques 
- français. 






IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL 


FRANÇAIS - LEADER DANS SA BRANCHE 
RECHERCHE : : 


CHEF D'EXPLOITATION 





calculateur 





— Avant déjà particihé à la 
réallsaiton  Eusqu'à dé 





son 
marrase d'une installation de 
TELETRANSMISSION. 











FREQUENTS DEPLACEMENTS 





PAYS DE L'EST. 





Adressé CV. sous n° 4 4 R.P. 

Sé, rue de la Foniaine-au- 
75011 Paris, oul transmeftri 

URGENT 


A PLUSIEURS PROFESSEURS 


Ingénieurs diplômés, 49e min. 
28 eæxpér. min. 2 ans don 
1 an enselgnement, 


— Technologie - B.E. - Atoiler. 


Méca 
— Electro-tech., électronique. 


Nationalité française. 
Conditions intéressantes. 


Env. C.V. + photo sous le 
ns T 001650 M Réale-Pressg, 
ES bis, rue Réaumur, Paris2e. 











ANNONCES CLASSÉES 
TÉLEPHONÉES 


296-15-01 











‘4; rue Massenet... : © ‘ ; ue 
QUELS UC & ù 
PEL ILL M 


Ayant quelques années expérience fonction Iden- 
‘tique dans industris alimentgirg 
ea responsabilité budgets, résultats eb force 45 
ven 

Bérs rattaché au P-D.G. . 


Cette entreprise de dimension moyenne est 
- CxpANSION. 
Envoyer lettre manuscrite + pPrétent. de salaire 


sous le n° 69.037 4 CONTESSE Publicité, 
20, avenus Ge l'Opéra, Parls Cedes OL qui trapsm. 


capeble animer un effectif de 300 personnes 
environ, D BSSUMANt des respoDsabilités de 
production et d'entretien. 


Fhsdhbde du commantement en de LOfEe 
aisation. : 

Formation aux techniques du groupe assurée. 
Poste ville province CENTRE-EST. 

Ecrire sous référence JT 194 CM. 








ALIMENTAIRES DIJON 
. cherche UN 


DIRECTEUR 
COMMERCIAL 






ou distribution 





































À is, LE 


























nn non : g 
IMPORTANT LABORATOIRE 7 SALOMON à Annecy cherche un 


PHARMACEUTIQUE 
ingénieur chimiste 











BV TNA CS : ere 
ro Pertes | ere F M Leader moncial de la fixation de ski, SALOMON lance son dépärtèmen 
x E chaussures de ski et cherche un ingénieur chimiste pour prendre en Charge 
Je RES fe laboratoire d'étude.at mise au point de matériaux nouveaux. Il parie 
HE: galement à l'étude de produits et procédés nouveaux. 
C pos e D T 5 cr ingénieur chimiste a impérativement i l'expérience de la transformation 
de la production I << trermopiastiques ot des produits aivéolés. [mousse de pa 
1 _ ten _. TRS t ouvert et imaginatif, peut fui 
LE g séclams fr tant ‘Sa compétence, alli un espñ permette: 
o Ve) List TR ge pons gi An og error E de prendre une placé de choix au sein du BÉ. If aura la satisfaction da 
fe A Été mer: la réussite de ce nouveau.département, en travaillant sur un 
Emme isatx travail, anima- 
Éon d'une énipe importante) s'adrege à un 1PRONE En. Sp anon 
Écrire à Mme G. DILL, réf. 431 LM. 




















Établissement d'ANGERS 

















































de 35 ans minimum ayant déjà exercer des Hi INSTT T UT MÉRIEUX 
M four talsei ce metr n œue son BAN INFORMATIQUE. | rerponsabllités importantes s se ane Ne LL Premier Institut français de Biologie M. 
: atéri: élétraitement, Basë de données), la Division : unité production pharmaceutique et ayan e € 
Informatique renforce son potentiel NÉME RRneEn uns bonne connaissnce de l'anglais, 5 cherche pour s'intégrer à sa direction des opérations. dal 
et propose les postes suivants: , Les candidatures seroût étudier en toute M médecine humaine : 
confidentialité. 
analystes programmeurs d'eppliention | De ot COTE Bun médecin a 
analyste programmeur systeme PUBLICITE, 20, avnne de l'Opéra, 75040 chargé del formntion médicale dés vitre mb 1 pars à - 
. ë ë + LULU qu sus EE anime les stages, répond ‘quotidiennement aux questions et aux Courriers 
Formation : DUT ou Bac+2. | BL HE M que lui ransmetrent les visiieurs médicaux. 11 anime des réunions d'info: 
Expérience : ans. : RE mation du corps médical. Il faut avoir 35 ans minimum, si possible une 


se G À È ; expérience de cabinet et une formation d'immunolagie. Le critère décisif 
‘ LIA le cadre de RAIN u un médecin (biingue français-anglais} Réf. 429 LM . * 
P'EXPORT QE cuvée linfonnation dés Ailes ef des agents à l'export, il participé 


également à des-conférences scientifiques: 1l faut avoir 30 ans minimum, ki" 
r = 
Ingénieur agronome 


sens des relations publiques, une bonne disponibilité pour des déplacements ‘ 
à l'étranger. Das connaissances en immunologis sont appréciées. é 
s », 0 
an poeteflASSiÉANCe ÉOCRNIQUE sur certains 
“pays d'Europe. occidentale et septentrionale. 


Ces deux médecins résident à LYON et soubaïtent faire carrière dans “ 
des contacts avec les distributeurs étran- | 


EH l'industrie pharmaceutique. 
A Écrire à Mme G. DILL réf. 428 LM età R. BÉROUD, réf. 429 LM. 
ji er RS RMODQUE TS arrAn D Ce" 
t Ja production du maïs semence. 
















est le sens pédagogique. 


chef deposte 


Formation : niveau Bac 
Expérience : nn ÉsasS (400 - 66). 


Animation et encadrement Rens de Pupitreurs confimmés. - 


Formation: niveau Bac. : 
Epérience : souhaité 2 ans sur 400 ou 66. 




















HAYAS CONTACT 




























ntes possibilités de formation 
et ded éveloppement personnel. : 


Horaîre personnalisé. - - 








mn ALEXANDRE TIC S. A 


10, RUE DE LA REPUBLIQUE - 690071 LYO 























Env CV avec souhaits à M SOLIER De féquente dépiacements de conrte durée sont à = PARIS - UILLE - BRUXELLES - GENÈVE - LONDRES : 
Service Recrutement à : ü serait vivement 9) lé que le candidst st : 
. Ci Honeywell Bull : connaisSUDCeS techniques = BEST 
ge eye oo gs” = sance précises eur Les HER san us 







CPE A ou des s quntités da concss 
anglais souhaité). ; 







nicholos onEl | 



















a RE D ci = Une société muftinaslonal de premier orire fi 
| Sn 
Rae ton CONTROLEUR DE GESTION: 
















‘_retharehe pour son ‘étaDameent 


Un Adjoint Kininistoët 


‘Formation H.£C. - SCIENCES PO. 
Après une période de fortis foriation de 3 à 5 mois dans In région arisienne : 
— 1! assurera l'interface du contrôle de gestion avec les services E comptables ; 
— en lialson avec le service administratif, , À réalisers des études ponotualles . 
sur lea problèmes de gestion de personnel, 3 
e Fe peut évoluer vers des responsabilités dans différents établissements 










_ ns 28ans .- . Environ 120.000 francs 
t ; 

Sous rautn ! qu directeur général adjoin edjgint. il aura Fe  responsebitité du re 

Fa ytique. I assurera la coordination du du Bucgré er du p Plan, etfas TR tebe also : 

avec fe service informatique. 


Les candidats devront posséder une formation type H.E.C., E.S.S.E.C., etc. 

‘et Une ex| similaire d'au moins deux ans au sein d’une société englo- * 
saxonne. Une expérience antérieure ne un cabinet d'audit serait un avan 
tage. Une parfaits connaissance de l'anglais, écrit et parlé, est souhaités. } 


Société" installée région Stéphanoise 
recherche pour son bureau d'études: 
1 UN DESSINATEUR - PROJETEUR 


connalssant blen l'outillage coupant pour 
métaux. 


2) UN TECHNICIEN DEVIS 


. Expérience indispensab 
e Connalmance dessin Pautriel obligatoire, 


Rémunération suivait ‘expér. Avantages BOCLAUX . 




































Los candlanrare inbéreie A8 à enreyer soûy de 29 30009 à CONTRE 
Fabia 2, svenue CG l'Opérs, 75049 Paris Cedex OL. qui. ranmmètire. - 







TrxAS INSTRUMENTS 
FRANCE 



























DIVISION EUROPEENNE 






INGENIEUR "DES SYSTEMES DIGITAUX 
cherche 
d'études ANALYSTE FINANCIER 
Se Se orne en ns mare] | (SX Bruce S. Les 


LO ji ED Br 
ne première expérience en contrôle financier ou sudir, LA" 
Fornetion HEC - ESSEC - Sup. de CO, MBA, etc... 
Anglals courant. 
Poste à pourvoir à VILLENEUVE-LOUBET 
près de NICE, 























Ecrire âvec CV. photo, 
prétent, date de disponibilité 
ss réf. EDSD/1277-411 
Tee Boite Pose & 

: = le 5 
” 06270 VILLEREUVE LOUBET 


RESPONSABLE 
RECHERCHE ET 
DÉVELOPPEMENT 


BSN-Gervoïs Danone recherche un 

Se Te ses nat 
la responsabilité du Centre de Recherches 
Mél Ge RARE 


Sa mission sera de conduire efficacement 
Îes efforts de recherche et de développement 
de la société pour répondre aux besoins des 
marchés dans le domaine des Eaux Minérales 
ct des Boissons Alimentaires, Il assurera 
l'animation et [a gestion d'ün Centre de 


Recherches de 37 
Importants, le Personnes, doté de mare 


& Celle fonction sera confiés à une persons À 





















cu Pose importante PRO à BANQUE MONÉGASQUE 


DIRECTEUR 
: COMPTABLE . 
ET FINANCIER 









recherche ponr son service informatique 


PROGRAMMEUR 


Pour assurer €haï xista. 
È Déponitie très je res cplement s Fee 








Une imptriame Administration charge 
3 è de recruter un 


ANALYSTE 




















































pour participer au développement den agplications CONDITIONS PROFESSIONNELLES EXIGEES 
Eéminisraites de son conte Inlormeiique FégieaL, e ‘140/170.000 F an * ‘_ tanpnes GAP - ua ; ge formation universitaire (Biochirie, 
j . # obligatoire : To Sn EE) (Eogénieur 
é Le pote coment à ue Sala, rérean Marion PURE RÉ ne ee D Indnstries À ne 
Se QE u Mons système Etande 
Une connalssanCs de ln pormplabile gestion dffurion. 
das stocks est souhaltahlé, un ee : 





contrôle des nee nesnhese ci 
CONDITIONS PROFESSIONNELLES par-alimentaires. 


SOUBHAITEES : 


« Matiiel : ERIS 55 : 
SH TOUQUSe 








Lieu du poste: Evin. 
















tr : : Eure consréféroncs S61 2 GFC 
‘Acresser CV. et prétenéions tous rence ZM a Spécialiste an recherche de cadres etüiseants . 728 connalsance du télé-traftemont ; AAressez votre cndidainre 
ACLES 1 E 107: É . ul vous garantit répünss et discrétion absolue — Expérience bencatre. é avec cv. détail Fous rérence 116M : 
BULL à Jean Hôrckel  Germis Denon 
en1-63,rus 'Avron= 75880 Paris Céden 20 âdress, lettre man., C.V. détaillé, Dhoto et prét, à : 7, rue de Téhéran, 75008 


BP. 144, MONTE-CARLO - Principauté de Monnen. 


bsn, gervais danone 














EXTES 


recherche pour son service 


CONTROLE DE GESTION 
ua jeune cadre 











- Le candidat retenu aura une excellente 
ormation en comptabilité et en adminis- 
tration des entreprises (par exemple : 
HEC , ESSEC ,SUP de CO...) 


- fl devra justifier d,une première 
expérience professionnelle acquise au 
ssin,soit d’un reprise, soit dun 


cabinet d,organisation ou de révision 
comptable. 


- Chargé sous l'autorité du cantrôleur de 
gestion,de l’élaboration et du sui 
du budget.il pourra en outre participer 
à l’ensemble des études économiques, 
comptables,fiscales at d'organisation 
ds l'entreprise. 


Adrasser lettre manuscrite,c.v., 
prétentions et photo à : Daniel 
HAJLBLUM-Directeur de la Gestion 
aL'EXPRESS » 25,rue de Berri, 
56008 PARIS 





























STAGE CADRES DU TRANSPORT 


en vue d'un singe réraunéré se déroulant du 9/1 
au 28/7 1978 et s'adressant à des demandeurs 
d'emploi ges de moins da 25 ans, désireux de faire 
aus carrière dens le monde du transport. 
L Nous temandons d'envoyer C.V. + lettre, à l'AF.T. 
* CESTEAL, 52-54, qual National - 92608 PUTEAUX. 
Formation école de commerce. Lic, Deng, D.UT., 
Gestion Droit, Sc. Eco, Langues souhaitées. 













.-sheuliez. 













en Po pu 
RE PE 8 située dans les DEUX SEVRES 
Lg mi Liu {à 80 kms du bord de mer) 
5 l'un des premiers currossiers français 
1600 personnes 






recherche 


JEUNES INGÉNIEURS 
A.et M. on ICAM 


EXPERIENCE NON INDISPENSABLE 
Dynamiques 
Libérés obligations militaires 









Les candidats intéressés sont priés d'adres- 
ser C.V. détaillé, photo et rémunération 
souhaitée à M. Le Directeur du. Personnel 
{sous pli personnel}, boite postale No 9 
79140 CERIZAY. 









LIC, IMPORTANTE ENTREPRISE DE CONS- 
?UCTION TELEPHONIQUE SITUEE A STRAS- 
DURG, DEVELOPPE UNE NOUVELLE GAMME 
“ AUTOCOMMUTATEURS ELECTRONIQUES, 
RECHERCHE 


TE, on de, formañon. que 


périence de la production et le souci de La 
UE, 

sera chargé, au sein du Service Qualité, ratta- 
8 à a Direction Générale, de in coordination 
“hnique entre les divers dépariemente de 
atreprise (technique, fabrication, commercial). 

- rôle fonctionnel nécessite un sr, de 6yn- 
:ise et une erande aptitude au dialogu 
Fennalsance de ré langue anglaise est indis- 
asable. : é 
voyer O.v. avec photo et prétentions ‘TELY! 
Toute de Coimar, 673 STRASEOURG CEDEX. 


































SE LS 









GRENOBLE EF 
ni FILATURE : 
nn SYSTÈME COTON 










n Groupe de Recherche 








MICROELECTRONIQUE Membre ue Groupe _ Important 
APPLIQUER LT x 
route la France) à 30 %. 
UN INGÉNIEUR CHEF 


“een | DES VENTES 


TÉCHNOLOGIES, DES 













‘RCUITS INTÉGRES. pour ANIMATION réseau 
Agents MC., tr .. ni 
“érence sera donnée à Cents imporfai 
1 déià PPEMENT de la clientèk. 
ré dec responsabilités |" (BONNETIERS/Hrseurs). 
tescrement Ana coite 
Ps HOMME DU MÉTIER 







L et photo à |ayant 
ot eee Pubiiché, BLOTON “e 1 Je NTSTon 
Opéra, Paris-ie, d. #.[(de préf.) ou svathétiques et 


connaissant les p! 
téchniaes 
de batiment et de T.P. SINON S'ABSTENIR. 


Parls, rech. 
ur, cie cu bun bureau c'étu:|  Diserétion aber. Lettre 
méthoges, IF Son dé- Mans, é a L 
nt rent 1 ae photo soûs 179 
er de | Reg Sélection conseil 
4 EEE Sen ns à 8. place Maréchal J 
CHAU SA, B.P. 220 75017 Paris 
aris Cédex 02 qui trans.!6, pl. Makdwin, 75917 Paris, 





















CUT 


IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL AGISSANT 
DANS UN SECTEUR EN DÉVELOPPEMENT 
CONSTANT - LEADER DANS SA BRANCHE - 
PARIS 

recherche 


CADRE SUPÉRIEUR 


Diplômé grande école ayant une solide 
expérience de la négociation à haut niveau 
et des responsabilités de Direction 
Générale, 

Dons un Premier temps, J1 aura des 
missions de négociation et de #ulvi 
d'affaires lui permettnat de se familiariser 
evec le groupe. Sa réussite l'ut permettra 
d'évoluer rapidement vers des postes de 

DIRECTION GÉNÉRALE. 


Posslblütés de mutetlon ultérieure en 
province. 


Ordre de grandeur de rémunération : 


190.000 + 


Ecrire sous référence MB 257 AM. 





LE DIRECTEUR GÉNÉRAL D'UN GROUPE DE 
SOCIÉTÉS (1.600 PERSONNES) FAISANT 
PARTIE D'UN GROUPE DE DIMENSION 
NATIONALE - RECHERCHE 


SECRÉTAIRE GÉNÉRAL 


Ce poste peut convenir à un candidat: 


© formation expertise comptable ou ESC, 
licence droit + æolide formation 
comptable, 

° ayant 8 à 10 ans minimum d'expérience 
à dominante comptable et Juridique, 
acquises au seln d'un groupe industriel, 
capable de prendre en cbarre les 
domaines : 


— contrôle et organisation comptable 
com PortaaË audit interne eb consell 








lq; 
— prépuration des négoclations, 
— éventuellement & personnal ». 


Résidence LILLE, 
£crire sons référence VG 252 AM. 





MERLIN GERIN GRENOBLE 


recherche pour sa Direction 


AFFAIRES INTERNATIONALES 


Ingénieur haut niveau 
pour posts de 


RESPONSABLE ZONE ORIENT 


y compris Extrême-Orient 


pere, un; Li et avenir pour candidat 

, Ayant acquis 81 possible 
dos Pate. élestro-technique solde 
expérience exportation erelllages e! 
réalisation d'ensembles), à connalasané 
secteur Orlent. 


co d'éteblir plans de pénétration par 

mettre en place moyens de vente 
ë & réaliser objectifs en relations étroites 
avec les divers départements de la Société. 


Languo engrais indispensable - Voyages 
Un fiers temps. 


Ecrire sous référence TE 250 AM. 





TRÈS IMPORTANT GROUPE FRANÇAIS (8.000 
PERSONNES) AGISSANT DANS UN SECTEUR 
EN FORT DÉVELOPPEMENT - RECHERCHE 


CHEF DE SERVICE 
MARKETING 


H.EC., ES-S.EC., ES.C.P., SC. PO. … 


eyent 5 à 8 ans Sn au sein d'un 
grouse !ui ayant parmis d'acquérir uns 
bourse méthodologie du ASRBANE st 
l'habitude du lancement de nouveaux 
produits. 

N sera chargé d'assumer et de coordonner 
les activités marketing de plusieurs flllales 
sglasant dans ls domaine des transports 
publies urbains. 


Situation très intéressante pour candidat 
animateur et créatif désireux d'utillser 
son expérience marketing dans Un secteur 
original et en fort développement. 


Rémaonération : 

120.000 + 
Résidence : grande ville OUEST FRANCE. 
Ecrire sous référence NC 258 COL 


RE GC NX ARE DRE ERNST 
HEWLETT FT PACKARD Ë 


FRANCE 
{DIVISION INFORMATIQUE etSYSTEMES) 
recherche 


inGenieurs 
de ventes 


CONFIRMES Ë 
dans le vente de mini-ordinateurs scientifiques 
ou de gestion 
s Les candidats seront titulaires d'un diplôme ‘{ 
d'ingénieur ou d'une formation universitaire 
équivalente avec dans les deux ces, si possible 
ane partons somplémentaire en est ne 
e Les postes sont à pourvoir à Orsay et à ni 
purs deventes de Paris-Nord (Blanc-Mesni) Ë 
a La connaissance de la langus anglaise est Im 
pérative pour ces postes. $ 
obes candidetures de débutants à très fort 
potentiel st motivés par la vente pourront 
égelement être examinées, 


E CV détaillé, photo et prétentions à a 
re du Personnel et à 
BP 8 - 91401 ORSAY CEDEX 


CURSUS 


IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL FRANÇAIS 
4.000 PERSONNES - RENFORCE SES ÉQUIPES 
DANS LE CADRE DE SON EXPANSION ET 
RECHERCHE à 


DIRECTEUR DE FILIALE 


Diplômé grands école, ayant l'axpérience 
des pos (&rands clients, Collecti- 
vltés locales…), de la gestion industrielle. 
I særa chargé de diriger et de développer 
une unité de 300 personnes environ. 
Poste intéressant pour candidat ayant les 
qualités d'un € chef d'entreprise ». 


Ordre ée grandeur de rémunération : 


150.000 F 


Eertre sous référence WE 253 AM. 


CHEF DE SERVICE 
MARKETING 


Diplômé grande école, ayant 5 ans environ 
d'expérience marketing ou srentualement 
commerciale, 2apabl l'ASSUTOBT 
ponsabilités d'études, de réalisation Ar? de 
Contacts extérieurs. 


Ordre de grandeur de rémunération : 


120,000 F 


Ecrire sous référence XI 254 AL 


POUR CES DEUX POSTES, LA RÉSIDENCE SE 
SITUE DANS UNE GRANDE VILLE UNIVER- 
SITAIRE DE PROVINCE 
HmenGé d'une seoaine ayant déciset 
et embauche afin de permenire aux Candi- 
dats retenus d’avoir pne visée précise des 
postes avant de s'engager. 





TRÈS IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL 
FRANCAIS RECHERCHE POUR PARIS 


CADRE COMMERCIAL 
DÉBUTANT ESCP-ESC... 


I commencers 82 carrière dans Ce groupe 

en assumant des responsabilités variées : 

© vente d'une gamme de produits anprès 
d'une cllentèle industrielle de la région 
parisienne, 

© optimisation de la gestion d'un pare 
de moyens de transports ferroviaires. 


La pol ence de ces fonctions, au début, 
deves ul permettre conte cs 
carrière solt dans La ven 6 dans da 


gestion commerciale, 
Ecrire sous référence LA 256 AM. 





TRÈS IMPORTANT GROUPE INDUSTRIEL 
PARIS-LA DÉFENSE - RECHERCHE 


ÆEXPERT COMPTABLE 
DIPLOMÉ 


Ce poste conviendrait à un candidat ayant 

uequ ues années d'expérience à dominante 
e, acquise en Cablnet où Groupe 

Industriel 

COLLABORATEUR DU DIRECTEUR DE 


COMPTABILITÉ 
JU se verra confier des missions In 
Permettant d'acquérir une Connaïssance 
approfondie du groupe et d'y évoluer, 


Ordre de graudeur de rémunération : 


120.000 F 


Ecrire sous référence ZE 255 CL 





TRÈS IMPORTANTE SOCIÉTÉ FRANÇAISE 
RECHERCHE -POUR SON DÉPARTEMENT 
STOCKAGE ET MANUTENTION 


CHEF D'EXPLOITATION 


Basé on banlieue Sud Pa: 1 aura le 
direction de sept unités traitant avren 
400.000 tonnes de produits. 

D aura la responsabilité de la malntenau, 

des installations, de l'exploitation, de 1a 
gestion, de l'animation du personnel. 


POSTE IMPORTANT POUVANT CONVENIR A 
Un ingénieur AM, EN.S.L ou équivalent, 
ayant 8 à 10 ans d'expérience en direction 
de production ou d'usina. 

Ordre de grandeur de rémunération : 


130,000 F + 


Ecrire sous référence UF 251 CM. 






Son qd 
ingénieurs 
1er POSTE : 
ENS.T.ESE. ou équivalent, 


dans les systèmes à commande par program 
me enregisné, poûr ingénieris de systèmes 
de commutation téléphonique électronique. 


2ême POSTE : 


pour 
PROGRAMMATION TEMPS RÉEL 


3ème POSTE : 
pour études et mise au point d'ensembles 
logiques et analogiques. Débutants ou ayant 
quelques années d'expérience. 
Formation ENS.T.-ES.E.-E.NSAE. 
ENS.TA. préféré. . 


Ne pas se présenter, écrire avec CV. : 
SAT -41, rue Cantegrel 
75013 PARIS 









Cane 



























































LE MUNDE — / decembre 19/7 — Page 3t 


offres d'emploi 


LuEONTROLLERS) DE HAST NU 


GROUPE FRANCAIS 
INTERNATIONAL recharche 
QUATRE "CONTROLLERS* DE 
HAUT NIVEAU 


Les candidats doivent avoir une 
expérience d'a molîns trois ans dens 
des Sociétés anglo-saxonnes et, si 
possible, avoir travaillé dons un 
cabinet d'eudit. ls doivent posséder 
de solides connaissances en compta- 
bäité, contrôle de gestion et dévelop- 
pement des systèmes. Ils ont l'expé- 
rience du contrôle en usine. 

LES REMUNERATIONS ENVISA- 
GEES SONT COMPRISES ENTRE 
120 et 180.000F. SELON LES 
POSTES ET L'EXPERIENCE. 


‘Trois postes sant à pourvoir comme 


» CONTROLLERS 


Responsables de la comptabilité, du 
Contrôle Budgétaire, de Ja Trésorerie 
et de l'Informatique. Deux postes 
sont en France, un à 150Km au Nord 
de Paris, un dans les Vosges. Le 
3ème poste qui implique de parier 
parfaitement l'italien est à pourvoir 
près de Milan, 


Un poste est à pourvoir comme 


>» DIRECTEUR D'AUDIT 


1} est l’une des deux personnes qui 
relèvent directement du ‘’controiler” 
ectuel de la maison mère dontie Siège 
est à Paris. 1! est Responsable de tous 
les aspects de l'Audit interne 
financier et opérationnel et des 
relations avec les auditeurs externes. 
11 participe à 1a définition des pracé- 
dures et des systèmes de contrôle. 1} 
eura à créer une équipe d'audit eu 
sein de laquella seront recrutés de 
futurs "controllers”. IL doit parler 
correctement l'anglais. Une expé- 
rience d'audit est indispensable pour 
ce poste, 


Adresser C.V. en indiquant le poste 
et éventuellement la région souhaïtée 
sous réf. 27M325 au 









































CRentre de 
69, rue de Monceau ÉVITE) 


ÉW'hplquée 









directeur de 
département 





CERRUTI 1881 


PARIS 
Spécialiste du prit à à porter de luxe racherche un 
homme capable de prendre fa direction de sa 


diffusion masculine. 
La SION de ce houveaut collaborateur est la 


= *'Reonapnne du développement des ventes de 
. Réception à & Paris des clients français et étrangers 
. Corrole de l'activité des représentants et des 


. ER des ventes et entretien des relations avec 
ines. 

Ce poste convient à un homme jeuna fussent 

d'une expérience de direction des ventes à 

portation ou de direction d'un bureau d'achats 

Une expérience du P.A.P. masculin et fe goût das 


PPS SE HS ef otanment de 
Naissance 
l'anglais est pen Fu 


A moyen terme, ce poste doit évoluer vers de 
plus grandes responsabilités pour un Candidat 
désireux e or avec. son produit. 


photo récente at rémunération 
sous in réf. 201 SS/M tà mentionner sur 


St des candidatures est garanti par = 


BERNARD KRIEF CONSULTANTS 


+ RUE DANTON 25283 PARIS CEDEX 06 


ca ar 





IMPORTANT GROUPE IMPRIMEUR-EDITEUR 


recherche 
Pour son imprimerie aitués À : 


MONTROUGE (92) 


INGÉNIEUR 


diplômé ICAM - AM. - HEL ou a équpalent, ayant 
une expérience d'environ 5 dans Services 
Technique et d'entretien. 


périoda d'aasptation, preadra la 








Après | responsa- 
bilté des Services Techuiques et d'Entretien de 
l'éteblissement avec, pour objectif prioritaire, 1n 
maîtrise de la relation Matériel Production. 








matériel imprimerie sonhaltables, 


non indispensables. 
Eee ds ia fonction hiérarchique. 


Evolution probable à moyen terme : 
POSTE DE DIEECTION. 
Nombreux avantages - Salaire à débattre. 


Adresser C.V. détaillé ti CE 
y a prstentions 
3, rua Bayard, ES PARIS. 





























LA DIRECTION DU PERSONNEL 
D'UN IMPORTANT ETABLISSEMENT FINANCIER 


recherche 


CONSULTANT 
Becruiement Carrières - - 


— “sélectionner candidats externes et internes, 
la carrière et empl 

àä des études liées an malvi de 

Formation supérieure. pre minimum ds 


3 années dans un service de sélection Personnel 
du secteur tortiaire. 
































Adresser O.V. hoto et salaire À ne 2.848, 
COFAP, 40, rue ds aÿ Chabrol, 76010 Paris, qui tr. 














r 
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offres d'emploi 










ous production de grandes en 
‘ et potentielle de systèmes élaborés 





Les fonctions qulieur seront confiées (génieur 
Commercial D! 












HAVAS CONTACT 


GROUPE DE DISTRIBUTION 
" PARIS 
.recherche 


animateurs de formation 


65 000 F+ . 

Ayant une formation-de type Écoles de commerce, Sciences 
Éco, Psycho, et une expérience de formation de deux ou trois 
ans au Minimum. 
ils animeront des sessions pour fe personnel cadres et employés 

des magesins du groupe, participeront à l'évaluation des sens 
et à l'élebortion: des programmes: | 
Fréquents déplacements de courte durée en province. 


Envoyer C.V., photo et rémunération actuel spus réf, 3617 3: un 


mn 


2RUEMARENCO 500! PAS CU 





INGENIEUR DIPLOME POSITION IN. 
À Le pose exige une bonne expérience dans le domaine des compo 
sants électroniques st électrumrécaniques. :£ 
La préférence sera donnés au cendidet quoi aura ls sens des rols- 
SA tions humaines. 

._ Adreser CV. et prétentions sous réf. 39.023 Contes Publicité 
-20, avenue de l'Opéra-75040 Paris. Cadiex 01, qui tramsmettre. 









offres d'emploi 


” Elaborer etcommercialiser 
vor solutions informatiques 
_avecUne nouvelle série 


“d ORDINATEURS IBM (sériel) 


: | 1 Don cesse de Gran étions ere li de PE PT ds de nn 


connalun taux expansion parmi pari es plus importants de 1 Compagnie, et pour satisfaire à une forte demande actuelle 
nous recrutons des Jeuies (hommes et fexues) 


 DIPLOMÉS DES GRANDES ECOLES 


débrtents on ayant une presrière expérience professionnelle. 


offres d'emploi 









HAVAS CONTACT 









Une lettre de candidature està - 
adresser, accompagnée d'un 
ee d'uns photo récente, à : 
BM France-DSGD : 

Tour Cedex 1e 


92081 Paris-La Défense 





jluuul|] 
1] 


| 
















. Animateur et gestionnaire : ce son les qualltés que nous 
attendons du : 


directeur des ventes 


Division Mini-ordinateurs .. 


Notre Re de (produits destinés aux-spplications scientifiques Po 
etindustrielles, est trés performante sur le marché. 


Pour atteindre vos objectifs et développer les vantes, vous 
disposerez de moyens Importants : une équipe d'Ingénieurs 
Commerciaux, l'appui des sarvices de la Sociélé (promotion 
commerciale, marketing, service après-vente, logiciel). 


‘Une fomation supérieure scientifique at une expérience des 
produits at du marché sont nos premiers critères de sélection, 


Adresser cv. et prétentions à M. Guerrier, sous référence K10, 
… OLIVETTI FRANCE, D.P.RH, O1, rue du Faubourg-Saint-Hanoré, 


75008 Paris. 
1] = 
olivetti 








études etooncepiion 
mécaniques pour 
conoes non désiruciffs 


logénieur mécanicien ou électromécanicien, quelques années 
d'expérience en ‘industrie. aérospatiale, off-shore ou pétro- 
cirque, vous ont permis d'acquérir de bonnes compétences 
-- en études mécaniques, qu'elles concement des équipements 
. Suis ou des prototypes. . 
Aujourd'hui vous souhaitez élargir vos responsabilités dans un 
eur d'avenir. 


soc d'Etudes et de Construction d'Ensembles Electro- 
nucléaires en forte croissance, nous vous praposons de participer, 
au sein d'une équipe de spécialistes, à là réalisation et au déve- 

. Jloppement de projets importants dans Je domaine du contrôle 
non sestructit (prototypes. de mesures de variations géométri- 
ques, spectrométrie, courants de’ Foucault, etc...) Des dépla- 
cements en France et à l'étranger sont à prévoir. 


Ecrire à No 39207, Contesse Publicité, 20 " 
75040 Paris Cedex O1, qui transmettia. AS de Op 


ingénieur formation 
MAINTENANCE DU MATÉRIEL 


Filiale du Jer constructeur européen d'ores, nous rscherchans pour notre 
centre de formation un ingénieur qui aura La oo de concevoir, de déve- 
Hopper at. d'animer des cours destinés aux inspocteurs és de la maintenance du 
matériel installé chez nos cllents. Dans les premiers temps, cette formation portera 
sur Les mini-ordinateurs et las patite systèmes de notre gamme. 

| Le préférence «ere donnée à un condidet diplômé de l'enssignemant Supérieur, ayant 
‘uns expérience d'au moins 2 ans dans un poste similaire su comme inspecteur de 

et maîtrisant La langus anglais. Sulaire 60.000 F +. 


Liu de travail + PARIS (Porte d'Orléans. 
-Adresser candidature avec C.V. et prétentions à Pisrra QUÉRIN - ICL FRANCE - 


16, cours Albert er - 76008 PARIS sous référence 3 612, Ë 
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REPRODUCTION 1 


TRS ÉRIC 


SECTEUR civiL développe 5es activités êt cris 
plusieurs postes 


INGENIEURS ENST - -ESE 


— js ont une responsabilité d'étude, de détop 
ment et de coordination de projets. E 
— Ces postes concernent des tngénieurs débuta 
4 ans d'expérience acquise’ dans les Ce 
vants 

» Téléphone. 

« Signalisation - - Commuration électronique, 
« Micro-informatique {matériel et logiciel). 
e Transmission numérique. … à 

Réf. Nk2n 






















AT ELECTRONICIENS- 


—1s participent aux études .et. à.-la réalisation de 
prototypes au sein d'une petite équipe technique, 

- Ces postes peuvent Intéresser des techniciens de 
formetion BTS ou équivalent, débutants à 4 png 
Proposis, 








Les 
ou une expérience dans les domaines süiens 
e Téléphone. L 
e Logique gBnérale. 
e Micra-informatique, 
+ Modems. 






Adresser cv, rémunération souhaitée en 
précisant la référence du poste 


MATRA 







Monsieur KORFAN î 
ER N°°1- 78140 VELIZY. 

















- COLGATE : 
PALMOLIVE : 
DÉPARTEMENT 

‘ PROFESSIONNEL 

recherche 


responsable 
régional 


Secteur : PARIS et 
IFEREERANCE OUEST 


laura sous sa ee plusieurs — = 
concessionnaires exclusifs, ss 
. Se mission consistera à end w” 
vente de nos produits, - 
.La préférence sera donnée au candidst 
ayant 
6 28 ans minimum et.une borrie .… 
culture | 
:6 Ua solidé expérience -d8 la dE : 
de la gestion commerciale et de 
l'animation “terrain” d'une équipe * 
de représentants. 
Son domicile sur la Région parisienne." :- À 
Nous offrons tous les avantages d'une ‘ d 
Grande Société à fort développement. 
Adresser candidature, C.V. et photo à.-. : 
COLGATE PALMOLIVE - Service . 
Recrutement, 92401 COURBEVOIE., 





































































TECHNIQUES AVANCÉES 


Banlieue SUD-EST recherche 


pour GESTION TECHNIQUE 
GRANDS PROJETS 


INGÉNIEUR Grande Ecol 


Ayant des connaissances pour aborder 
embarqués à Lord de ételiies ee 
embarqu le satei 
TRONT NIQUE, MECANIQUE). 

Expérience inférieure à 5 ans dense, 
Adr, CV. sous Le n° 39.164 à CO 
Publicité, Sue def l'Opéra, Paris-is, qui ti 





LE SECRETARIAT DE 
= AUX POSTES Ë 
TELECONMMUNICANC 


recrute des informaticiens par concours 


80 ANALYSTES 


Inscriptions jusqu'au 3 Janvier 
Epreuves dattes ie FU 2e 3 Péri 18, 


Inscriptions jusqu'au 4 
Epreuves écrites les 6 - 7 Février prier 1976 
Été, 

n indemnitai 
Accès aux emplois supérieurs 


arte ï INSCRIPTIONS 












Di RECTION DES SOÈTES DEFARS 
40, Boulevard du Montpernas® - 
76675 PARIS CEDEX 14 


DIRECTION DEPART TALE DES 
au chef-lieu du département de hi 





pl crie ere à PE tu 
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Ca ta LE 
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1” ÆRHINFORMATIQUE, Nous sommes un CONs- 


































À jeomranre STE DE TELECOMMUNICATIONS 
PARIS 


13, RÉCHERCHE : 


INGÉNIEUR ÉLECTRONICIEN 


. industrielle d'au moins 4 ans 

EE …. Fr t numériques. 
ues an: lues el 

Bonne connelasance du calcul des 

élec! 


a 
d'une équipé jeune. 


* INGÉNIEURS ÉLECTRONISIENS 


Connaiss. des Dr édures de défense et maln- 
tenancs des en logiques redondants. 
POSTE à POURVOIR : 


loppement es télécommunica: 


INGÉNIEUR ÉLECTRONICIEN 


ment numérique de signaux. 
et de simulation. 


positifs téléphoniques num 


‘tre nvec C.V. et prétentio: 


à 4O.I-P. Boïile Postale 391, PARIS 13°. 









directeur 
général 
des ventes 


ructeur français de matériel informatique de 
estion, {(C.A. en progression moyenne da 30 % 
‘ar an), réputé par La qualité de son S.A.V. Nous 





"ous l'autorité du Directeur Générai, il.sera entiè- 
t nsable de la définition et de l'ap, PEU 
ation de la politique commerciale de la socii 
ant au plan national qu'à l'exportati 
Jutre J'animation CET ire” une trentaine de 
ra à définir une gpolitique pro- 
uit» en, n étroite relation avec la Direction Tech- 
iique, Cé poste ne peut convenir qu'à un homme 
le terrain, ägë de 32 ans minimum, ayant fait ses 
rreuves de emanagers» à la Direction des Ventes 
l'une Société de péri-informatique (mini-ordina- 
“eurs de bureau-facturiéres, par exemple). La 
“onnaïssance de fa langue anglaise sn SOuhai- 
able, La rémunération com nt un fixe et un 
ntéressement sur je C.A. réalisé motivera un 
‘andidat de valeur. 


Envoyer C.V., photo récente et rémunération 











7 auelle soûs Ta réf. 71136/M (à mentionner sur 


je 
Fiscralabienu des candidatures est garanti par : 


* BERNARD KRIEF CONSULTANTS 


"1, RUE DANTON 75253 PARIS CEDEX 06 





SRBSNRRSERENASRRNRRRE 
iirecteur du personnel wior) 


» Président d'une entreprise de fabrication de biens 
équipement (chaudronnerie, mécanique, mécano-soudure) 
:erche pour son usine {400 collaborateurs) proche de DIJON {21} un 


recteur du personnel. 


: cé sous son autorité, 1] met en place et prend en charge la fonction 
nplète : emploi et gestion des ressources humaines, administration 


statuts, relations sociales. 


Fe - .……#58t un cadre de 35 ans minimum, de formation supérieure {Droit}, 
qe a —— rt plusieurs années d'expérience de la fonction en usine. 
-° 7712 rire à G. BARDOU, réf, 3284 LM. 


_ me) jeune responsable 


80 000 F +/an 


-8 directeur administratif d'une entreprise du secteur 
wtiaire en plein développement (300 salariés), Paris 
anfieue ouest, cherche un jeune responsable du personnel. Celui-ci BK 

: “end en mains avec autorité et compétence la gestion du personnel et le E 

- - crutement, prépare l'infarmatisation de la paie; il se voit confier progressi- 

ment la formation, l'information et les relations sociales. 

‘est une bonne opportunité pour un cadre de 30 ans minimum, de 

mation supérieure, ayant une première expérience réussie {5 à 6 ans) 

ans la fonction personnel et souhaitant s'intégrer à une structure, 

gère dans laquelle les possibilités de développement sont importantes, E 


‘ xire à Mme M.C. . TESSIER, réf. 3291 1M: 


-lu personnel! 


Airecteur commercial H 


"une fonderie fabriquant, dans la région Midi-Pyrénées, E 
rattaché 


-eS produits sophistiqués et 


ire à Y. CORCELLE, réf, 3290 LM. 


:samblées..}, le personnel. 


| : est un professionnel de plus de 30 ans, soit diplômé ESC, soit DECS NH 
deuxc certificats, ayant, de préférence, l'épérience de la ‘distribirion IE 


* de l'entreprise familiale. 


dresser une lettre manuscrite et photo à J.E. LEYMARIE, à Paris, réf. 5 


fAL LEXANDRE TIC 
LG Pas 
LYON - LILLE - PHAURELLES - GENÈVE - LONDRES 


FA L 





10, RUE R 





POSITION 2. FORMATION GRANDES ECOLES 
Expér. dans 
nm de signaux télé- 


trONIqUES. 
POSTE À POURVOIR : au service Etudes 
Télécommunicetions pour li conception 
réquipement télécommunications au seln 


POSITION 2. FORMATION GRANDES ECOLES 
Expérience d'au moins 3 aus dons l'Etude 
se logiciels de pee de périphériques et 
le systèmes Es temps 


eu service Etudes 
télécommunications. Participation au dève- 
systèm tions. 


POSITION 2. FORMATION GRANDES ECOLES 
ence d'au moins 5 ans dans le traite 


Bonno connaissances dés méthodes de calcul 
POSTE À POURVOIR : au mervice Etudes 
Télécommunications. Développement de dis- 


ons sous réf: A D, C, 





idustriel important. C'est le poste que propose notre directeur E 

"+ inéral à un homme de formation ingénieur ou commerciale, AM ou- 
LuEC par exemple, 8g6 d'au moins 32 ans, qui a l'expérience de la ; 
‘fente et du marketing de biens industriels : fonderie, n 
:Vrosse mécanique. E k 

7 étroite collaboration avec la direction commerciale du groupe, il a la 

eine responsabilité de prospecter, négocier et suivre notre clientèle en 

“ance et à l'étranger. Il dirige l'équipe qui gère commandes. et devis. C’est EH 

1homme dynamique; sa réussite dans ce poste l'amène à d'autres fontions 

3 direction dans Îe ‘groupe. Il parle. couramment anglais ou, à défaut, 

:. Jemand.. 


chef des services 
-omptable et financier 


ePDG me affaire parisienne de distribution (CA 200 MF) D 
“ serche son chef des services © et F. Les responsabilités de ce futur E 
recteur couvrent les comptabilités générale, marchandises et de gestion, 
iudit, les relations avec les banques, la vie juridique des sociétés (CA, 


offres d'emploi - 


























































Études et Productions Schlura 






spécifiques et variées. 




























professionnelle dans l'industrie 
Ïl sera en charge, dans un premier t 
d'opérations de mise au point et ge 


d'organisation des procédés d'usinage et 
de montage de produits nouveaux. 









IMPORTANTE SOCIÉTÉ 
MACHINISME AGRICOLE 


recherche 


DIRECTEUR DE RÉGION 


Arsisté d'une ee de collehorateurs technli 
et commerciaux, Li 1 représente la Direction Commers 


la fonction. 


Euvoyer C.V., photo et prét. en 
souhaitée sous le n° en à 
20, avenue de l'Opéra, Paris Cedex 


récisant la 
SE Faite 


e à un, groupe 


nisation. 


commerciales). 








S.A 





19, rue du 





DEVELOPPER 
VOS COMPÉTENCES 
DANS UNE FONCTION 
EVOLUTIVE 


Pour renforcer ce service, nous créons un poste que nous désirons confier à un jeune 


INGENIEUR MECANICIEN 


diplômé Arts et Métiers, INSA, ENSI ou équivalent, ayant acquis une premiere expérience 


:Schlumberger 








LE CONTINENT 
Compagnie d'Assurances ILA.R.D, 


rech. Adjoint au département FORMATION 


entrée fonction. 
— Evolution du poste très motivante à 
terme. 


Envoyer C.V. avec photo et rémunération 
Jacques PIQUET 


a RE 
rue de IG] 
75002 PARIS. 





IMPORTANTE SOCIÉTÉ DE 
PROMOTION IMMOBILIÈRE 


recherche 
RÉGION PARISIENNE 


È JEUNE CADRE RESPONSABLE 
E de la, 


gestion de programmes 
immobiliers 


— Débutant ou 2 ans d'expérience. 

— Formation supérieure souhaitée (Sciences 
Po, Droit, HEC, ESSEC, ESCP. . J. 

—Sens de la responsabilité et de l'orga- 


— Capacité d'adaptation à des tâches diverses 
administratives, juridiques, financières et 


Envoyer CV. photo et prétentions sous 
référence sets à: 





PARIS SHERATON HOTEL 
“+**LUXE - 1,000 CHAMBRES 


MONTPARNASSE 
recherche 


Assistant Manager 


n Contrat indéterminé. 
Envoyer OV. indiquant prétent. et disponibilité 
au Service du Parsonn 





CE nl) 

















développe constamment de nouveaux projets 
concernant la recherche et l'exploitation pétrolières. 

Le rôle du service Méthodes dans leur aboutissement est essentiel : c'est lui, en effet, 

qui assure la liaison entre les services d'études et d'industrialisation et la fabrication : 

il conçoit, organise et maintient les moyens de production de sondes de mesures 


eu cekn duservics Modan 1] 
comme dans l'entreprise, Aussi, il Jui 
sera demandé de faire preuve de 
créativité et d'aisance dans les contacts 


Dans ce cadre, il se verra confier des à tous les niveaux ÿ 
responsabilités concernant les études de Une connaissance de l'Anglais est É 
prix de revient, les études de postes, souhaitée. 6 
la recherche de techniques évoluées pour Écrire avec cu à: . Ÿ 
moderniser et optimiser nos moyens de ETUDES ET PRODUCTIONS 2 
uction… SCHLUMBERGER > 
es fonctions sont 26, rue de la Cavée < 
appelées à évoluer 92H2 Clamart Cedex. 





SOCIÉTÉ ÉLECTRONIQUE 
TECHNIQUES AVANCÉES 


Bonlieue SUD-EST 


recherche 
pour ses services d'ETUDES 


INGÉNIEURS-ÉLECTRONICIENS 
Grande Ecole 


pre développement de circuits onu ana- 


Adr. C. V. at photo mous le n° MES à CONTESEU 
Publicité. 20, av. de l'Opéra, Parls-1®, qui tranam. 





CHEF 


-5 à 10 ans 
assemblage, 


l'extension. 


dynamisme. 


US PARIS. 





Afiblite, 
PR later ae does as 
Nous aimerions rencontrer us 


PRRCESSAIDUENS 
Commerciale et NECESSAIREN 
Fe périence dans la _ 









more 
M ou Re. 
Een ou annee. 








ec d'adresser. 
Pet) AÉTER PONS 
Be EC RÉ re PERS 














recherche pour sa division équipements électroniques 


INGENIEUR ELECTRONICIEN 
Grandes Ecoles 


"ES. E.— ENSERG — — ENSEEIHT... .) 


1! a une responsabilité et de dévelappement 
réalisé en laboratoire de systèmes avec micro- 
processaur, 


Ce poste concerne un ingénieur ayant une expérience 
de 3 à 4 ans des micro-processeurs et des connais- 
Sances en calculateur temps réel. 


Adresser CV, rémunération souhaitée 
en indiquant la référence NK 236 


U MATRA M Ne or TOURS } 


; ETABLISSEMENT EINANCIER ASNIERES 
JEUNES CADRES 
DIPLOMÉS ES.C. OÙ SCIENCES ÉCO. 


OPTION COMPTABILITE FINANCE 


1 ou 2 ans d'EXPERIENCE DANS CABINET APPR. 
Rémunération : 60.000 francs + 


Ecrire avec. C.V. sous Ia réf. 1840 à INTER P. 
BP. 808, 73066 Paris Cedes O2 QU tranmmetirs 
















LE CARBONE-LORRAINE 


GROUPE INDUSTRIEL FRANCAIS 


A VOCATION MULTINATIONALE 


spécialisé dans la fabrication de produits 
industriels aux applications très diversifiées 
: (industrie électrique, chimique, mécanique) 


recherche 


dans le cadre d'un développement important 
© Pour un de ses départements à PARIS 


CADRE DE MARKETING 


ESSEC, SUP de CO ou équivalent 


expérience 3 à 5 ans 


intéressé par les problèmes techniques et industriels et la prise en 
charge de la politique marketing ainsi que du suivi d'un produit 
nouveau appslé à se développer rapidement. 


IL s'agit d'un poste à créer, exigeant des qualités d'initiative, de 
l'imagination et un esprit entreprenant. 


HN implique des DEPLACEMENTS FREQUENTS et nécessite une 
bonne connaissance de J'ANGLAIS et si possible de l'ALLEMAND. 


Possibilités d'avenir intéressantes pour candidat 
ayant personnalité et envergure 


© Pour son usine de PAGNY SUR MOSELLE 


{région Metz-Nancy) 


DE FABRICATION 


INGENIEUR MECANICIEN 


AM, ICAM, où équhelent 


d'expérience dans domains Fabrication - usinage 


- responsbhale d'un nouvel atelier destiné à prendre rapidement de 


-Ce poste exige en particulier des qualités d'organisation et de 


Connaissance de l'ANGLAIS indispensable 


R6f. 425 


Agresser ss réf, CV détailté, photo et prétentions à 
Direction du Psrsonnel ét des Relations Sociales 


45.rue des Acacias 75017 PARIS 
- Entière discrétion assurée 


ns 



















DR Tee ae 









!. Page-34 —— LE MONDE — 7 décembre 1977 ee REPRODUCTION INTERDITE 


offres d'emploi CHE TRACE Pr TEUS CRUE CE CRUEL 





















"ASSISTANTE DE DIRECTION 
PUBLICITÉ 


3500 à 4500 francs, 
Poste 











ASSISTANT DIRECTION . 
DISTRIBUTION PHYSIQUE 
60.000 F 


exigeant forte personoalité, EEE am- 
bition. Formation |Fapérieure éqn 
même débutante, ris en pen 
douée pour les chiffres, dactylo esprosent 


jeunes ingénieurs grandes écoles 
Nous compions parmi les premières Sociétés de Conseil en GESTION, ORGA- 


NISATION ET INFORMATIQUE et nous appartenons à l'un des sÉroupes les plus 
Importants dans ce domaine. É 


Nous recrutons de jeunes Ingénieurs, débutants ou ayant une première expé- 
rience professionnelle. Après formation, ils deviendront progressivement 
RESPONSABLES DE PROJETS Importants. à 


La qualité et la. diversité de nos interventions dans les grandes ‘entreprises et 
les administrations publiques constituent Te principal attrait de nos activités. 


Ecrivez sous référence 5063 M à Hélène REFREGIER qui civtis confidentielle. 
ment votre candidature. , À 


SERTI-SELECTION, 49, Avenue de l'Opéra, 78002 Païis.. À 


te 
80% gestion et Contacts cllents, fourninseurs, 
Horaires souples. Lieu de-travail : métro es 
Envoyer C.V. manuscrit Photo prétentions 
FASTRAL, 15 bis, Tue Gui UE PARIS 


. TRES IMPORTANT GROUPE 
RECHERCHE [ PARIS} 
POURSA DIVISION PARA PHARMACEUTIQUE 
IMPORTANT PLUSIEURS 
CORÉSEAUX DEVENTE 


directeur 


RESPONSABLE de la COMMERCIALISATION. 


Ce collaborateur devra prendre en charge les JEUKE , 
responsabilités précises suivantes : politique de INGÉNIEUR 
distribution, supervision des forces de vente, : 
problèmes du recrutement et'des rémunérations, DE FORMATION 
gestion budgétaire, Le posts convient à homme RO TUE 
35 ans «mini, bonne formation niveau ES.C, Pour son 

expérience solide de la direction commerciale. : - études avancies.. 


SOCIETE D'EQUIPEMENTS 
"— AERONAUTIQUES 
recherche pour PARIS 



















SOCIÉTÉ D'ÉLECTRONIQUE 
. FLIALE D'UN GROUPE IMPORTANT 




















l'une des unités de SEMA, société de consel, d'études et 





























d'ingéniérie, recherche dans la cadre du développemerit de ses ‘ Le rene 
Les candidatures d'hommes exclusivement ede = systèmes numé: 
téraine ne seront pas retanues LE. D ne SR  T : CADRE ADMINISTRATIF 
Flce + intéressement, bon climat de travaïl, = ve me éni d écol n ee 
poste stable. 5. Sven Anglais fiécessaire. - ing leurs gran es es. POSITION 
et précs/rén 741 Mas | Em GYt ON débutants | "FORMATION SUPÉRIEURE DE. COMMERCE 
DECI ee Aie Sp Der EC.P., Der us més de bord affectés à ‘ ESSEC OÙ ÉQUIVALENT 
, ines, al Possédant ence dans 1" gesti 
s0 TAUTS PARIS cure, os DE PRODYETION des postes d'assistance technique en cientèle et participeront comptable d ce bas Ë pie a Pre 
: PÉOPENONNELLE à des études de gestion automatisés’ ou de systèmes informe- rouûe, P. ‘ 
GROUPE INDUSTRIEL tiques. {Réf. 10165M) à LD avan si est de Paris. 
e Est x é : ‘Tranmort sssuré - Restaurant d'entreprise 
pour études” doses Fenrics- ingénieurs de formation . Avantages soclaus 
problèmes de production, 























Informatique + 


Diplômés INSA, ENSIMAG, ISEN, HE, ESA &; les candi. 

dats auront 1 an d'expérience de l'analyse de gestion et de la 
programmiation'en langage évolué et en assembleur (IBM 370, 
HB 60 et Minis appréciés). fs participaront à des études et réali- 
sations informatiques au sein Fe pluridiscipfnaires inter- 
venant en clientèle. [Réf, 10166M) 


BANQUE PRIVÉE PARIS 
crée k posts da 


responsable des series | || UN NEÉIER 
administratifs et comptables Fe ia. 


. Adr. C.V. détaillé, et prêt. ns le ne 89.991 à 5 
CONTESSE Publ. Ve Opéra, Parle, qui œ ô 





“IMPORTANTE SOCIÉTÉ MULTINATIONALE DE 
BIENS D'ÉQUIPEMENTS 





CLASSE VI -vil RE ame à vécherene « . 

Les concidees Sohrer avoir une connaissance Nationalité française . analystes rog ursS : | ee À : à 

une expérience confirmée de cie anglais P ramme mé ès ‘situé en région porisienne 

Dites les opérations Ge Banque à notamment : De formation informatique (IUT. Inst. Prog.), les candidats Le 
sur Ar l'érangere Larémnretion sera auront une expérience professionnelle de 2 arts minimale. Une - UN INGÉNIEUR : “4 
Le sens de l'organisation, la mattrise ds + u candidat retend. pratique de l'assembleur et du PLiestexgée. (Réf. 10167M) CR 
problèmes d'imitation du personnel (paie, bé as a RESPONSABLE SERVICE TECHNIQUE À 
prévoyance) et des procédures informatiques SARTROUVILLE 7 Pour tous ces postes, les candidats devront être disponibles t'cœiviendrait | 
sont Indispensables. : pour des, déplacements .et des, séjours en provinée et à PER ER 
5 Vos OrnatO RUE LE EDRIIOER sara Nombreux, æ rs Locaux. l'étranger. Las 

pour ce posts d'avenir lié à le réussite ou soin Adresser .C- Me ne 82255 Adrasser votre CV. avec une courte lettre. inanuserite, à ? SR moe pue, Mirror 
d'une équipe restreinte. É ass BLICITE ” S-Masson, SemaSélectian: ! ‘| ; 4  -——— uipements comper- à 


 * tant mais Hécoeniques 7 

à des truides . réciben. 
Does FR ee 

* éandlidet male 08 sera Pia Wniériens 1000 Pan. e 


‘Ecrire n° 8.188, « LE MONDE » 
..8 raë Ge Tallans, 167 PARIS 1. ou brune. 





a el =" 4225 MONTROUGE - Centre Votre, 16:18, rue Barbès. 
. 148, rue Saint-Honoré - 76001 PARIS UGNER - RS Fe De : 
des sociétés nine offre CAT pas FORM selectio Lyme ben 












En Le à 1. . GRAND GROUPE IEGION PARISIENNE — Fi 
: . ti. ar LR R CE POUF REGION AR , 
“agents UT 


commercant UNS INGEMIEURS 


exclusifs (AM, IDN, ENSI et INSA) : 


. pour les postes suivants : 






















Vous travaillez depuis années sur Je marché du chauffage dans l'industrie 
et dans le tertinire Gmmenbies, Hô ‘hôpitaux, écoles...) 


Vous pouvez faire État de bonnes références de ventes et do prof. roi. De pias vous 
vous sentez capable de coopérer activement au lancement de ur produits 
très prometteurs (s£lection des clientèles potentielles, argumentation Ron écorDmue, 
promotion technique, budgets, etc...) 


Vous savez travailler en pe, vous pratiquez ur pouvoir réussir sur 
ra du génie ee sein d'une grande nt à rayonnement inter- 
mtional 


Baivez sous 1 référence 77449 M au conseil en recrutement STRCA qui fouraia 
gran dus sélectionnés fous renseignements eue NÉS SAR, RES rod 6f 
poste à créer. 




























PARIS - RHÔNE-ALPES - EST: 
- Nous 'sornmes une société solidement implarrtée . 


_ INGÉNIEURS D'ETUDES 
DL me rie INGENIEURS D'AFFAIRES | 


Se mens | : na GESTION D'AFFAIRES 


Sr || INGENIEUR TECHNICO-COMMERCIAL 
Rem || || INGENIEUR MECANICIEN 
































Au salaire fixe Falouturant à des primes sur résui: 
. ttsetune Min ds pour les frais. 











e 5 à Envoyer Cv. ata récente at prétentions an # Certains de ces postes. peuvent convenir à des ingénieurs 
Sirca RS seuna es oPpe là référence 71148/M débutañts, Les postes gestion d'affaires techico-commercial 
É È Le secret é 







absolu des Candidatures est garanti pat : nu requièrent 2 ou 3 années de pratique... 


>; BERNARD KRIEF CONSULTANTS Un des. postes d'études nécessite de solides ‘connaissances 


2, HUE DANTON 78263 PARIS Feu en aérodynimique et, en thermodynamique. Intéressants 
er 


“4, me La Boëtie 75008 Paris 














développements de carrière possibles pour tous ces postes. 


Ecrire- avec CV. détaillé 2 à BTH, 2 tue. 3 Oswaldo-Cruz =. 
15016 PARIS. . k 







Armstrong 
drEsrone € Cork fnternationoï, a leading, 


Sr ILE ps 
Junior advertising 
and DrnPRUE Super visOr 


and Promotion 
Sent eee 
qe nr SU scrhag a wêth rent growth 
plans to provide a challengine development 07 


THE LOCATION De Vo fr, 
ZHE PERSON will be « 









| COMPTABLE/AUDITEUR 
DE HAUT NIVEAU 


au smin d'une se à L 
ee PSN LE 
san avec l'informatique 


D mener ss 
ROUVSEU - systée réformi ° 
mirucOue QE due PROCOER ue 
Kiveau d'études supérieures aveo une expérience 
de 5 années au Mais dens le domaine .dn 1 
nn Ve MS 0 ere à 

Adresser CV. photo et prétentions, sous n° 1887, 
COPAE 48 ue de Chatii = = 75010 PARIS, qui tn 


. DANS LE CADRE DE SON PLAN DE DÉVELOPPEMENT 
:‘ Ja direction du DÉPARTEMENT DES RELATIONS HUMAINES 
d'un ‘des premiers groupes ni pnei français 


RESPONSABLE DE RAUTINS. UMANES 


! — égé de 35, ans minimum, 
— de formation supérieure, 
F = Su Go une ee pére proique dns Ja Anchor Farssninal 
. — capoble de ‘prendré er chorge ‘un posté de: RESPONSABLE DE 






































IMPORTANT. CABINET 






: AATIONS HUMAINES dons dons le Département ou dans ue Division 
pese roupe. 
oui ne DE CONSEILS A JURIDIQUES © Aptitude &, participer à la définition et à l'application de politiques 


REMUNERATION 
salærp scales subjecs À ETES 


THE FUTURE - opportanities depend 
Te lex © Ë 40 on adrertiing md pos pen ar hioeneue 


if pou hare the rise and woull Hke to 
fe mare, Big more, pièce sn à Cr, present function and salary | 


ee sociales, à.la. négociation avec les partenaires sociaux, esprit d'ouver- 
So ee dde, Pr ae le réussite auprès 
tous les -nivequee l f 
per a, ie, pour contribute à l'équilibre des 
: @ Le poste"est. à pourvoir à, PARIS. An nd 


e ns pariée indispemable fGerfsctionnemant curé $ 











JURISTES 


Formation. universitaire. droit des Sociétés. 
Éd professionelle notariale on 2 Cabinet 


Ecrire n° SES, OONTESSE Publidité, . 
20. sv. de l TOpéra, OO PAERS Cédas OÙ ete. 










Garenne viine-ianueërit avec Ghao- récent 
EE 19. à DABDAINE, BF. TE PARIS Cie référence 





Gestion du Personnel 
42, rue Legendre - 75017 PARIS 


Ces 
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offres d'emplo CLR EN UT 1e 1 IE 


SE PSDETAIRE, rech. æ # e 









































































SOCIÈTÉ RE Eu ou 
De DEC FE. MAUREPAS es | Mis chausséed'Antin, Poris (9e) th des 
GÉNÉRALE He a ne ER LE | PARIS 
‘ 9 bis, r. Gambetta 7600 Houilles COMPTABLES pots. : Vous élesinséaiear É diplômé AM,INSA, IDN 
RECHERCHE POUR SON Sec ae TRAVAUX D'INGENIERIE oué Uno première expérienc pro 
. SERVICE DU CONTENTIEUX is cEuTRE marqua | Responsable Se se générale et clients, D'INSTALLATIONS dns un moteur sieur mai deux années, aoguise aus, 
TELECOMMI a É vous a Le ne 
UN JURISTE sous a des INÉNIEURS D se à du aie 


Envoyer Curr. vitae prétentions photo à : 
ŸL. Lens à Société MHYBRN - BU, 4 
78310 MAUREPAS 











Société d'Etudes et de Réalisation d'En- 
sembles Industriels, nous vous proposons de 


phcpe ciper à notre forte expansion. 
légré à notre Département «M$thodes 
Industrielles», vous sou chamé, ÿ pour un 





NU sera Chargé, au seln d'une pellte équipe de 
spécialistes en pleine évalution, de parüciper à 
a mise au point de dossiers judiciaires importants 
et: complexes, touchant notamment les domaines 


et one 





INGÉNIEUR 





















































































POS Rosle implique en partealier Are CONSULTANT INTERNATIONAL FE rade GE ee de page A ReeMtIon 
P' implique en particulier d'étroltes fiat- produit 
sons avec les directions, services et agences de 4 X-ENST. - ES. Pour projets Industriels pétrole, pétrochinie, engrais, Sas ot era " SE 
la Banque, ainsi qu'avec ses conseils. pour élude théorique : #2, recherche pour constituer des équipes chargées minis grec les différents Départements de 
De formation supérieure, le candidat devra | ce mess. Quelques | de La conception et du contrôle de la réalisation notre aan sous-traitants et fabricant. 
posséder un sens juridique atfiné etune grande |W | soute derpérienre ebllgaoires | Mi d'importants projets: Adresser votre candidature ct votre c.v. 
maltise des procédures acquise par l'expérience. a ARE 1} INGÉNIEURS DE PROCÉDES SE. 9553 à Axa Pabicié, 91, Faubourg 
Envoyer C.V. et prétentions sous ré£. 6.147 è et filtrage numérique). * ayant au minimum 4 années d'expérience. Saint-Honoré 75008 Paris, qui transmettra. 
. à SOCIÉTÉ GÉNÉRALE Adressez_letire manuscrite et} À 2} INGÉNIEURS DE PROJET 
2 ne ere os Crenasan 3 Cy: gétaine au h jpéchaliés dans la ces e« aréaiaion d'instal- 
li 5009 départemen: t RTS/TDI ons générales jou uni production 
s = 38/40, rue du RTE rec. É d'utilités. FRANÇARE ENIGER. 






Connaïlssance langue 
anglaise Indispensable. - 


ALIMENTAIRE 


WT ISSY-LES- MOULINEAUX. Ü Les candidats devront avoir une expérience pratique 
H confirmée dans les postes prévus; ils devront té- 













Société de Consells [ moigner de qualités marquées, d'organisation, d'ini- 140 MILLIONS/AN 
on orgäntiation ef estlen rech. ati, de contacrs et avolr le ses des responsable. sé rose" io DONT 60% à EXPORTATION 














Entreprise Equipements Industriels INGÉNIEURS, Ml La connalssance de Panglais est Indispensable, 
ivalante, 






























AFRIQUE. $ 
{80 km. Ouest de Paris) Aa É on ET So a : Les fonctions exigeront de nombreux déplace. À F4 dévaoppament rapide et régulier, 
recherche production de séries ou ments et des séjours à l'étranger. l ne Cevre comporter . E groupe 
complei avec Impt., CRÉE à 50 S.0. PARIS, le poste de : 
foie méga * Aur SX Vel À Toutes les réponses devront faire référence au {| RC TE. : 
responsable ER Rs me) | pompe ue | ( LOL 
maparte ‘| . 
: neue | 8ecP “actes || ae MARKETING 
travaux exterieurs ayant quelques années d'expér.| Le Directeur Marketing ayant en charge La roi 
Prarger à que itres PuaNlalres. Impoïtant GROUPE NATIONAL LA BANQUE sue don des produits, 1 lassistera po 
a sec ee Le SO ECHNICO-COMMERCIAL "Bénin RETRA CANADIENNE SUD de Man © ANAL ts 


22-08-89 
bonnes‘fins sur [es plans techniques, coûts, délais, Cé post! roi Produits chimiques asrandissant| pour parteiper à 19 mise NATIONALE + Le suivi des ventes, des coûts de vente, des promo- 














































ra me De Se ee tone Le enias di dé on R ORDIAATED RS (EUROPE) a pie ee Farticipera à . Étaborstion 
a poste conceme un INGENIEUR ELECTRO- ASSOCIATION -or2Enon 2 ANALYSTES : DIVISION EUROPEENNE à OT EvoLune, 
MECANICIEN ayant une expérience confirmée de cherche eFommation commerciale de bon niveau. 
5/7 ans en Montage et Mise en route d'installations M} | CONSEILLER EN FORMATION PROGRAMMEURS DIPLOME « EXPERIENCE INDISPENSABLE d'hom- 
. Industrielles (Régulation, Génie Chi, Instrumen- Eonnenärah à nee ogience dans le domanel  n d'expéri DE L'ENSEIGNEMENT me d'études, d'analyse si de gestion au 
Le Man qe [een de | “Ames IPÉVIE À 5 Gael Oéunnn SAS 0 
… Bas dans l'Eure, ce poste nécessite des déplace D | =cr'iettre ee CV. Bneto, Poivre cseaIre SE US à sous R a tants S'ABSTENIR). 
._ ments courts et fréquents, ACER. place Eonservetoire, | Envoyer Cv. détainé, photo |référ. 461 à Créauens Datonite | - EC: DISCRETION ABSOLUE. Lettre manuscrite, C.V. 
de Chuvaux, _53-Montreull | st Eniaira aciue sous té 260 | di avenue de Friediand, laitement dét.. salaire et photo ss réf. 3741 à 





L'ANGLAIS COURANT est absolument requis. ve eéichecues [ot HOUSSE PR). Pie PAR qu rem 


Les candidats intéressés st concernés par ce poste ch et nt COMPTABLI 
“enverra leur C.V. détaillé mrét. 1137 et leur ne nn 
rémunération actuelle à : IMPORTANTE SOCIETE 







CT ete) ee EE 
CET MARECHAL AL A PETITS 


































































INTERNATIONALE ; 
OMPT, [EUROPE de PEST - 
BRIO -5, place des Victoires - 75001 PARIS qui tr. Pour BRRVICE  FECHAIQUE Re A La MOYEN-ORIENT - AFRIQUE) 
ec EU formation supérieure, Expérience 
RÉGIEPRESSE, à ME mm a DESSIHATEURS- Rene | "éMSoupEn | coupe INFORMATIQUE nrERNATIONAL 
Réaumur, 75002 PARIS, qui tr. Expéri 
PERTE ENTREPRISE PROJETEURS Te recherche pour son département Calcul sclentif. 






















cn Phi D. Informatique, Eslon ÿ 
TECHHICO- Dre es el ME tomate, - débutants ou quelques années d'expérience 
a EX Lt 2 ROC ER ADR TAE CIDUAN QUE 
! 'ATIAI NIQUE) 
ar EU ons + Eu de Mn 2 RUN TES le RE RO LA ROM ÉCANI@ 





ONTÉSÉE Pub Fanieus ii 
2, = and de Fovas. Perse ot Nombreux re aux 1 RE RES oL' “RBIQT Hre 1 Envoyer Se gran et RTERRAT à 
muitinart cadre de travail agréabl téchelie des vities de li Or 10 — HS RUN! Ho ab, 


INFORMATICIEN É ve DS SE” sn n 





















































xpérience _ Instai 
Intéressé par l'Informatique de Gestion. + ll fans Proton D Drsnere, | Société d'Assistance 
Formation Granges Ecoles : S'en 20 à AN Pen et : | parie espasnol portusais au dal. |— ASCÉMÈLEUR min. tPa rés : 
L DL 5 OÙ _ ë 
. Envoyer C.V. détaillé sous réf, 472M à SI Re PT eu Sen Ses reamuan. pour ma. |— INGENIEUR svaème TU Assistant Controller 
D ' CIE BANCAIRE- Service Orientation : mi à SWEERTS, B.P. 29, | LES, cité, | no T 01661 M, le-Presse, TÉI. 225-12-46/359-27-00 | = . 
: "8 Recrutement - 25, Avenue Kléber 2341 Paris Cedex 09 aul iranne [5 re des ftaliens, 2307 Parle Las bla, rue Réaimurs Parts Lie) ou envoyer CV. Paris Est YF 100000: 
75016 PARIS. La fütale françalse d’un groupe américain en expan- 





sion très rapide {+ 40% an) spécialisée das là L 
ï dmibution nee Dre créé le poste 
d'Assistant ler. 


 Dépendant directement di Scfétaira Général, U 
pour mission de l’assister dans un certain nom- 

broc alétuues de rentabilité et de programmes de coûts. 

Îl sera crane re de j one marche ue 
con table, de on et du con 
ee f 1 Polaborera os avec le 

es Tnormatique pour la mise en place de nou- 






Te Monde 


Chaque semaine, "Le Monde inf s” dresse le 

Léa RE cie ct ai ne de Lui Lite 
Outre ceux qui, sans emploi, recherchent une simation, ce service est 

aussi destiné aux lecteurs qui pensent en termes d'avenir . 
Nos synthèses leur permettent en effet de se situer, d'évaluer l'irpor- 

tance de l'offre dans leur branche, dans leur spécialité, Févolution des quali- 
fications. Analyser, une fois par semaine, et d'un seul coup d'œil, l'ensemble 
des annonces parues dans "Le Monde" c'est le moyen, pour ceux qui ont me 
dans l'entreprise, comme pour ceux qui exercent ces fonctions, 

de suivre les fluctuations du marché de l'emploi 


























veaux systèmes adaptés à la forte croissance de a 
Soctété. 














Importante Société 
"de régulation industrielle 


PARIS SUD, recherche 


INGÉNIEUR 
ANALYSTE 


our programmation, installation et maintenance 
:ystèmes numériques industriels temps réet à 
“ass de micro et minl-calculateurs. 

Expérience en logiciel et matériel souhaitée. 


Snv. CV. ex prétent. n° 39.371 CONTESSE Publ, 
2, avenue de l'Opéra, PARIS-1er, qui transmettra 


Le candidat âgé de 28 ans minimum, aura une ou 

Sn en En 

co le et une soc 

saxonne où fl se sera 2 

comptables à l'informatique. Une très bonne connais. 

Sancs de l'anglais est requise. Ce poste débouchera 
rapidement sur des responsablihtés plus 
Jarges pour Lin candidat de valeur, 


Adresser CV, détaillé sjréf.14 8501 à: 
RINEONA Tour Maine Montparnasso 

avenne du Maine 75755 Paris 
cles 15- Discrétion absolue. 



















































bon de commande à découper 


Le Monde mroRmATION-PROFESSIONS 
Je désire m'abonner à la synthèse hebdomedaire de la ou des fonctions suivantes : 
D Mettre une croix dans les cases curespondant aux fonctions retenues : 





SOCIÉTÉ D'ÉTUDES 
recherche DEBUTANTS (TES) 


INGÉNIEURS 


















: IMPORTANTE SOCIÉTÉ CiDirection générale, fonctions Ciparsonnal fonmation rélaions 
| Sr hs rain pique pat. comme STATISTICIENS ÉCONOMISTES 
É son CHEF de SERVICE Dironeen teen cena LE MINES. PONTS, ENSAE si Bo. 
# e CONTRÔLE DE GESTION DiEides ion etrecherche. Erotasieue méesles et paramécticales, 
7 » CONTRÔLE FINANCIER Dares Rnanière 8 Hsecrétaini de direction, Badncions DE SU RTER See et non 
D Caüres débutants. 






Rattaché au Directeur Financier 
… M sera chargé du contrôle des filiales du 






Entotrer, dans le tableau ci-dessous, le nombre de semaines retenu: 
TARIÉ DES ABONNEMENTS (en Francs) 


S 






groupe. 
— Le ou Ja candidat (e) devra justifier d'une 1 ES Mme ge mme 
expérience approfondie de la fonction. térlel périphérique d' e* 
-— Devra pratiquer l'Anglais et si possible 
l'Espagnol. 


Écrire avec C.V. photn et Prétentions 
sous N°18968 B 

SE NTSC 
re RER 















Le tarif de l'abonnement est la correspondance entre le nombre de fonctions et le 
Aombre de semaines derranciés. 


INFORMATION-PROFESSIONS est adressé sous pli fenmé soit au domicile soit an 
Sége de la Société de labonné. 

(Le premier envoi sera assuré dès la semaine suivent celle de Ia réception da bon 
de commande.) 

Porr tous renseignements complémentaires, téléphoner au 674.72.05, ôn écrire : 
SN PROMO M en One 


NOM: ou SOCETE : 


laoresse. 








PARISLYON 150.000 F. 
- Ils ded 
le a OURS pr no ante 
ce technique locale. 
Les candidats recherchés ont ne expé- 
ence réussie de la vente de matériel ou de 
gerdice informatique où bien d'ordinateurs de 






SOCIÉTÉ LEASING MATÉRIEL 
recherche pose PARIS 


DÉLÉGUÉ RÉGIONAL 


aergé de visiter les différentes implantations 
+ PROMPEunation do réstan 

2 anmanen dcesers de erédit-bell : 

— formatton enselgnement supérieur : 

— expérience du droit sur Le plan € ris- 

ques » et € commercie] ». 

R. FREQUENTS DEPLACEMENTS EN PEOVINCE 
sstbiuté d'évolution. Poste flxe en bDrovines 
êr. C.V. manuserit, photo et prétent. à no 2.841, 
DP2P, 40, rue de Chabrol, 75010 PARIS, qui tr. 
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Ti 






















TE 2 me 









repas rt ST bé on EL où an OX G: A 









rene chèque bancaire à ère du Monde” on chèqe pond (ECP 4207-23 


ETRANGER envoi sétien : + LP par fonction et par semaine, TSI 


EE EEE A (OL LE 








OFFRES D'EMPLOI : 
DEMANDES D'EMPLOI 
IMMOBILIER : 
AUTOMOBILES 

AGENDA 

PROP. COMM. CAPITAUX 


HÔTESSES 
D'AGGUEIL .MULTINATIONALE. 
très importante, recherche 


secrétaire ' 
de direction . 
générale 


x Bonne présentation. 
; Fe. Anglais parfait. 
Maïtrisa Es-lettres si possible. 
Discrétion. 
Intéressée par juridique - fiscal - 
“administration et classement. 
7710 ans d'expérience professionnelle. 


Adresser C.V. avec prétentions'et photo à 
No 39294 - CONTESSE Publicité - 20, av. 
Opéra 75040 Paris Cedex 01, qui transm. 


DANS LES INSTALLATI 
ELECTRIQUES INDUSTRIEL. 
recherche pour PARIS (8e) 


RESPONSABLE 
PARC MATÉRIEL 


PROGRAMMEUR 
pt | 
Te TL 2 291840. 
SG 
sci TRINDEL, ES 4 
de Lisbonne. 


almant les autres, les Joisrs 


CENTRE TECHNIQUE le vente Ré Lie 
Tél. p. ee. 


Grande’ 
NORD DE PARIS 


recherche pou : 
DEPARTEMENT CALCULS . | pour “BUREAU DETUDES 


| — NME 2 


— ÉTUDE 2-p 1 


: Mécanique générale 
LS pin: #6. 


PPPARS PR 


DE FORMATION 
— Possédant maîtrise. ph CA 
SR OS 
Fage de formation. 
= RAS 


Constructeur Français de Machines-Outils 


Cadre agréable. Restaurant d'en! Perking 
.- recherches pour son 


“SECRÉTAIRE DE DIRECTION 
Très bonne rédactrice 
et sténo-dactylo” 


. Organisée st méthodique, . 

Bonne présentation, © _: 
pe d'un poste équivalent de 

ni Te avoir utilisé 5 suûtes néobieire. 

‘des rammes de_calcuis 
arpfuts As, mécanique 

dans un bureau d'études 

ou en bureau 2s de calculs. 


ee Rs NOTRE PRÉSIDENT CHERCHE 
sa secrétaire : 


"de fommation supérieure, elle a au moins 
cinq ans d'expérience et maïirise Jes techniques 
du secrétariat de direction. 


LMPORTANTE. SOCIETE 


Perisienne 
THIAIS (4) recherche URGENCE - 
Efficace, rapide et organisée, elle à une 


“CHEF | reset su 
SERVICE CENTRAL | pans orne De de ndgg ae cou ea. 


DU PERSONNEL Ecrire sous référence 116 LM à M. Charles 


CASSAGNEAU - BP 222, 81106 CASTRES. 


groupe pierre fabre 
2000 personnes, dont 400 cadres, 
employés dans ses- filiales françaises 
et étrangères, le Groupe Pierre Fabre 
est l'un des premiers laboratoires 
" pharmaceutiques et cosmétologiques 
| Emplois et Ceniees  1fa0 Ces 


IMPORTANTE SOCIETE . é RCA LS OU 


Ster 
(Fe & PRES 


tétéphoner, nf se 


BEVELOI 


DIRECTION 
BILINGUE ANGLAIS 


CHARGE (E) 
- RELATIONS FUSLIQU ES 
pa Forrnstion supérieu: 


, r. des ltéflens, 75427 Parisse 
ALES E DLL 
2 


BLISSEMENT PUBLIC 
ETAI 3 


CADRE 


aP LL eu 
72063 PARIS Cedex 07 qui tr 


SOCIETE D'INGENI: 
DE Cou 


INSCRIPTIONS IMMEDLATES 
DEBUT : LE # JANVIER 
Lans. 


«Fattime où parties. | 


cours 
et leçons 
Atlemand !s rivx par Allemende 
sai et _ expérimentée. 

Tél. ULRIKE : EU. 
GESTION : Œürs de gsm 
pL Œspon. format en 1 an. 
TA. 260 D 6 jusqu DR 
Franc orthogr.” Alléinend par | 


aspects | enseignante PÉcasie de de rat- 
trapage. 
EEE | soi Demeñde 

OCCASIONS AIRE STÉNRDACTYIO 

Bilingue Allernend-Français. 

EN SOLDE moquette et eu SPRL S À 
T0 ne due Sage AO 

ë Tél 34650 5 


travail 
à domicile 


Cudex 09 


demandes d'emploi 

VOUS TES ER :PLETNR EXPANSION ? 
VOUS AVEZ UN PROBLEME DE DIRECTION 
À RESOUDRE ? 


: CRISE DES DERNIERES ANNEES 
vous AMENE à EVOIE VOS STRUCTURES ? 


VOTRE DIRECTEUR GÉNÉRAL 


doit être E.CP., 43 ans 
7 EXPERIENCE 10 ANS PDG. 


_— Sens responsabilités et rentabilité ; 
— Bynsmiene, sens de l'animation et du comman- 
stades des financières Pour gérer en touts 
responsabilité. 

Butreprise C.A. 100 à 300 rullions. 

. . France où étranger. 
Aûgiais, allemand, espagnol courant. 
: Baise apus le n° PL À : 


.d P. , rue .de l'Arcade, 
" PARIS (Be). qui transmettre. 


M. LE DIRECTEUR GÉNÉRAL DE « CIBLE 2000 => 
fBanque, Equipement, Construction, …} 


© Vous êtes ç In », crécteur, « Girondin », OUvErt 
qu nouveau monde ; 


‘© Vous recherchez l'HOMME DE CONFIANCE :. 


(39 ans); Universitaire (sciences et 
;, , Arabe, auîres langues ; 10 ans 


et moyens 
- de gestion + 


56 Jeans 


structures 
+ motination collaborateurs ; Profil 
| commerciat ; Sportif (golf, tennis). 


Libre rapidement pour 
‘Public Relations et Missions internes 
Harmoni. struct, - Décentr., Automat., …) 


Ecrire N° 829 M., BECIEPRERSE, 
- 85 dis rus Réaumur, Paris (29): - 


Cadre de Direction, Commercial . 
54 ans - Connaissances articles pour conditionne 
. ment et emballage <- papier, FT en 
cartonnages, vaire, plastique. 


éme vins: : 
ÉDReeu 0 Jens Agent Général - 


En ACTEUR. En écrite, 
- presse 
profondie de 
ans ‘pour 
. industrielle, rompu, par conséquent, 
des des ues d'Information et de commu- 
nication des plus modernes, apte (expérience 
prouvée) à assumer des responsabilités des plus 
levées dans ces deux domaines, 

Uourpalisme et relations publiques). 
Souhaite recevoir proposit. cs non exclue). 
Ecrire sous le numéro T 001627 M. à Presse, 

85 bis, rue Réaumur - 75002 P. 


ALIMENTAIRE ou RESTAURATION 


HOMME DE GHOG autodidacte 


+ 53 ans, dynamique, imeginatif, réalisateur 


cherche 
Place de responsabilités avec larges délégations 
Connatssspces ‘ techniq! vente, négociation. 
administration commercisls. 


ÆExpérienca : implantation, réalisation, ouverture, 
lancement, élaboration de promotions et de 
publicité. 

: Ecrire n° T. 001518 M, REGIE-PRESSE, 

85 bla, rue Béaumur, PARIS-2- qui transmettrn 


POUR CHANGER... 


L'ESSENTIEL : 35 ans, dynamisme élevé, ban prag- 
matiame, tion créatrice pe per- 
sonnallté et'entregent. 


POUR CONCLURE... 


LES MOYENS :. Formation supérieure techniqu 

commerciale, marketing, cadre réscrves de 

Deer is 7 St 8 décembre, do Dh. 
18 h,, appeler lo : 


490-76-43 


PUBLICITAIRE 
recherche posta 
RESFONSASLE DU SSRVICE PUBLICITE 
dans pop à Ps a pause pere que Capable d'ossu- 
mer La cponsabil dos services publicité, pro- 
monen :ee tions Publiques BVEG OU Sans agence 


Fu en et pattes agenc Lil = 
Soér. grand pe! es. Libre très raps- 


Ecrire s/n° 952 M. à REGIE-PRESSE, 
85 bis. rue Résumur, 75002 PARIS, Qui cransmettro. 


.-INFORMATIGIEN - ORGANISATEUR 


POSTE DE eesFONSARLE DES ETUDES 
Expérience : e 

— conception haut niveau: 

— élaboration de plan: 

_ tolétesltemens, Bases de données. rois. ; 
Format. “our Ecole Scientiriq Anglais couran! 

- Lieu de travail : Franc, * 
Ecrire sous le numéro 2040, ele Monde s Publicité, 

S rue des Itallons - 75427 PARIS-ÿe. 


HEC. / Droit 
45 ans - Bilingue - Pspagnol - 7 ans 
Directi: 
Direcson générale Epape Biens Ft 
postæ haut niveau Soclété 
uxistante ou à créer. 


Ecrire N° &138 « LE MONDE # PuBL, 
8. rue des dan Taliers, 7477 PARIS (Se). 


ANNONCES ENCADREES 
OFFRES D'EMPLOIS 
DEMANDES D'EMPLOIS 
IMMOBILIER 
AUTOMOBILES - 
AGENDA 


” REPRODUCTION INTERD) 


demandes d'emploi 


Française PILOTE BIMOTEUR LF.R. 
Bilingus Français/Angiais - 


des 


le expérience affaires et n 
de haut niveau, pratique du sec 
recherche 


PROPOSITIONS 


ET CONCOURS 


Accepteralt tous voyages. 
Ecrire RUBIN. 15. rue T-Ribaut -. 75017 PARIS: 


J-H. 28 ans. Ilbre de suite, Droit 
ECOLE SUPER. de JOUR: 
NALISTE de LILLE, 3 ANS 


EXPER. REDACTIONNELLE 


cherche lout enmipal 
PRESSE - EDIT. . REL PUBL. 
Ecr, n° T 001630 M Figie-Protes 
Se es SEA Réauraur, Paris 


2F. 37 ans, lie. hist. 
SECRÉTAIRE DE RFA MÉTON 


Écr. no AML « de » PU 
5, r. des Italiens, 75427 Peris-9° 
Jeune_Femme. exsérimenti 
Secrétall {l 


Cour. sil 
RCE., 17, rue de Madri (° 
JF 20 ans, pers ad" 


EN SECRETAIRE à 
dactyio consciencieuse, ais 


re ue _u 229-49-74 ou 
01.629 


le-Presse. 
Réaumur,_Paris-?. 

en congmi- 
aues. Section Finances-Crédh. 
Large expér, profession, 7 ans. 
Ra, emplol correspondant, 


écrii 
ne REGIE PRE 
Réauror, 


Caine grande 
senlation pour CI, 


Ecrire : RP, Safe po 

* * Abldion RÉ. 
J.F, 25 a. doctorat ès sc à 
nom., sa Ga ch mt 
à Mme 
dr. Ffean dore, ro Pu 


‘ [Assistante gociate. oi 


EN ESC TON 7 ans. 
Sér. réf. organisation, intorma. 
tique, mot multinationale 


propose 
— AnalVses Paiognes ques, 
— Etudes où missions temps 
parles ou complet 
me sie Mondes P., 
des liens, 15427 Paris.® 


684 A Régis-Presse, 
85 bis, rue Rtaumurr Paris-2 
CHÉF COMPTABLE - 3 


ans, 
DECS + 1 certifk 
L ertnicat supérieur, 


En een es 


Ecr, 
REGIE: PRÈSLE 
BS bis, r_Réaumur, 75067 Pans. 
LH, . ans, E-S.C. 


droit prive, DE! compil 
aliens 1 18 18 mais orsen ten LE 


expert 
Staire où RER 
Ecr. ST UE M Rio Prene, 
65 Is, rue Réaumurs Paris-2 


SE BA 75 


MERCEDES dé ous 


Crédil possible. — 5% 92 60. 


PORSCHE 92, T.O. 
€hampronne du mong 
levard ae, ARE f PARIS Br. 


Particulter 
| in FOUR 
maln, 35.000 , trés 
ben état général Pr Â 
Tél. 52-71-56, epres 18 neures 


ue mariée, 


posle assistant 
Gien "Clermont-Ferrand 
rayon de 30 km, 
retraite et #1 êge en 
oe 


Ecr. à 6.422, € Les 
ST. des aliens, 7 A 


informatior. 


Le CENTRE D'INFORMA 

SUR L'EMPLOI vous 

GUIDE COMPLET (2% 
Extraits @u ai 


mERÈTE L] GRATUI 
7 Fo ES 2000. « 


# # Aer, 17 Le ; 
% Alpine 1300, bartinetts. 
7 BMM. DS ° 
7 EMW 


7 1 Ci ramière 5 
7 Pos Mg me 
76 Renault 5 TL, 


goes Pope, C care h 
CREDIT MAR *REPR . 


EEE PR FR EU 


CRETEIL (ru 


termé et 
7589 Paris 


Mauroy, 


MERCEDES-BENZ 


NEUF ET OCCASION 
EURO GARAGE RULES 
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AGENDA 


FFRÈS D'EMPLOI 43,00 49,19 : 
‘EMANDES D'EMPLOI 10,00 1144 OFFRES D'EMPLOIS 24,00 2745 
AMOBILIER 30.00 34,32 DEMANDES D'EMPLOIS 5,00 572 
iJTOMOBILES 30,00 84,32 IMMOBILIER 20,00 22,88 

30.00 34,32 AUTOMOBILES 20,00 22,88 






80,00 91,52 
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Une annonce communiquée avant 15-heures peut paraitre. dés le lendemain. 
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___ régions : 
RETOUR EN PROVENCE-ALPES-COTE D'AZUF ‘ 


Le Monde 





* Marseille, son métro 
et les Parisiens 


Vous indiquez que la consiruc- 
du métro de Marseille a 
coûté une somme. du même ordre 
que le concours financier de 
l'Etat à la RATEP, pour un an 
C'est exact, mais ce qu'il faut 
comparer, ce sont les tions 
dans les deux cas. Le métro de 


Ë 


“donc donné pour 
construire le métro de Marseille 
ce qu'il donne .en un peu plus de 
deux mois pour combler le déficit 


-Voici que resurgit, comme le 
le mer, le projet de liai- 
son routière Fos-Turin une 
percée sous le col de. l'Echelle, 
entre Névache et Bardonnecchia. 
C'est le seul problème interna- 


ouai qui se pose daus les Alpes 


Sud. () 
CLS DRE 
Le [où 
fn vallée de la Clarde Qui desert 
le col de l’Echelle) et celle des 


associations de défense 
l'environnement: ( 


notamment . 
l'UR,VN.), outre le fait qu'à la 
millénaire 


Plus ames d'énergie pour Dus les 
assez 0" le les 
véhicules automobiles, le point 
essentiel à. retenir est celui de 
“Ras a vile de Berdonnecshis 


qui doit recevoir sous 
pan million de 


l'association 
Les amis de la Névache. : 


.. Entrevaux aîme 
les Alpes-Maritimes 
“A 60 kilomètres de Nice et 80 de 
Aipes-de- 








* awjourd'hui condul! 


la ville de Bardonnecchia 





La série de suppléments que nous avons publiés sur la 





TROP, C'EST TROP 


| t trop souvent. 
par des citadins, selon ‘un mode 


de de ne 


vent 

l'on ferme hospilces et 
TUTAUX, au nom de la sacro-sainte 
rentabilité. Xl y a bien entendu 
nos écoles que l'on ferme, et une 
école qui ferme, c'est un village 
qui meurt. Il y à aussi les PTT. 


tre-vingts jour par an. Dans le 

qua! 

Lâtne temps, es élus sont confron- 
blèrces des ts 


c'est tron Notre pays vit— comment, dans les villages 
wbalne” D'amé- ë 
‘ nagement de l’espace rural est 


de 

moins de mille habitants, et ils 

sont les légions de notre armée 

communale, construire cinq l0ge- 
ment par an et pas cent ? 

Et l'exemple du logement n'est 

il y a blen d'autres 

FE ranane des équipements 


sportifs que l'on camouile en 
, bases de loisirs et de tourisme, 


pour bénéficier d'une subvention 
Etat 


Un centre méditerranéen 
à Nice 
” Nice possède depuis 1967 un 


centre de recherches très ouvert. 
sur l'ensemble du monde méditer- 


— ranéen : .le centre de la. Méditer- 


ranée moderne et contemporaine 
dont j'essume la direction depuis 
de nombreuses années. 
Ce centre a une vocation inter- 
lnaire, même si la domi- 
nante est en histoire et en 


& sur un chapitre MIX 7e possède une biblio- 
garut qu'un autre, des mairies uèque de plasieurs millers de 
tes face A des Cet ins , microfiches et 


tourisme somptueux, et. 
Les fonctionnaires ne Sont pas 


‘en cause, le système l'est e* tout . 


entière l'évolution de notre 
société. C'est FurtQut Le = 


M. JEAN FRAISSINET ET « LE MÉRIDIONAL » 


: Vous écrivez dans le Monde du 
26 novembre : « Créé, en. septem- 


dre 1944, une 6 de chré- 
Fons résians, de Méridionel 


‘ connaissait dés 1947 de sérieux 
lèmes jinanciers. Renjlouë 


p! { 
a un premier Len: par 
M. Tiges en va — dont la 
ligne ique se ramenait à un 
antimarxisme intransigeant.… ». 


la presce cita 
tions et la légion d'honneur, 
1918, dans mes ans. Encore 


vingt 
de chasse (G-C. 2/3) pen- . 


se 1939-1940. Mon 
RAF. (194-1945). Ces 


‘m'indtatent à vénérer l'anthen- 
t à la 


FREJUS COTE D'AZUR 
Av. De Lattre de Tassigny 


2 PRET SPECIAL 
DU CREDIT FONCIER 


L'apport personnel neut être rarnenë 
310% du prix, où moins, suivant le cas 


2 PIECES 56 m2.........147.80F* 

3 PIECES 71 m2..-......177.000F * 

4 PIECES.83 m2.........218000F* 
CAVES - PARKING - CHAUFF. INDIVIDUEL AU GAZ. 


ASCENSEUR - GARDIEN È 
POSSIBILITE LIGNES TELEPHONIQUES. . £ 


* Prix Révisables 


a 
41, promenade René Cory - St Ranhoël Tél. 8619.11 RP 


= 
S seausarion ERINEDIEF EL 
ct 


OMMERCIALISATION ET DOCUMENTATION 





col- : acheteurs du 
sajent 


ment leurs lus souvent 
Vous écrivez encore que le Mé- 


« vol » par Edouard 

la tribune du Palais-Bourbon, 

Je fis pourtant stipuler que les 
journal s'interdi- 


it plus la directi dan Journal 
çait plus on du 

et n'avait pas participé À Topé- 
ration délictueuse. Fe Fe 


. JEAN PRAISSINET. 


- 400 000 familles . 


interrogées. Plus de 40 Tables 4, TE 
Rondes organisées dans 58 villes par les Caisses : 
d'Epargne “ Ecureuil”. Une recherche sans pré : 
cédent pour écouter la France profonde. Très 
souvent une France surprenante, neuve, origi- 


uale, inattendue. 


Editions Albin Michel 





tous 
spécialisés : 11 encourage les 
travaux de chercheurs aussi bien 
où étran- 


çais 
Bas et à à BON Actif un Certain 
nombre de es ou mémoires 
fort estimab 


Il Le régulièrement on bul- 
je Cons de la Méditer- 
envoyé usieurs cen- 
d'exemplaires à travers le 


al t, depuis 1968, Le 

co'loques, congrés, . 

débuter qui donnent lieu à des 

publications souvent fort prisées 

: l'ensemble du monde scienti- 
ue international. 


ANDRE NOUSOEL - 


: Un « village » près ‘de Digne 


Sdus l'égide de l'Union matua- 


uste es-Méditerranée, trois 
cales et,médicales, 

: celles des Bouches-du-Rhône, du 
Var et des Alpes-de-Haute-Pro- 


vence, ont construit Cr ue 
-de-Haute-Provence un vil- 
1 de vacances, le Chandourène. 


8 une capacité 


ss de trois Site lt, a. été ouvert 


lement depuis date. 

ü a permis de donner du travail 
à une cinquantaine de personnes. 
è CELL: Ë 
Lo Re 


Le français ançai en Provence 
; et. en. Bretagne 
rès l'article. de: Paul Chove- 
Apièe l'article, de- 


pa: 
1539 (blen des actes afficiels-étant 
rédigés d'ailleurs en français an- 
térieurement), le est la 
RE Qu ue 
nm du o 
siècle — soft cinq siècles avant 
le royaume de France — et cela 
du fait de ducs parfaitement bre- 
tons, les ducs de la maison de 
Cornouaille, Si bien que, LI 
cette date, même en pays breton- 
nant, les inscriptions sur les mo- 
nes français; la 
on importante en 
Ft à due de 6 Me 
e late. du 
de Louis ÆUXL rol de France, 


Dr JEAN-JACQUES  SOYER 
(Lorient). } 











L'ÉMIGRATION 
DES GAVOUOTS. | 


Les Gavouôts, ce sont les 
montagnards des Alpes méditer- 
ranéennes. !ls partent une langue 
— étiquetée patois — qui n'est 
nl le niçois nl le provençal de 
Grasse, qui varie d'un village à 
l'autre mals que tous comprèn- 
nent Comme les régions natu- 
rellement pauvres et à forte 
natalité, le pays gavouët a 
connu pendant des siècles l'émi- 
gratlon sous des aspects diffé 
rents. 

Sous l'Ancien Régime et Jus- 
qu'à la moitlé du dix-neuvlème 
siècle, nos villages ont pratiqué 
F'émigration : temporaire.  {...) 
Après 1860, le comté de Nice 
retournent à la France, les villes 
de la côte appelant la maïn- 
d'œuvre, l'émigration changea 
de caractère. Elle offrit aux 
jeunes Gavouëôts, élèves des 
écoles villageoises, touta uns 
gamme d'emplois : elle appela 
les artisans, les ouvriers, les 
jardiniers ; elle otfrit aux Jeunes 
Sans des places dans le con 
merce, les restaurants, les hüô- 
tels, les maisons bourgeoises. 


En ville, ces migrants fondèrent ‘ 


des familles et rompirent [es 
liens avec le village natal. Com- 
ment y retoumer à une époque 
où les salaires étaient eiricts, 
les congés payés inexistants, 
les moyens .de communication 
lents : la dillgence ne desser- 
vant que les villages les plus 
favorisés, les autres n'ayant pas 
encore de routes.. Comment 
retourner dans ces villages où 
les enfants ne trouveralent d'au- 
tre travall que oelul de la terre 
laissée ‘en jachère par les 
pères ? C'est la désertification 
de nos vallées qui attelgnit au 
tragique après la salgnée de 
1914, si cruellement ressentie par 
nos Gavouêts. 


Faut-1l donner deux chiffres ? 
Pour douze villages de l'Estéron 
moyen: sur la_rive gauche (alti- 
tude entre 300 et 1 000 mètres), le 
chiffre de la population étalt en 
1613 de quatra mille cent Quatre- 
vingt-dix habitants ; eu dernier 
recensement, il est de mille huit 
‘cent -quetre-vingt-sept habitants ; 
encore la bälsse est-elle 
estompée per deux de ces vil- 





Le problème foncier est le = 
blème fondamental en Fraûcé. 6 


ll se pose de 


façon encore plus 


aiguë dans le Var quoi ? 
Parce qu'il touche ur | bases 


mêmes de notre société : 


bhu- 


maines, sociales, politiques. Pour- 
quoi aigu dans le Var ? Parce 
que le Var est le sud de l'Europe, 
. qu ernre toujours, soon le 

u non, une population 
touristique importante, Devant 


ces 
est 


deux facteurs, tout le monde 
d'accord. Mais dès qu'il s'agit 


de proposer des sol M 
tohn- bob, solutions. c'est le 


D'où peuvent-elles venir? "es 
hommes politiques ? Xis sont tous 
trop démapogues | De l'adminis- 
tration ? Malgré le vote de cer- 
talnes lois courageuses, elle est 
trop molle er traversée par trop 


d'infl 
pérer. 


uences pour pouvoir obtem- 
De EP population elle- 


même ? Trop mal informée, trop 


crispée, trop de 


vues à court 


terme. Trop d'! ë 
Seu Pb d'intérêts personnels. 


les les associations qui se 


passaient comme but.la réflexion 


appu 

spéclnUstes en Éérente Sons 
nes, Pons re ges consell- 
écouterait ? qe 


Ganaliser 
le tourisme 


Le Var est confronté 4 un pro- 
blème touristique grave. Or, fne 
s'agit ni (comme Je font les Occt- 


(comme le font les petites 


Ÿ de le repousser en bloc nl 
com- 


æmaunes rurales) d'accueillir à bras 


1 faut : canaliser ce tourisme 

organisant et réglementant tous 
les sÉjours : ouvrir les autochtones 
sur le milleu extérieur et vice 
Versa pour que cessent les Plllages 


et 


de façon beaucou 
resnecler les sites” de nt 


les 


que dans Chaque jardin se cons- 


Le 


mére autour d'un vllage la 
scandaleux. 
sand D faut au moins 


idences secondaires, 


les tons : rérlementer 


monuments, et ne pas tolérer 


ne malson préfah é 
plan d'occupation des ec eut 


con sur 1000 mê est 


m2, Sinon le gite est 




































































































lages : l'un, Roqueston, œ 
accusilll des harkis, l'aube, 
lette, dont le terroir touche 
rive droite du Var. L 


Mals si l'on parcourt a 
d'hul ces’ villages. de nos x 
tagnes, une constatation « 
pose. !ls ont moins d’habh 
mais plus ds maisons. € 
dira-t-on, le résultat du tour 
et des résidences seconts 
Bien sûr. Mais quel tours 07 
Quelles résidences seconda 
S'agit4} d'un tourisme de 
sants ou d'étrangers ? No 
s'agh d'un tourisme d'impl 
ton ou de rélmplantetion Le 
émigrés reviennent. Les : nu 
dégorgent leur population 3 
le désert, à la recherck - ‘ 3 
l'air, du soleil ou de la ver - 
Ce retour à la nature n'es 
venu possible que parce q. 
ville — si contestée | — d 
vingt ans fournit de l'arge 
les techniques. Les Gav 
transplantés en ville ont ur 
plus facile qu'au début du £ 
l'esprit tendu vers une vie 
mMonieuse : wéek-ends, © 
payés, donnent la possibil . 
retourner au pays. - 


Autobus et voitures pr 
fières peuvent rejoindre tm 
villages maintenant désenc 
Retour au pays pour yn 
nisèr la maison des an 
Pour retaper une vieille g: 
pour bâtir sa maïlsonnette, 
trouver eon bout de pré. 4, 
coln de potager, ses pom - -: -:-. 
ou -ses ollviers et prépan 
foyer pour la retraite. 

Alnsi cette réinstallation re 
une eoclélé villageolss, et 
prend figure d'une seconde. 
micillarïon. Ces résidents 
volontiers s'inscrire sur les . 
électorales : les affaires 1 
cipales {es concernent autre 
que celkes de la grande 
Et. |] arrive-bien souvent q - 
“village a plus -"beaucour ” : 

— d'électeurs que. d'hahf osé 
Ce qui re manque pasp -- 

de poser des problèmes 
les élections du consell 
clpal et du maire. Ÿ 





BAPTISTIN GIAUFFAI, - 


développé. déparien 

aussi révélateur de le 5 un 
France vile-campagné:. FEU 
urbsin contre l'esprit M 
souhait (entretenu) des K <° - 
quitter In campagne :-M 
tion des week-ends D. nu 
pagne. De plus, l' A F 
faire face aux problèces, 
sait. Les agriculteurs € 











J paupi LE 

tification des tes 

esse apparente à . 
pparen du 





des 
daires (occupation à: 
an : mort du pays) OÙ ÿr, 
dences principales à Gr. Ne UNE 4 
zées on non, : den 
tive : économie stegmit M: - 2 eut 


du bâtiment — Ds some à _. 





et avec les villases ne. 
ä moyen terme, une e 
des constructions, qui 
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LA PRÉPARATION DU BUDGET POUR 1978 
1m Sr ES D D LE nt 


À N 
M *SRAT iON . Chirac refuse d'inscrire les dépenses demandées par le préfet 


GA! M. Jacques Chirac, maire de des frais engagés par l'Etat RAP, sans que soit donnée 
Ole am Fret ei Re join no due RON donnée une 
parts, et | (RPR), premier appliquée qu'à Paris», emande butions. C'est pourquoi, en atten- 


[ronr DE VUE L'INAUGURATION D'UN CHANTIER DE RÊVES 


Nouvelles questions sur l'aménagement des Halles 














os M. oute : a Si cet UL ne contestera le perfec- contraire pleinement les habi- 
adjoint chargé des finances, 2 Gt bonne, à fut lapplques au ro as qe ton technique ou unité Por GEORGES DAYAN  fnis à la éonnaissanre dés due 
ont présenté, lundi 5 dé- ; É tons, Nous demandons pour la n'aceroîitre que de sociale de la gare souter- et JACK LANG (#). siers et à l'élaboration des déci- 
cembre, au pans d nue rêu- capiale lepplication du droit ë % la participation de Piris au| raine des En La LE rnaes ras sions les "uen Hotte géantes 
nion de presse, le budget 1978 commun. c’est-à-dire le patement déficit rts en com-| lité y supplée certes poésie. us Pre : £es au public et qu'enfin les 





le la capitale, qui sera soumis de 23,30 francs per bitant, mun, « puque 1e ê Æst la hausse 


Conseil Paris i comme dans les autres villes de décidée par É POUr 
sa connai se lelandi Pnueus € de province.» les seroies publics en 1078: 





7 transporté céléri! niques étrangers et paralyse le cltoyens ne soient plus considérés 
au cœur de 1 ville ? se mouvement créatif natonal, comme des sujets mais comme 
cun dira donc, à bon droit, sa Encore convient-il de ne pas con- des participanis inventifs à l'œu- 








Us intervenaient au lende- Un Parisien supporte actuelle_ Comment ce débat æ& ce conflit cevoir un t et vre commune! 
main des déclarations de ment une charge par habitant vont-ils se dénouer ? Le préfet de prattiude admirailve, aux créa- inadapté éauipemen même que Trois: observations pour 
pourrait abriter le bâtiment Les- conclure : 





Le célébration fastueuse 
rexblott ne sauralt ponréant faire CO), dans le siyle désuet des 1) Le projet pompidolien des 
oublier les menaces qui pésent Anciens auditoriums à balcons Halles, recelait une logique in- 
sur la qualité des autres aména- /Puisse-t-on au contraire s'ins- : créer une cité d'affaires. 
gements envisagés sux Halles Ce Plrer des expériences les plus Es le trio indissociable : Cen- 
jour ur de oie sera un jour de tris- 2Vancèes (comme par exemple le tre de commerce International 
tesse si e président de la Répu- Soutb Bank Arts Center de LOn- (CC), hôtel de cinq étoiles, 
blique ou lé maire de Paris re- res ou le Centre philharmoni- forum commercial — dont l'acti- 
nonce à prendre les courageuses que de Berlin) pour les porter its de chacun nourrissait l'acti- 
mesures de sauvegarde eauimpo encore plus loin! vité des autres Les décisions 
sent la préservation d'un site On rèverait alors d'une «Cité prises en 1974 par l'actuel prési- 
unique au monde et la résuxrec- de la musique» qui, u, vingf quatre Rent de = République de = 
flan dune vie populaire au centre heures sur vingt-quatre, mer le C.CX, sans en même 
de Paris. aux Parisiens une activité conti- temps faire disparaître l'hôtel et 
Première Le re Abandon du nue où musiques et publics coexis- le forum, ont brisé cette cohé- 
navrant projet de construction teraient ou S'Intepénétreraient. rence. Privés d’une de leur 
d'un immeuble mastodonte à l'est Cinq iypes 5 d'équipements à cherie Îs a; tront comme 
du plateau des Halles (au Jone concevoir immense ‘salle tristes survivants d'un cata- 
de la rue Lescot et à l'opposé de pour les tra tIDnS sympho- nr Pourquoi ne les nb 
le rotonde de la Bourse de com- niques, assez vaste pour recevoir pas définitivement engloutis 
merce). 3000 spectateurs, 150 musiciens l'oubli? Il en était encore as 
Bloc massif d'un seul tenant et des chœurs; une autre salle en juillet 1974 11 en est encore 
(120 m de long sur 40 m de large de 1600 places pour la musique temps aujourd'hui, si une puls- 
et 27 m de haut), il écrasera le de chambre et is To Tormations de et courageuse volonté poli- 
site : nd grand axe ane 5 taille de Fees intercon- tique l'imposait. 
par l'histoire par la rue de Pierre Boulez ; un 
Cossonnerie unit les deux plateaux tre musical ouvert aux aven- à A logique a gresié 
des Halles et de Beaubourg. tures les plus hardies (Kénekis, travaux : celle de l'irres Fa 
« Rude moment de vérité », pres Aperghis, Kagel.) ; une salle de M’ sdmini ent % por sa be 
sent M. de La Malène, en évo- musique expérimentale ; enfin de des fonctionnaires où op Pes gene 
quant ja future instrücon de petites salles d'écoute eb de créa. CE te fe En Or Cent ar 
on permis de construire (1). tivité, dotées d'un matériel bité nl le talent a, 8 
Pau l'édification de ce bâti- électro-acoustique où les petits pose > due st sant à 
ment ce l'on substitue l'amé- enfants comme les grands pour- Dee UQUEs Rs ce e des 
nagement D tres revètues  rajent fabriquer leur propre ee affaire : indétermination à 
de jardins ! Quoi plus impo- sique. Un tel projet mérite accomplir un dessein d'une vaste 








Exeès de zèle où volonté nique? 


En invoquant l'applicalion du d'un homme qui 2 activement 
droit commun municipal pour participé à la campagne de 
justifler par avance une éven- M. Valéry Giscard d'Estaing en 
tuelle Inscription d'office au 1874 Aussi, la démarche du 
budget de la Ville de Paris des préfet de Paris paraït-elle relever 
dépenses que M. Jacques Chirac d'une volonté politique plus que 
entend transférer à l'Elat, le d'une décision administrative, 
préfet de Paris a eurtout voulu Par son intermédiaire, les auto- 
rappoler au premier magistrat de rités de l'Etat ont sans doute 
te capitale que ce droït commun voulu rappeler M. Chirac à une 
enferme l'action des munici- plus grande modestie dans ses 
palités dans un cadre rigide et rapports avec l'autorité de 
centralisé. * tutelle. 


De son côté. M. Chirac, s'il ‘ Il reste que, en anticlpant 
invoque la lol de 1884 lorsque eur le résultat d'une concer- 
celle-c) paraît avantageuse pour tation engagée avec l'Etat, 
la ville, est avant tout soucieux M. Chirac a clairement signifié 
de doter la capitale d'une auto- 6a volonté d'obtenir une négo- 
nomle que les textes ne Iul  ciation eur la répartition des 
confèrent pas; pour ce faire il charges entre la Ville et l'Etat, 
s'efforce de mettre à profit ea éans négliger les galns électo- 
dimension politique personnelle.  raux qu'il peut escompter d'une 
Se posant aujourd'hui en défen- telle Intransigeance dans Ja 
eur des libertés locales, le défense des deniers parisiens 


maire na pes craint de br Le ip aise qu'il doit avoir 





ets francs de la 
Ville aux dépenses de police 
et au déficit des transports en 















































“ E croire que le et — 
Pie Le inéné À rempalle cr 






de INDES 





: de tels propos. » 


:. Appliquer la foi à fous 


’ependant, se refusant à 
téraliser eb à envenimer ses 
: morts avec l'ensemble des 
résentents de Rat Rare 
Paris & habilement ra] 'i 
it eu au mois de in Tes 





























nt des relations budgé! carder la menace du préfet 

ré la Ville et l'Etat et que la ; : mercred| avec le président de sant en effet que l'étendue nue dernment d'être étudié, réexaminé. l fesion à ? 
icertation f continuur. ee ne PaIren enr la République permettra peut- . go in Pisienn bordé de ses habfta- transformé par un comité de spé- {Pan inouvement eue 
vur le préfet, les choses sont , Sn eGoneidéRT  &ye de régler définilivement ce ions traditionnelles 1 cialistes et d'usagers. “es. Sous Cour À tour la 





qu'il s'agit de la part de ns si, banté par l'angoisse Un fait saillant s'impose cepen-. . 





des espaces libérés de toute En- ont an premier regard : ee Ce Les Inpéattle lie tache 

























. ; 1 un conflit Dans le Cas contraire, 
Per, d tu mapas mo. | M ucien Lanier, d'un excès de Le intéressant d'observer 1e trave, on veut obstinément Snbition Le PacCOmOUe pas Mu) 
des à la capitale. Si la Ville comportement des élus du P.R. « meubler » l'extrémité est de Ce etructures du bâtiment Fescot, = 
. Paris paré dé- Une telle éventualité paraîtrait au Conseli de Paris, lors du vote plateau, que l'on reprenne et irop étroit pour abriter par exem- e 
wes d'Etat, le budget de F pourtant surprenante de la part du budget municipal. — J.-M. C. réalise “alors notre Brojet de pie la salle Fe 3 3 000 Places ee force du fait accompli 
ÉRRE © fee dm Re NE 
quarante fois supérieure à celle Paris comme uartier, fractionnés en leur mi- ôünumental pour le site, en excuse là technicité{ Pour 
Lu manoir néral eà en que supporte un habitant d'une Insee duffce de dépenses ni | leu Pour laisser ouverte la pers” {rop Sang or un éavipement Que de tes où Lens Le HO 
het lle Come  Manelle. 9 prépus an bodeet do le VIe pective et assurant le maintien >usies] de Paris Deux ‘ue de temps en temps es home 
Ds Emeline « La loi doit MÊME POUr pour sa rente en, Procnce POPR- erreurs séralent commises en bo de je cendent 40e 
aux tous, conclut M Chirac, ©’ continues à à ï SUP 5€ er une. généraux! Si l'on reconstitue 





est 
de France POUqUOI nous avons pris là déci- tions et à la limite, comme dla] Mas voicl Que pour sanver du 





Si l'intention des pouvoirs attentivement la genèse de la 






rlements, Sion Ge nous aligner sur la pro indiqué lundi, refuser de prévoir naufrage le Puis uné  blics est réellement de Ê Te le superposition successive des crois 

° , en raison vince progressioment en dans eson» budget 1978 toute station nome pus futur — et non d'imiter les vieux niveaux (la gare souterraine au 
sombre el de la complexité Ons.» participation de la Ville aux dé-| Cissé place exemples, — il faut alors imaginer niveau inférieur, le forum au nj- 
Problèmes à étudier, débou- JS : nes de police eb de transports. | Se ntuel 6 Rquipement musieal. vel une autre soinNon d'implantation veau intermédiaire, l'immeuble 
.- sur des suites concrètes Inscription d'office ? position extrérue et sans doute | fée nouvelle ou programme müri mieux accordée à un équipement  Lescot en surface), on observe la 
t le budget 1979. » L ire, mais qui marque bien, par une ample Ente préalable? musicel d'avant-garde. Bi, coûte  répercussion des uns sur les au- 





Aurait-on i é une telle sot- ge oise, on veut ne aux de plusieurs « pets fc 
l'on s'était posé euse- es, pourquoi ne cons- pi PS ace auxquels le pour 
RE RS deur questions sui- truire dans le forum Saint-Eus- poli ‘s'en incliné. Ainsi la 
vantes : Quel équipement musical tache, sur le terrain de la rue RATE, — parce qu'elle se trou- 
pour Paris? Quel bâtiment pPOUF Berger (antérieurement réservé à vait au niveau le plus bas a-t-elle 
un tel équipement musical ? un hôtel de je), y intégrant imposé aux constructeurs du 
Le principe de la création de la rotonde de la Bourse de com- forum ses propres normes d'écar- 
nouvelles salles de musique n'est mere? Pourquoi surtout ne pas ternent entre les piliers de soutien 
pas ici en cause : l'incroyable transférer ee cité de la musi- des des plancher intermédiaires 
sous-équipement musical de Paris que sur immenses terrains écartement nécessairement large 


Ep M 
“ns tenir compte de ces argu- Pour ce qui concerne les trans- le climat politique actuel, 
ts, M. Chirac déclare quant ports, ie maire de Paris se plaint lerrée fragilité des relations 
"Tr A que, dès 1978, la Jens de e gate nome Es entre Fer avec son cn Rrnrese 
icipera aux dépenses Le ce men: sommes us en plus maire, ef les services de 
TR 150 millions an Leu élevées par la SNCF, et LE JEAN PERRIN. 
















LE tux de majo- | ]LE-DE-FRANCE 















î “7° an des alloués l'année 

amine : 525 millions seule - décourage trop souvent la venue de La Vaiette ou de J:- "1? la RAT. — obligeant à 
taie À 17; seront donc inscrits au| © Nouveau forage gêother- 180 rnètres cubes à Faure) per d dimioner 18 hauieur entre chaque 

: S; de Ti mique en Seine-et-Marne. — Un mettra d'assurer le age de Hi . à 
MS ee quoi ces, décisions? Au] nouveau forage géowermique Plus de, dome mille personnes Tourner le dos à la politique du coup par coup “Doi Le sentiment de, clanstro- 
ltré des dépenses de pollce| ent d'être réalisé au Mée-sur- 19TSQUe le deuxième puits creusé Deurième mesure : ne pas ac- nages (c'est-à-dire de taille ré- x le PTOUVETA a teur 
md les grandes viles del qi Selne-et-Marne. L' actuellement pour réintégrer l'eau| corder le permis de construire à duite) dans un quertier où déjà, gueres marchandes qui en 
pée à one + ture de Re de PRE fait en | lmmenble de logements conçu par la vertu des promoteurs, lon EE de eonnae Dee 





vent, le maire | pompée à une température de miné: ce qui devrait être fait en 
à doivent, rappelle le Ja loi,l 70 degrés (avec un débit de janvier 1978 


—— À PROPOS DE... 


Pi ro TL à Fes. 08 TÉies Dom treues et Fa des pes été plus raisonnable (mais ce 
À ce ENS, deux raisons de fants ne soient plus Sterdie de m'était pes compter Que l cr 
principe : la premiére réside dans séjour au centre de Paris, il fau- Pt nrrare) s le 
D EUR Or EN PreDENtS AU DIU VAS Cl ln gure souteame el le forum 

insertion dans le ap É 
Aie, alDr même qu'on ignore la mensions. Financé par la collec- Re uen nier dernier pe RSR 
configuration des autres cons- tilvité locale, l'immeuble Bofill gprenent la ru frame Eu D 













Une enquête sur la décentralisation EE FE one Pebaepe Le à ses baoins 
‘ ’ ont &té commis aux Elles (es Meet fopuaire par VAE Aie tmolnge de la Jogique 
| ete 
0 Ce truction des pavillons Baltard d'iots entiers par Ja puissance Lie molgnon» (haut de 5 m. 
æs P.UT. et l'équipement sont les premiers en province || Émis SE PE Rte 6 de, planet 






de luxe dans le forum commer- Quatrième mesure. — Limiter ç 2 Se 
ns on S'HaUrRe | Es Préfints l'emprise du forum commercial Lescot? Pour abriter les sorties 
# + re à la Ptuique du (dont au demeurant la rentabilité du RER. et les débordements en 
a DS Gordrent ne pus ‘Inanclère des boutiques est d'ores surface des activités cammer- 
A LB Péaction violente ©b déjà pe et accroître les cisles du forum! Pourquoi? Par 
d'Henri Fabre-Luce (S.O.S. Paris), SuPerficles réservées aux loisirs menque de lo !_ Pourquoi 
et de Frençois Serrand (Plate- et à l'art. En même temps, trans- l'immeuble ? Pour dissi- 
ä ités parisiens d'ha-  Tormer les tristes et banaies liai- muler le moignon géant de leurs 
Gitente). refusan ï de cautionner SOS piétonnes souterraines imyrévoyances? Pourquoi un 
la 7 commission des sitese qui reliant les galeries marchandes équipement musical aux Halles ? 
s'apprête à accorder un avis fa- € Cheminements féeriques et en Pour trouver un usage à l'immeu- 
sappréte à scene un le dessin Places de rêves. 5e Lens dont on ne sait que 
S dt (Be DE musical inadi 7 ? Pour s'adap- 


de l'ensemble de la place. Oublie- 
ter aux structures de l'immeuble 





association Bureaux- mettre à l'actif de cette politique Jes PTT, Hs sont transportés 
UE qui organise les de décentralisation. Toutslois à dans des cars spéciaux des 
et 8 décembre un forum Aix-en-Provence, par exemple, PTT. et fréquentent un centre 
ur « les implantations ter- on regrette que l'Ecole (1) « soit de loisirs créé pour eux ». 
iaires et les centres de Les es per te zone Industrielle Les ministères qui ont, jusqu'a 
., ublier les démunie de transports en com- résent, réallsé le plus important 
états d'une Pnquête sur un, donc isolée de le ville, Etton de décentralisation sont la 
a décentralisation des ad- alors que la quesHotalité des défense, l'agriculture, l'équipe- 
ainistrations PR staglaires est Jogée sur placo =. ment (surtout) et les P.T.T., ces 
epuis vingt Souvent, les salariés intéressés deux dernières administrations 
‘une centaine d'étabiisce- ont eu du mal à falre admettre ayant mené à la fois une poli- 
sents ont été créés OU Que l'établissement décentrelisé tique de transfert des services 
ransférés en province, BUX- avais des besoins particuliers  Centraux et de répartition régio- 
mels il faut ajouter Une 4} bjece, et que — pour un  nale des fonctions techniques ou 
sentaine de Sélégations ré- laboratoire, par exemple — il de formation. 
ionales créées par ” n'était pas possible de trans- Des villes ou des régions se 
lissements publics. férer de Paris à Annecy tout 8 sont ainsi forgé des vocations 
matériel et tous Jes équipe- nouvelles : Rennes et Lannion 
Les quelque to Hrre ments, et, en lait, tout l'ancien pour l'électronique, Toulouse 
ments syant Le mille  /eboratolre ». pour l'aérospallal, Nantes pour 
Usa: aurenti ci la gestion intormallsée des 
















t-elle qu'avec sa bénédiction Pa- mer ia SEMAH (Société d'amé- 


eurement défiruré nagerent des Halles) en une 

Te * enter res immeu- vaste maison de verre Ne plus Lesvot— Ain perd-on progress 
Êles du secteur Ttalle, de la tour invoquer les règles du droit privé vemen! maitrise tin. 
Montparnasse, de la tour Za- (en dépit de son stetut de es 3) Le centre de Paris méritait 
manski, ou par la traversée du d'économie mixte, la SEMAH est un aménagement audacienx. Les 
bois de Boulogne par le périphé- de fait une société publique |) Eolutions retenues sont les plus 
rique ? pour refuser la publication inté- triviales et les plus banales… à 
La seconde raison tient & la grale de 6es comptes Associer l'image des plos ordinaires 
M: IngemeT Qur JeUne £ Alera PS. de Paris. Ici feP des Bommes politi ques fes. 

: Le ee érs a Le 
més : logements pour Jeunes mé- .(*) Conse bles ant cs cop late à la 

























t quatre-vingt-trols em- A Douël, les Parislens devenus ë 
fois, dont 15% ont élé des provinciaux ont apprécié <le ee ss pour la ue ds son ie 
anserts hors de Paris. Ce sont chaleur des collectivités d'ac- nfin, sur les eslze mille sepl centres- ,2OTd - améri- 
atout les établissements d'en-  cuell et la richesse des activités cent quatre-vingttrols emplois ENVIRONNEMENT cains- Au nom dé l'indépendance 





saignement, de formation et de de loisir, comme à Périgueux, eur lesquels porte l'enquête, la 
icherche, qui ont été concernés, où est relevée [a “qualité de Brelagne, le Cents et Midi- 








Pouvons-nous espérer que, que, pour 
ensevelir leurs erreurs, 1105 






ti de ges- l'environnement social ». Pyrénéss sont les régions les Ë u. sauront emprunter à l'ave- 
Led du LES RENCONTRES EUROPÉENNES DU CADRE DE VE | Emi canne ‘aiee 
ces da pensions. Les emplois critiques {coût de la vis plus réglons n'ont bénéficté d'aucune Tandis L'Europe a Im d'une grande pars anis à l'avant stone” 





l'Europe politique 
et économique bat de l'aile, la bouffée de ins 2,8 à déclaré M. Mi- 
France veut essayer de faire l'Eu- chel d'Ornano, ministre de la 
rope de la qualité de la vie culture et de l'environnement en 


l'Europe pur nécessité. Le temps Rencontres ut 
n'est Plus à ce ieus cor de de vie à l'UNESCO, à Paris. 


circonstance que L 

li contraïnte des ments de Cette journée a permis la 
l'économie et de la défense, Un confrontation d" ces et de 
nouvel enjeu est apparu à travers réalisations, men en Europe 
le vocable de « qui de vies. Il par des énu Ges Aesocis tique On 
ne s'agit pas simplement de gom- des administrations pur amélio- 
mer quelques nuisances pour in- rer le'« cadre de la vis quoti- 
sentier ut nouvel art de vivre dienne». 


de ces retombées de la décen- 
tralisetion administrative: l'Al- 





minins (40 %e) ont été moins élové qu'à Paris pour l6 loge- 
emplois mas- 

Ana (600. Fe monde (Ge: méme que pes sace, Champagne - Ardenne, la 
{ {élolgnement des zones d'heble Eos, Champagne Attne à 

Cite redistribution adminis-  tat par rapport à l'établisssment menulé ol Con Lens 5 

ative st-slle eu des résultats d'enseignement). A Pompadour, dit j elles e  éroutent de 

inéfiques pour les fonction- dans le Limousin, où est l'institut ne ni 

res ou les agents de ces du cheval, «l'éducation des il 

ganismes publics ? Selon les enfants pose des problèmes à FRANÇOIS GROSRICHARD. 


iquêteurs, <J6s focaux mp- partir de la sixième», et à Or- "Ha: D s'agit de l'École na! 
vrnes ot spacieux, bien adaptés  léans, «fos agents des P.T.T. sn des pr ete de l'équi- 
x activités exercées », sont à vivent dens des Jogements pour pement. 


Intellectuelle. 
















(2) Tels lez deux pavillons Gabriel 
de 18 place de la Concorde, res dsuæ 
ensembles _respecteraient l'harmonie 
du mt. Comme le fit Louis XIV 
pour la place Vendôme ge Stanisles 
pour la place Roynle à Nancy, la 
puissances publique financerait les 

façades pour en Bxeurser l'intégration 
à l'ensemble de la ploce. Les hebl- 
tations seraient flnancées sur Cré- 
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LE PROGRAMME D'ÉQUIPEMENT DE LA SN. 


Textes et documents 
fournis par. la S.N_C.F. 


AR leur nature même, les inves- 
tissements ferroviaires s'inscrivent 


dans une pérspective à 


apprécier le programme d'équipement de 
1978, il convient de le situer dans la 
entrepris -par la 
S.N.C.F. depuis le début des années 60 
pour renouveler son patrimoine de maté- 


continuité des efforts 


LE BESOIN D'INVESTIR 


L'évolution des sommes in- 
vesties par la S.N.CF. depuis 
quinze ans met èn évidence 
la régression des investisse- 
ments en francs constants, et 
donc en volume, de 1957 à 
1971, après cinq années de 
stabilité de 1962 à 1967. À 
partir de 1971, l'évolution s'est 
inversée et-les budgets d'in- 
vestissement ont marqué un 
redressement, le niveau 
atteint en 1987 ayant ôté 
retrouvé en. 1975. 


CONTRASTES DANS LA CROISSANCE 


installations 


fixes F 
ligne nouvelle PARIS-SUD-EST 
PROGRAMME NORMAL de banlie: 

Total 


roulant 
installations fixes 


PROGRAMME SPECIAL de banlieue, —| 
Total 


TOTAL GENERAL ,.-.vencunonsoossuns 





Pourcentage des crédits banlieue dans le 
budget global . 


Au total, l'effort d'investissement 
de la SN.C-F, & été, au cours des 
dernières années, proportlonnelle- 
ment plus Important dans son acti- 
vité de «service public, o'est-à 
dire hors de touts rentabllité directe 
pour elle, que dans les domaines où 
ells devra atteindre l'équilibre: f- 


ue. —| 


long terme. Pour’. 


Les crédits alloués à la bar- 
eus parisienne représentalent, 
de 1962 à 1971, de 6 à 12%, 
selon les années, du budget d'inves- 
tissements. A partir de 1972, cette 
proportion croh rapidement: elle 
dépasse 20 % depuis 1975. Au pro- 
gremme « normal » de banlleue 
destiné à renouveler les Installations 
et le matériel du réseau et ä en 
‘augmenter le potentiel, s’est en effet 
ajouté depuis 1969, avec des crédits 
de plus en plus Importants, un pro- 
grammes « spécial ». à 

Celui-ci vise essentiellement 


nancler et où elle est confrontés 


avec une très viva concurrence. 
L'évolution du volume des Investis- 
sements de la S.N.C.F. aux conditions 
économiques prévisionnelles de -1878 
(T.V.A comprise aux taux actuels) 
est révélés par le graphique - ci- 
dessous 





A L'ÉCOUTE DU PUBLIC 


MOINS D'AUTOFINANCEMENT, DAVANTA 


1430 millions pour la banlieue 
e et 765 millions pour 
premières dépenses de rénilsa- 
Béduetion fallé des ne 
taxes = 

rées, les besoins de 
pour les investissements ‘s'élèvent 
1978 à environ 6609 milllons. 
La couverture sera assurée 


Autofinancement et emprunts 
constituent l'essentiel du fi- 
nancement des investissements. 
Compte tenu de la dérive des 
coûts et de l'effort important 
entrepris ces dernières années, 
l'autojinancement, qui couvrait 
entre 58 et 67 % des dé- 
penses d'investissement de 1962 
à 1969, n'en couvrire plus que 
moins de 30 Sa en 1978. 

emprunts consistent en 

émissions d'obligations sur 
le marché français et en 


émissions sur le marché interne- 
tional, Des emprunts à lois-km 
ont eté également é 

1951 La SN.CF. n'a bénéficié de 


Fe 


mis depuis 


du FDES. qu'une seule 
depuis 1955. 
Pendant longtemps c’est 


surtout 
Sur les emprunts émis dans le 
public COTp= 
ter pour continuer sa politique 


que la SNCF. a pu 


mäfions de francs (aux comfGons économiques prévisiennelles de 
TA incluse, aux taux actuels mn Le me, 





PAR AUDENT PARISIENNE 


LIGNE NO! 





d'investissement, En 1970 et 1971, 
en revanche, les emprunts ont 
rembour- 


emprunts émis à l'étranger. 
L'endettement . de la SNCF. 
s'est bez: &ccru au cours des 


fe 
ji 


(PUBLICITE) 


riels et d’installations, diminuer ses prix : 
de revient”et adapter, en. capacité, en 
qualité et en fréquence, ses services aux 
besoins et aux goûts d'une clientèle 
très sollicitée par la concurrence. 

L'effort d'équipement de. la Société 
nationale a atteint un degré élevé d'effi- 
cacité, puisque le volume des investisse- 





ments consacrés au réseau principal est 
encore, malgré une élévation importante 
du trafic, inférieur à celui de la période 
1962-1968, et demeure, rapporté au tra- 
fic, le plus faible, avec celui des British 
Railways, des réseaux européens. 

Trois orientations essentielles ont 
marqué les. quinze dernières années :.- 


et la mise 


Des 


à constulre des infrastructures (à 
l'exclusion de tout investissement 
en matériel roulant) desservant des 
villes ou Installations nouvelles 
ou réalisant l'interconnexion des ré- 
seaux RAT.P. et SNCF. Dans ces 
Infrestructures nouvelles ont été ou 


vont être investis. 


Q(naus) environ 27 millards de 
francs, .eokt près des trois quarts du 
montant des crédits prévus pour la 
ligne nouvelle Paris-Lyon 

Le volume des Investissements en 
banïisue de Paris s'est trouvé ainsi 
muitiplié par 2,7, de 1971 à 1977. 


Pour le reste 
sente plus de 


de 1972 à 198 le 









Rapportés 


gression a été très inférieure, puis- 
que le volume des Investissements 
{y compris ceux de le ligne nouvelle 

n'a été multiplié que par 


moyenne des exercices 1962 à 1867, 
alors que le trafic s'est sensiblement 
accru et que, pendant le même 
temps,. des Installations ont vieilli. 
L'évolution des -crédits d'investisse- 
ment en francs Constants, aux condi- 
tions -économiques de Juin 1976, 
apparalt dans le tableau ci-dessous. 







à l'unité-trafic 


du réseau, qui repré- 
80% du trafic. la pro- 













donc inférieur à la 


matériel roulant dépend, pour une 
part, des hypothèses d'évolution 
du trafic et, de l'autre, du rende- 
ment du matériel L'étude des 
perspectives de trafic a pris en 
compte — étant donné le délai 
qui s'écoule entre la commande 
vraison du matériel — 

prévisible du trafic 


J et la 1 

l'évolution 
jusqu'à 1982 avec une hypothèse 
de croissance du volume de la 
PLIS. de 36 % l'an. 



















aus in WAGONS DE MARCHANDI- 
2068 2011 SES. 
171 184 
31 667 
687 648 
‘. ss 225 
190 158 
49 es 
5198 5869 
20,3 


(voye- 






comparant favorablement à ceux d 
autres pays de l'Europe de l'Ouest 
Cependant le niveau d'investisse- 
ments du réseau françals est infé- 
leur à celul de plusieurs réseaux 
européens Importents, dont le traflc - européens calculée en centimes fran- 





geure-km et tonnes-km), les investls- 
sements en France ont été Inférieurs 
à ceux de tous ces réseaux de 1967 
à ‘1975. L'évolution comparée des 

e d'investissement  (expri- 
mées en monnale courante, T.V.A 
comprise) pour quelques réseaux 









n'a pas enregistré la même crois- 
eancs que la SNCF. 5 


LE CHEMIN DE FER 


DANS L'EUROPE . 





1 _ to à 


Les paiements à effeciuer en 
Investissements, 


1978 au titre des 


tant sur les programmes anté- 


rieurs que sur js 


comprises, 6,585 

francs environ, dont 4400 mil- 
lions pour l'ensemble @u réseau 
bors banlieue parisienne, 


Pourcentage Ges dépenses d'inves- ‘ 





progromme 
toutes 


2962 | 1968 


çals par unité kilomètre de trafic est 
traduite dans le graphique ci-dessous. 





on peut estimer la croissance an- 
nuelle de l'activité à 3 % : ce- 
pendant, la régression — de l'or- 
dre de 2 % — qui s'est manifes- 
tée en 1977 a conduit la SNCF. 
à prévoir pour 1978 un volume 
restreint de commandes de wa- 
gone de Jnarchandises. 1500 uni- 
engagement de dépen- 
ses de 249,5 millions de Frans. 


VOITURES DE VOYAGEURS. 
— Le trafic des voyageurs de 
grandes lignes, en revanche, con- 
tinue d'évoluer favorablement, 
quoique depuis 1976 à on rythme 
ralenti, et sa croissance peut être 
estimée à 2 % environ l'an. Pour 
évaluer le pare nécessaire aux 
besoins à moyen terme, {l faut te- 
nl- compte non seulement de la 
crolssance escomrtée du trafic 
et de l'amortissement du maté- 
riel ancten, mals aussi de la mise 
en service complète fin 1983 de 
Denpes pouvele 2 Paris-Sud-Est et 

uatre-vingt-cin 
T.G.V. de série qui seront Indis- 
pensables o  ecEpioltation. Sur 
estimer le 
nécessaire au service d'été Pose 


pour l'essentiel par l'autofinan- 
cement et par l'emprunt : Li sern 
fait également recours, Pour 
une part sensiblement plus faible, 


à d'autres de nc! 
financement (subventions, plus- ar 
terme). Les nes Alone 


financement — 2 de 
francs — proviennent pour leur 














1969 | 1970 197 | 1 
& | © & | 





1975 1976 
@ | à 





tr 15,03 | 15,75 

su? 

sa) 56 éri| où 

ia sal 52 
1m | 17 






€) Y compris programme spécial banlieue parisienne, 
(2 Dotations 


d'amortissement. 












le développement rapide de l'électih 
tion du réseau, l'amélioration desde 
tes des grandes zones urbanisées ef 
premier chef, de la banlieue Parisien 


au point de nouvelles géni 


tions de matériels aboutissant à, 
véritable mutation concrétisée- bar 
trains à grande vitesse. "4 


grandes ligne 


Conformément aux orientations générales de la pot 
d'investissement définie plus haut, le programme d'équipes 
mis au point pour 1978 comporte, d'une part, le renouvelle 
et la modernisation des installations et du matériel roubm 
réseau actuel, et, d'autre part, la construction d'une infris 
ture entièrement nouvelle, c'est-à-dire la ligne Paris Sud-Es 


@ Le matériel roulant 
La détermination des besoins en 


bre 1981, le parc nécessaire 
ur peu supérieur : 8100 voi 

Tenant compte de tous ce 
teurs, les commandes des y 


part des voitures Corail ac 
— ef les autres à comparttr 
le montant des crédits core 
dants est de 479 millions d 


che de dix-huit rames pi 
ligne Paris-Sud-Est : un t 
che de quinze rames a flgur 
programme de 1977, ctnqu 
deux autres rames seront A 
crire Aux programmes 
cices 1979 x 1981 
L LOCOMOTIVES, Sue 
u parc dispensabis & . 
donné doit tenir compte d° 
traduction de ce trafic en « 
D dde D 
UX en 
aux Lllométres trains les part 
de renfort (haut-le-pied 
manœuvres, etc), € 
cours moyen annuel des € 
1000 Elemise pour le ! 
omètres 
motives électriques, et 1l pou 
passer à 159000 ki 
1985). L'évaluation est Er 
ment distincte selon qu'il S38 ‘ 
locomotives électriques € 
locomotives Diesel, et elle 
gue que l'on ait détermil 
réseau électrique à : différé 
échéances. > 
Or le programme d'élert, 





GE D'EMPRUNTS 


quasi-totalité des dotatis. é 


sement t: 


ransport à 
de 150 millions de francs 





Le so.de restant à finances a 


environ 4060 millions de 
doit être couvert par l'en 
Déduction faite des prés eu 
nus du district de ‘a -région 
sienne — de l'ordre de 2% 
lions — et de 11 1! 


les emprunts à tant. 


réaliser 
le marché français que SES 


marchés étrangers à! 
compte tenu des rem 
d'emprunts antérieurs, 34 € 
liards de francs. 

























.cture dont une tranche 
re au programme de 


est en voie S'extension, Den 
te que pour les locomotives 

41, l'évolution des besoins suit 
x pres l'évolution naturelle du : 
qu'aucune commande 

ait nécessaire pour le 


u par la SNCF. pour le le 

amme de 1978 Les 
locomotives électriques 
seront des BB 7209 


TORAILS, — Le gramme 
sstissement du u prin- 
également une 


ons prises par les pouvoirs 
:s pour l'aménagement du 
et le maintien en 
& fait l'objet I 

ol une com = 
1 versée par l'Etat Ÿ la 
F. Compte tenu des pers- 
tes touchant la consistance 





L'électrification 


politique d'électrification 
itue à nouveau, depuis 197$, 
de orientations principales 
politique d'investissement, 
a équipement en traction élec- 
à permet à la fois d'augmen- 
' HA rentabilité et la capacité 
astellations et d’ 
gie. 
& d'achever le renforce- 
l'axe ne du 
‘aire de la rive droite 
» Lénipement de la 
"transversale Sud dtiné. 
/ ordeaux-Vintithille) et de 
<< l'équipement des voies 
“eant.ces deux axes vers le 


1578, des crédits d'un mon- 
‘3 249 millions de francs ont 
révus. Is intéressent le 
rage des travaux sur la 
larbonne-Port-Bou, mise en 
prévus en 1982; la rive 


si ce domaine, qui com- 
des {nstallations aussi 
s que les gares, les voies, 
iments, les ouvrages d'art, 
sreils de signalisation et 
. æommunications, les pas- 
..à niveau, etc, les inves- 
nts visent tantôt à renou- 
‘es installations anciennes, 
‘à améliorer la productivité 
ualité de l'offre, tantôt à 
.lonner la sécurité ou à 
le potentiel de trans- 


ant, d'ailleurs, un même 
sement répond à plusieurs 
objectila et À peut se faire 
tu'on satisfasse un besoin 
iné par des solutions de 
différente : par exemple, 
t avoir & choisir entre le 
ement de la capacité d'une 
t l'équipement d'un itiné- 
e détournement. Les Opé- 
qu r pondent simultané- 
x 21 objectifs ont 
Jutés chances d'être privi- 
C'est le cas en premier 
mme nous j'avons vu, pour 
fication. 


‘ALLATIONS DE SECU- 
+ 872 millions de frange 
tions d'engagement 
a 1978. Elles constituent 
omaine pour l'investes 
: La SAN.CF. poursuit, là 
petits principaux : l'auto- 
ion de l' t des 
«par le block automatique 
D EE es ax et Îa fusion de 
L 
EST, avroMATIQUE 10 
 — Dispositif essentiel 
renforcement de le sécu- 
tu débit des, lignes, il squipe 
1pe je des très gran 
te TON: “devrajent sy 
1 
en 1978, 496 kilomètres de 


ON OU CONCENTRA- 
DE POSTES DE SIGNA- 
2N. — Elle est aussi un fac- 
portant de rendement et 
HE, L'objectif à long terme 
grouper la commande des 
et des aiguilles des voies 
xes en un nombre de 
aussi réduit qu'il est POs- 
ns roëme en un seul 
de pose Soir Ds 

de continu 
Cestelne Chartres, 


x - Saint-Jean, ; Nerbonne, 
ban, Culoz et débuteront 


“:La conjoncture influe sur le rythme 
investissements, mais les orientations 
érales n'en sont pas pour autant 
lifiées. Celles-ci se retrouvent dans 
grandes opérations touchant l’infra- 


‘nuation de l'électrification, dans le 


d'exécution : 


1978 : la Sud-Est. 





du rèseau exploité et l'importance 

LE trafic, singtcinq autorails de 

EW seront commandés en 

M8, ainsi que quatorze éléments 

sopmoeurs électriques de 
a 

dante étant de 121 millions de F. 


nn faut observer, par ailleurs, 
que le chemin de fer, qui con- 
somme peu d'espace et pénètre 
au cœur des villes, peut garder, 
voire accroître, son rôle dans les 
dessertes Suburbaines et dans les 


transports publics réglonaux. La 
RaSpors Qonle etnAD LA 
genre exige cependant que la 
SNCF. puisse conclure avec les 
in! des conventions Jui 
assurant une garantie financière 
suffisante et la prise en charge, 
ER 
par le vel pement 
économique et social, de tout ou 
partie des investissements nèces- 
saires en installations fixes et 
matériel roulant, 


gauche du port de Rouen et la 
continuation des Faux en cours 
sur Jes lignes Avignon - Givors, 
par vice réras en 1819: Nimes” 
en service prévue en 19179 ; ee 
Villeneuve - lès - Avign 

service prévue F : : Bot 
deaux - Montauban, mise en ser- 
vice prévue en 1 


A échéance plus lointaine, on 
s'oriente vers l'électrification : 


claver la ass unique à de 
la ligné Rouen - Amiens, 

améliorer les relations du nord 
ouest vers le nord et l'est en 
déchargeant d'un trafic de transit 
important Jes artères encombrées 
de la région parisienne: de la 
ligne items - Fos-l'Estaque, 
afin compléter l'itinéraire 
Avignon - Marseille par Cavail- 
ne des lignes Saint-Priest (près 

de yon) - Grenoble et Saint- 

André-le-Gaz - CHAMDÉT, pour 
compléter de réseau électrique de 


“es installations fixes 


dans six grandes gares Ce! 
dant au rythme actuel d'investie. 
sement, il faudrait encore plu- 
sieurs décennies pour réaliser les 
cent cinquante opérations qu'il 
serait souhaitable d'effectuer. 


PASSAGES A NIVEAU. — 
Leur équipement en signalisation 
automatique et, plus rarement, 
leur suppression par construction 
d'ouvrages d'art ou de déviations 
routières, représentent un inves- 
tissement aussi fructueux pour la 
collectivité que pour le chemin de 
fer : il continue à un rythme très 
soutenu depuis plusieurs années. 
AR es sur les 23 000 
passages à niveau pour voitures 
situés sur des lignes en exploita- 
on, £ 6 200 sont Bérdés, 9 410 équi- 
pés de signalisation automatique 
lumineuse, 7400 non gardés. 
Parmi les 6209 encore gardés, 
4 500 peuvent être automatisés et 
‘un millier d'autres supprimés. 


Les crédits de palement de 1978 
are 4 Ones) 200 vase 
pes- 
sages à eau et de financer la 
Epérations pemnetiant d'en sup. 
permel en sup- 
primer 150 autres, La SN.C-F. 
contribue, effet, en fonction 
des économies qu'elle réalise, à 
É les travaux de  aUppres- 
(per ouvrage de franchisse- 
ment ou déviation routière) des 
passages à niveau, le complément 
du financement étant assuré par 
le service de voirie intéressé (Etat, 
département ou commune). 


pOUTaCEE DIVERS. — D'au- 
tres opérations s'avèrent nèces- 
ne pour accroître la capacité 
de transport de certaines lignes : 
triplement où quadruplement de 
sections très on 
de goulets d'étranglement par la 
construction d'ouvrages d'art, 
création de voles d'évitement. où 
peut leur rai 
ment d'installations 
liées au développement du tragle 
marchandises (chantiers de 
Éransparis combinés, installations 
portuaires, automatisation des 
triages...) ét à celui des vorageurs 
tbätiments nouveaux, 
pour les services trains - no. 
Le budget d'investissement de 
1978 comporte une dofation de 
2% zæillions de francs pour l'en- 
semble des travaux de voie et 
d'ouvrages d'art et de 219 millions 


pour les établissements d'exploi- 


tation. 


Sud-Est et dans le Sud-Ouest en particu- 
lier; les travaux qui doivent conduire, 
en région parisienne, à l'interconnexion 
‘ des réseaux de la R.AT.P. et de fa 
S.N.C.F.; enfin, 
construction de la nouvelle ligne Paris- 


Le budget d'investissement de l’année 





(PUBLICITE) 


la continuation de la 


1600000 voyageurs par jour 


LE TRAHIG DE LA BANLIEUE DE PARIS À DOUBLÉ EN VINGT ANS 





"ES transports collectifs assurent 
L actuellement 61% de l'en 
semble des déplacements 
Parls-banileue (et vice verse} el aux 
heures de pointe un peu plus de 
80%. La S.N.CF. assure la moitié 
de ce traflc : chaque jour elle trans- 
porte sur son réseau de banlieue 
près de 1600000 voyageurs, dont 
1 280 000 arrivent ou partent de Paris. 
Le trafic ferroviaire a pratiquement 
doublé en vingt ans : il représente, 
en 1976, 7,6 milliards de voyageurs 
kilomètre contre 6,8, en .1867. et 
4 milliards, en 1956 (en 1938, 3,8 mil- 
liards}. I! devralt être, en 1977, eupé- 
rieur de 5% à ceiul de 1978. L'évo- 
lution du prix de l’énergle devrait 
contribuer à maintenir à un taux 
relativement élevé — 4% et plus — 
l'accroissement de ce traflc, d'autant 
qu'il est nécessaire de détourner le 
plus possible vers les transports en 
commun les utilisateurs de véhicules 
individuels. 

Pour offrir à une clientèle toujours 
plus nombreuse des trains fréquents 
et confortables, la S.N.G.F. a dû à la 
fois mettre en service des matériels 
nouveaux, moderniser des Installa- 
tions existanies, créer des Infrastruc- 
tures nouvelles et améliorer les ser- 
vices offerts dans les gares. 


@ Renouvellement du parc 
du matériel roulant 


L'électrification pratiquement totale 
(20% du trafic), l'équipement des 
lignes en block automatique lumineux, 
mode d'espacement qui permet la 
succession & deux minutes d'inter- 
valls de trains circulant à 120 kllo- 
mètres à l'heure, les aménagements 
tels que triplement au quadruplement 
des voies, la suppression de points 
qui constituent autant de goulots 
d'étranglement de la circulalion, la 
mise en service de postes d'algull- 
lages « presse - bouton = permettant 
d'écouler le trafic avec plus de sou- 
plesse, sont autant d'éléments qui 
contribuent à accroltre le potentiel 
des Hignes de banlieue, 


1 convient également de disposer 
d'un matériel suffisant et bien adapté 
au trafic. L'accrolssement et la mo- 
dernisation du parc du matériel rou- 
lant — 30% des voitures sont âgées 
de plus de trente ans — restent donc 
eu premier rang des objectifs de la 
S.N.C.F. Cet effort d'équipement se 
mesure à la cadence de mise en eer- 
vice ou de ilvraison des voitures : 
78 par an pour la période 1961-1970, 
150 en moyenne chaque année de 
1971 à 1975. 214 en 1976 (dont 110 
voitures à deux niveaux), 240 en 
1977 (dont 125 à deux niveaux) et 
260 attendues en 1978. 

Ainsi, le rythme annuel de livraison 
de matériels neufs a été multiplié 
par 3; Il représente maintenant 8 0 
du paro «banileue de Paris» en 
nombre de véhicules — 2950 au total 
&cluellement — et 10% en capacité 
offerte. Compte tenu du retrait pro- 
gressif des voitures {es plus an- 
ciennes, la capacité du parc, qui était 
de 440 000 places fin 1970, avolsinere 
600 000 places à la fin de 1977. Cet 
accroissement de 35% en sept ans 
est ainsl supérieur à celul enregistré 
pour le trafic. 

La suspension, l'insonorsation, le 





LES GARES FONT PEAU 


U cours des dix dernières 
années, en région parl- 
sienne, 21 gares nou- 

velles ont été mises en service, 
23 gares ont ét& reconstrultes, 
138 rénovées et modernisées 
sur un total de 319. En ontre, 
an 25 septembre 1977, la S_N.C.F. 
a mis en service 5 stations nou- 
veles : trois sur la section 
de ligne de Pont-le Rungis - 
Massy-Palaiseau rouverte au 
trafic voyageurs, ane à Chan- 
teloun sur la ligne de Paris à 
Mantes par Conflans et 12 der- 
nière au Ileudlt « Les Ardoiness 
(commune de Vitry-sur-Seine) 
sux la ligne Paris-Juvisy. 
Plusieurs autres gares seront 
mises en service dans les pro= 
chaines années : à Achères- 
Ville sur la ligne nouvelle de 
Cergy, à Blanc-Mesull près 
d'Anlnag-sons-Bols : eu nord= 
ouest de Melun, une gare nou- 
velle se substituerna à la halte 
da Méé, de même qu'à Roisty- 
en-Brie sur la ligne de Paris-Est 
& Tonrnan, Maïs Les plus im- 
portantes opérations liées à la 
réalisation de l’interconnezion 








le réseau 


1 
chaulfage et l'éclairage, les facilités 
d'accès aux véhicules, qui eont les 
facteurs essentiels du confort, ont fait 
l'objet d'une particulière attention. 
Les usagers ont apprécié la présen- 
tation de ces matériels modernes, 
qu'il e'agisse des voitures à deux 
niveaux — 300 sont en service sur les 
500 commandées, — qui offrent une 
capecité -eupérieure de 45% (60 %/ 
pour les places assises) à celle des 
matériels classiques, ou des nouveaux 
éléments automoteurs électriques cue- 
druples type Z 6400, qui assurent les 
liaisons entre Paris-Nord et Roissy, 
Parks-Saint-Lazare et Versailles-rive- 
droite. 


Dans la perspective de la future 
Interconnexion des lignes S.N.C.F. et 


GEPLS DE PARS 


mt ligne Étccrriés 


des lignes RAT.P. à grand gabarit, 
les deux sociétés seront en mesure 
fin 1978 d'expérimenter les deux élé- 
ments automoteurs quadruples de 
pré-séne, bi-courant, actuellement en 
cours de construction et qui pré- 
figurent la très Importante sérle de 
matérië nécessaire aux Inter- 
connexions Nord-Sud (Roissy et Mitry, 
Paris-Nord-Chätelet-ligne de Sceaux} 
et Ouest-Est (Cergy-La Défense-Cha- 
talet-Marne-la-Vallée). 


© Modernisation des lignes 
électrifiées 

La S.N.C-F. va achever la moder- 
nisation des Hgnes da la proche ban- 
lieue ouest électrifiéss en courant 
continu à 750 volts avec alimentation 
par rail latéral, qui écoulent un trafic 
Importent — 12 %o du trafic de ban- 
lieue — et dont l'équipement éleciri- 
que comme le miatérlel qui les dessert 
sont aujourd'hui largement périmés. 
Le 25 septembre 1877, la traction 
électrique modeme a été mise en 
service sur l'ensembla de la ligne 


des lignes des réseaux R-A.T.P. 
et S-N.C.F. intéressent les gares 
de Paris-Lyon et de Paris-Norë. 


PARIS-LYON. — Les tra- 
vaux de construction de l’ou- 
vrage commun à quatre, 
niveaux qui abritera La station 
gare de Lyon du RER est-ouest 
et la gare souterraine de bau- 
liene de Paris-Lyon soné acti- 
vement menés. La gare SNCF, 
à quatre voiles est superposée à 
la station du RER qui entre 
en service décembre 1977; 
une selle d'échange et un étage 
technique complètent cet en- 
semble dont La mise en service 
est prévue pour l'automne 1980. 
Uitérieurement, les voles de Lx 
gare souterraine S.N.CF. seront 
raccordées au RER est-onest 
afin de réaliser une intercon- 
uexion nord-sut-est, vla La gare 
souterraine de Paris-Nord et la 
« plaque tournante » que 
constituera alors In station 
Châtelet du RER. : 

PARIS-NORD, — Là ge posent 
des problèmes de capacit£ parti- 
culèrement aigus (155090 voya- 
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(EUX ROULER POUR MIEUX SERVIR 


1978 a été fixé pour les autorisations 
d'engagement à 5 530 millions de francs 
{toxes comprises) aux conditions écono- 
miques de juin 1978. 1! comprend quatre 
postes essentiels : 
actuel — pour un montant de 3 600 mil- 
lions, — la construction de la ligne nou- 
velle Paris-Sud-Est — 690 millions, — 


principal 


cipal, 


de Peris-SaintLazare à Versallles- 
rive droite ; à l'automne 1978, Ia réno- 
vation de la section de Saint-Cloud 
à  Sant-Nom-la-Bretèche 
achevée. 

Dans !e cadre de la réalisation de 
la ilalson nouvelle entre Cergy et 
Paris-Salnt-Lazare, la section de 
ligne de Paris-SalntLazare à Naen- 
terre-Université de l'ancienne ligne 
de Saint-Germain sera à son tour 
modermisée. 

Quant à la viellle ligne de Paris- 
Invalldes à  Versailles-rive-gauche 
qui eervit en 1902 de «banc d'es- 
sal à la traction électrique, 8a 
modemisetion est prévue pour lau- 
tomne 1979, en même temps que le 
llaison eouterraine d'Orsay-Invalldes, 


sera 





Toutes ces modamisations se tradul- 
sent pour l'usager par des fréquences 
améliorées et des gains de temps : 
ainsi, le 25 septembre 1977, le trajet 
Paris-Selnt-Lezare À Versallles-rive- 
droite a été ramené de trente et une 
minutes à vingt-rols minuteæ Fin 
septembre 1979, un gain du même 
ordre (25 °/:) sera acquis entre Paris- 
Invalides et Versallles-rive-gauche. 


@ Création de lignes nou-- 


velles 


Après les lignes desservant la 
ville nouvelle d'Evry (achevée en 
décembra 1978) et l'aéroport Charles- 
de-Gaulle à Rolssy (en mal 1976). 
la SNCF. continue la réalisation 
d'infrastructures nouvelles : cons- 
truction de la ligne qui desservira 
la villa de Cergy-Pontoise, création 
d'une transversale ve gauche dans 
Parls gréce à la fonction Orsay- 
Invalides. Il convient d'ajouter la 
réectivation des sections de lignes 
affectées Jusqu'ici au seul trafic de 


NEUVE 


geurs de banlieue en 1962, 
30000 aujourd'hul), La réall- 
sation d'une gare souterraine à 
quatre voles est entreprise. Elle 
s'inscrit dans le schéma d'in- 
terconnexion des lignes S.N.C.F. 
et RA.TP. qnt prévoit l'éta- 
blissement d'une lalson nord- 
sud entre la ligne desservant 
Mitry et laéroport de Rolssy 
et la « ligne de Sceaux » Dro- 
longée da Châtelet À Paris- 
Nord La mise en service com- 
piète devrait étre effective à . 
l'automne 1982 

Des travaux plus modestes, 
destinés à améliorer l'accuell 
et l'écoulement des YOYAEEUTE, 
viennent d'étre réalisés ou sont 
en cours dans les EŒares de 
Paris : de nouveaus accès ont 
été mis en services en gare de 
Paris-Nord et Paris-Est respec- 
tivement en Janvier ot 
dulilet 1976; à  Paris-Saint- 
Lazare le nouveau Passage 
souterrain reliant l’ensemble 
des quais banlieue et grandes 
lignes aux rues de Londres et 
de Rome sera ouvert dans sn 
totalité sg printemps 1978. 


le programme € normal > de la banlieue 
parisienne — 696 millions, — le pro- 
gramme d'infrastructure de cette banlieue 
qui fait l’objet d’un financement spécial 
— 544 millions, — soit, ou total, 4,290 
milliards de francs pour le réseau prin- 
et 1,240 milliard pour celui de 
la banlieue de Paris. 








































































marchandises, comme celle de Pont- 
de-Rungis à Massy-Palalseau eflec- 
tuée le 25 septembre 1977, ou de 
sections de la ligne de « grande 
ceinture », par exemple celle de 
Versaïles à Noisy-le-Roï, dont la 
réouverture nécessite la dégagement 
de crédits d'équipement. 


La llaison rapide entre Cergy et 
Peris-Salnt-Lazare (en trente minu- 
tes) sera réalisés au printemps de 
1978 par l'utilisation des voles exls- 
tantes entre la vallée de l'Oise, 
Achères et Houilles qui seront amé- 
nagées pour en accroître la capa- 
cité. et par la construction de deux 
« antennes » : côté Paris, entre 
Houllles et Nanterre pour retrouver 
&ä Nanterre-Univerelté la ligne en 


direction de Paris-Salm-Lazare et 
offrir une correspondance avec le 
RER. et, côté Cergy, pour aboutir 
à proximité de la préjecture du Val- 
d'Oise, Cette dernière antenne pour- 
re, par la suite, &ëtre prolongée c=ns 
la ville nouvelle pour desservir les 
secteurs de Puiseux et de l'Hautil. 


D'autre part, dans le cadre de la 
réallsation de l'interconnexion des 
Jlgnes S.N.C.F. et FLAT.P., la cons- 
truction d'un raccordement entre la 
ligne nouvelle de Cergy et la gare 
du RER de Nanterre-Préfecture a 
été envisagée, ce qui permettrait 
aux tralns venant de Cergy de tra- 
verser Paris en direction de Marne- 
la-Vallée par les voles du RER 


La jonction entre la gare d'Orsey 
et celle des Invalides et [la moder- 
nisation corrélative de la ligne 
invalides-Versailles-rive-gauche seront 
réalisées en septembre 1979. Cette 
transversale « Rive-gauche » avec ses 
neuf stations /niras muros, dont 
quatre en correspondance directe 
avec le métro, desservira le quartier 
des facultés, des ministères et des 
grandes administratlons et les nou- 
veaux pôles d'attraction du front de 
Seine dans le quinzième arrondiese- 
ment et du eocteur Austeriliz-Bercy. 










La réalisation pour le milleu du 
VIE Plan de la [laison ferroviaire 
vallée de Montmorency-Ermont- 
Gennevilliers - Pereire - Porte Malllot- 
Invalides, opération qui a été retenue 
en priorité par le conseil régional 
d'Ile-de-France dans son plan trien- 
nai et vient d’être prises en considéra- 
tion par le syndicat des transports 
parisiens donnera uns nouvelle 
dimension à la transversale = Rive- 
gauche » : environ 1,5 mililon d'habi- 
tants de la banileue disposeront alors 
d'une lialson nord-ouest (Ermont et 
vallée de Montmorency), aud-ouest 
Uuvisy et au-delë) desservant Paris 
en quatorze points et permettant la 
Correspondance avec dix lignes da 
métro. Enfin, la réalisation envisagée 
d'une correspondance entre ia trans- 
versale « Rilve-gaucher et la «trans. 
versale nord-sud » et l'Interconnexion 
SAN.C.F-RAIT.P. au niveau de la are 
du Pont-Saint-Michel fera de cette 
station, avec les pôles Auber-Saint- 
Lazare-Invalides et is Châtelet, la 
quatrième plaque ftoumants des 
transports en commun dans Paris. 
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LES RÉACTIONS AUX MOUVEMENTS REVENDICATIFS 


Î 

Î 

| a © REMOUS AUTOUR DES. GRÈVES D'E. D.F. 
j ÿ 


Gêner. le 
sans léser 


Le gouvemement a maintes 
fois montré son respect du oroit 


de grève, æ rappelé, lundi, le. 


premier ministre, avant de quali- 
fler de « meuvalss action » les 
arrêts de travall organisés par 
les électriciens C.G.T. et C.F.D.T. 
Ce respect répond eu profond 
attachement des Françsis à une 
Hberté qui, pour eux, est la 
plerre de touche de loutes les 
autres. Fauti rappeler que, 
après avoir « signé, à Colom- 
bey », en mars ‘1963, le décret 
de réquisition des: mineurs dont 
les « gueules noires » firent des 
feux de Joie, {e général de Gaulle 
vit son prestige, dans les milieux 
populaires, diminuer sensible- 
ment ? 


Les grèves plus ou moins 
générales de vingt-quatre heures. 
dans les services publics sont, 
dans feur ensemble, supportées 
avec phifosoplie par le public. 
Souvent même, il les approuve 
applaudissent ln petto ceux qui 
peuvent manifester contre le blo- 
cage ou le freinage des salaires 
et contre la polltique sociale du 
gouvernement. Ce dernier fait le 
gros dos et ce sont surtout les 
patrons qui tiennent le rôle de 
,Protestataire qui leur est dévolu 
‘dans ce genre de psychodrame. 


Néanmoins, si les débrayages 


se profongent, sl l'interruption du . 


courant, des transports ou du 

courrier tourme à la paralysie, 

l'endurenca n'est pas à loute 

CR : épreuve. ll y a Juste huit ans, les 
ct électriciens durent, avant la fin 
des quaranle-huit heures de 
grève proletées, rétablir le cou- 
rent tant Je mécontentement du 
publia .était ménlieste. En 1971, 
fes conducteurs du métro furent 
moralement contraints . par.’ les 
Perlsiens à rogayner feurs trains 
après plusieurs semaines de 


LS 
4 


grève et, en 1973, los posilars ne . 


purent tenir contre la vague de 
mécontentement, 


Les syndicats savent qu'il est 
dangereux de heurter de front 
Je public. En ce mois de 
décembre, les électriciens 
C.G.T. et C.F.D.T. ont cru avoir 
trouvé le formule qui réduisalt, 
autant que faire se pouvait, les 
perturbations subies par les 
usagers. domestiques, tout en 
génant plus ou moins considé- 
rablement les entreprises. 


Lorsque le courant est coupé 
entre 9 et 10 heures, la quasi- 
totalité des salarlés sunt à leur 
poste de travail, et la suspension 
de l'activité est surtout domme- 
geable aux entreprises, qui, alors, 
se tournent vers le gouver- 
nement. Celui-ci, insensible au 


480 Dmetratioon an Coude 
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économie 


patronat 
le public ? 


| «rue des vingéquaire heures », 


risque alors de s'émouvolir. 


Le bien-fondé de cette straté- 
gle ee serait, vériilé dans 
l'optique syndicale, si n'avait 
Jaué contre elle, après la jour- 
née du 1er décembre, l'eftet de 
surprise -du public peu et mal 
informé, tant des modalités da 
la grève prolongée que de son 
bien-fondé. D'autant que ven- 
dredi. des délestages ont été 
opérés, par les serviées tech- 
niques de FE.GF. plus Jarge- 
ment, semble-t-l, qu'il n'était 
nécessaire. 4 


Mais depuïs lundi, cs ne sont 
pas les petits consommateurs, 
quelles qué soient les contraintes 
qu'ils supportent, qui crient 
« horo » le plus fort contre les 
grévistes. Caux qui'donnent de 
Ja voix, publient los commu- 
niqués, partent de « désorgani- 
sation de l'économis », sont 
essentiellement des groupements 
Petronaux. La spontenéitä des 
gens qui cassent des carreaux 
des Immeubles de lE.GF, ou 
envahissent ses locaux eet-elle 
totale? Et que penser des 


‘ rumeurs selon lesquelles les 


élactriciens « se vengeralent de 
l'échec de la 
1e décembra », afors que les 


coupures entre le 2 ef fs 8 de ce : 


moïs avaient 616 annoncées près 
de deux semelnes auparavant 
par les fédérations ? 


il reste que, en France, l'ima- 
ÿinatlon n'est pas au pouvoir 


. non plus chez les syndicalistes. 


Hs n'ont pas su trouver l'équiva- 
lent des < astuces »- de leurs 
Cemarades Haliens, profitent de 
fa grève des: palements des 
usagers, supandalent, par exem- 
Ple, les tacturations, et plori- 
Seant leur entreprise dans les 
Plres difficultés. Ce n'est pas, 
certes, qu'un tel résultat soit 
souhaltable ! L'objectif reste le 
solution des conflits par la négo- 
lation. 4 


M. Barre fait valoir que, préci- 
sément, un accord a été conclu 
à rE.G-F. Mais il n'a ét6 signé 
que par les syndicats rélor- 
mistes qui ne représentent que 
de quart du personnel, Fera+-on 
observer que les électriciens, à 
l'abri du chômage, se rangent 
parmi las salariés lee moins mal 
traités ? Cela est vral, mails, de 
tout temps, ce sont justement les 
selerlôs : les moins défavorisés 
qui ouvrent les brèches. Is font 
avancer le progrès social qui 
s'étend ansuite progressivement 
ëä tous ceux” qui n'om pas {03 
moyens de se défendre. 


JOANINE ROY. 








En vents dans tous les bureaux de poste 
du 14 Noversbre au 17 Décembre- 


. Comité Nasional de Liaison a des 
Lion pour éndepeation Handicapés 
" a 


les contre-coups de ces actions, » Le gouvernement a maintes] wardes, elle ne pourra pas assurer | du CNP. et de F.O,, de 
————— | fois Montré son respect de l'erer-| tous ses vols, les jeudi 8 et ven-| au 1° Janvier 1976. k tæ 
cice du .droit de .grève, qui est| dredi 9 cotisations aux  ASSEDI 


Jounéa du . 


: pas de notre 
. la direction (sur ardre de 
& dredi 


2,40 %, voté por 
bre, des coupures blen avant, en| frande entreprise nationale que| @ Sign - | trons: descen 
se t du réseau inter- d'assurer L la continuité du service rial aux aire de poisse d'alsnes | rés ; Re FOn tone 
national dès 6 h 28 public, et que tout par es -spndlcata CFTC. FO. 

» Si y a'eu acte sauvage, c'est | 9rave à ce devoir affecte jo cé et OGC. L'accord, que la C.GLT. 

. bien celui-là, car les grévistes des| dif de oeite entreprise dans le| + jà CFDT. ont refusé de pa- 
usines de production ont observé | nafion.» rapher, prévoit une augmentation 
st canon les ren pré- C'est M Ra Barre qui| du pouvoir d'achat « en fonction 
PET TRS ART nier | tout deoode L re HE 06 | den Phleqns ovni ner 
e, n ait aucune $ TES: 6 = 
r'étairmation . selon laquelle la! déclaration à l'issue de l'entretien. | éreprise ». " 


Carpagre malide par FEAC -N 5.8. Ave Ouf MaBa, 















La rencontre entre MM. Ceyrac et_ Berger 


M, CEYRAC : des coups redou-| M. BARRE : une mauve Le patronat est prêt à examiner a fx 
fables à l'économie. action confre le redressement le problème de la dnquième 


| re rt de notre pays. semaine de congés payés 

sident : CNP. a de 

: .« La siluablon ne cr re poieue directeur La cinquième semaine de congés Élque, cos le cadre de à h 
“PTOlONgET sans -l'ED. reçu | payés repr des nézocis- trac 

des h Flo able dans le| durant une heure. re > tions salariales en 1978 ont été diqué qu'i allait ous 


les discussions les questio 
hiérarchie, de q 
revalorisation du trävail mm 
Pour ce qui concerne l'iné 
sation complémentaire di 


les deux thères principaux abor- 
dés, lundi 5 décembre. entre les 
délégations du C-N.PF. et de 
F.O. respectivement conduites par , 
François Ceyrac et Anüré 


rembre. 2j après-midi, par le 
que ministre, à Puûtal Matienon. 


nistre de l'industrie. du commerce e 


un grena que, T'EG.F. | et de l'artisanat, assistelent à cet TRETONL. mage partiel, les deux org 
dont dépend le 5 entretien, à l'issue duquel M Ray- Le patronat s'est déclaré prêt tions estiment que La Ë 
et bureaux, et| mond Barre a rendu public le| à «erzaminer zu fond» le pro- l'Etat (l'aide publique) 


augmentée, et des démarche 
vent être entreprises a 
auprès du gouvernement 

les divergences demeurent 
le CRÉÉ. et FO. sur k 
blème de la durée du tray 


LE TAUX DES COTISAT 


communiqué suivant : 


« Le premier ministre a reçu 
gujourd'hus, en presrnos de 


blème de cette cinquième semaine. 
cheval de bataille de FO. et une 
nouvelle réunion euire les geux 
“ M. Beulioc, tions doit avo leu 
Me moon ei de M. Beupac| fines pour discuter des 
exposé la situation résultani des| modalités et des coûts de cette 
consignes de orève données dans pere À u lendemain de Jl'assem- 
s0n, 6ni ar Les Térations | blés Fébéraie au CNP. qui doit 
CGT. CFDT, rte la politique des entreprises 


minisère à a demandé a%. Boiex 


Jaire ». Selon le président du en 1978, quel que soit le résultat 

CNE, ce sont les entreprises | d'appeler très fermement l'atten-| des élections législatives Quant AUX ASSEDIC EST RE 
Défaite por ‘érois années de| tion des fédérations concernées| AUX négociations tes. ‘ 
crise , qui. f tous les’ jours| sur la ÿravité Der : patronat et FO. sont d'accord DE 2,20 % À 2,40 

pour endre leur existence et| qui découlent de cette grève pour| Pour qu'elles reprennent. l'an pro- e 

emploi, ce sont les travailleurs & des en | —— ————— |, Le goneell decninl lsirat 
ge ne te dé TE PIE | Ganput, non Menne des! © Grève à Air France. — Air tions complémentaires, de 


France confirme q ue, en raison de 


réuni 
la grève des Rôtasses et des ste- décidé, à une majorité co 


décembre. La quasi-totse 


un des droits fondamentaux des| lité des ls long-courriers 2.20 % à 2,40 %, soit une € 
URE LETTRE DE LA FÉDÉRATION travailleurs dans une société de| envtron an dièrs de vols moyen- | tation de quelque 9%. L 
3 CE n Uberté. Mais, dans les circons-| courriers au départ de Paris et la | de l'employeur (4/5) pass 
ÆDT D'EGE, tances actuelles, une rêve plupart, des vois an départ de | à 192%. et cele du salart 

long e onc- [es ce main- . L'ensemble 
M. Tiersen, secrétaire général | tionnement de notre économie est| tenus. Rerselgnements : 535-61-61. | syndicats (C.G.T., C.FD.T. 


et C.P.T.C.) s'élalent pro 
pour un relèvement de 2: 
2,80 %. 


Dans un communiqué 
tundi 5 décembre, la C 


de la fédération CRD. d' 
écrit notamment : cs : 


une mauvaise action contre le 
redressement de notre pays et 
contre l'emplor des Français. Un 


Ê : | tel comportement : 

a Nous sommes conscients de| jus infusfifié que les travailleurs 
la gêne qu’une à EDF. po leur 
ee Eux Fans cest dal-| Paniti là state de Pemploi. Ont 


Le Grève à la cité Miolits. — 
Les cent cinquante employés de 
l'Institut d'aménagement et d'ur- 
banisme de Ile-de- 


France Eat .) sont en 
solidarité avec les stan- 


us ne pu bénéficier, en 1977. d'un accord 29 foros Euviron 
So edteton  Jeoliss de ÿ à| eril aturant non seulement ÉpO 
1ô crane limitée de 8 Ê|le maintien mais encore une| voïlent Re 
Waire prouression da leur pouvoir nabative qui reecvupe que MOI. 
Res dau de Es Ds he Pareil cartains serres ae 18 Elle ren 


fait que 
ui?) ‘» Le premier ministre rappelle on et Le 


la préfecture de régit 
enfin que c'est le devoir d'une Érelce régional de r'épnpement. minimum, un taux de 240 


taux de 





grève des agents d'ED.F.- 

G-DF. est une grève majoritaire 
décidée et conduite par les syn- 
dicats tatifs de 75 % du 
entraîne des 


PAT e une IT (o1N(S nous 
monde des affaires en Amerique du (Te8 
| Nous y ETES nés. 


plan Barre. Blen plus, 1 y a un 

an, !a direction generale, su sur 

du gouvernement, dénon- 

l'accord salarial en vigueur 
ED-F.-GD.F. 

. » S'abritant derrière une 


imposer une diminution du pou- 
voir d'achat en 1977 d'au moins 
fs. Cette diminution sera 


AVIANCA vous offre la meilleure: 
solution de vous mettre rapidement 
en rapport avec le marché 
Sudaméricain, 

. Pour de nombreuses raisons: 
— Nous y sommes nés, 

— Notre Compagnie est la seule qui met 

ä votre disposition des vois sur Jumbo 747 ent ; 
l'Europe et San Juan-Caracas-| - Bogota. è 
— Vous profiterez de nos 57 ans d' expérience : 
aérienne-la première ligne aérienne des Amériques. 
— Nous volons à 178 villes d' Europe et d'Amérique. 


ut J 
vailleurs d'autres ; Rio 


20 L'angmentation rensuelle de 
t, revendiquée par 

re le C.G.T, corres- 
millions 















tous les Anis nous — Nos Jumbos ont moins de sièges, 
TeCourons ce qui signifie 
à la père Nous ne Es VOUS un plus grand confort. Nous avons 36 pr ins 
Etre égnciations. Nous l'avons rappelé que d'autres Jumbos en on! 500. 
jeudi 17 décembre a! Maintenant j jetez un coup d'oeil sur nos 







cartes aériennes, Si vous 
Comparez nos escales el nos 
horaires, vous comprendrez 
pourquoi Avianca opère sur les 
“Routes de l'Or”. Nous savons 









A 





Le ou De ai © ** la valeur de votre temps, et 
ee 4 AQUS POUVONS VQUS aider Avianca 
E mat, ou exam I à l'économiser pour réaliser 

ts suspend qdre batoses £ vos affaires. . COLOMBLAN WOBLD ARLES * à 
FPE LS on qaen dede Er, 
De nous revient pas» 1 


















































































































_g rencontre are. MM C L'article « Politique de 
? a 


A, ye classe » de Pierre Uri (le 
patroaut it 04 nues 
nn est Bret à : lettres dont nous donnons ci- 


l e prokl SXümn, dessous l'essentiel. 
B Uéieme de ls . Dn a l'impression que M. Uri. 
n One HO rédigeent son article sur la 
Semaine d \pitique fiscale de classe, n'a pas 
ês résister au désir de donner, en 
& = Le 3 die bonne foi j'en suis 
. s vainvu, queiques coups de 
Re we à la réalité pour la rendre 
conforme à ses thèses. Sans 
loir défendre la politique fis- 
de la V° République qui tron- 
ait facilement des avocats plus 
és et plus compétents, je vou- 
is cependant relever quelques 
ues erreurs de cet excellent 
omiste, qui m'excusera, je l'es- 
, de ne pas mieux préciser son 
dans une profession où la 
pétition est si vive. 
est 1945 que fut instituée 
“éévaluation des bilans, recon- 
2 en 1946 par le gouvernement 
Blum (1) dont le 
finances était M André 
p. M. Uri qualifie dent 
e mesure de «l té ini- 
»; et c'est la V° République 
l'a supprimée 1969, dans 
sion que le franc était enfin 
Certes, 

















; 
j 
È 


.’arlement vote À nouveau une 
saluation des bilans clos 
‘1976, mais elle n'aura pas 
Let fiscal : c'est-à-dire qu'on 
*ærmettra pas, en principe, aux 
:-eprises d'amortir, en franchise 
apôts, sur la contre- valeur 
-:l leur faudra débourser pour 
wveler leur matériel Et l'on 
: s'étonner que, à la différence 
&. André Philip, notre écono- 
- ne s’en inquiète pas. 
. Uri reproche auss£ à la fis- 
& de 12 V" République d'avoir 
ié l'impôt sur le revenu, ce 
..aboutirait ns herreur LE à 
.. “er Sur un d'égalité les 
. ‘és. qui échappent par défi- 
“a aux tentations de dissimu- 
n fiscale, et les non-salariés, 
: Fe lui, ne pensent qu'à 
- der. 











- .l'Ü se rassure, l'unification de 
.- ôt Sur le revenu n’est qu'un 
-semblant, et je ne lui 

. endrai rien en Jui disant que, 

. a bien un barème unique, à 
iu égal déclaré, l'impôt n'est 
-gal par suite des abal ents 

. *utes sortes dont bénéficient 
.uariés (10 % plus 20 %, sans 
ter le million de salariés qui 

- droit à des déductions sup- 
"sntaires). On s'attendrailt 


“Art. 25 - L. 23 décembre 1946. 
ne France, Choisir, édit. 
ep. 








De stériles 


ue avoir noté, Comme 
_—_—,Egret s d'autres lecteurs, 









d'une part le rapport du 

ms” par tête des non-salariés 

È renu par tête des salariès 
vutre part, le rapport de 


mm 
CORRESPONDANCE 
a) 





«POLITIQUE DE CLASSE ?» 


qu'un homme épris d'égalité pro- 
teste contre cette discrimination, 
en particulier dans les secteurs 
où les non-salariés ne peuvent 
pas frauder ; mais on est surpris 
de constater qu’ll la trouve insuf- 


te. 

M Uri reproche aussi au gou- 
vernement actuel l'institution de 
centres de gestion agréés « où les 
comptabilités jouissent d'une pré- 
somption d'exactitude et de cer- 
tains avantages » (2), mesure pré- 
conisée depuis longtemps par 
M Monsis Fe cependant peu 
suspect esse à l'égard des 
non-salariés. 

Il y à plus grave : emporté par 
son désir de faire payer plus 
d'impôts aux autres (mais n'est-ce 
pas le faible de tous les Fran- 
Çais ?}, c'est-à-dire, pour lui, aux 
non-salariés, notre économiste 
tombe dans un sophisme appuyé 
sur une petite erreur mathéma- 
tique qui à pu troubler les lecteurs 
pressés. 


Sulvons son raisonnement, et 
admettons que ke revenu par tête 
d'un non-selarié soit en moyenne 
environ trols fois supérieur à celui 
d'un salarié moyen: supposons 
comme jui que le groupe des sala- 
riés, qui recoit 55 % des revenus, 
acquitte 55 % de l'impôt sur le 
revenu En toute justice, l'impôt 
payé per le groupe des non-s2l2- 
rés, quatre fois moins nombreux 
120 % par rapport à 80), et 
disposant d'un revenu moyen 
triple, devrait être au moins de 
55 xX3— 41%, et non pas 185 
comme le dit notre économiste 
distrait qui à oublié de diviser 
par quatre. Or, comme de l'aveu 
même de M. Uri les non-salariés 
paient 45 % de l'impôt, on se 
demande où est le scandale. 

On teconnaîtra avec mai que 
ces menues erreurs enlèvent un 
peu du caractère percutant de sa 
démonstration, Mais je n'aurai pas 
la légèreté d'en conclure que tout 
est pour le mieux dans le meil- 
leur des mondes fiscaux. 

Je ne sais pas si la fiscalité de 
l2 Ve République est plus une 
fiscalité de classe que celles de la 
neo de la res ce dont 
e c'est que certains 
des ane de M Uri n'hésiteralent 
pas, eux, à faire une politique fis- 
Cale de classe, en ce sens qu'elle 
æboutiralt à décourager, voire 
mème à er. économiquement 

arlant, la classe des cadres et 

: pe ne ss cou- 
ches sociales qui, en ans, 
ont permis de doubler le revenu 
réel de ce pavs et celui de chaque 


GEORGES EGRET, 


mem) 
de la section des jinances 
cu Conseil économique. 


polémiques 


l'impôt moyen par tête des non- 
Salariés à l'impôt moyen par tête 
des salariés, on trouve dans les 
deux cas trente-six onzièmes (un 
peu plus de trois). 

On n'a donc pas démontré 
grand-chose. ni laissé soupçon- 
ner une fraude ou une inégalité 
fabuleuses, ou les deux. 

Si les pourcentages de base 
fournis par l'auteur sont exacts, 
on à simplement montré qu'à re- 
venu triple, en moyenne, l'impôt 
moyen ne serait que triple alors 








lettres, Pierre Uri ré- 


lecteurs du Monde récla- 
de la rigueur, et je les en 
-. Le paragraphe sur lequel 
2 s'est concentrée n'est tout 
me qu'une incidente. Je 
ais de bonne grûce qu'il 
re à La fois une simplii- 
el une erreur, mais qui ne 
nt pas les conclusions de 
décisive. Le point de deé- 
rest que les salariés. qui 
ntent 80 % de la population 
ne reçoivent que 55 ‘o du 

global, hors prestations 
s non iazubles ; ils PATUIS- 
ayer cependant 55 e de 
. Pour d'autres catégories, 
posé que, à revenu par têle 


5 iaux serait lui-même 
f Cest peut-être en dessous 
ÿ 2érité. Mais 4 fallait mul- 


î leur impôt par iTois, nON 
Css es salariés, DOUT TEÈTOUTEr 
: re de grandeur fraisem- 
Je récris donc : 3 Jois 45 
35, s'ajoutant aux 55 des 
:, l'impôt devrait rapporter 
ent 150 milliards, au lieu 
prévus pour 1978. Quand 
ollèque Egret admet un 
triple pour un revenu {ri- 
‘is redivise par le nombre 
sttis, oublie que le ba- 
“est pas proportionnel, mais 
st. 


mon collègue Egret se 
à son Fous son calcul, 
‘vise Pimpôt à poyer par 
re de contribuables, abou- 
ce que le Lauz n'augmente 
© Le revenu par tête OT, 
ne n'est pas proportionnel, 
es relations plus 
des relations D Com 
snire les chiffres, accorde 
frs à Robert Lattes qui 
LÉ analuses plus détaillées. 
um di Te ire QUERG 
agressivité effecti 
; zx vont de 0 à 60 %. 
41" sans sindigner lire les 
1 à ets de la comptabilité na 
\ les rapports du Conseil 
\J is ou du Centre d'études 
- nus ei des coûts Qui MOR= 





La réponse de Pierre Uri VS) save peu 08 ponts e7 cts 


trent qu'il faut multiplier per 
plus de deux les bénéfices fiscaux 
pour retrourer un montant cohé- 
rent avec la valeur globcle de la 
production et de la dépense. Un 
de mes étudiants a tenté de chi}- 
Jrer par une série de roies le mar- 
que à gagner pour l'Etat : Le ren- 
dement devrait être plus que dou- 
ble. Je n’ignore pas les di/jicultés 
d'imputer les impôts quand les 
ménages ont plusieurs sortes de 
revenus. Une hypothèse simpliji- 
catrice reliendrait leur revenu 
principal On  obitendrait ainsi 
une limite inférieure des rende- 
ments à attendre de la fiscalité. 
Est-ce trop demander que de 
souhaiter que les services concer- 
nés entreprennent ce irara : 
Jixerait l'objectif qu'ä n'est pas 
possible de TÉCUSET sans MENGUET 
au devoir d'Etat. 

Cette mise au point ne doit pas 
détourner de mon central 
Les mesures se sonf accumulées 
qui ajoutent à l'injustice de jait 
— connaissance inégale des reve- 
nus — une injustice de droit par 
des régimes sans cesse plus favo- 
jubles auz œuires que les trovai- 

rs. 

Que M. Egret vérifie : je ne suis 
ni contre l'unificabon de limpot 
ni contre les centres de gestion 
agréés, mais pour une assielte 
plus effective de l'impôt. La réri- 
sion des bilans que Fattaque est 
celle de 1959, don de joyeux avé- 
nement de la V" République. 

Que Mme Ottemvaelder vérifie 
ae répartition + remouTcee de 

EL annete des PTE 
sociales icoles entre les coti- 


licipation de l'Etat. 

Que M. Hau regarde la loi de 
1963 : les plus-values sur les ter- 
rains hérités étaient réduiles ds 
50 %, sur les immeubles hérités 
elles élaient exonérées. Quant au 
régime d'exonération du prOprié- 
taire cor _ péter E 
travaux, l'ejje répartition dif= 
fère suivant que l'habitation est 
meute ou vétuste. 

Je ne conteste pus à M.Kalten- 
bach que l'inflation rend les inté- 
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revue française 
de gestion 


numéro spécial 


LE BILAN SOCIAL 





FISCALITÉ 







que — du fait de la progressivité commune mesure avec celle qu'a 
— il devrait tre sensiblement cru mettre en évidence notre au- 


pce des, eiuR précis 





ISE assez modeste, J'ajouterai encore que je ne 





I faudrait ajouter que les reve- dispose pas des chiffres de 1978, 4. — AXES DE RECHERCHES 
nus considérés ne sont pas de dont paraît disposer l'a! : — le champ de ia responsabilité soclale de l'entreprise ; 
mais les années que je — la mesure de la responsabilité sociale : 







pour 
connais, si l'on veut faire Un cal- 






à 
ceux des non-salariés, ceux des 
salariés ont subi un abattement 
de 20e. Et votre anteur devrait 
le rapport entre le revenu Sen 


11, — PANORAMA DES EXPÉRIENCES 


— la mise en œuvre du bllan eocial : 
— le bilan social, outil d'information ; 


re L Ioyen — 1e bilan social, outii de gestion. 

non-salariés 

ER sarl, et d'enrion ing mises (|. — LE DOSSIER DE LA LOI (parution le 22 décembre) 
onzièmes (trente-six 

ontièmes moltipliés par 08), le nationaue. dont les bases as 240 pages - Prix : 50 franes - Service noumal poux les abonnés 

pepport, cire leurs impôts rentes : cela modifie les conclu- Fondation Nationale pour (Enseignement de la Gestion 

Ines, C'est-à-dire tee onziè- U sions dans un sens contraire à des Entrepri: 

est en conformi avec 1 cars Dee De ce sl 

fère p fr de l'inpé J1 n'en reste pas moins que cet 155, boulevord Haussmann, 75008 Poris - Tél, 225-7095 

te 79% ce que l'on pourrait ajou- article, or et que 

ter juste Hire — Cest que Yen pas moins, accrédite des 

et de 


SE TS 
À l'aileurs on TE Se = a 
sait, que les Sulèriés ont droit, fonde réforme fiscale, le a Société d'Encouragement pour l'Industrie Nationale 


Top pd à ne . sement et véritable probl , Saint-Germain-des-Prés, 25006 PARIS 
MERE Conférence : JEUDI 8 DECEMBRE 1977, à 17 HEURES 


— les revenus 
devraient alors être révisés ar ne Re ne TECHNIQUE DE PRODUCTION 
ET POUVOIR D'ACHAT DES SALARIÉS 


choses comparables 
réels — Jes vingt-neuf onsièmes 
hausse. D'où uvre situation qui de la Banque de Paris 
serait anormale, Mais Sans aucune et des Pays-Bas. : 

par Jean FOURASTIE 
-Projesseur au C-N.AM. 


Membre de FiInstitut 


































Et l'érosion monétaire ? 


M. Pierre Uri écrit, à propos le taux d'érosion monétaire est 
du plafonnement à 25 % de l'im- de 10 %, son revenu réel avant 












pôt sur les intérêts obligetaires b est de moins 1 %. L'impôt 
et à 33 % sur les revenus des effet d'amplifier 
créances : « On est arrivé à cette perte de pouvoir d'achat en (PUBLICITE) 






Siiar pale des eux ON des A à ee RÉPUBLIQUE ALGÉRIENNE DÉMOCRATIQUE ET POPULAIRE 


pital pale des teux moins é $ 
que lé travail ef que l'avantage MINISTÈRE DE L'HYDRAULIQUE, DE LA MISE EN 
VALEUR DES TERRES ET DE L'ENVIRONNEMENT 


l'impôt est progressif avec le re- 
Direction des projets et des réalisations hydrauliques 


ANIS D'APPEL D'OFFRES INTERNATIONAL 


M. Uri ignore-t-1l que l'intérêt 
SR SP dun T 
peine {et Je plus souvent ne cou- 

Un appel d'offres ouvert est lancé en vue de 
l'étade d’avant-projet détaillé du barrage sur l'Oued- 
Rhumel au lieu dit Hammam-Grouz (commune 
d'Oued-Athmenta, Wilaya de Constantine). 


vre même pas) la perte de pour 
Les bureaux d'études intéressés sont invités à 




















voir d'achat ue 
à ‘érosion monétaire ? qu'un 
culier perçoit un in! de 

& sur un compte bloqué et que 







JEAN-CLAUDE ESUTENBACEH, 
Paris. 







Le cas des plus-values sur terrains 
Quans, dit M. Uri, mme Amposi- taxées à 60 %. Curieux régime de 





























so os pre ge introduite en LE à qui M Uri feat croire, || retirer ou à demander les dossiers auprès de : 
PR er one dante pers que Re PRES DIRECTION DES PROJETS 
imposition nulle était accordé occupants aient au nouveau 

bi traités, suivant les 
ue 5 ne t _ Es rame | fiscal, ; gs es depne ET RÉALISATIONS HYDRAULIQUES 


Oasis - St, Charles 





plus favorablement que ceux qui la valeur locative de ‘eur apparte- 






RER per le travail re te Dee, tte B.P. %4 - BIRMANDREIÏS (ALGER). 
valeur. Chacun sf, également, Les oîffres devront être remises ou envoyées à 







Où M Uri a-t-il pris cela? me L 
C'est faux. On voudra bien m'ex- duel dépense de Pr || l'adresse ci-dessus avant le 28 JANVIER 1978 à 
cure er On eur rai que dans la limite de 5,000 francs || 18 beures. 
vendu, en 1974, des terrains dont Alors que leur prix est que di ; 

J'avais hécité en 1952 Bien que Cid fois plus élevé Æt M Uri Les candidats resteront engagés par leurs offres 
l'acheteur fût une collectivité pu- \en0ret-i que “intérèt des em- pendant 120 jours. 
blique (es droits, en ce cas, sont prunts n'est déductible aussi que ç 
moins élevés), il m'en a coûté en- dan une certaine limite ? 
viron 20 % du prix de vente. Il GLAUDE,, HAU, 
m'en aurait coûté beaucoup plus à 

si mes revenus avaient été plus 






















(PUBLICITE) 















élevés, car M. Uri omet de = à =: 
ser que ces plus-values étaient La sécurité sociale 

ajoutées au revenu déclaré du L 

vendeur et pouvalent donc être des agriculteurs République Démocratique du Soudan 








An mL se mn 
e us le 
de Ja Sécarité sohlale ane 









augmenté, brutalement en 1968, 
progressivement et régulièrement 


réts perçus nuls ou négatifs. Qu'l| Site Nous sommes actuelle- “ 
se prononce en faveur de lindera-| it à quatre points de la sécu- 

tion malencontreusement suppri-| rjt£ socia'e, seulement. 

mée en 1959 : on croyait avo as= | part, les horaires ont 







suré la stabilité pour l'éternité, les 

priz ont largement triplé. I reste| diminué., Le 

que puonemens de pl à | Deus seprie, à AUX ENTREPRENEURS 
25 © n'apporte aucune com: = . En conséq 

tion aux petits Ês 


épargnants qui 

n'atieignent pas ce taux d'hmpôi,) Prises florales, 7 

mais une d'autant plus grande à | heures par semaine, cels 

mesure que les revenus entreni| une augmentation immédiate de 

dans des tranches du barème qui| 6 %. Ceux qui n'ont pu supporter 

se rapprochent de 60 %. ct accroissement brutal ont dû 
diminuer les horatres consé- 

PA re arr Ar T1 sera procédé dans le courant du mois de février 1978 à un appel 

reste. J'avais, Ds 1947, dans le OTTENW: k construction d'une importante route pale 

jet de la CGT. imaginé le 
Pro; 1 
















: PE peDitées ins Pons 

Le 

de ce journal. Ecole Nouvelle d'Organisation 
Economique et Sociale 






és de renseignements pour la préqualification des entrepreneurs » 
Tcoutractors prequalification data sheets) qui peuvent être obtenus 
consells du Service. Les entrepre- 
































le 
1978. Les travaux ds construction e 
ment bitumineux en suriacs, des Ponts, des rampes d'accès, des 
structures diverses et autres travaux accessoires. 


trepreneurs intéressés dolvent soumettre Jeurs renselgue- 
monté pour Préqualifiention Au Directeur Général, Rosds and Eridges 
Public Corporation, BF, 
ingénieur conseils au Soudan, B.P. 1671. à Khartoum, sous pH Cacheté 
marqué < Pré-qualification Jebel Aula-Babak ERosd > le plus (06 


VILLARS-SUR-OLLON 
aftitude 1,300 m 


A VENDRE 


dans domaine privé avec 























environnement protégé marqué « Pré-quainounon Jebel Audi Fa 
APPARTEMENTS 
DEDRE Les Lmprimés « contraotors pre-qualfontion data cheets » panvent 





Louis Berger Iaternationa]l, Ene. 
100 Haïsted Strect, East Orange 
New Jersey 07019 - Etats-Unis 
Kampsar International A/S 
Dagmarbus, 12, H.C. Andersens Boulevard. 
DK-1553 Copenhague V - Danemark 


CHALETS TYPIQUES 
de 5 à 10 appt. saulement 


! 
Grau 70 er 20 LME 6 % 


Directement du constructeur 






















HEROBILIÈRE DE VIELARS SE où sngrès du bureau des ingénieurs eonsalls au Soudan : 
Case postale 62 
CH-1884 VILLARS-s.-OLEON Lonks Berger/Kampran, Soudan 
Khartoum 2 = Soudan. 





Tél 25/31039 et 32206, 
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CONJONCTURE 
LE P OT. AU NOI R 


(Suite de la première page.) 
De l'engourdissement progressif, . 


rous'soromes en brain de passer te 


& une situation qui rappelle 
celle des navires tombés dans le 


demande d'où pourrait venir le 


vent de la reprise et l'éclaircie Le: 


graphique ci-dessous illustre clai- 
rement le phénomène, 

Les pays d'Occident. qui avaient 
vu, l'un après l’autre, chuter leur 
activité industrielle en 1974 et au 
début de 1975 ont espéré ‘pen- 
dant dix-huit mols sortir de 
l'épreuve, comme autrefois. Mais 
1977 à mis fin aux illusions : la 
‘reprise s'est interrompue, donnant 
à la courbe d'activité la forme 
d'une aile de mouette, stabilisée 
à un niveau inférieur à celui de 
Fancienne tendance. On assiste 
même, - depuis quelques mois, à 
une dégradation par rapport à 
cette tendance, le chômage s'étant 
accru de sept cent mille person- 
nes en. Europe. L'Italie, seule 
parrni les Weuf à avoir retrouvé 


sa cadence antérieure, a chuté. 


de nouveau cette année, eb très 
fortement. Les Etats-Unis font 
encore exception ; mails le rythroe 


FILTER CIGARETTES 





. de léur expansion pourrait bien 


Les dermers verdicts des 
conjoncturistes nationaux font 
craindre une poursuite de Ia 
croissance des grands. pays .eEuro- 
péens à un taux moyen de 2% à 
25% seulement l'an, insuffisant 
pour réduire le’ sous-emplol Ce 
m'est pas” l'électro - encéphalo- 
gramme plat, mais presque. 


gne, Belgique), sans ‘disparaître 
nulle part. . 


Au-delà des explications conjoneturelles... ‘ 


D'où vient que le phénomène 
cyclique, plus que séculaire, ne se 
xeproduise pas? La réponse est 
essentielle : d'elle dépend Le choix 
des remèdes Four ne pas 5'in- 
terroger suffisamment à'.ce sujet, 
nombre de gouvernements — dont 
le nôtre — s'obstinent aujour- 
d'hui dans des médecines d'un 
autre âge, sans effet sur. la crise 
nouvelle. 

Les explications conjoncturelles 
viennent les premières à l'esprit. 
Le « prélévement pétrolier » a 
exercé, Sans 


1974 Les pays acheteurs de 
&brut» ont payé aux membres de 
J'OPEP une sorte d'« impôt », 
‘dont ls espéraient voir le produis 
réinjecté dans l'économie mon- 
diale, sous forme d'achats supplé- 
et de crédits consentis par les 
banques anglo-saxonnes ou 
suisses, abreuvées de pétrodollats. 
Eu fait, les importations des 
« nouveaux riches » du: pétrole 
n'ont pas atteint l'ampleur. pré- 
vue, leur tissu économique ayant 
été vite saturé, Quant au fleuve 
des pétrodollars, s'il irrigue en 

amé- 


pactole, au Hen de le aresycler» 
économie, 


dans À 
La plupart des grands pays ont, 


CHAMBRE DE COMMERCE 
:D'INDUSTRIE DE PARIS . 


FORMATION DES CADRES SUPERIEURS | 


. GESTION-DIRECTION 
a ————————— ——— 


DUREE : 


Session plein temps 2'jours. 


Pratiquer les techniques 
indispensables pour diriger 
l'entreprise. : 

Se confronter à l'expérience des 
autres par les exigences du travail 
en groups. 


Les thèmes essentiels des 
5 fonctions de direction sont 
approfondis grâce à un travall 


PROGRAMME : 


intensif entre les participants et les 
animateurs spécialisés, tous 


hommes d'entreprises :- | 
ressources humaines, marketing, 
production, finance, méthodes de 
direction, 


PROCHAINES 
SESSIONS : 


du11/1/78au 32/78 
du 7/3/78 au 31/3/78 


CENTRE PARISIEN DE MANAGEMENT 


fee 


INFORMATIONS : 
79, Avenue 
76011 PARI. 


la République 
= Tél: : 955.39.08 





d'autre part depuis cinq ans, 


pour tous en 1974-1975 et, depuis 
l'été 1976, stagnation pour presque 
tous, ce qui rend vains Jes efforts 
de chacun pour remonter la pente 


- en vendant chez des voisins aussi 


déprimés que lui C'est précisé 
m les causes 


classiue voulait que l'on con- 
sommât davantage, de peur de 
payer plus cher demain ce qu’on 
peut acheter aujourd'hui mell- 
leur marché, L'un des axiomes 
favoris de Keynes sur le déca- 
lage entre l'épargne (abondante) 
et l'investissement (insuffisant) 
retrouve ‘ici son actualité : 

particuliers, hésitent. de plus en 
plus à investir, Les. premiers 
parce que leurs capacités de pro- : 
duction excèdent généralement. la 
demande solvable (de'10 à 20% 


quoi do 

ou s'eudetter davantage, alors que 
la clientèle fait défaut? Parell- 
lement, pourquoi restocker, alors 
çue, bien souvent, les invendus 
dépassent la normale (en France 
notamment) et que la crise de 
1974, présente à tous les esprits, 
a été précipitée et amplifiée par 
un ‘impradent 


louvoyer entre le stop et le go, 
souhaitant la relance pour réduire 
le chômage, tout en redontant 


vue, cher à ML Giscard d'Estaing, 
Réduisant l'ampleur des mouve- 
ments 


ment parce que, pendant les 
quinze années antérieures, les cy- 
cles économiques des ans et des 
autres avaient aïterné que 


La même. incertitude plane 
sur le troisième facteur conjonc- 
ture : La crainte de l'avenir poli- 
ire Elle freine actuellement 
l'activité dans plusieurs pays 
d'Occident. Le agel» (voire le 
recul) des investissements privés 
ne fräppe pas que la France La 
consommation est, elle aussi, 
ralentie dans plusieurs pays, par 
peur du leudemailn, Mais comme 
les élections se succèdent d'un 
pays à l'autre, avec souvent un 
enjeu considérable, le phéno- 
mêne touche à tôur de rôle bien 
des nations Peut-on, dès lors, le 
considérer. comme conjoncturel ? 


structurelles 


Quatre autres séries de muts- 
tions structurelles, moins poli- 
tiques celles-]A, expliquent que ln 
crise d'aujourd'hui ne puisse se 
résoudre comme ses devancières, 


1) La Jorte baisse des coûts de 
production, qui permettait na- 
guère de retrouver, sprès quelques 
trimestres de dépression, 
Gllentéle momentanéent décou- 
ragée par la cherté des produits, 
ne se vérifle plus. Les salaires, 


en périodiques et alourdis- 
sant les cotisations sociales — 
financer des de 


tagne tiquement figure 
tape fait df explique la contre 
offensive en cours des trade 
unions). . 
L'effondrement des cours des 
premal, 


Le patronat et les intermëdiai- 
res pe sont pas en reste : ils 
ont appris à préserver leurs pro- 
fits malgré la mévente. Ententes, 
fausses innovations, intensifica- 
tion de la publicité leur permet- 
tent, grâce à une soHicitation 
accrue des consommateurs et à 
un relèvement des prix de vente, 
d'éviter la chute des bénéfices, 
qui caractérisait les crises d'au- 


. Chiffres supérieurs en- 
“ren calcule après irapôt. 


nr ee 


sive, incitant les Industriels à 
repartir de l'avant, ne se produit 
Plus. 

2) La chute de la demande 
globale ne joue pas davantage. 
C'est elle qui, dans le processus 
classique, faisait baisser très for- 


rage des affaires, le consomma- 
teur non chômeur pouvant ache- 
ter plus qu'auparavart grâce à 
l'effondrement des étiquettes. Les 
choses vont différemment aujour- 
van chaque groupe social pour 

son propre compte Bnie et l'Etat pour 
tous à la fois ayant mis en place 


( QUATRIÈME ANNÉE DE CRISE 
UNE SEULE EXCEPTION : LES ÉTATS-UNIS 





L’O,C.D.E. compare Ici l'évolution 2 a produetlon industrielle de chaque 


pays (alss en trimestres moblits) à 
qu'avait cette production an: 


Ja tendance moyenne à joug term 
ent, Cetts moyenne, dirurée É 


Yhorizontale 1, est évidemment différente s selon les pays (6 % de croissance 


Judnstzielle par au pour in France, 45 % 


la Grande-l 


‘=, pour les Etats-Unis, 3 % pour 


Gretague). L'âvolution constatée montre qu'à l'exception des 


HA-vats, la tendance moyenne a pes été retrouvée après quatre années 
crie. 


des filets contre le taime à 
revenus. ds 

Dans tous Pays occidenty 
fes prestations sociales — dt 
buées quel que Soit l'ént 
l'économie — représentent : 
part de plus en plus import 
des ressources des ménages (y 
da revenu disponible en 
Les syndicats veillent à 
air le pouvoir d'achat des 
le patronat celui des 
At nom de la fameuse 
souhaitée entre citadins 
les ministres des Neuf 


BÉÈRRE 


de leur côté d'année en gm 
les prix agricoles, donc le ren 
des exploitants Et quand 
sécheresse — ou les Inonda 
— fausse leurs calcuis 
accordent des ‘ndemnités cong 
satoires, ‘ 
Bref, la demande ne fx 
plus, empéchant les < équité 
naturels » d'antan de “jouer, + 


relancer l'activité aussi bien 
pour l2 déprimer. La lutte co 
l'inflation s'en trouve entr 
quelle que soit la sincérité 
déclarations gouvernementale 

3) L'arrivée sür le marché h 
national des nouveauz pro 
teurs du tiers-monde réduit de 
côté la part de gâteau dispo 
pour les pays développés. £ 
demande mondiale progre 
régulièrement, cela n'aurait 
des avantages : mieux vaut 
les pays en développement : 
.de leur travail que d'aam 
Mais dons un marché pre 
stationnaire, pour les ra 
indiquées ci-dessus, la } 
conquise par les pays à 
salaires l'est au détriment 
autres, Au fi des ans, le pr 


mène ne peut que s'aggr 


— 


quelles que soient Jes mur 
— ou les muraillés — pr 
tlonnistes édifieea Seule 
conversion massive vers 
industries à haute technolog 
l'instar de ce que tentent l' 
magne et le Japon, limitera: 
dégâts. Mais cela demar 
résolution et délais. 

4) Enfin, il est possible 
l'époque actuelis soit m 
au'autrefois propice à Vi 
vation génératrice d'expon: 
L'électronique et l'inforrat 
se sont imposées si rapide 
— et en supprimant tant ü 
plois — que leur effet de st 
lation sur les économies d' 


dent a été moins durable go. : 


erévolutions» industrielles r 
tan Le «€ roais nucléat 
Jjouera-t- un plus grand : 
Cela n'est pas certain : & 
tation ne signifie pas tou 
animation. 

En définitive, on voit 
qu'un grand nombre de chs 
ments fondämentaux emplt 
— indépendamment même 
désordre monétaire entretent 
les Etats-Unis — de traite 
crise actuelle comme les pr 
dentes, Qu'on penche plutôt 
les explications pessimistes 
cycles, à la facon de Dom. 
d'Harrod, qu'on préfère es 5 
mas optimistes de Kaldor & 
Fe école de Cambridge >, 4 
se déclare « post-keynésien à 
« néo-marxiste », qu'on Just 
non inéluctable un change 
du rythme où du genre dt 
croissance, il devient évident 
les remèdes à la crise qui &é 
nise doivent être sirai 
même si l'homéopathie conk 
tureïle n'est pas sans intérét. 

Les mœurs économiques 4! 
changé depuis trente aus, enk 
drant de nouveaux maux, 
thérapeutiques doivent être ré 
vées. Faute de l'admettre, là | 
part des gouvernements octié 
taux prolongent en vain 
remèdes inadaptés. Combien 
dra-t-il encore attendre d'a 
pour qu'ils le comprennent & 
tirent les conséquences ? 


GILBERT MATHIEÉ 












































































































































ction Nord-Pas-de-Calais 
.ndicat national des jour- 
tautonome) vient de pro- 
contre la mise à la dis- 
par la mairie de Rou- 
.sous forme de location- 
- d'une ancienne usine tex- 
serait installée une unité 


impression des quotidiens 
clair et Nord-Matin (le 
du 30 novembre) puis 
avenir, de certaines édi- 
u Figaro et de France- 


SNJ, constate qu'on se 
devant une nouvelle opé- 
de M. Hersant dans le 
a développement de son 
e Je pren. opérütion dont 
lités financières sont 
gets, Pour lui, puis- 
diminue en fait le volume 
uiiés qu'il aurait dû sous- 
il avail eu recours aux 
:tormales du crédit indus- 


re part, le parti commu- 
- énonce ce qu'il appelle le 
ft sur la presse du Nord». 
ui, ce centre d'impression, 
r de nouvelles techniques, 
- à une vaste opération 
oupement des moyens de 
ion du groupe Hersant. Il 
dans cette affaire l'attl- 
‘ ju parti socialiste, qui 
une usine à Hersani pour 
son empire ». 


à, la municipalité roubei- 
. que dirige M Pierre 





prise de contrôle de !a 
." pharmaceutique française 
sel-Uclaf per le pulssant 
2e chimique Hoachst s'est- 
faite au seul bénéfice du 
.f Ovest-allemand, comme 
coup l'affirment, notamment 
uche ? Ce n'est pas l'avis 
Jrecteur général de Roussel- 
., M. Monod. 


cours d'une contérence de 
6e marathon, Ce dernier, 
3 en Main, a énuméré 
‘!énormes avantages que, 
- Jui, la filiale française a 
. de fopération. Sans 
, Jamais fe rayonnement 
duits Roussel dans le 
n'aurait élé aussi 
. S'implanter à l'étranger 
-du femps et surtout des 
s financiers considérables. 
ntent les réseaux de son 
(cent trente points de 

Pour Ja pharmacie et 
‘ne-deux usines}, Aoussel- 
» économisé l'un et l'eutre. 
‘st distribue ses produits 
.‘ngt pays et les labrique 
. ficence dans quatorze 





. Aus, Roussel-Uciai, proli- 
1 l'effet de masse exercé 
on associé (Hoechst n'est- 
te numéro un mondial de 
.Ve ?} a pu renforcer ses 
18 Sur certains marchés 
ses fortes (Etats-Unis, 
Allemagne tédéraie), s'ot- 
ns! autant de passeports 
‘avenir. Un simple visa 
aux Etats-Unis, par 
8, est une excellente 
te visite en Amérique du 
dans la plupart des pays 
>-saxons. Or ce visa, 
l-Uclal se Fest vu ac- 
Dour une crème dermique 
e d'un corticostéroïide, 
1 ainsi le premier labo- 
français à pouvoir dif- 
vtre-Allantique un produit 
2 propre marque ef non 
truchement d'un licencié 
crème, au resté, & Sa 
ristoire. Dans se mise au 
e rôle de Hoechst a été 
nant, puisque ce sont ses 
‘qui en om sxhumé la 
. des archives poussié- 
de Roussel-Uclaf où elle 
$ enterrée, faute d'argent 
#ener à leur conclusion 
aux entrepris. Entin, ce 
core Hoechst, qui aidera 
à commercialiser je 
ce nouvel iInsecticide aux 
noïdes, le plus puissant 
. catégorle à ce Jour et 
prèa sens danger pour 
: sf les animaux, COntrai- 
au DD. est appelé à 
ser le marché. 
pour M. Monod, une 
arte du succès de l'ate- 
ussel-Hoschst repose Sur 
3 de la matière grise et 
uissance. La lête et Îles 
en quelque sorte. Les 
sarlent : en 1976, Hoechst 
lp6 à hauteur de 9,5 % 
‘re d'affaires consolidé 
nilllons de francs) de 
Uciat f18 Ve pour les 
de produhs pharmaceu- 
t 17 “o pour les venles 
gr). 


“uestions viennent C6peñ- 
esprit. La première est : 





Prouvost æs), a publié un do- 
cument expliquent les raisons de 
son action Pour maintenir le 
quotidien Nord Eclair à Roubaix, 
où 11 est imprimé depuls sa fon- 
dation. Lors du débat au conseil 
municipa: du 28 novembre, où 
fut décidée l'acquisition per la 
ville de l'usine en cause pour y 
installer Nord-Eclair. les onze 
communistes se sont abstenus et 
les deux conselllers PS.U. ont 
voté contre. Le groupe socialiste 
et le MRG. (vingt-six membres) 
justifie sa position par la né- 
cessité de maintenir des unités 
économiques dans une ville for- 
tement frappée par la récession. 


Avec l'accord 
du Syndicat 
du Livre C.G.T. 


« La personnalité de M. Hersant, 
Ht-on dans le document, ne doit 
masquer l'intérêt pour Rou- 

ix de maintenir deux cent cin- 
quante emplois. cuzquels s'ajou- 
leraient cent cinquante emplois 
dans les trois ans à venir. Le 
principe d'intervention de la mu- 
nicipalité dans le domaine éco- 
nomique s'inscrit en touies let- 
tres dans le programme d'action 
Qui a servi de support à l2 Cam- 
Pügne électorale.» On rappelle à 
cet égard que la décision avait 
été prise par le groupe Hersant 
de tanstérer son imprimerie rou- 
balsienne à Mouscron, en Bel- 





L'AVENIR DE ROUSSEL-UCLAF 


Hoechst mit uns 


Roussel-Uctai aurait-il mieux 
réussi avec un autre partenare ? 
Pour M. Monod, la réponse est 
négative. SI Hoechst a la puls- 
sance, 1} ne manque pes non 
plus de matière grise ; les acti- 
vités, les stratégies et les poten- 
tiels de recherche entre les deux 
entreprises sont complémentaires, 
ce qui augmente encore l'ellet 
de synergie à Iong ferme. « Dans 
notre quête d'un . partenaire, 
jamais une pareille complémen- 
tarité ne nous est apparus. » 


£t les Américains avec qui 
Jeen-Claude Roussel evait pris 
lengue ? « Nous n'aurlons jemals 
eu avec eux que des rapports de 
valets à patrons. + M. Monod se 
télicite, au passage, que Roussel- 
Uclei n'ait pas cédé aux Ins- 
fances gouvernementales qui 
avaient tenië de le marier à 
RhônePoulsnc. « Où serions- 
nous à l'heure actuelle ? = 


Deuxième question: Roussel- 
Ucial aurait-il fait aussi blen sans 
parienaire du tout. = Non, 
répond M. Monod. Roussel n'avait 
pas les moyens financiers pour 
s'intemnetionallser. » Est-ce tout 
à lait exact? Le groupe avait 
déià des filiales internationales, 
et une série d'événements son! 
vonus bouleverser la structure de 
son cepial. |! y eut d'abord le 
décès, on 1968, de la mère de 
Jean-Claude Roussel, qui contrai- 
gnit Ce dernier à trouver un 
acquéreur pour les parts (20 ‘/o) 
revenant à son frère. Ce fut 
Hoechst qui les racheta at béné- 
ficla d'une option sur une part 
supplémentaire du capita! A Ja 
mort tragique de J.-C. Roussel, 
la famille eut besoin d'argent 
pour régler les droits de succes- 
sion et Hoschst, iaisent jouer 
son option, fut préléré à des 
candidats  frençais (Pechiney, 
Aquilamne). 


La suite e.t connue. Pour 
M Monod, le temps d'une poli- 
tique hexagonale est dépassé : 
« Faisons l'Europe ! -« N'oubhons 
tout de même pas qu'en 1968 
Bonn s'était opposé avac succès 
à {a prise de contrôle du groupa 
chimico-péiroller allemand Gel- 
senberg par la Compagnie frar- 
çaise des pétroles.… 


St Roussel-Ucié' venait à être 
nationallsé, les nouveaux gou- 
vernants auraient bien du mal à 
« refranciser « l'aftaire, tant son 
imbrication avec Hoechst devient 
étroite, après bientôt dix ans de 
coopération (filiales aux Etats- 
Unis, en Allemagne et en Autri- 
che et centres de recherche 
communs], Les objectis du 
programme commun, ajoute 
M. Monod, son d'ailleurs en 
contredicion aveO Ceux poursui» 
vis par la sociéié dens la mesure 
où celui-ci prévoit un démantèle- 
ment du groupe et son associe- 
tlon avec les secteurs Correspon- 
dents d'autres groupes nationali- 
sés Le poim de non-retour est-l 
vraiment dépassé ? Personne ne 
pourrait l'affirmer : tout dépend 
de fempieur du = sacrifice » 
que FEtat voudraltconsentir pour 
réeliser la politique préconisée 
par la gauche. {! est vralsem- 
blable que la note serait élevés. 


ANDRÉ DESSOT. 








AFFAIRES 


AS ae Du es 
ND ralson 
tion de Pre étaient très. avan- 


document produit 
par la munl ité mentionne 
encore : « Le septembre 1977, 
Le maire reçoit, Leur demande, 
Les délégués du smdléas du livre 
C.G.T,, qui se déclarent très faro= 
rables à l'atde de la 
Tour maintenir l'imprimerie Sur 
Place. » 


C'est jéameurs à ais d'une 
démarel co l’entreprise 
de Nord-Eclair que la municipa- 
Uté s'est saisie du dossier. Elle 
était intervenue précédemment 
sans succès auprès de la DATAR, 
la zone de Roubaix n'étant pas 
incluse dans la « carte des aides ». 


A la suite de moltiples inter- 
ventions et négociations, le solu- 
tion qui a été finalement retenue 
pour l'acquisition de l'ancienne 
usine textile fait appel aux 
concours financiers suivants : la 
chambre de commerce (1 milllon 


ventilation 


BON A DECOUPER 


de francs), l'établissement public jon : 

régional (250 000 francs), la Caisse a = Prison mi 
des dépôts et consignations ren 

( millions de francs), le CT Ville : Code postal : Tél. : SN 


mutuel (2 millions de francs). Le 
bâtiment & donc été acquis pour 
la somme de 6250 000 francs. 


1575 : c'est le plus performant, * 
avec son système de 


à retourner à 3M France -,BP 300 - 95005 Cergy Cedex - TéL : (1}. 09,626 











souhaite obtenir de plus amples renselgnements sur les petits copieurs ET MO 
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1495Fur. % 


(758,12 F si.-vous ne récupérez pas La TVA) 
Même en choisissant le 1575 


le plus puissant des petits copieurs 3M, 
vous ne dépenserez pas plus de. 1 758,2F T. Free 


001 : un copieur personnel pour 
quelques copies par-ci par-là 






otre premier équipement 
professionnel 














Chase 


aujourd'hui. 





Jackie Bensoussan, Vice-Président, Directeur de Serviée des Changes et dela Tresorerie, Paris. 


. La banque des 
“rapports rivilégiés” entête 
dans le secteur des changes” 


de toutes dimensions sonr roujours vulnéra 
bles aux risques du marché des changes 
L'expérience et les références de Chase lui 


Les experts cambistes de Chase ont 
acquis leur expérience au feu de l'action. 
Interrogez le responsable du service des 
“rapports privi 


Le financement du commerce 
international et Chase 

Pour complexes que soient les grandes 
possibilités qui se présentent sur les marchés 





és” qui vous exposera Ja 


permettent de montrer comment les réduire 
considérablement. Ses experts cambistes 
peuvent vous conseiller de recourir aux plus 
récentes procédures comptables, vous pré- 
coniser une stratégie pour vous “Ouvrir” 

exécuter la politique des sociétés sur le 
marché des changes. Les cambistes de Chase 
disposentdes informations les plus”fraiches” 
pour donner à votre société les avis les plus 
efficaces sur des marchés de change en per 
péruelle évolution. Chase efecrue des 
opérations monétaires et de change sur tous 
les marchés du monde avec ses établisse- 


ments de Paris, Londres, Francfort, Genève, . 


Vienne, Athènes, Milan, Luxembourg et 
Copenhague, liés directement entre eux er 


avec New York 


qualité des services Chase etles moyens dont 
elle dispose pour aïder vorre société. 


: Léféseau Chase - 

Chase peut vous procurer des capitaux 
importants en monnaie nationale où en 
euromonnaie, et assure les principaux services 
bancaires dans plus de 100 pays. 


La Chase - Banque de commerce 
international 

La Chase Manhattan Limited, branche 
de Chasc consacrée au commerce inter- 
national, a son siège à Londres. Elle participe 
à des placements privés, aux émissions 


d'euro-obligations et aux principaux em- . 


prunts mondiaux pOur - -des pays ec des 
* sociétés. 


Cp). 


CHASSE 


The Chase Manhattan Bank N.A., 41 rue Cambon, 75001 Paris et 2 QUai Saint Antoine, 89002 Lyon 


d'exportation, les spécialistes de Chase met- 
tent à votre disposition leur connaïssance 
approfondie en la matière. 

L'information et Chase 

Comment prendre des décisions, savoir 


” où vous diriger sans’connaître tous les faits? 


La Chase World Information Corporation 
peut fournir ce type de renseignements aux 
entreprises dans le monde entier et la Chase 
Econometric Associates fait autorité en 
matière de prévision économique. 
Le département énergie de Chase 
Plus de quarante ans d'expérience ont 


‘permis à Chase d'avoir la primauté en matière 


d'énergie et d'être en mesure d'aider à 
résoudre les problèmes les plus complexes 


qu'tlle peut poser et leur financement. 


etsuccursales à Amsterdam, Anvers, Athènes, Bari, Belfast, Bruxelles, Copénhague, Dublin, Dusseldorf, Francfort, Genêve, Gand, Guemsey, Hambourg, Liège, 


Londres, Luxembourg, Madrid, Milan, Munich, Le Pirée, Rome, Rotterdam, St Heïier, Salonique, Siuttgart, Vienne, Zurich. 
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ATO CHIMIE 
MAJORITAIRE CHEZ ROUSSELOT, 
FAVORISERA UNE POLITIQUE DE DUVDARIRE 


A l'iasue de la seraaine qui a vu La reprise des cotations de Cet 
slot, Ato Chimie. fillate communs denx groupes pétroliers 
gaurtaine ee Total, annonce qu'elle détient maintenant 55% du nie 
Use 
Catte majorité permettrs aux deux sociétés gratis eatte elles sue 
étrolte collaboration et d'asæurer le dévelop Roussalot, 
France comme x les marchés étrangers, pe ttr ER AemArS une 


Dans son allocution à l'assemblée du 25 norembte, M. Le qu 


Sbution fav le a hctio HER 
arsble Sux netlonnaires, politique 
clpales motivations d'Ato Chime dans cale “opération. 


Société Financière Ufiner 
- SOFINER 


L'assemblée générale extraordi- 
RC 
er 8 , & approu ap 
port offeotué, par UFINER-8.MD., M. aus Au 

bert résident La société, 
des élémenta actifs et passlfe com- M. ot. Président-directeur gé- 
Ê commerce 2 





Le consett d'administration, aui 


de ce 
Le Consell national “ée Crédit, 
dans sa séance du 2% EE 1977, 
ayant donné son accord pi ere 
BOFINER en tant LT ° 
sement financier, Ces fpports ont membres de cs conseil sont in 


acquis un 
uence, sitat de tés son 
FINER a He Por de 20000 À Chavsss: 
à 36 000 000 de francs par création 


de 45009 actions nouvelles de iyonnaise des eaux. 

100 F, joulsance esercloe 1977, 

remises en rémunération de ges de 

apports à OFINER-S.MD. qui se par l'équipe qui callaborait à l'éta- 
vS nains) détenkr 9098 % du È financier Juppé au 

cap de SOFINER. seln d 








Le _soure Jecgsr n présenté en 


es la étatl 

de in LOT, et des spécialistes de La 
LOT recevront an en 
Lariser avec Ces matériels 








juin 1977 : 
con! 


1] estre 
3977 : 11427 voalions de francs 
Contre 1, em 


CM INDUSTRIES 


Société anonyms au: capital de 82.791.500 francs 
Siège social: 20, rue des Fossés-Saimt-Jacques, 75005 Paris 


RC. Paris B 542106 943. 


EMPRUNT 10,25 % CONVERTIBLE 
EN ACTIONS DE F. 84.000.000 


Prix d'émission: le pair, soit 240 F par obligation. 


| Intérêt annuel: 10,25 %, soit 24,60 F par titre, payable le 1" janvier de chaque 


année. 


Pour la Période du 5 décembre 1977 au 31 décembre 1978, 1 sera mis en paie- 
ment le 1“ janvier 1979 un coupon de 26,42 K par obligation: 


Taux de rendement actuariel brut à Pémission : 
(en cas de non-conversion). 


Jouissance : 5 décembre 1977. 


11,21 %. 


_ Durée : 12 ans et'27 jours à compter du 5 dissibre 1977. 


Amortissement : en 9 tranches annuelles sensiblement égales, à partir du 
1°" janvier 1981, à des prix progressant suivant “hs de 247 F à 300 F. 


Amortissement anticipé : 
— soit par rachat en Bourse ; 


— soit par remboursement de tous les titres restant en circulation, à partir 
du 1“ janvier 1982, si leur nombre est inférieur à 10 % du nombre total 


des titres émis. 


Délai de conversion: à tout moment au £ré des porteurs, à pertir du 


1" janvier 1979. 


Rapport de conversion : une action. de 50 F nominal pour me obligation 


de 240 F nominal. 


Lieux de souscription : Banque de l’Indochine et de Suez, Banque nationale 
de Paris, Crédit lyonnais, Société sénérale, Banque Odier, Bungener, Courvoi- 
sier, Banque Rothschild, Crédit du Nord. Société de banque et de participations, 
Caisse des dépôts et consignations, Banque de l'Ünion européenne, Crédit 
commercial de France, Société séquanaise de banque, Banque de Neuflize, 


Schiumberger, Mallet. 


Un certain nombre de mesures ont été prises pour faciliter les souscrip- 
tions des actionnaires de CM. Industries qui souhsitent participer à l'opération. 
Ces derniers doivent s'adresser, SANS DELAI, à leur banque, et, s'ils ont des 
difficultés pour se procurer des titres, directement à la direction financière de 


la société CM. Industries (Tél. : 329-12-34. poste 107). 


Une note d'information, portant le visa de la Commission des opérations de 
Bourse n° 77- 166, e en date. du 29 novembre 1977. est tenue à La disposition du 


publie : 


— soit au siège de la société : 20. re des Fossés-Saint-Jacques, 75005 Paris ; 


— soit dans les établissements chargés du placement, 
B.-AL.0. du 5 décembre 1977. 


RIT 747: 
MEOUTEUE 


Hill 


LOCATION 
CHAINES À NEIGE 


chaines en acier à ronisauk d'usure” 


AUTD accessoires 
66, A. de la Grande Armée 
tél 38013 86/574 74 94 








JD CSD 


À ÉTRANGER 


UNE PARTIE 
DU RÉSEAU TÉLÉPHONIQUE 
FINLANDAIS SERA ÉQUIPE 
PAR CIT-ALCATEL 


L'administration finjandaise 
des P.T.T. va équiper son réseau 
téléphonique interurbaln en cen- 
traux Électroniques « RpOre 2 
fançais E 10 
Alcatel( groupe Éca va céder 
la licence du E 10 à la société 

ns dont te capital est ré- 
parti à ésalité entre le groupe 
privé Nokya et la firme publique 
Televa. 


Daus un premier temps, quatre 
centraux seront fabriqués essen- 
avec du matériet mi- 

porté de France, Par la suite et 
as l'assistance technique de 
CIT- Alcatel, Telefeeno fabri- 


Moscou — La presse soviétique 
a consacré au Cours des dernières 
semaines plusieurs articles 
dont des édlorieux de is Prauda 
— au problème des économies 
d'énergie, des matières premières 
et du, “métal. L'URSS. passe, à 


pas encore exploitées ni même 
sans doute connues), mais, pOur 
Me | pour fee minerais à Predo vient 
sax place le majeure le} pour les en: 
centraux Le contrat porte-| de rappeler la « règle » : « Les 
rait sur 60 maiilions de francs questions ayant trait à une &‘'li- 
[Un accord de principe avait #4] sation efficace des trésors de la 
signé, D y a plusieurs mois, eutre| nofure doivent se {TOUTET CONS 
CIT-Aicatel et Telefeeno, mais son| éa7ment ou centre de Patttention 
applentlon était subordonnée a}! des organiantions du parti. » 
La Pravda lnvoque la venue de 
Jhiver pour justifier ses recom- 
mandations. C'est cependant la 
première fois que la Pravda in- 
vite alnsi les consommateurs — 
entreprises ou ménages — à 6co- 
nomiser l'énergie La lutte pour 
les économies des ressources éner- 
gétiques est présentée comme une 
« affaire d'Etat », Cette préoccu- 
pation va donc au-delà d'un sim- 
ple problème saisonnier ou clima- 
tique. Le dixième plan guinquen- 
nal, qui a commen l'année 
derniére, a fixé des normes de 


EE 
BARÈME DES BRILLANTS | 


BLANC HUANCÉ 
VVS. | Lôg. piqué 
1708 F 


13.509 


l'autorisation Gea autorités tinlan- 
Gaises, Pour la firme française, L 
s'agit d'un succès non uégligeable. 

Les & 10 ne seront utilisés qu'en 
centraux de transit. Les commandes 
de centraux urbuins sont générale 
ment du restort de soctétés commu- 
nales d'économis mixte qui chot- 
#iment Ubrement leurs fournisseurs. 
Ces centraux urbains sont LiVréS par 
Eriewon, Siemens et LT.T. (dont La 
filiale française, La Compagnie géné- 
rale de vonstruction téléphonique, a 
obtenu deux commandes à Vaass et 



























Etant dun à titre Indicatif, MM. Gudoctot ot Poulet se tienoent à votre disposition 
vous rassaigeer d'ons Ssçoo ples précise sar le cas qua vous voudrez hiso leur romattre. 





Directeur : Mr. Edward Clifton-Brown 


La BANQUE EUROPÉENNE ARABE met à votre disposition son réseau ainsi 


que son expérience pour : 


— Votre introduction dans le monde arabe et la promotion de vos inves 


tissements, 


— toutes vos opérations bancaires : dépôts, change, crédits financiers 4 


documentaires, 


— la gestion de votre trésorerie en devises et tout conseil de plocemenl 
—— tout service financier dans le marché intemationat des capitaux, 


Actionnaires : 


sh 
Abu Dhabi Fund for Arab Economic Evaieur Anne Semen 
Banque Nationale d'Algérie te 

Nafonal Ban of Egypt Jécoh Pan 
National Bank of Kuwrat Bank of Sucan 

Bonque Libanalss pour ie Commerce Banque Çentrale de Syria 
Banquo Arab lemational Bank, Cairo 
Crédit Libanois Frab-Bank international, Paris 
Société Générale Lihano- Creditanstat-Bankvargin Vienna 
Eurapéenno de Banque Sockôté Générale de Banque SA, 
National Commercial Sank,Tripoi Bruxelles 


Bruxelles : Avenuo des Arts 10 H, Ste 2, B-1040 Bruxelles 


Yaléph: 
Frankfurt : MÜnchener Strasse 1, PO Box 16280. D-6000 Frank Telsvone DA 
elephong 01-606 6098 - Tetex 4812047 
airo, Egypt - Telephone 48898/62491/52578 - 


London : 29 Gresham Siret London EC2V 7EX 
presentalive 


Catro Re Ofllcs : th July straet No 16, € 


Capital du Groups : P. Luz 2 milliards fapproximetivement US 8 50 millons). 





Gas Gall él) è 


VOUS ANNONCE L'OUVERTURE DE . 
SON BUREAU A BAHRAIN 


Adresse : Kanoo Buliding P.0. Box 5888, Manama, Bahrain, Tél. 50600 - Télex RES 






Premier producteur mondial de pétrole et de cha ° 
L'U.R.S.S. se préoccupe aussi 
d'économiser l'énergie 


De notre correspondant 





réduction pour les dy 
d'énergie : 3 à 4 % po 
a ere et les four ind 
tricité d'origine ont 
pour la consommation de 
et de fuel dans le secter 
transports. 


Là construction « accélé 
de centrales aiomiq 
et hydrauliques 


La Pravda indique, d'auts 
que la construction « accé 
des centrales atomiques 
drauliques permettra de 
les besolns eu combustible 
naires de plus de 100 mit 
tonnes en cinq ans. Elec 
en outre, la dilapidation 
mauvaise gestion qu, dar 
dustrie, entraine des 
ments ‘attelgnant le Den 
consommation d'énergie. 

I convient aussi de mie 
Liser rénerge « secondah 
récupérant chaleur ; 
par les Entries, les usir 
tallurgiques où Chimiques 

Cependant, le jourmal € 
communiste de l'URSS. 
mande également de « ñ 

économies » dans la : 
rante par une « ufilisut 
honnelle » de l'éclairage 
de l'éclairage des mer 
publicité lumineuse. Enf 
treprises produisant des 
des cuisinières électriqr 
réfrigérateurs, etc., doiven 
cher à fabriquer un 


consommant moins d'éner ‘:- + 


trique. 


Sans doute serait-il er 


conclure de ces recomma 
que l'URSS. est touché 
ue, Pod l'énergie au mé 


does occidentau: 
émocraties capote En 





Société Générale S APE 


Teiex 




























































Shingion. — Cent trente mille 
irs américains, membres de 
ed Mine Workers, sont, depuis 
ardi 8 décembre, en grève Illi- 
les négociations engagées 
s le mois d'octobre pour le 
vellement de Ja convention col- 
e de 1974 ayant échoué. Toute- 
e première grande grève des 
. depuis trois ans, ne peut 
omparer avec les vérilables 
ss netioneux que provoquaient 
“actions de ce genre, Il y a un 
LS de siècle, lorsque le fameux 
Lewis, président de l'U.MW., 
it paralyser pendant dix mols 
fa production du premier car- 
{ national. 
grève d'aujourd'hui s'annonce 
mais elle met en lice des 
ralras essoutftiés. Le syndicat 
mineurs — dont le président 
1, M. Amold Miller, a été réélu 
stesse en juin dernkr — ne 
pa que la moitié des mineurs 
ond américains (contre 70% 
“2e encore trois ans) et reste 
entré à l'est, dans les bassins 
:#s de Appaleches. Les nou- 
-. bassins du Wyoming et du 
” spa ne sont pas touchés par la 
Le et continueront de produire 
4 ‘* de la moitié du charbon 
#mmé. Face à l'U.M.W. l'adver- 
n'est pas, lui non pl un 
. de l'industrie, mais une a330- 
: n groupant cent trente petiles 
agnies. 
différend porte moins sur les 
es (7,80 dollars de l'heure, soit 
sn 60 dollars par jour} que sur 
-_sestations sociales : le syndicat 
nde une refonte du système de 
‘ ‘sement du fonds d'assurance- 
tie, lequel est calcuté jusqu'à 
nt en ‘onclion de la production 
: la durée du travait effective- 
fourmi. Le résultat est que, dès 
-d'hul, les prestations médi- 
ne seront plus remboursées par 
‘atronat aux mineurs en grève, 
ux retraités et à leur famille, 
-à plus de huit cent mille per- 















38. 

patronat serait prêt à céder sur 
ont, mais il demande en 
ge de eévères garanties contre 
rèves sauvages qui eévissant 
les mines chaque été depuis 
ins et ont entraîné, en 1977, 


matières premières non 
«tiques ont cessé de repré- 
une charge pour la balance 
xclale française. En outre, 
. ? -“wi-équilibre des échanges 
æ"*% secteur ne serait proba- 
t pas menacé par une 
des prix Telles sont les 
Fu “onelusions d'une étude de 
ÿ ‘+ ichel Jura, publiée par 
en ——:Æ dans le dernier numéro 
Re IS revue mensuelle Economie 
lsstique (1). Pour l'auteur, 
t partie du service des pro- 
<s de la direction des Sÿn- 
de l'Institut, la notion de 
25 premières inclut le 
.. … €b l'ensemble. des métaux, 
…* “xctut la viande, les pro- 
een PS tiers, Les fruits et légumes 
a. aportations sont calculées 
: 5 * compris les frals de trans- 
à 2 ; d'assurances). 
e . léficit des échanges exté- 
de matières premières non 
tiques, qui se montait à 
des exportations durant la 
: 1831-1850 et encore à 
en 1958, n'en représentait 
1e 4 % en 1976. Cela vient 
iue Ta “croissance des ventes 
domaine à été plus rapide 
le des achats, au point que 
hanges sont actuellement 
3 de équilibre. 
962 à 1976, les importations 
ères premières non éner- 
6 ont quintuplé en valeur, 
3 situer à 61 milliards de 
l'an dernier, augmentant 
ime d'environ 6 % par an 
art dans le total des achats 
“anger est désormais de 
de 20 ‘>, contre 78 % en 
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Les mineurs sont en grève 
ur la première fois depuis trois ans 


De notre correspondant 


un manque à gagner de quelque 
23 milllons de tonnes de Charbon. 
Le mécanisme d'arbitrage mis en 
place par les précédentes conven- 
tions collectives a, en effet mal 
fonctionné quelque six mille 
conflits ont dû être portés devant 
les arbitres. puis devant les tribu- 
naux, les décisions des uns et des 
autres provoquant une sérle de grè- 
ves locales. 


Mauvais moment 
pour M. Carter 


Le syndicat, dont l'autorité eur ses 
membres s'effrits. propose de léga- 
liser ces grèves dans le cas où 
celles-ci seront volées à la malorité 
simple des intéressés. L'association 
des employeurs ne veut pes en 
entendre parler. de crainte de pro- 
voquer des réactions en chaine. La 
négociation a échoué sur ce point, 
mais le contest. qui n'esi pas rompu, 
reprendra dés jeudi sous l'égide 
d'un médiateur fédéral 

Hormis ce rôle de routine, le gou- 
vernement n'a pas l'intention d'inter- 
venir dans un conflit qu'il ns prend 
d'ailleurs pas trop au tragique pour 
le moment Ses conséquences éco- 
nomiques devraient être limitées, 
puisque la moltié de la production 
reste assurée et que les principaux 
utilisateurs, s'attendant à celte grève, 





Nouvelles mesures d'austérité en Norvège | © 


De notre correspondant 


Osla. — Le gouvernement nor- 
végien a Erreur le 2 décembre 
de nou'2! mesures d'austérité 
destinées freiner la consom- 
mation Le taux d'escompte n'est 
pas touché : mais le: taux d'inté- 
rêt des banques va désormais flot- 
ter afin de modérer la demande. 
et de simuler l'épargne. 

Selon le ministre des finances, 
M. Per Kieppe, la politique moné- 
taire ne changera pas et la cou- 
one ne quittera pes le serpent 


Banque 
dû tervenir récemment à plu- 





COMMERCE Te mr. 





Selon FINSEE 





E HAUSSE DU PRIX DES MATIÈRES PREMIÈRES) 
(IE NUIRAIT PAS A L'ÉQUILIBRE EXTÉRIEUR 


Ces produits représntent moins 
de 4 % du produit intérieur brut, 
si hien que « {eur influence di- 
recte sur les prix imiérieurs ne 
semble pas déterminante ». 

Dens le même temps. les expor- 
tations de matières premières non 
énergétiques ont presque sextu- 
plé en valeur ‘pour atteindre 
505 milliards en 1978), triplant 
en volume et représentant 16 % 
du total des ventes à l'étranger. 

Les exportations de céréales 
ont presque quintuplé en volume 
grâce aux règlements commu- 
nautaires; celles de sucre ont 
doublé, celles de métaux non 
ferreux pratiquement quintuplé 
Sexporté Spris ransiormation, 

a] ormmatiOn, 
she Résultat : la ba- 
iance des produits alimentaires 
est devenue fortement excéden- 
taire à partir de 1988, cette évo- 
lution étant toutefois perturbée 
par la situation du marché mon- 
dial (café) et les conditions cli- 
matiques en France (sécheresse). 

Pour les produits bruts indus- 
triels, le taux de couverture a été 
de 80 % en 1974-1976. contre 71 % 
1962-1961. Au total, le déficit 
des échanges extérieurs de ma- 
tières premières non énergétiques 
(24 milliards en 1962-1964, 2,6 
1968-1970. 0.5 1974-1976) 
a dû étre inférieur à 03 % du 
PIB. en 1976, la balance agant 
« bien résisté aux chocs conjonc- 
turels ». Toutefois, selon l'étude, 
cette résistance « ne garantit pas 
Re non-vulnérabilité vis-à-vis 

d'un produit ou d'ur groupe de 
produits détenus, par exemple. en 
peu de mains », les exportations 


re 394 580 F NS, 


æ19522000 F 
…æ 69à 690F 


« TOUS CES ARTICLES SONT VENDUS AVEC GARANTIE 


ÉTRANGER 
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BOURSE 


MARCHÉS FINANCIERS Les activités de la Bourse de Paris 
seront perturbées cette semaine 


Le fonctiannement de la Bourse obligations. ont néanmoins pu être 
de Paris sera très perturbé cette assurees. Colations peu signi/icati- 
semaine. Déjà Le quasi-totnité des ves au demeurant dans IQ mesure 
cotations n'ont pu avoir lieu lundi où les fransactions se sont trou- 
5 décembre, un arrêt de travail vées réduites en l'absence de toute 
ayant été décidé pour négocintion au compiant du 
au personnel de la "Compagnie des ferme. Dir titres ont /lécht, dont 
agents de change de ge pronon- quatre un peu plus que Les autres 
cer, à bulletin sécret, sur l'oppor- — BSN (— 23%), Peugebt-Ci- 













LONDRES 


Calme 
Les alfalres #ouL calmes sur 
l'ensemble du marché Les indus- 
on! accumulé des siocks Impor-| triellss 80nt soutenues. Progrés des 
tante : les aclérles sont assurées de fonds d'u ! Irrégularité des pi 
fonctionner pendant deux mois au : 
moins. les centrales électriques près CR ouverture) (doltars: 161 25contre 169 60 















de trois mols. cuoture | cours | tunité se. Sesloncber une rte 12 %J, Thomson pren, 
à «semaine d'actions diversifiées». (— 3, Lan _ Jj — et 
Cette grève eurvisnt pourtant à un 5 12 6:12 A l'issue du vote orgamsé par deur ont mont Française des 














mauvals moment pour M. Carter, 
dont le programme énergétique — 
toujours en discussion au Congrès 
— Prévoit uns augmantation des 
deux tiers de la production de char- 
bon d'icl! à 1985 La production 
devrait approcher le milliard de 
tonnes à cote date, à condition que 
les principaux ulilisaleurs veullient 
bien procéder aux reconversions 
nécessaires. Les producteurs d'élec- 
tricité semblent s'y être mis avec 
Plus d'ardeur que tes autres Indus- 
trels, qui en sont souvent dissuadés 
par les rgiements anti-pollution et 
attendent du Congrès l'abandon des 
pénalités = anti-péirole + demandées 
par le président. 


C'est pourtant à juste tre que 
M. Carter, dans eon programme 
d'avril, faisait valoir l'intérêt du char- 
bon pour Ia conservation de l'éner- 
gle : alors que le pétrole et le gaz 
naturel représentent les trois quarts 
de la consommation énergélique des 
Etats-Unis, ne lalssant que 18 % au 
charbon, la proportion esi inversée 
en ce qui concerne les réserves. 
Celles-ci sont constituées & 90 % 
par la houiile, à 7 % seulement par 
le pétrole et le gaz naturel. 


MICHEL TATU, 


cats. le prin- Pétroles (+ 09%), Rhône-Pou- 
cipe d'une série de débrayages lenc (+ 0,50 %): 
semaine à Le: 
acquis. Mardi, les cotations n'ont angers cotes daptons le 
commencé qu'à 13 h 80 au lieu bonne tenue de Philips, West 
de 12 h 30, jeudi une grève totale Driefontein et De Besrs. 
aura lieu, et vendredi les cota- marché égalemen 
tions seront arrètées à 13 h. 30, Le: é. Uno! 
une heure après l'ouverture de la Joe donné ue us ira 
séance. Les syndicats réclament g-50. F2: 81 le apo- 
une augmentation du pouvoir léon à 24780 F {+0,20 F). Le 
d'achat 8 une refonte de Hgrile aieme, des frananofions a dim” 
les salaires. Ajoutons que les pro- lions de francs. 


blèmes d'emploi continuent à 

empoisonner l'atmosphère dans Dans les milieux professionnels, 

une profession très affectée par L'or estime que, si l'activité auait 

la crise de la Bourse. élé normale, la tendance se serait 
Lundi, sur décision de la Cham- alourdie, ne serait-ce qu'en rai- 

bre syndicale des agents de change, son des résullais des derniers 

Les cototions des trnle-six valeurs’ sondages élecloraux peu javoru- 

inscrites à la corbeille, dont neuf bles & la majorité. 


MONNAIES 


La spéculation s'intensifie contre Le dollar 
Nouveau recul du franc 
Par rapport au deutschemark 





549 64 
472 . | 88 











“West ee. 5 
“Western Holdiags. 1814 18 
an, ® doitars U.S., net de prime sur 

Ir investissement. 











NEW-YORK 


Nouvelle baisse 


Les cours ont ee flécb1 funél 
à Wall Street où, à l'issue d'une 
séance peu active. l'indice Dow 
Jones a perdu 2,95 points pour s'éta- 
blir à 821.03. 
Le vol 





















ment contre 21.16 millions à l2 veille 
du week-end. 

Sur 1895 valeurs traltées, "873 ont 
baissé, 562 ont légèrement progressé, 



















pesé et vont peser sur la tendence 
d'ici à la fin de l'année. 











La crise du dollar s'est aggravée ne füt-ce que par le jeu des 
mardi 5 décembre sur les marchés «termes de réglement » : les im- 
des changes, où la chute de la portateurs retardent Je plus long- 
américaine, déjà très temps possible leurs achats de 
rapide lundi, s'est encore accé- dore pour acquitter leur jee 


, tandis que les 
IE nervosité, les records de se Éatent de vendre, par avance, 
ont à nouveau été Tattus, 


les dollars gui per ee 
A francfort, où le «plancher» moment de la livraison de 1! 

de 220 DM à été crevé en début produits. Ce simple e dérlace” 

de semaine avec une extrême ment» porte sur 





une menace pour l'économie : en 
fait. tous les utilissteure ont consti- 
tué des stocks Re 


Indices Dow trans 
214,74 (— 083): services publics. 
11289 (: 0,03) 
















sieurs reprises pour soutenir la 
monnaie norvé 
En ‘r éran! 






limiter 
les importations qui ont fortement 
VALEURS an | sn 


augmenté le mois dernier, alors 






facilité, le cours du dollar n'a dollars Ajouton É Den des 
3 ' 0nS QU'AUxX 
era de flécbir pendant 0 toute la cambistes la chui 
matnnée de mardi véri- naje américaine est exagérée et 
table stépringoindes, 9 FA les pourrait déboucher sur une réac- 
cambistes. Tous les quart d’heute, tion assez brutale, avec une re- 
me DOUVESU, € cran » re la passe montée rapide, one il arrive 
n : fréquemment en es périodes. 
d'abord, contre 3,1880 DM la veille; 
puls 217 DM, niveau d'interven: A Paris, une fois de plus, le 
tion de la Bundésbenk, À À l'an- dollar à baisse beaucoup moins 
nonce que celle-ci lächalt pled, fortement qu'à Francfort ou à 
la cute A ePot : 2,16 DM L Zurich (48175 F contre 48360 F), 
570 2e à de ane que le cer äu deutsche- 
P Romèns se produisait + FAT FS 


mark s'est élevé de 22090 F à 
l'ouverture (contre 21250 FS 22350 F et celui du franc auises 


ap puis 2,11 FS, 2,1050 FE à 22850 F contre 2,270 F (nou- 
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90 milllons de couronnes. 
STEINAR MOE. 


Si 
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SRSNAINSLRÉ SC BRATEILUEES 


des monnaies fortes _s'intensifie, et 0,1415 F contre 0.1403 F. 
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DEPUIS UN AN 





Taux du marché monétaire 
Effets privés ............ 912 % 












de matières premières représen- 
tant l'équivalent des achats de 
pétrole brut et de gaz. 


Vers un excédent ? 


Cependant, souligne M Jura, 
« une hausse des pe des ma- 





COURS DU DOLLAR A TOKYO 
512 e1z 
1 dollar (en gens)... | 242 66 | 241 55 





Le franc a baissé par rapport 
à cinq monnaies sur sept 


Voici l'evolution des cours des principales monnaies à Paris 
depuis un an Comme on le volt, cinq monnaies sur sept se Su 








NOUVELLES DES SOCIÉTÉS 

















Hire premiires 207 pre igue es par rapport ee franc (de 6,7 % pour le DM et de 11,43 
Bebe nr Pie ele] aro-canee . norseeuoz, — | Peu le Move ee) La ponnse ane D améleré x atatios 
rieur ». D'une part, ce LUSSE a - 
aurait des effets plutôt bénéfiques CAS OU.LE FRANC A BAISSE 
sur l'équilibre en zolume, en ere jun al Fe rousse ss a 

IC Bo Fr. Ato-Ohimie, fUisle cousane Valeur de la devise : 








d'Elf-Aquitalne et de Total, avait, 
Rousselot 28 novembre 










Fin nov. | Le 8 déc. 









































































Lee at Éhange pere Géunt à ce jour 55 % du caphtal 1976 1977 | Difference 
pius favora; à la France : ——_—_—_—_——_— | 
1962 à 1976, les prix à l'exporta- NAVIGATION MIXTE - COTELLE FE g Tr Ne 0e 2,277 +ils % 
tion ont augmenté légèrement UCHER. vre sterling. 827 8,86 +7 % 
pis vite qu'a limportätion en Deutschemark 2.07 2,2090 | + 67 % 
n d'effets de structure ; les Franc belge 0.135 ‘| 0,14 + 3,85 % 
FES 6 2 des produits vendus per du capital lui appartiennent défi) | FIOIID ......... 1.59 2,036 + 23 % 
davantage à la baisse. | anr MePe Une dEHOn CN. Me 
ie Er ER cause, une trés ride gusau'eu 4 Janvier. Jusque- CAS OU LE FRANC A MONTE 
premières, comparable à celle] tions devaient reprendre . rs 
observée sur le pétrole en 1973-| bre. ne pourra pas valoir moins de s 4,8385 — 427 % 
1973, apparaït, note l'étude, e peu | ©S F. le Navigation mixe s'étant 0.0577 0,0552. !— 1 % 
probable » (difficultés des cartels, engagée à soutenir les cours si besoin 
ce de produits de substitu- Je 
tion. DÉJE de 1973 & 1914 la] SIMNOR — au 20 juin 107. | LE MARCHÉ INTERBANCAIRE DES DEVISES 
croissance des prix à l'importation | Société à réalisé Hn bénéfice net de 
n'a été que de 12,5% par an Pour| 5% Lis Uno an plans PDtre COURS Où #OUK Un murs DEUX mins Six ans 
















+ _Bas + Houi | Kep + ou Dép —|}Nep + Où Den —|}Hep + ou Uan — 































































ce par l'auteur, l' des ERRATUM. — A propos de l'émis- 
RUE ere 108 LORS 100 | cibles CM. Lndesiries au Se de 
3e simeralt { E-0. ..| 43180 48210 140 
en 1970), contre 156,5 en 1976 (soit| MO F. Ü fallait lire = amorticsabies | $ an Ssuo sn À 18 Lin À 50 La #0 Le 
une hausse de 57% en six ans) : Tone En pes re Jen-| Yen 20045 20060 | + 129 “+ 150 | + 250 + 300 | + 700 + 750 
à l'exportation, cet indice Ë ; A - = 
269 contre 1613 (+ 61% en six DM .…| 22190 22220 | + 105 + 140 | + 230 + 270 | + 720 + 800 
ä attein Fincin .. | 26350 20480 | + 50 + 254 120 + 150 | + 360 + 420 
ans). Les exportations =. ÆB. (tO01|142950 141539 | — 289 — 30 | — 80 + 45 | + 350 “+1070 
r] +45 +180 | +305 +340 | +93 +1015 
— 489 — 310 | — 800 — 569 | —1820 —1110 
+ M0 + 360 | + 500 + 610 “+1140 +1390 
TAUX DES EURO-MONNAIES 
mal seulement de L4 % pour les 4 a 41/2 |4 4172 | 4 43/2 
63/4 | 63/a 71/4 | 63/8 71/4 |7 ii 
ét de AIR PAIN ini fa 
diaie. » Ai a production industrielle | e 3/4 | 21/4 . 2172 | 21/4 21/2 | 21/2 23/4 
de l'Allemagne 8 é L Serüihe 8 | 17 7 is 7 
en octobre. L'indice s'est établit à 6 61/2 7 63/4 73/4 | 3 B1/2 
(1) Ce numéro de novembre, qui Fr ‘frange Lis 151/2 5 151/2 14 41/2 










Nous donnons ci-dessus 1e3 COUrS pratiqués dur 10 MRTChE INLSDENCALrS 
des devises Lels qu'ils étaient 1adiqués en flo Ge matinée Par uns grande 
banque æ ta place. * ‘ 
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quences du € Chacun pour so! 2. 
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UN JOUR 
DANS LE MONDE 


2 IBÉES 


— Entretien avec Etienne Bou- 1 


lieu (D. : 


3. ÉTRANGER 
— La constitution du ‘gonverne- 
ment ‘régionol de Cutologse. 


4 ERRGPE res 
— « La Rouwonie, Sparte des 
Balkans » (l), par Monuel 
Evebert, Aa TT Se 
%. BIPLOMATÆ 
6-7. AFRIQUE 


— Le Bantonston d Bopbuthat- 
swang- devient « indépeu- 
dont ». 


&. PROCHE-ORIENT 


& ASIE 

— INDONESIE : la situation 
démographique à Java de- 
vient dramatique. - 

10372 POLITIQUE 

— POINT DE VUE : « Viogt 
pour cent de femmes >», por 
Brigitte Gros. 

13, LIVRES POLITIQUES 

— Les Nouveaux Commenistes 
eux portes du pouroir et fes 

. Chemins de la révolation. 


14-15, SOCIÉTÉ - 

— Poul Viinvite l'Eglise de 
Fronce à .« approfondir et 
équilibrer le rapport action- 

‘ contemplation ». 

— Au Polais des congrès, le col- 
loque du GRECE a mis l'égo- 
litarisme en’ accusation. 


16. JUSTICE 
18. ÉDUCATION 


LE MONDE DE LA MÉDECINE 
Pages 19 et 20 

— Dix ans de greffes cardiaques. 

— Hagtetien : Miroir aux 


1. ACTUALITÉ SCIENTIFIQUE . 


ie CULTURE : 
— THEATRE : le Discothèque. ‘ 
— MUSIQUE : l'homme Xe- 


nakis. 
 CINMA : deux films inédits 
de Marcel Honoun. 
26. L'ÉVÉNEMENT ! 
— La rodio-télévision trois ‘ans 
aprè. la réforme 
38-32 RÉGIONS 
— POINT DE VUE : « Nouvelles 
É questions sur l'aménagement 
des Halles », par 
Dayan et Jack Lang. 
42 à 47. ÉCONOMIE 
— Las réactions aux mouvements 
‘ reveadicatifs. 


LIRE ÉGALEMENT 


RADIO-TELEVISION ee 
Annonces classées 9 à 3 ; 





“DÉCORATION” 
w Chintz, toïles et doupions, 


imprimés et amésicans 
ms a À el 


36, CHAMPS-ÉLYSÉES - PARIS 


FABRICANT . CRÉATEUR 
ARTICLES CADEAUX 


BIJOUX OR 
AU POIDS 


PRIX PAR QUANTITÉS 


MADIME Parss - Tél, 770-44-06 


















































Négociations à la SNCF. 
pour tenter d'éviter la grève 


à le 
de la mise en place ive du deux mois et di plus tôt. 
d'agent e par train, Les syndicali qu'ils 
Re ri PE du ne peuvent plus se contenter de 
prés: grève déposé par les promesses orales 
ne GT, CFDT, Lu) ngseements TAN 
eures nels sur les trains à agent unique 


la fin de la semaine pourrait 
lensemble des syndicats Etre suspend 
avaient manifesté leur hostilité à : me 


salarial pour 1977 





ANCIEN AMBASSADEUR DES ÉTATS-UNIS A PARIS 


M. David Bruce est mort 


. Une grande figure de la diplomatie américaine disparaît. 
M. David Bruce a succombhé, le 5 décembre, à une crise cardiaque, 
quelques heures après son admission à l'hôpital de Georgetown 
University, à Washington. !! a; à cette race de patriciens 

— les Harriman, les Bunker. et quelques autres — qui servirent 
avec distinction la politique étrangère des Etats-Unis, contraints 
par les événements à prendre une dimension mondiale avant 
d'avoir formé le personnel adéquat à cette tâche. 


né is 28 février 1898 à Bolt mens en ISéE, annés où K est 


more, Ge bein d'une mille de nommé à de la branche 
les du Maryla fle . frençaise de Pi euro- 
siégera au Sénat des u ne de ÉCOnO- 
tüia en 1924 des bancs de mique OR CR i met en 
la de cet Etat et entra œuvre le plan Murs Un an 
en 1939 au Parlement de , , & est œmbi à 
Ktrpatrick Este De ur 

463 secrétaire x cpendant 
ton s'engager, en 1917, dans guess mois En 19 OU revient à 
américaine, De même comme améri- 
contribua-tri. après un long pos attaché à ce qui ne devien- 
sage que , QUE du dre Jemais La munauté euro- 
fcmeuz 9 la de défense (C-E.-D.). Après 


à 
i 
8 
“ 
êS 


Londres, les opérat 
péennes à partir de 1941. ; 
" 5 Communauté 
Sa carrière internationale com Ch bon et de Faclér (CE é4S. 
= En 1957, le président Eisen- 
hower le nomme a: 


mbassadeur 
en République fédérale d’Alle- 
nugne,  J.- ennedy ha 


huit 
août 1971, a ea La délégation 
Se Leg! c 


paic Gve0 le Visa 
Durs Sur afheia à Pari 


Ennonçu, en 
nee Re PA confia à 
. M. Bruce lg charge donvrir FOfs 
fice de liaison des Stats-Unis à 
Pékin, mission déli 


sentant permanent des Eiats- 
ps cuprès de l'OTAN. 


Chanmet cestun univers 
CHAUMET © L'ARCADE « LES TEMPORELLES 
12 place Vendôme Paris Tél 260,32.82. 











LES CONFLITS SOCIAUX 


- LES OUVRIERS 
© DU DÉPARTEMENT 38 
“DE RENAULT 
ONT REPRIS LE TRAVAL 


Tous les ouvriers de fabrication Au 
département 38 ont repris Le travafl, 
ce mardi matin $ novembre, à l'usine 
Rensult de Boulogne-Billancourt. 
ANüs en chômage technique Le 4 octo- 


“bre en raison de La grève d’une cen- 


taine de manutentionpaires de ce 
département, les huit cants ouvriers 
de fabrication avsient refusé de 
rejoindre leur poste Le 7 noveuabre, 
aprés La fiu de ce conflit. ls esti- 


proposée par la direction. Cette der- 
nière refusant de négocier Dlus 
avant, one partie d'entre eux avaient 
retenu pendant net heures, le 
24 novembre, M Bernard Vernier- 
pee P.-D.G. de l'entreprise natio- 


Fr tape: la moitié environ des 
huïts cents ouvriers avaient cessé 
leur mouvement Par 267 voix contre 
13, sur les 280 votants présents, les 
autres ont accepté, lundi, de repren- 
dre le travail ce matin, après avoir 
obtenu une avance et La possibilité 
da récupérer les heures perdues le 
samedi matin. 


2 La Fédération générale de la 


tra: À se mobiliser pour 
fatre du 20 décembre une journée 
nationale d'expression et de mo- 





À L'EGF. LES SALAIRES 
ONT ÉTÉ AUGMENTÉS 
Œ 1 d AU 1° DÉCEMBRE 


Au contraire, dans la fonction pu- 
blique, où il n’y en a pos, le rattra- 
page ue s'effectue qu'après coup. A 
PEGP., les salaires ont été ranjorks 
successivement de 0,5 % le le sep- 
tembre (avec effet rétroactif, s'ajou- 
tent aux 6,6 G déjà verses) de 1 % 
le 19® novembre et de 1 % le 1er dé- 
cembre. 

La prime unlforme de 160 francs 
représente un acompte sur la pro- 
gression attendue du pouvoir d'achat 
qui sera de 0,5 % à 0,7 % de 1n 
Masse Salarlale totale annuelle. Ce 
qui, déclarent les signataires, justitie 
leur approbation du contrat,] 





PUBLICITE 


10 à 15% sur 
calculafrices | 
Texas ste 
chez Duriez 


scientifiques à technique 

trés avants 3 gotation AOS. (la plus 
pos Pécrieure). Précis 

inteznes exécutés avec 3 chiffres de plus 

que l'afichage. Module taille morcean 

AUCI® ÿ 


NN Inn 


LEA TEE AN AE D 


Peaux lainées 
QUALITES IRREPROCHABLES 
62, r, St-André-des-Arts 6° 





L'ENLÈVEMENT DE M. REVELLI-BEAUMONT 
L'ENLÈVEMENT DE M. REVELLI-BEAUMON: 


Le tribunal de Madrid rejette. 


Là demande d'extredition formulée par la F 
contre sept Argentins et un Italien 


tribunal d'audience de Madrid a refusé, lundi 5 dé 
is au gouvernement français la demande d'extre 
formulée à l'encontre de sept ressortisants argentins 
Italien soupçonnés d'avoir participé au rapt de M Lachine E 
Beaumont, ancien directeur général de Fiat-France, en 
13 avril À Paris et libéré le 11 Eee x 


gagore pour nelle 
rafeons là justice espagno. 
pas fait droit à la demande fran- 
l'arrét n'ayant pas encore 
ge rense publie, mais les magis- 
ont sans doute retenu la 
prinipale argumentation des dè- 
fenseurs, à savoir que l'eniève- 
ment avait un caractère politique 
en raison de la personnalité des 
personnes arrétées, des militants 
d'extrême gauche réfugiés en 


Six des huit ont été 
libérés de la Caraban- 
chel, la décision au tribunal de 
l'audience nationale étant immé- 
Sale d & rate zx d 

appel aux deux 
autres, une érnin me était en liberté 
provisoire et le boitième fait l'ob- 
jet d'une demande d’extradition 
du 1 gonvemement argentin. 
Ces huit personnes avaient été 
arrêtées à la fin du mois de juillet 


Quatre d'entre eux, 
MM Alberto Arbelos, Hec- 
tor Iriarte Jurlo. Re 


argentine, 
avaient été rats à Madrid 
le 24 juillet ; les autres, MM. Vic- 
tor Oscar Castillo, Horacio Fran- 
cisco considéré comme le 
cerveau du groupe. et s0n épouse, 
Maria Evangelina Gonzalez, éga- 
lement de nationalité argentine, 
et M. Vincento Giarratana, res- 
sortissant italien, avaient été 
arrêtés le 22 juillet sur la 

del Sol, à Marbella. 


Politique et droit commun 


C'est à la suite d'appels télé- 
Hhoniques ere r et la 
Énisse Re pa saines po avaient 
localisé ées 


durs pi  puiaon effectuée ; 
Marbe! enquêteurs avalen 
découvi Dillets 
de 14 
qu uisse. 

590 000 doll: aval 
trouvés “es 
banques 

LE pa participation de là plupar: 
de ces au ra] 


n les po- 
liciers LS. Roca et 
Rossi a 5 même reconnu avoir 
été mélés à cette affaire. Les 


Le numéro du « Monde » 


daté 6 décembre 1977 a été tiré 
à 588 322 exemplaires. 








Oran Mariat & Ga rges Cdi n proces 








pardessus 
NICOLL 


Toute une sééchon 
de lissus Rauke qualits 


puis AH CU « 


< Heureusement, il y a encore Mcoil 
Le charme de la tradition angjase du vetement ein 


29, re Tronchck Parris &° 


VACHERON 
CONSTANTIN 


9 BD DES caPy 
PLACE DE L'OPERA SES 



















































tribunal d' 

nié de Madrid avait co 

lundi Ier décembre Feme 
la demande d'extradition 
huit personnes. Le minisk 
blie avait soutenu que L 
reprochés avaient un carga 
droit commun, mais les 
de la défense ont estimi 


Les avocais, SOUS La com 
M" Juan Molla, on ji 
nous indique notre corres 
contre la demande frant 
vice de forme et plusieurs 
dictions dans le fond 
fait valoir que le délit 1 
aux inculpès était passb 
, de six ans aide pe 

h 
perpétuelle en CE 
demandé le rejet de la € 
française en vertu du pri 
réciprocité. 

« Dans un cas semblat 


mier paus à protéger L 
et réfugiés, se refuserai 
Les accusés.» D'autre F 
avocats ont soutenu que, ! 
d'un accord fran 


PARDESSUS CACHEM 
865 F - 3 coloris au 


Avec la garantie 
dun maître tailleur 


COSTUMES 
MESURE 


dans un choix 
de 3.000 droperios 


à partir de 761 F 
Prêt-à-porter homn 
Boutique Femme 


LEGRAND Tail. 


22, rue Cu GSoptespra PARIS : 















